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AVANT-PROPOS 


Dés 1902, le P. Louis Petit, .A. A.. avait commencé de 
préparer, pour la Pvirologie Orientale, lédition de toutes 
les œuvres de Syméon le Nouveau Théologien ; mais son 
travail, d'abord ralenti par sa nomination à Гагсһеуёсһё 
latin d'Athénes en 1912, fut malheureusement interrompu 
par sa mort en 1927. Notre devoir était de rappeler ici le 
souvenir du grand érudit et son dévouement à l'Églisc 
orientale. 


Que le présent volume, malgré son objet restreint, soit un 
hommage à sa mémoire. D'ailleurs il sera suivi d'autres, et 
sous peu, nous avons lieu de l'espérer, de l'édition (avec 
texte critique) des Catéchéses de Syméon, préparée par le 


R. P. Basile Krivochéine. 


A ce dernier je dois nombre d'excellentes remarques. En 
outre je remercie le R. P. Paramelle, S. J., de la révision 
lucide et patiente qu'il a faite de ma traduction frangaise 
et des citations bibliques. 


Athénes, le 30 juin 1957. 


J. D. 


INTRODUCTION 


i 


Vie 


Syméon le Nouveau Théologien a eu l'avantage assez 
rare de trouver un biographe parmi ses contemporains, 
en la personne de Nicétas Stélhalos son disciple ; mais, 
congue dans l'esprit de l'hagiographie byzantine, cette 
biographie est loin d'avoir lobjectivité et la précision 
désirables. L'éditeur de cette viel a montre que Nicétas 
s'est servi plus des propres écrits de son maitre que de 
documents ou de témoignages; les quelques éléments 
historiques contenus dans le récit nous indiquent le cadre 
et les étapes principales de la vie du grand mystique. 

Syméon est né en 949 à Galatai en Paphlagonie, d'une 
famille de petite noblesse provinciale ; trés jeune il vient 
ü Constantinople chez un oncle, fonctionnaire impérial, 
auprés duquel il acquiert une certaine instruction. Aprés 
la mort de son oncle, en 963, Syméon tente, malgré ce 
jeune áge, d'entrer au monastére de Stoudios, ot il a un 
premier contact avec un moine, Syméon le Pieux, Εὐλαβή , 
qui devient son pore spirituel ; rencontre décisive, саг s'il 
continue à vivre dans le monde jusqu'en 977, le jeune 
homme reste et restera toute sa vie sous l'influence de celui 
qui semble lui avoir donné le désir et le goût de la vie 


i. Vie de Syméon le Nouveau  Théologien (912-1022) par 
Nicétas StAthatos, texte grec inédit avec introduction et notes 
par le P. Irénée Haushehh, S. J., Orient. Christ., 12, 1928. 
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parfaite. En 976, Syméon revient dans son pays natal et 
régle sa situation de famille afin de se présenter au couvent 
en 977. L'bigouméne Pierre le confie aux soins de Syméon 
le Pieux ; mais le jeune novice ne semble pas avoir été 
agréé par la communauté, car à peine un an plus tard, 
son maitre le conduit et le recommande à l'higouménc 
de Saint-Mamas, Antoine. Celui-ci le fait ordonner prétre 
en 980; peu aprés, .Antoine meurt et Syméon est placé à la 
tête du monastère par décret de Nicolas Chrysobergès, 
le patriarche en charge. Dés lors commence pour Syméon 
une époque de vie religieuse intense, adonnée aussi bien 
à la prière et au perfectionnement intérieur qu'à la direction 
de ses religieux et à l'administration de son couvent. 
Il eut à relever les bátiments à dcini-rninés et à rétablir 
la discipline. En dépit de son énergie, ou peut-étre à cause 
d'elle, il dut faire face à lu révolte d'une trentaine de 
moines que le patriarche Sisinnius 996-998) envoya en 
exil. 

Des difficultés d'un autre ordre cl bien plus graves 
allaient surgir des 1003 et sc prolonger jusqu'en 1009; 
entre temps, en 1005, Syméon « songe d'aprés Nicétas — 
à se procurer une vie sans trouble» et asur l'avis du 
patriarche Sergius il se démet librement de sa charge ». Le 
biographe a sans doute un peu trop insisté sur la liberté 
de celte démission : *i le patriarche ne semble pas avoir 
été hostile à la décision de Syméon, c'esl qu'il a reconnu 
en lui lentélément des sludit.esl. D'aprés le panégyriste, 


le procés intenté à Syméon portail sur le culte que l'higou- 
méne de Saint-Mamas rendait à son maitre vénéré, depuis 
sa mort survenue en 987; le principal adversaire de 
Syméon, dans celle affaire, était Etienne, métropolite de 
Nicomédic en retraite, personnage influent et jaloux de la 
notoriété de l'higouménc. Ferme devant le patriarche et 


le saint Synode, Syméon fut finalement condamné à l'exil 


1. Uie, p. 151. 
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en 1009. Quoi qu'il en soit des sentiments et des intention.*» 
d'Étienne, on peut se demander pourquoi l'autorité 
ecclésiastique aurait attendu seize années pour interrompre 
la pratique solennelle du culte adressé à Syméon le Pieux, 
sil y avait eu dans cette manifestation atteinte au 
magistére et à la pratique de l'Église. Dans sa lutte avec 
lIex-metropolite de Nicornédie, la personnalité du père 
spirituel de Syméon était garante d'une des assertions les 
plus risquées du disciple, à savoir que l'enseignement est 
réservé aux spirituels et que le pouvoir d'ordre par lui- 
méme ne confére aucune autorité : thése que défendra 
plus lard Nicélas dans le Paradis spirituel. Gomme 
beaucoup d'autres grandes âmes Syméon a pu être 
méconnu de ses proches cl désavoué par ses supérieurs. 
Il reste que sa spiritualité présente aussi des points faibles 
dans la question délicate de la vision de Itien el de l'inspira- 
tion personnelle. 

La peine infligée a l'obstiné ne fut d'ailleurs pas trés 
grave ; débarqué à Chrysopolis (Scutari) sur la cóte d'Asie, 
il se réfugia en un lieu nommé Paloukiton, oü s'élevait 
un oratoire «le sainte Marine. Ce fut cependant une salutaire 
occasion de détachement pour l'higouménc ; plus tard, 
réhabilité par le patriarche, il se maintint dans cette 
résidence oü un petit groupe de disciples s'était constitué. 
Dans cette demi-solitude. Syméon mourut le 12 mars 


1022. 


1 


Œuvres 


C'est surtout lorsqu'il s'agit d'établir le catalogue des 
ceuvres du Nouveau Théologien que le manque de précision 
de son biographe nous géne*. Pendant son supériorat à 


1. Les montions des ceuvres dans la Vie se trouvent aux pages 
suivantes : 47, 49, 97, 99, 107, 131, 155, 197. 
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Saint-Mamas il composa des catéchéses, suivant l'usage 
sludite ; il écrivit des hymnes, des ceuvres d'exégése, des 
lettres. Aprés sa démission il composa des discours ascé- 
tiques en chapitres sur les vertus et les vices opposés. A la 
mort de son directeur, il établit son office comprenant 
hymnes, éloge, vie. Durant les querelles avec Étienne ce 
sont surtout les piéces oratoires qui ont dominé, mais il 
nous reste aussi une lettre en versl. Pour les armées de 
retraite, Nicétas mentionne seulement la composition 
d'hymnes. Toutes les ceuvres de Syméon vinrent en la 
possession de Nicétas qui en devint l'éditeur aprés une 
vision significative. Il y a méme dans un passage de la Pie 
une ébauche de catalogue ; mais à le bien lire, on s'apergoit 
que Nicétas a surtout voulu dans cette énumération 
donner une idée de la variété des genres cultivés par son 
héros et non préciser les titres d'ouvrages édités. 

Une note du Mosquensis 417 (Vladimir) semble étre 
plus précise quant au contenu d'une collection des ceuvres 
de Syméon : en plus des Catéchéses dont il fournit la copie, 
il indique les autres ceuvres de l'auteur, soit les Théolo- 
giques et Éthiques, les Apologétiques, les Lettres avec les 
Chapitres, les Hymnes ; mais la note est mutilée. Nous 
ne savons pas à quoi correspond le titre Apologétiques et 
aucun manuscrit ne présente les Lettres dont il n'existe 
pas de collection — avec les Chapitres. On trouve dans de 
rares manuscrits, par exemple dans Bodleian. Cronuuel. 8, 
des indications concernant une division en livres et dans 
Marcianus 494, la stichométrie des vers. Rien ne permet 
jusqu'ici de dire quel était le contenu et le classement de 
l'édition de Syméon par Nicétas, et c'est bien dommage. 

Il reste donc la voie qu'ont suivie Allatius, K. Holl, 


1. Éditée par le P. Irénée Hacsherr, Pie, p. 1xui-lxv, ci. 
Appendice, p. ! 18. 
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1. Gouillardi et tout récemment В. Krivochéine2 : le 
dépouillement des manuscrits. Voici, seulement, pour 
mémoire, la liste des œuvres connues : 


1. Catéchèses, 34 discours4-action de grâces, manuscrit 
type : Mosqu. 417. 
Discours (extraits surtout des Catéchéses) type : édition 
Pontanus. P. G. 120 = Monac. 177. 
Discours alphabétiques (extraits) type: Vatic. Peg. 21. 
2. Discours Théologiques et Éthiques type : Vatic. Peg. 25. 
Chapitres type : Paris. 858. 
Hymnes type : Paris. Suppl, gr. 103. 


Rw 


A côté de ces grandes collections, il existe quelques œuvres 
isolées qui sc tiennent en dehors des groupes, méme quand 
elles sont dans un méme manuscrit: lettre sur la confession : 
ἐπέταξα τη εὐτελεία ημών sous le nom de saint Jean 
Damascene dans P. С. 95, 285 ; sur la pénitence : οὐτε 
πρὸ τὸ πλήθο , Coisl. 292 ; sur les moyens de reconnaître 
un saint : συνελἀβομέν σε, Valop. 667; seconde action de 
grâce : Valop. 667. Un opuscule, le Dialogue, avec le 
Scholastique, est douteux depuis l'édition3 qui l'attribue 
4 Diadoque sur la foi de quelques manuscrits. La méthode 
de priére hésychasle par contre n'est certainement pas de 
Syméon (voir Appendice). 


1. Article Syméon le Nouveau Théologien dans Dicl. Théol. Cath., 
14, 1939, col. 2941-2959. 

2. Article The Writings 9! SI. Syméon the New Theologian dans 
Orient. Christ. Period., 20, 1954, p. 298-328. Ces deux articles 
contiennent toutes les données actuellement désirables sur la vie et 
lrs œuvres. 

3. Article Une catéchése inédite de Diadoque de Photicé? texte, 
traduction et commentaire par le P. Edouard des Places, S. J., 
dans Recherches de Science Religieuse, 40, 1952, p. 129-138 : puis 
dans « Sources Chrétiennes ·, 5 bis, 1955, p. 180 s. 
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Éléments d'histoire du texte des Chapitres 


Le, signalement des Chapitres dans la vie de Syméon 
est assez vague : εκτίθεται λόγου ἁσκητικού κεφαλαιωδώ 
тєрї αρετών καὶ των αντικειμένων αὗται κακιὼν ἐξ WV 
αυτὸ δι εμπράκτου φιλοσοφία ἐγνω καὶ γνώσεω Өғіа 1; 
à peine peut-on reconnaitre les Chapitres dans ce passage, 
à cause surtout de l'amplification περὶ αρετών... qui 
parait étre un Litre, inconnu par ailleurs. Le genre littéraire 
est indiqué par κεφαλαιωδώ et le contenu par l'allusion 
à la philosophie pratique et a la gnose: un incipit et 
quelques chiffres auraient été pour nous bien plus éloquents. 
Il nous faut par conséquent examiner la tradition du texte; 
nous réunissons les éléments de cette histoire dans les 
paragraphes suivants : I) édition» ; 2] manuscrits ; 
3) classement «les manuscrits ; 1} conclusions du classe- 
ment pour l'édition. 


1. Les editions. 


Les Chapitres de Syméon ont déjà connu trois éditions?. 
La plus ancienne est celle de. 1. Ponianus, S. J., en tra- 
duction latine seulement ; l'éditeur a utilisé un manuscrit 
du prince de Baviére, coté 104. qui ne se trouve plus à 
Munich; c'est, le Bodleian. Laudianus 21, qui d'après le 
catalogue provient en effet de la bibliothéque du prince de 
Baviére. La traduction de Ponianus n'est pas à dédaigner ; 
seule l'adjonction du texte grec défectueux de la Philo- 
calic lui a porté tort. 


1. Vie, p. 96. 1. 18-20. 

2. 1} J. Yontaxus, Symeonis Junioris opuscula, Ingolstadt, 
1G03 ( P. G. texte latin). 2) Φιλοκαλία Tov lepov νηπτικὠν, 
Venise, 1782. 3; Denys Zacohaios, Του ooiov.. Συμεών τοὺ νέου 
θεολόγου τὰ εὑρισκόμενχ, Venise, 1790. 
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La deuxiéme édition est celle de la Phitocalie dont le 
texte grec a été reproduit par Migne. L'éditeur n'a eu 
entre les mains que des manuscrits ou un manuscrit de 
troisiéme ordre, si bien que l'on a associé à la traduction 
de Ponianus un texte qui ne concorde pus toujours, et 
les chapitres latins qui n'avaient pas de correspondant 
ont ôté renvoyés en note sur la foi du texte grec. Le texte 
édité par la Phitocalie se décompose en trois parties 
n? 1-118, choix des centuries de Syméon; n0 119-126 
et les deux derniers paragraphes « Interrogatus quadam 
die « jusqu'à lu fin, groupe anonyme non identifié Coisl. 
292, T. 280v n? 120-121) ; nv 127-152, une partie des cha- 
pitres de Syméon le Pieux, le maitre du Nouveau Théolo- 
gien. En principe, le manuscrit de l'éditeur est athonite ; 
on pourrait songer à Valap. 667 qui a les mémes chapitres 
que Coisl. 292, n? | à 124 ; mais les autres, ceux de Syméon 
le Pieux, sont à part. Peut-étre Esphigmenou 62, que je 
ne connais pas, serait-il lo modéle utilisé ? On sait, en effet 
par d'autres éditions que Nicodéme, l'éditeur, a travaillé 
dans ce monastère ; cependant, d'après une note auto- 
graphe, on sait aussi qu'il a vu le Vatop. 667. Cette question 
secondaire reste sans réponse. 

La troisiéme édition en grec vulgaire, de Dcnys de Zagora, 
est signalée ici par habitude, comme dans toute biblio- 
graphie de Syméon ; on ne peut, rien en tirer pour une 
édition critique. 


2. Les manuscrits. 


Il est pratiquement impossible, méme à notre époque, 
de se procurer des copies ou des photographies de tous les 
manuscrits connus et utiles pour l'édition. Je me conten- 
terai donc de dresser la liste suivante, oü les manuscrits 
marqués d'une croix sont décrits d’après les seuls cata- 
logues. Les titres sont donnés en entier et autant que 
possible dans l'orthographe originale, afin d'éviter une 
surcharge de l’apparat critique. 
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+ Alexandrinus Patriarch. 212, annéelôlO, fl. 121-1407: 
Του ayiov πατρὸ uwv Συμεών του νέου Θεολόγου πρα- 
κτικἁ καὶ Οεολογικἁ κεφάλαια εκατὸν; 11. 141-164 : tov αὑτοῦ 
νέου Θεολόγου έτερα κεφάλαια p' Οεολογικἀ καὶ πρακτικἁ. 
Le groupe des 25 Chapitres est omis on dans le manuscrit 
ou dans le catalogue. 


Atheniensis Bibl. Nat. 512. Recueil mutilé au début, 
portant à la fin la date 1400 et le nom du copiste Hésychius 
(cf. Iviron 440). Dans cet ouvrage qui n'a exactement 
ni queue ni téte, il y a des Chapitres de Syméon aux 
il. 36-47, 110v -1I7V : choix sans utilité. 


Alhen. B. A’. 2612, xiv" siécle, f. 151 : tov ooiov 
πατρο ημών Συμεὼν του νέου Θεολόγου, ηγουμένου μονή 
του ἁγιου Μάμαντο тў Ξηροκέρκου, κεφἁλαια πρακτικἁ 
καὶ Οεολογικἁ p'; f 167v : ἑτερα κεφἁλαια του ἐν ἁγίοι 
πατρο uwv Συμεών του νέου Θεολόγου γνωστικἁ τε Kai 
Οεολογικἁ κε’ ; 11. 172M93 : του αὐτοῦ κεφάλαια ἑτερα 
Οεολογικἁ καὶ πρακτικὰ (en marge : p'. de la meme main). 


Alhous 3750 — Dionysio» 216, année 1343, f. 294 : tov 
осіоо потро ἡμών Συμεών rov véov Θεολόγου, πρεσβυτέρου καὶ 
ηγουμένου µονὴ του ayiov μάρτυρα Μάμαντο τὴ EvAokép- 
κου, κεφάλαια πρακτικὰ καὶ Οεολογικἁ ; f. 312 : ετερα 
κεφάλαια γνωστικἁ καὶ Οεολογικἁ Tov ἁγίου πατρὸ ἡμών 
Συμεών του νέου Θεολόγου ; IT. 321-353v : του αὐτοῦ ἑτερα 
κεφάλαια πρακτικἁ. Choix de Chapitres 48-21 — 80. 


+A//10. 3803 — Dionys. 269, xv« siécle. Les Chapitres 
au nombre de 53 commencent par πἰστι ἐστὶ : c'est le 
type de l'extrait vulgarisé par la Philocalie. 


A-Alho. 2075 — Esphigmenou 62, xm® siécle. Κεφάλαια. 
yvooTiküà Οεολογικἀ kai πρακτικἁ του αὑτοῦ ἁγίου латро 
θεολόγου Συμεών. Ou bien ce titre est arrangé par le rédac-3 
teur du catalogue, ou bien c'est un choix de Chapitres. 


Alho. 4677 — loiron 557, xvme siécle. Tov ἁγίου 
Συμεών του véov Θεολόγου κεφάλαια πρακτικὰ ру". 
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Correspond à l'édition de la Philocalie, avec omission de 


plusieurs Chapitres. 


-vAlho. 5747 — Iviron 1337, xvx® siècle. Extraits des 
Chapitres. 

A-Alho. 5679 — Panteleimon 172, xvik-xviu® siècle. 
Κεφάλαια πρακτικὰ καὶ Οεολογικὰ Συμεών του νέου 
Θεολόγου. 

Atho. 738 Xenophon 36, a. 1321, p. 407 : tov ooiov 
потро uwv Συμεὼν του νέου Θεολόγου, ηγουμένου μονή 
του ἁγίου Μάμαντο τὴ Ἐπροκέρκου, κεφάλαια лрактікё 
καὶ Οεολογικἀ εκατὸν ; p. 427 : τοὺ αὐτού κεφἁλαια ετερα 
Οεολογικἀ καὶ πρακτικἀ ; p. 469-475 : vob αὑτοῦ ἐτερα 
κεφἁλαια γνωστικἀ τε καὶ Οεολογικἁ. 


Atho. Lavra 1398 - К 111, xiv® siècle, i. 168 : тор οσίου 
латро ἡμών Συμεών Tob νέου Θεολόγου μονὴ τοὺ ἁγίου 
Mauavto τὴ Ξηροκέρκου κεφἁλαια πρακτικἁ καὶ Όεολο- 
yika ; f. 178v : тор αὐτού ἑτερα κεφἁλαια γνωστικἀ καὶ 
Οεολογικἁ; f. 185-198 : Tov αὐτού ¿tepa κεφάλαια Οεολογικἀ 
καὶ πρακτικἀ. Choix de 39-f-20-|-47 Chapitres. 


-i-Alho. Laura 1496 ! AG, a. 1734, f. 117: ἐκλογὴ ёк 
των κεφαλαίων ; incipit πἰστι ἐστίν. Type de la Philo- 
calie. 


+ Alho. Lavra 1528, xvi® siècle, f. 125,148: deux groupes 
de 5 et 6 Chapitres. 


μ.1/Λο. Lavra 1745 - M 54, xvin* siècle ( ?), p.837-855: 
deux groupes d'extraits non identifiés. 


Alho. Valopcdi 57, xme siècle, f. 36 : тоб οσίου πατρὀ 
ἡμῶν Συμεὼν τοὺ νέου Θεολόγου, πρεσβυτέρου καὶ 
ἡγουμένου gov тоо ἁγίου Μἁάμαντο тў Ξηροκέρκου, 
κεφάλαια πρακτικὰ καὶ Οεολογικἁ ρκγ'; ii. 46-53 : Tod 
αὑτοῦ κεφἁλαια об'. Le groupe des 123 Chapitres contient 
la premiére centurie (n? 1-102) plus le deuxiéme groupe 
des 25 Chapitres, les n08 3-6 étant omis. Le deuxiéme groupe 
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de 77 correspond à In deuxiéme centurie avec un 
quart d'omissions. 


Alho. Valopedi 172, xne siècle, ii. 99-118* : του ὁσιου 
πατρὺ ημών Συμεὼν τοῦ νέου Θεολόγου ηγουμένου μονή 
του αγίου Μάμαντο τη Ἐηλοκέρκου, κεφἁλαια Οεολογικἁ 
καὶ πρακτικἁ р'. Contient lu première centurie seule. 


Allio. I alopedi 605, xm? siècle, f. 91 : τοῦ αγίου 
πατρὸ ημών Συμεών τοῦ νέου Θεολόγου πρακτικὰ και 
Οεολογικἁ κεφάλαια p ; f. 114 : tepa κεφάλαια τοῦ 


αὐτοῦ κυροῦ Συμεὼν τοῦ νέου Θεολόγου κε' Οεολογικἁ 
και γνωστικά ; ii. 118v-139 : érepa κεφάλαια ρ' Οεολογικἁ 
καὶ πρακτικἀ. 


Alho. Valopedi 667, χινῶ siècle, ii. 348v-364 : κεφάλαια 
exatov ; li. 364-377 : κεφάλαια Οεολογικἁ καὶ πρακτικὰ. 
Le premier groupe (incipit. : ἁδελφε ταύτην ἡγοῦ λέγεσθαι) 
se trouve dans P. G. (~ Philocalie) noe 127 à 152; le 
second (incipit : πίστι ἐστὶ тб: comprend les n08 | à 
118, puis 119, 120 et le dernier paragraphe : épwtOn 
ποτὲ ὁ ἁγιο jusqu'à la fin ἁγιον πνεῦμά εἰμι τοῦ Θεού : 
ce second groupe correspond à Coisl. 292, li. 273v-281 
n? | à 124. 

Bodleianus Barociaiuis 69. année 1378, f. 21v : τοῦ αὐτοῦ 
µου θείου marp Συμεὼν τοῦ νέου Θεολόγου κεφάλαια 
πρακτικὰ καὶ Οεολογικἁ; Г. 39 : του αὐτοῦ οσίου ----- 
κεφάλαια ἕτερα Οεολογικἁ καὶ γνωστικἁ : Ti. 45v 62 : τοῦ 
αὐτοῦ - - - κεφἁλαια tepa Οεολογικἁ τε καὶ πρακτικἀ. Ces 
groupes sont formés de 694-224-57 Chapitres. 


Hodl. Canonic. 13, XVe siécle (catalogue imprimé), 
xiue siécle (note sur feuille du xvm® siécle) ; il est au 
moins antérieur à Baroc, 69, an. 1378, qui en dépend ; f. 76: 
τοῦ αὐτοῦ κεφάλαια TPAKTIKa kai Οεολογικἁ ; і. : ἑτερα 
κεφάλαια τοῦ αὐτοῦ κυροῦ Συμεών τοῦ νέου Θεολόγου ke’ 
Οεολογικἁ καὶ γνωστικὰ ; IT. 99v-117v :τοῦ αὐτοῦ νέου Θεολὀ- 
yov ετερα κεφάλαια Οεολογικἁὰ καὶ πρακτικἀ. 


Bodl, f.aud. 21. xiv® siècle, f. I59v ; τοῦ ooiov латро 
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ημών Συμεὼν τοὺ νέου Θεολόγου, ἡγουμένου μονή; Tob 
αγίου Μάμαντο тў Ξηροκέρκου, κεφἁλαια πρακτικἁ καὶ 
Οεολογικἁ pa’: f. {Τον : κεφάλαια (τοὺ αὐτοῦ γνωστικά, 
ajouté au-dessus) περὶ θεολογία κε’; ; ii. 180-19()v : Too 
αὐτοῦ tepa κεφάλαια Οεολογικὰ καὶ πρακτικἁ рВ'. Ce 
manuscrit est l'ancien n? 101 de la bibliothéque du prince 
de Baviére, ot Pontanus l'a utilisé pour sa traduction des 
Chapitres, avant 1601. 


Bodl. Misccllan. 318, xiv« siècle, f. 20v : Tob ботою латро 
ημών Συμεών Tob νέου Θεολόγου, ηγουμένου роуд τού 
αγίου Μάμαντο τὴ Ἐηροκέρκου, κεφάλαια πρακτικἁ καὶ 
Οεολογικἁ ρ' ; i. 32 : érepa κεφἁλαια Tob αὐτοῦ Θεολόγου 
καὶ θείου латро ημών тоф εν ἁγίοι γνωστικά τε καὶ 
Οεολογικὰ κε': I. 35-48 : τοῦ αὐτοῦ κεφάλαια ἐτερα 
Οεολογικἁ καὶ πρακτικὰ p'. 


-rlJierosohfinilanus Melochion 264, xv? siécle, fi. 171- 
199. Le catalogue indique deux centuries de 100 chapitres : 
le groupe de 25 chapitres, ou bien manque*, ou bien a 
échappé au rédacteur : cf. Alexandrinus 212. Ces deux 
copies pourraient avoir un rapport avec Hierosni. S. Sep. 
181, ot les 25 chapitres sont renvoyés à la fin. 


iiierosul. S. Sepulcri 181, x hj? siècle, f. 200 : τού οσίου 
потро ημών Συμεών τοὺ νέου Θεολόγου, πρεσουτέρου καὶ 
ἠγουμένου μονὴ τοῦ αγίου Μάμαντο τη Ξηροκέρκου, 
κεφάλαια πρακτικὰ καὶ Οεολογικὰ exatov; Г. 215 : τοῦ 
αὐτοῦ οσίου πατρὸ ημών Συμεὼν κεφάλαια πρακτικὰ 
exatov ; IT. 228-230ν. 269v-270 : ¿tepa κεφάλαια γνωστικὰ 
καὶ Οεολογικἁ καὶ πρακτικὰ «eg τοῦ αὑτοῦ αγίου латро ἡμών 
Συμεὼν τοῦ νέου Θεολόγου. 


liierosol. S. Sabae 407, xiu® siècle (catalogue : xu® siè- 
cle). f. 61v : τοῦ οσίου πατρὸ ημών Συμεών τοῦ νέου καὶ 
θεολόγου, πρεσουτέρου καὶ ἠγουμένου μονἠ τού ἁγιου Μάμαν- 
το τὴ Ξυλοκέρκου, κεφάλαια πρακτικὰ καὶ Οεολογικἁ 
εκατὸν ; f. 72 : tepa κεφἁλαια γνωστικἁ, Οεολογικἁ καὶ 
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πρακτικἁ του αὐτου ἁγιου marp θεολόγου Συμεὼν ; i. 73v. 
του αὐτοῦ ETEPA κεφἁλαια πρακτικἁ εκατὀν. 


Monacensis 25, χνιῶ siècle, copié par Nicolas Aulolés, 
copiste connu vers 1528 : Vogcl-Gardthauscn, Die Schrei- 
ber, p. 345. D'aprés une collation des incipits aimablement 
envoyée par MI@ Pia Schmidt, de Munich, il apparaît 
que le modéle de cette copie est le Vatie. Palat, gr. 91. 


-VMosquensis 424 (Vladimir), xvi? siécle, IT. 25v-59v. 
L'ordre des Chapitres et le nombre de 26 Chapitres pour 
le deuxiéme groupe, rejeté en finale, permet un rappro- 
chement avec Alh. Xenophon. 36, ou Hierosol. S. Sep. 181. 


-\-Paimensis 427, xrv® siéclel, κεφάλαια πρακτικἀ xai 
θεολογικἀ pKf'. Ce nombre de Chapitres rappelle Vatop. 
57 ou Paris, suppl. gr. 28. 


Parisinus 362, xiv® siècle, f. 202 : τοὺ ὁσιου πατρὸ 
Συμεών Tob νέου καὶ Θεολόγου, ηγουμένου роуђ Tov αγίου 
Mauavto τη Enpoképkov, κεφἀλαια πρακτικἀ καὶ θεολογικἀ; 
i. 206 : ἕτερα κεφἁλαια TOL αὐτου γνωστικἁ καὶ θεολογικἁ ; 
f. 208v-214 : τοὺ αὐτου tepa κεφάλαια θεολογικἁὰ καὶ 
πρακτικἁ. Choix de 39—20-|-47 Chapitres. 


f-t Paris. 873, xni® siècle, f. 289 : κεφάλαια τού οσἰου 
πατρὸ ημών Συμεὼν тоф νέου Θεολόγου ; f. 302 : τοὺ 
αὐτοῦ tepa κεφάλαια θεολογικἀ καὶ πρακτικἀ ; ii. 305- 
324 : τοὺ αὐτου tepa κεφάλαια. La première centurie 
commence au n? 24 ; les autres ont des omissions. 


Paris. 858. xiv® siècle, f. 133v : τοὺ ooiov zaTpÓ ημών 


1. Ce manuscrit ne peut étre celui qui est signalé dans le catalogue 
de Patmos de 1201 : Βιολ-ον étepov ἴχον κεφάλαια τοῦ ὁσιου латро 
ἡμών Συμεών πρεσβυτέραν kai ἠγουμέυου μονἠ Tov ἁγιου Μάμαντο 
τὴ Ξυλοκέρκου ὁ καὶ β' θεολόγο λεγόμενο. Co serait la plus 
ancienne mention des κεφάλαια, mais qu'est devenu le manuscrit ? 
Ce catalogue est édité par Ch. Dieul, Le trésor cl la bibliothèque de 
Patmos au commencement du XI1J* siècle, dans Byz. Zeitschr., 1. 


1892, p. 517. 


HISTOIRE DU TEXTE 19 


Συμεὼν τοὺ νέου Θεολόγου, ηγουμένου µονή του αγίου 
Μἁάμαντο τὴ Ξηροκέρκου. κεφἁλαια πρακτικἁ καὶ θεολο- 
γικὰ pa'; f. 148v : ἑτερα κεφάλαια τοῦ αὐτου γνωστικὰ 
εἰκοσι πέντε ; li. 152v-169v : τοῦ αὐτου tepa κεφάλαια 
θεολογικἁἀ καὶ πρακτικὰ ρβ'. 


Paris. 1610, XIVe .siécle, f. 71 : τοῦ οσίου πατρὀ ημών 
Συμεὼν τοῦ νέου Θεολόγου, ηγουμένου μονἠ τοῦ ἁγιου 
Μάμαντο τὴ ENPOKÉPKOU, κεφάλαια πρακτικὰ Kai 
θεολογικἀ pa’ ; f. 92v : τοῦ αὐτοῦ κεφάλαια ἕτερα θεολογικά 
καὶ πρακτικὰ p' ; IT. 117-121v : ἕτερα κεφάλαια τοῦ αὐτοῦ 
θεολογικἁ καὶ γνωστικἀ εἰκοσι πέντε. 


Paris. Coislin. 292, xive siécle : Omont, Montfaucon ; 
xi®-xn® siècle : Devreesse; iT. 273v-283v : τοῦ αὐτοῦ 
[Συμεών] κεφἁλαια πρακτικἁἀ kai θεολογικἁ εξήκοντα καὶ 
ἑκατὸν. Le texte s'interrompt au milieu du n? 155: texte 
<le la Philocalie. Comme date, le xiv® siècle est la plus 
indiquée. 

Paris, suppl. gr. 28, xv8 siécle, f. 74v : τοῦ ooiov 
TaTpS ημών Xvueov του νέου Θεολόγου, πρεσβυτέρου καὶ 
ηγουμένου uovñ τοῦ αγίου Μάμαντο τὴ Ἑηροκέρκου, 
κεφάλαια πρακτικἁ καὶ θεολογικἀ ρκα' ; f. 81v-83 : tepa 
κεφάλαια -γνωστικὰ, θεολογικὰ καὶ πρακτικὰ τοῦ αὐτοῦ 
ἁγιου латро ; IT. 83-89v : τοῦ αὐτοῦ κεφάλαια tepa 
практікё ρ'. 


Scorialensis U Ill 2, xiv® siècle, f. 22v : τοῦ οσίου 
потро ημών Συμεών τοῦ νέου καὶ Θεολόγου, ηγουμένου 
µονή τοῦ ἁγιου Μάμαντο τη Ξυλοκέρκου, κεφάλαια 
πρακτικὰ καὶ θεολογικὰ p'; i. 32v : ἑτερα κεφάλαια τοῦ 
αὐτοῦ θεολόγου καὶ θείου πατρδ ἡμών τοῦ ἐν ἁγίοι γνωστικὰ 
τε καὶ θεολογικἀ κε; IT. 35ν-47ν : τοῦ αὐτοῦ κεφάλαια 
ἑτερα θεολογικἁ καὶ πρακτικἀ ρ'. 


Scorial. U HI 19, copié en 1359-60 : Ё 218, ἐτου ,ζωξη!; 
i. 138, titre (manquant sur microfilm) — Paris. 858; 
f. 149v, ¿tepa κεφἁλαια τοῦ αὐτοῦ yvoorikà περὶ θεολογία 
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xe'; li. 153v-168, τοῦ αὐτοῦ ετερα κεφάλαια Οεολογικἁ 
καὶ πρακτικὰ ρβ'. 


: Sinaiticu» 44, χνιπ” s., Συμβώνο του νέου κεφάλαια 
νδ'. 

Sinailicux 462, χινῶ s., i. 284, Symeonis theologi κεφἀ- 
λαια γνωστικἁ Οεολογικἁ καὶ πρακτικἁ a'-ke'. Tov αυτού 
ετερα KkepàAoia a'-p'. Si les lilies sont tels que dans le 
manuscrit, on peut songer à un rapprochement avec Micros. 
C. Sab. 407, ou un manuscrit, de méme famille. 


Valliceltanus 67, E 21 ; f. 122v. premiére centurie conte- 
nanl 101 numéros; le dernier porte la not» ἰδιον τοῦ 
ayiov comme Paris, suppi. «jr. 28. f. 81у et Dionys. 216 
f. 311 ; f. 139, choix de 37 chapitres de la deuxième centurie. 


l'alicarius 1436. xvi® siècle ; IT. 250-281, les cent. Chapitres 
de Syméon le Pieux ; ti. 284-303v, Chapitres pratiques et 
théologiques suivant lordre des Chapitres 1-118 de la 
Philocalie, mais avec omission d'une vingtaine île numéros. 


-f- Vaticanus 1782, copié le 16 juin 1584 par Nicétas 
Mindrinos Pancallos sur le Palm. 427. Κεφάλαια mpaxtika 
καὶ Οεολογικἁ ρκβ'. 


Valican. Barberinus 419, xv? siécle, IT. 81-111 : tod 
ooiov Kai Οεοφόρου πατρὸ ημών Συμεὼν τοὺ νέου Θεολόγου 
κεφάλαια πρακτικἁ καὶ Οεολογικἁ λίαν Οαυμασία o'. Les 
chapitres sont numérotés de 10 en 10, et, par suite 
d'erreurs diverses, leur nombre est en réalité de 196. 


-f- Valican. Palatinus 91, xiu& siècle : ЇТ. 309-322 : choix 
de chapitres 39 E10—50, sans distinction de centuries 
mais dans l’ordre habituel. 


Valican. Ollobon. 246, copie de Vatic. 1436. 
Valican. Ollobon. 436, année 1435, f. 72 : tod ayiov 
πατρὸ ἡμὼν Συμεὼν τοῦ νέου Θεολόγου mpaxtika kai 


Οεολογικἁ κεφάλαια р: f. 87 : ἐτερα κεφάλαια τοῦ 
αὑτοῦ к=’ Οεολογικἁ καὶ γνωστικά : ΙΓ. 91-107 : тоб αὐτοῦ 
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νέου Θεολόγου ετερα κεφἁλαια p' Οεολογικἁ kai πρακτικὰ : 
а la fin τέλο των κεφαλαίων σκε'. 


Vatican. Regin. 48. IT. 148-162. Parmi les 108 Chapitres 
mis sous le nom de Syméon les cinq premiers seuls lui 
appartiennent ; à la suite Chapitres de saint Maxime, 
Nil. etc. 


4- Vindobonensis theol. yr. 179. «antiquus et bonac 
notae », f. 19-36, choix portant sur les trois groupes (comme 
Pelai. 91 ?), différent de celui de la Philocalic. 


Vindobon. theol. yr. 274, « Antiquus et bonae notae » 
(- lin xive siècle) ; f. 206 : τοῦ αὐτοῦ κεφἀλαια лрактікё 
καὶ Οεολογικἁ ; T. 224v : τοῦ αὐτοῦ короб Συμεών τοῦ νέου 
Θεολόγου κεφάλαια Οεολογικἁ τε καὶ γνωστικἀ ; f. 231- 
247 : τοῦ αὑτοῦ короб Συμεών τοῦ νέου Θεολόγου κεφάλαια 


Οεολογικἁ kai πρακτικἀἁ. 


3. Classement des manuscrits. 


Parmi les manuscrits collationnés en entier ou en partie 
on distingue cinq familles ; comme c'est le témoignage 
de ces groupes qui entrera dans l’apparat critique, j'indi- 
querai ici comment ils sont constitués. 


première famille : Xenophon. 36, Atheniensis 2612. 
Ces deux manuscrits s'accordent pour omettre le Chapitre 
3 29. et, panni toutes leurs variantes, ont une quinzaine 
de lecons communes portant sur de petits mots en général. 
Athen. est. assez incorrect. Xenoph. rejette en finale le 
groupe de 25 Chapitres et réunit les deux numéros 1 97 
et 1 98. D'aprés les titres et la numération du texte, ces 
manuscrits ont la série 1004-25 + 100. 


— deuxième famille : Valop. 605, Ollobon. 436. Canonic. 
Ib, Vindob. theol. 274, Raroc. 69. Les «leux premiers manus- 
crits sont assez proches : Ollobon., le plus récent, est une 
copie directe ou indirecte de Valop., dont il reproduit 
les fautes avec quelques erreurs en plus. Les trois autres 
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sont bien liés : par exemple, ils intervertissent 1 58 et 
1 59; Vindob. est une copie évidente de Canonic, et 
Raroc. probablement une copie de Vindob. Cette famille 
est bien unie en ce sens que les copistes ont été fidéles 


à leur modéle, sauf en ce qui concerne le nombre des 
Chapitres qui diminue de Canonic, à Raroc. Faute d'une 
collation compléte de Valop., je ne puis dire d Canon, et 
Otlob. sont copiés directement tous les deux sur le manus- 
crit de l'Athos. Le témoignage le plus intéressant de 
cette famille est celui qui concerne le nombre des Chapitres. 
Les titres dans les deux premiers manuscrits sont clairs : 
ils annoncent 1004-25-+-100 chapitres et l'addition finale 
τέλο των κεφαλαίων oke} est juste. Ce résultat a etc obtenu, 
dans la premiére centurie, par la réunion des chapitres 
86-87 sous un seul numéro, dans la deuxiéme, par l'omission 
des deux chapitres adventices ποιον ποίου et ησυχία ἐστί. 
Notons enfin que c'est dans cette seule famille de manus- 
crits que le Dialogue d'un Scholastique avec Syméon est 
attribué à Diadoque. 


troisiéme famille. Elle sc divise en deux branches : 
A — Hierosol. S. Sep. 181, Hierosol. S. Sab. 407, Dionys. 
216, Valop. 57, Paris. Suppl, gr. 28, Rarberin. 119. 
B —Paris. 873, Valop. 667, Coisl. 292, Valic. 1436. Philocalie. 
Dans le premier groupe, les deux manuscrits de Jérusalem 
dépendent, d'un méme exemplaire ; ils ont beaucoup de 
lecons communes et chacun a des erreurs propres, des 
omissions qui distinguent deux copies indépendantes l'une 
de l'autre. Le Hierosol. S. Sep. est isolé, car scs fautes 
typiques de numération ne sc retrouvent pas ailleurs 
dans la premiére centurie, par exemple, le n? 40 est réuni 
ü 39, le n? 99 à 98 et l'on passe de 45 à 47. Le Paris. 873. 
bien que fort incorrect et lacuneux, reproduit beaucoup 
des variantes du premier groupe, mais il n'en dérive pas ; 
ainsi il n'omet pas la ligne érepov καὶ ἀλλο ... αγαπὰν, dans 
1 92. L'exemplaire qui a servi de prototype à cette famille 
devait avoir une lacune au ch. 3 2, ἡ ayia τριὰ διὰ πάντων 
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διήκουσα; toutes nos copies omettent тріа , mais tandis 
que Paris. 873 a reproduit le texte tel quel, les autres 
copies suivant Hieros. S. Sab. (ou une copie intermédiaire 
antérieure) ont ajouté, pour le sens, ἀγάπη aprés διήκουσα. 

De Paris. 873 se rapprochent Valop. 667, Coisl. 292. 
Valic. 1436 ; le sort a voulu que Syméon soit représenté 
dans la Philocalic par un sous-produit de celle branche. 
Le choix de chapitres de celle édition commence à πίστι 
ἐστὶ (ch. 1 10) ; le Paris. 873 commence au ch. 1 24. Il 
semble donc que le choix n'est pas volontaire ; c'est plutót 
un sauvetage effectué sur un exemplaire en mauvais état. 
D'ailleurs un certain désordre et une tendance évidente 
à la dégradation caractérise cette famille méme dans le 
premier groupe : Valop. 57 n'a que 123-- 77 chapitres; 
Barber. 119, dérivé du précédent, annonce 200 chapitres 
et nen a que 196 ; Paris, supp. 28, a comblé les vides 
de son modèle; Dionys. 216 n'a plus que 48-21-80 
chapitres. Pratiquement l'édition peut se contenter d'une 


concordance de A et B équivalant à une reconstitution 
approximative de l’ancétre commun des deux branches. 


— quatriéme famille : Scorial. U 111 2, Bodl. Miscell. 
318, Paris. 1610. Les deux premiers sont trés proches, 
tandis que le dernier est assez incorrect : quatre à cinq 
fautes par page. Les leçons typiques sont μήτε pour εἰ 
un τοι (1 24), πράξει pour προστάὰζει (ibid.), οὐ λέγει pour 
οὐχὶ (8 96), ov προορώσι pour ὠνπερ ορώσι .2 16). Il y a une 
légére inconséquence dans la numération ; le Litre de la 
premiére centurie annonce 100 chapitres et le texte com- 
prend 101 numéros, sans explication. L'autre centurie, 
après les cent chapitres, reçoit en appendice deux chapitres 
non numérotés, ποιον ποίου εἰ ησυχία ἐστὶ, avec la mention 
του αὐτοῦ. Scorial. U III 2 peut être considéré, du point 
de vue de la correction, comme le texte de base de l'édition. 


— cinquiéme famille : Paris. 858, Land. 21, Scorial. 
I III 19. Le manuscrit de l'Escorial, daté de 1360, est 
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copié sur le Laud. 21 : chaque fois qu'il passe une ligne, une 
dizaine de fois, il s'agit d'une ligne de son modéle ou d'un 
saut du méme au méme. Le rapport de Laud, avec Paris. 
est moins net; il semble que Paris, a servi de modéle, du 
moins les deux manuscrits restent trés proches. D'antre part, 
cette famille offre assez peu de divergences avec la précé- 
dente ; mais sa numération dénonce une révision soigneuse 
qui a mis les chiffres du titre en accord avec les numéros du 
texte, 101-|-25-|-102. Ainsi les chapitres adventices de la 
deuxiéme centurie ont été incorporés au texte à une 
date qui ne doit pas être antérieure au début du xivisiécle. 


manuscrits isolés. Parmi les choix des Chapitres, 
différents de celui de la Philocalie, on peut citer Laura 
К 117 ai Paris. 3G2, qui doit être une copie ; cette recension 
na pas d'appartenance bien définie aux familles 
connues. Le groupe de Palalin. 91, reproduit dans Monac. 
25, n'a pas été collationné. Valop. 172 n'a que la premiére 
centurie ; il a quelques leçons communes aux familles 
1.2.3: μηδαμώ δω (1 15) ; ἐγκαταικήσειε (1 79). Quant aux 
autres manuscrits, en général récents ou incomplets, 
que je n'ai pu atteindre, les conjectures suggérées par 
leur titre ne suffisent pas pour les classer. 


4. Conclusions de l'examen des manuscrits. 


Pour terminer cette analyse de la tradition il me reste 
à préciser les rapports des familles entre elles et leur 
généalogie ; puis j'examinerai la question du nombre 
exact des chapitres et des textes inauthentiques. 

Le travail de collation aboutit à la distinction de cinq 
familles. Si maintenant nous essayons de dégager la 
quintessence de toutes les variantes, nous devons noter 
les divergences essentielles comme suit : 


I 
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Al : famille» 1, 2, 3 A2 : familles 4, 5 


µηδαμώ бо 1 15 un ^o 

εἰ ur] τοι (τι) 1 24 μήτε 

ἐγκατοικήσειε : 1 79 ἐγκατοικήσει (- ) 

βασιλείοι (-αι ) αὐλαῖ : 2 1 βασιλικαῖ αὐλαῖ 

γενέσθαι : 381 εἰναιγενέσοαι (4). εἶναι (5) 
3 


δοκησἰ-, δοκησό-φρων «84 δοκησέφρων. 


Est-il possible de tirer une conclusion de cet état des 
copies? Si l'on considére l'accord des familles 1, 2, 3, il 
apparait à premiére vue qu'il est ай à l'influence d'un 
archétype ; sinon comment expliquer cet accord sur des 
formes et des mots trés banals, dans des manuscrits par 
ailleurs assez incorrects et souvent assez dégradés? Ges 
leçons, bonnes ou mauvaises peu importe, ne peuvent que 
remonter par des intermédiaires inconnus à deux archétypes 
qui seraient l'édition de Syméon et celle de Nicétas. L'hypo- 
thése ne peut étre vérifiée : nous dirons seulement que ces 
variantes représentent des leçons irréductibles de deux 
archétypes Al et A8 à partir desquels les familles de 
manuscrits se sont divisées en deux groupes (voir schéma, 
p. 37). П est d'ailleurs paradoxal de constater que les 
leçons de A2, dont les familles dérivées sont plus incorrectes 
dans l'ensemble, l'emportent dans les cas précités sur 
celles de A2; à pari ἑγκατοικήσειε que le contexte rejette 
mais qui peut étre une faute primitive, les lecons de A2 
semblent devoir être maintenues. Le cas de γενέσοαι 
est particuliérement instructif; l'auteur cite Saint Jean. 
17,5 : doën ἡ εἰχε πρὸ τοὺ τον κόσμον γενέσθαι. Mais le texte 
évangélique emploie eivai, que l'archétype A2 a dû inscrire 
en surcharge, tel qu'il est resté dans Laud. 21 ; Scoria!. 
U III 2 a écrit εἶναι γενέσθαι et Paris. 858 n'a gardé que 
εἶναι. Un témoin indépendant et isolé, Lavra К 117, 
donne γενέσοαι. Quant à δοκησέφρων, forme dérivée de A8, 
jy verrais volontiers une restitution savante calquée sur 
ἐχέφρων ; δοκησίφρων et δοκησέφρων, bien qu'absurdes, 
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soni, plus prés de la forme réelle qui doit être 80xno1<ow> 
φρων (ci. δοκησἰσοφο ). 

Ainsi les manuscrits de la tradition la plus dégradée, 
montrent par leur accord quelques traits de leur archétype. 
L'n exemple typique se trouve au chapitre 3 5, où ё ἐνδ 
*1ü0ov , qui semble authentique, n'est attesté que par la 
famille 3. L'ensemble du texte a été cependant mieux 
conservé par les copies dérivées de A2, comme le prou- 
vent les divergences et les contradictions des familles 1, 
2, 3. Tout se passe comme si Al est un état primitif du 
texte et A2 une édition révisée. 

Dans un ouvrage divisé en paragraphes comme les 
centuries, les questions de numération ont un grand 
intérét. : ainsi la famille 3 se distingue infailliblement 
par linterversion des chapitres 2 5-6 et 3 86-87. Bien 
que les Chapitres ne portent pas le titre de centurie, 
ἑκατοντά , h: titre des quatre premières familles nous assure 
que le nombre des paragraphes numérotés doit étre 
100+254-100. La famille 2 (Vatop. et Ottob.) a méme un 
compte final : τέλο των κεφαλαίων oke' ; on peut rappeler 
à ce propos la stichométrie du Marcianus gr. 404, f. 291, 
édition des hymnes de Syméon par Alexis le philosophe. 
L'indication du titre, corroborée par cette note d'éditeur, 
garantit par conséquent le nombre t héorique des chapitres. 
Mais une erreur s'est, glissée dans le partage des chapitres 
de la premiére centurie. Parfois le copiste, constatant 
l'erreur, a essayé de la rectifier : Ollobon. 426 fait de 86- 
87 un seul numéro ; Xenoph. 36 unit. 96-97 ; ainsi le nombre 
des chapitres concorde avec le titre. Ces corrections se 
placent vers la fin ; mais la plupart des copistes acceptent 
tout bonnement l'inconséquence. Je ferai comme eux, 
admettant ou une erreur de numération primitive, ou un 
dédoublement de chapitres vers le milieu, par exemple, 


n? 


51-52 ou 57-58. Quant à la deuxiéme centurie, elle 
est bien de KM) chapitres; mais, à une époque trés 


ancienne, deux chapitres ont été ajoutés, dont l'un, novxia 
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ἐστὶ, est de Nicétas Stéthalos!; i'autre ressemble à une 
glose ou une scolie (voir Appendice). On les trouve au 
moins dans les familles 1, 4 et 5 ; seul le groupe Paris. 858 
et Laud. 21 a inscrit le nombre 102 dans le litre, sans donner 
pourtant un numéro d'ordre 101 et 102, car les deux der- 
niers chapitres sont introduits par la mention tov αὐτοῦ, 
sans étre numérotés. 

Celle question de nombre résolue fait donc ressortir 
lunité de la collection qui seule appartient à Syméon. 
Un groupe à exclure sans hésitation est celui qui s'est glissé 
dans Migne, sous le patronage de la Philocalie, jusqu'à 
nuire à la réputation de l'éditeur du texte latin, Pontanus. 
Dans la Philocalie (— P. G. 120, 668-686), ce groupe 
Ἀδελφε, ταύτην ἡγοῦ λέγεσθαι ἀναχώρησιν est amalgamé 
avec un choix de Syméon comme dans Coisl. 292; il reste 
isolé dans Vatop. 667, Palm. 427 (= Panlel. 670). Depuis 
la démonstration du P. I. Haushcrr2, qui a restitué ces 
chapitres-apophtegmes à Syméon le Pieux, ce texte ne 
pose aucun probléme. 

Un autre texte en forme de chapitres doit étre éliminé 
de la tradition des centuries3, c'est celui qui commence 
par Ἀδειαν εὑρεν ὁ διάβολο , dans l'opuscule de Nicéphore4. 
De custodia cordis. Comme son examen nous entrainerait 
hors du sujet, on voudra bien se reporter à la note mise 
en Appendice. 


1. P. С. 120, 932, n? 64 : ησυχία ἐστὶ vod κατἀστασή . Ces 
Chapitres adventices se trouvent en appendice p. 115. 

2. Vie, p. xijv-ii. Pour l'étude de cette I centurie » on ne peut se 
lier à la division en Chapitres de la Philocalie — P. G., quin'édite 
pas tout lo texte. Panlel. 670 (copie de Palm. 427) semble complet, 
avec 42 paragraphes non numérotés. Vatop. 667 annonce 100 numéros 
comme Vatic. 1436. Celte tradition n'est pas élucidée : dans P. G. 
120, 685, les deux derniers paragraphes sont un emprunt à la Vie 
p. 40-43, n°: 30-31. 

3. I. Hausherr, Noie sur i'inuenlear de la méthode hésychasle, 
dans Orient. Christ., 20, 1930, p. 179-182. 

4. P. G. 147 959 sv. 
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IV 


Composition et Style 

Il n'y a pas à revenir, je crois, sur l'authenticité de 
l’œuvre que la tradition manuscrite assure avec autorité, 
mais quelques remarques sur la composition, te style et 
la langue sont, nécessaires. 

On serait heureux de pouvoir préciser la date de compo- 
sition des Chapitres. Est-ce un testament spirituel? Est-ce 
un témoin de l'enseignement de Syméon durant sa charge? 
Si le témoignage de Nicétas a une valeur chronologique, 
les Chapitres auraient été composés aprés la nomination 
d'Arséne successeur de Syméon comme higonméne de Saint- 
Mamas. donc en 1005 ou peu apres. C'est plausible; cepen- 
dant cette période a été pour l'ancien higouméne un temps 
de lutte, dont on s'attendrait à retrouver des échos plus 
sonores dans les Chapitres, s'ils ont été composés à cette 
époque. Or les allusions personnelles dans cette oeuvre 
sont discrétes et la polémique directe, maigre quelques 
remarques piquantes, en est absente. Il y a bien çù et là 
quelques emprunts à des discours, mais il est impossible 
de savoir si la catechese a emprunté des passages aux Cha- 
pitres ou si les Chapitres ont été puisés ailleurs. Voici au 


moins les concordances relevées : 
Catéchése 28 : Coisl. 292, f. 253v = 3 36, 3 37, 3 38; 


f. 255V-256 — 3 26, 3 27, 3 28, 24, 25, 1 51, 152, 2 6 
(cf. 1 54), 1 53. 

Discours éthique 4 : Coisl. 291 f. 234v-235 — chapitres 
du premier groupe 86, 87-92, 98, 93, 94 (95, 96), 97, 99, 61, 
76. 

Discours éthique 10: Coisl. 291, f. 297 — 2 20. 


Devons-nous conclure que les Chapitres ont été recueillis 
dans les autres œuvres? Devons-nous reconnaître là un 
travail de compilation ou la main d'un autre rédacteur? 
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Non, car an dire de Nicetas, Syméon a écrit des Chapitre- 
et Nicetas lui-méme a imité son maitre en cela ; mais si le 
biographe nous montre son héros écrivant dans un clan 
d'enthousiasme, sous la dictée de l'Esprit, la réalité a dû 
étre souvent moins poétique. L'écrivain a collectionné 
au jour le jour des pensées qui lui semblaient bien venues 
ou mis de cóté des notes sur des points capitaux de doctrine, 
sans qu'il y ait un plan et un développement logique ; la 
tradition des centurialeurs n'admet pas des édifices de ce 
genre. A part, le groupe iles vingt-cinq Chapitres qui donne 
une impression d'unité, le reste est un recueil évidemment 
factice de pensées diverses par le sujet, le temps de leur 
composition, etc. En y regardant d'un peu plus prés on 
voit que les Chapitres s'ajoutent les uns aux autres par 
petits groupes ayant trait à la meme idée ; par exemple, le 
renoncement 1 14-20; l'obéissance au pére spirituel 1 24- 
31 ; le symbole de la mer 2 11-14, l'image du soleil 2 23-25. 
Dans la composition c'est surtout le pouvoir d'association 
des mots qui inspire le développement ; ainsi κενοδοξίἰα- 
κενόδο ο 1 22-23; vió. απώλεια — ’dw ] ὑπακοή 1 59-60: 
μεταβαίνειλ — μετάβασι 1 78-79. Ces procédés sont bien 
d'un visionnaire et d'un contemplatif qui procéde par coups 
d'eils, par vues d'ensemble plutót que par raisonnement 
et progression logique. L'unité de l’œuvre se reconnait 
extérieurement à ces associations qui nous montrent bien 
le rédacteur ajoutant au jour le jour tantót une sentence, 
tantôt un groupe de réflexions suivant l'inspiration du 
moment ou la suggestion d'un mol écrit précédemment. 


Le style de Syméon doit trés peu à la rhétorique qui 
a desséché tant de ses contemporains ; il reste toujours 
simple et clair etson expression est directe avec le minimum 
d'effets. Comparons les Chapitres de Syméon avec Γοΐἱακισ- 
τικἠὴ ὑποτύπωσι du royal styliste Léon VI dit le Sage et 
nous verrons tout de suite l'abime qui sépare le Nouveau 
Théologien des rhéteurs à la mode de son temps ; il ne les 
aimait pas et ils le lui ont rendu : cf. 3 2G, 27, 28 ; mais 
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Syméon est un homme sincére qui vise à l'édification et 
non à la gloire littéraire. Il y a cependant bien moins de vie, 
par la faute méme du genre, dans les Chapitres ; les 
Catéchéses ou les Discours prononcés devant un auditoire 
ont plus de flamme et un ton plus vif ; ici nous trouvons 
parfois des antithéses ou des accumulations un peu forcées : 
cf. 186-98, 3 91-98. Le style est loin de posséder la concision 
et la fermeté que l'on s'attendrait à trouver dans un recueil 
de sentences, surtout si on le compare à un centurialeur 
de la classe d'Évagrc. Le procédé le. plus fréquent et trés 
traditionnel est la comparaison bâtie sur олер (Kkadamep, ὃν 
τρόπον) --- οὕτω . Notre goütmoderne voudrait plus de pitto- 
resque dans le choix des images et dans leur description, 
mais le mystique ne s'attarde pas aux couleurs ni aux 
mouvements de la vie sensible. Il apergoit le soleil, la 
lumiére, le vent, la mer, le feu, les scénes de la vie quoti- 
dienne : vision rapide, pressée et tournée dés le début 
vers le symbole. Cependant il y a des coups d'œil étonnants, 
Idle la comparaison de l'éclair dans la nuit qui provoque 
la peur et la fuite, à l'éclair de ('Esprit qui oblige l'âme 
ἃ se réfugier dans sa demeure humaine : 3 54; un peu 
moins grandiose (et plus banal), mais bien significatif 
aussi, le symbole du nageur : 2 11-14. Tout cela donne 
l'impression que Syméon n'est pas seulement un théoricien 
de la spiritualité, comme Nicétas dans ses centuries, mais 
un mystique qui s'inspire de son expérience profonde. 
Quant au vocabulaire de Syméon, il n'a rien de recherché 
ou qui attire spécialement l'attention ; si l'on veut se 
reporter à l'index sommaire des termes de doctrine, on 
verra que Syméon n'a pas cherché à innover de ce côté ni 
à étonner le lecteur ; on remarquera seulement l'importance 
donnée aux impressions visuelles dans l'expression de la 
connaissance ; si les termes en rapport avec la lumiére et 
la vision sont spécialement recherchés par les Studitesl. 


1. Krumbach eu, Geschichlr der bytanlinischen  i.ileralur, 1897, 
p. 677, noie 4. 
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Syméon a pris le vocabulaire du milieu ot il a été formé. 
Je noterai seulement la fréquence des périphrases verbales 
composées avec γίνεσθαι : ἐν γνώσει, Ev θεωρία, ἐν μυήσει 
. γίνεσθαι, ου εἶναι; souvent il s'agit de termes destinés 
à préciser le mode de connaissance. 

Il y a enfin quelques particularités de syntaxe qu'il est 
malaisé de définir, faute d'abord d'une bonne grammaire 
comparée de la langue byzantine, mais aussi parce que, 
dans les cas douteux, des erreurs courantes d'iotacisme 
introduisent des formes verbales à désinence instable ; 
regardons seulement les exemples où l'accord des 
manuscrits, la logique de la phrase et la forme verbale 
indiquent un usage certain de l’auteur : 


— construction de εἰ avec le subjonctif pour exprimer 
l'éventuel : 121 εἱπροτραπή , 1 26 ein , 3 73 εἰ ἐπιτραπώμεν, 
3, 86 εἰ ἁκούσωσιν. Cet usage est largement attestél. 


— construction de ei un avec le subjonctif aoriste : 1 13 
εἰ uñ ἐάση.... καὶ γένηται, 1 15 εἰ un δυνηΟώσι, 1 24 ei uñ 
τι (=тӨї) προστάζει (Ξξη)... καὶ παρέξει (Ξξη). 141 εἰ 
un τοι ἀκούση καὶ μάθη, 3 47 εἰ un λάθη, 3 22 εἰ μὴ EvwON. 
La forme «le l'aoriste, lorsqu'elle ne peut se confondre 
avec le futur, nous aide à corriger les hésitations des copis- 
tes. Dans un cas : 1 22 εἰ рӯ ὑπαχθη... ἀλλα τηρεἰ, un verbe 


coordonné est disjoint et construit comme indépendant. 


— emploi du subjonctif aoriste aprés d'autres conjonc- 
tions, surtout de temps : 1 19 ote xAnOn , 1 64 ὑπηνίκα 
ὑπαντησουσι (= ooo!) ... ευρη δὲ, 1 75 ὁπηνίκα ἐμοαθύνη 
καὶ ὑπολάβη, 2 18 ὁπηνίκα καλυφΌη, 3 21 οτε γένηται, 3 22 
καθόσον βουληθη, 1 24 ἀφ᾽ οὐ ἀναθή. Cet emploi du subjonctif 
me semble lié à l'évolution du futur ; une preuve de confu- 
Sion de ce genre devient évidente au chap. 3 83, oü 


l'aoriste dSiateOn est employé en coordination avec deux 


1. On trouve des points de comparaison déjà dans Saint Jean 
Chrysostomc ; voir Marius Soffhay, Rechercha sur la syntaxe de 
saint Jean Chrysoslome, Paris, 1939, pp. 137, 138, 139, 152, etc. 
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futurs classiques, et. cela sans aucune conjonction : κατα- 
φρονήσει... διατεΟἡ... ὑπομενεῖ; aulres cas : 2 2 cota... εὑρεοή, 
1 39 βλέψομεν... ἰδωμεν, 2 16 εὐδοκήσει... ἐναπολειφθη. 


— outre le cas de disjonction signalé déjà : 1 22 ei un 
ὑπαχοἠ... άλλα. Tnpei, on trouve encore : 3 86 ¢. ἀκούσωσι... 
εἰ συνήσουσι (— σωσι) και zeicOrjoovrai, 3 96 iva undei 
κατεπαἰρηται ἄλλα ... λογἰζοιτο ... Kai тиб où nous obser- 
vons un optatif encadré par deux subjonctifs. 

Ces exemples montrent qu'il ne faut pas aborder un 
auteur du Xe siécle avec une grammaire classique, ni 
corriger des incorrections apparentes, sans se référer au 
contexte. 


V 


La Doctrine 


Le dessein de l'auteur n'apparait en aucun passage des 
Chapitres, sauf peut-étre au dernier numéro des deux 
centuries (1 101, 3 100) ot Syméon fait entendre que son 
ouvrage conduira le lecteur à la sublime contemplation 
de Dieu et fera du parfait un livre vivant. Ce sont les seules 
confidences d'auteur à lecteur, si je puis dire, car méme 
lorsqu'il semble parler de lui-méme, Syméon garde un 
ton impersonnel, offrant son expérience la plus intime 
comme un objet ou un phénoméne à observer et à étudier, 
sans jamais manifester de complaisance pour soi-méme. 
En tout cas. le caractére un peu décousu de ces notes et 
labsence de construction logique n'indiquent pas un 
manuel de vie spirituelle, du moins un manuel complet ; 
on ne trouvera pas dans ce recueil un exposé rationnel et 
didactique des principes de perfection, ni une réclame 
pour une voie ou des moyens inédits. A premiére vue, on 
reconnaitra à la fois le langage traditionnel et les notions 
courantes de la spiritualité orientalel ; il suffit de jeter un 


1. I. Haushhkh, Les grands courants de la spiritualité orientale. 
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coup d'eil sm l'index, qui cherche surtout à dégager ce 
quil y a de plus original dans la doctrine des Cha- 
pitres, pour se rendre compte que Syméon n'a apparem- 
ment rien d'un novateur. Or, à s'en tenir à ce seul point 
de vue, les Chapitres risquent de nous donner une idée 
incompléte de la pensée de l'auteur ou de sa physionomie 
spirituelle ; de toutes ses ceuvres, en effet, c'est celle ot 
il a laissé le moins passer les élans de son âme, celle où 
il se livre le moins. Si nous comparons la catéchése 28 
avec les passages paralléles des centuries signalés plus haut, 
nous constatons qu'il y a dans la catéchése des allusions, 
des échos de polémique, tandis que les Chapitres se référent 
à une idée, à un principe, hors du tempsl. 

Cet aspect traditionnel des Chapitres est tout extérieur, 
si je puis dire : il Lient à l'unité de vocabulaire, de forme. 
En réalité il y a là un esprit nouveau dont le trait principal 
est de présenter la vie spirituelle comme une expérience, 
comme un acte vital et non comme une théorie. Syméon 
non seulement se référe à son expérience de directeur 
spirituel, mais n'a pas d'autre critére pour apprécier la 
perfection chrétienne que sa propre expérience mystique. 
Dans ses rares citations des Péres, dans scs citations fie la 
Bible2, ce n'est pas la pensée d'un autre qu'il cherche, c'est. 


dans Orient. Christ. Period., 1, 1935, p. 114-138. Voir aussi les deux 
articles trés documentés de B. Kr ivociiéinb, The Brother-loving Poor 
Man, dans The Christian East 2, 1953-54, p. 216-227 ; The most 
enthusiastic Zealot dans Osthirchliche Studien, 4, 1955, p. 108-128. 

1. Voir 1 22-28, 1 69, 1 71, 1 85, 3 6, 3 87, ot l'on peut saisir do 
discrètes allusions ù des souvenirs ; il y en a moins dans la troisième 
centurie, pus du tout dans les 25 Chapitres. Est-ce un indice chrono- 
logique? On ne peut se prononcer sans étude approfondie du reste de 
l'œuvre. 

2. Les citations scripturaires dans les Chapitres sont rarement 
ad verbum, toujours concises avec des raccourcis ou des perspectives 
extraordinaires : voir 3 90 : τη ἁἅγια του βαπτίσματο μήτρα 
ἁπαλλοτριουσι, κατὰ τὸ ὑπὸ τοῦ Δαβίδ..., ù savoir Ps. 57 3 : ἀῑτηλ- 
λοτριώθησαν o! αμαρτωλοί ἀττδ μήτρα ; certaines citations sont 
méconnaissables : 1 78. Syméon donne l'impression d'un homme 
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un écho de sa vie intérieure qu'il retrouve. La perfection 
qu'il a atteinte, les graces qu'il a reçues, lui servent de 
piéce à conviction pour les hésitants, d'argument contre 
les sceptiques : cf. 1 8-1, 3 87. Il n'est pas question de sc 
livrer à des analyses de concepts; celui qui n'a pas 
l'expérience n'a que des concepts vides : ψιλὰ ἐξει των 
νοημάτων τὰ θεωρἰα , cf. 1 100. Quant à lui, il n'est que le 
témoin des merveilles que la gráce opére dans les ámes 
dépouillées de toute affection terrestre et vouées à la 
contemplation ; il faudra se souvenir de cette origine 
empirique de la doctrine de Syméon lorsqu'il s'agira 
d'apprécier des formules outranciércs ou des conséquences 
dangereuses. 

Une des affirmations les plus fréquentes du Nouveau 
Théologien est que l'union à Dieu, que nous a méritée le 
Christ et qui nous est assurée par l'Esprit, n'est pas vraie 
si nous n'en avons pas conscience ; lorsque l'âme, préparée 
par le renoncement et l'observation des préceptes, parvient 
à la jouissance de la lumiére divine, elle sait et elle sent 
qu'elle est unie à Dieu ; alors seulement elle a revétu le 
Christ et l'Esprit habite en elle. Je ne cite que les formules : 
Θεὸν γνωστώὠ ἐν ἑαυτώ κτησάµενο , 3 100; γνωστώ κτήση- 
ται, 3 47; ἡγνωστώ καὶ εὐαισοήτω γινομένη évoiknot , 1 7; 
συνάψη γνωστώὠ ‚3 58. C'est pourquoi les Chapitres concer- 
nant la « gnosed etla athéologie», placés au nombre de 25 au 
centre, entre les deux centuries, loges comme un fruit dans 
son écorce, ont une place cherchée et voulue. Ils expriment 
la pensée la plus intime de Syméon sur la nature et les 
conditions de cette union à Dieu; il déclare que par la 
gnose et la lheoria nous devenons anges et comme fils de 
Dieu et en cela, rien que le pur christianisme. Or si l'union 
à Dieu se fait dans l'âme, celui qui en jouit sait de quelle 


qui ne lit pas un texte ou méme une phrase en entier, il saisit un mot 
une image et cela suffit à son esprit éminemment poétique et imagi- 
natif ; ici encore il se distingue de bien des commentateurs et com- 
pilateurs byzantins. 
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gráce il est comblé : 29 ; il est appelé de maniére percep- 
tible à la hauteur de la contemplation spirituelle, 2 8; 
celui qui ne sent pas cela n'a pas les sens de l’âme ouverts, 
2 6 ; nous n'aurions aucune certitude d'étre éternellement 
avec Dieu si nous n'avions dés maintenant en nous, 
γνωστώ , la grâce de l'Esprit en gage. Pour Syméon, en 
définitive, la gráce n'est pas seulement le don de Dieu 
à notre 4me, mais une conscience de cette présence, une 
intuition de la Trinité divine, un sentiment «le la lumiére 
spirituelle. 


Dans l'explication des modalités de cette connaissance, 
Syméon s'en tient au fond à la théologie dionysienne ; 
nous retrouvons dans les vingt-cinq chapitres la connais- 
sance négative, la ténébre divine et aussi les sens intérieurs 
spiritualisés. La sensation de Dieu dont il s'agit doit étre 
prise évidemment dans le sens purement spirituel ; c'est 
une perception de la réalité spirituelle sans aucun inter- 
médiaire, parce que l'âme est devenue toute lumière elle- 
méme. Sommes-nous en plein panthéisme ? Loin de là, 
car nous voyons les biens éternels « selon la mesure propre 
à la nature humaine », 3 35 ; ou bien, lorsque l'àme est 
éblouie par la vision qu'elle ne peut pas supporter plus 
d'un instant, elle court à l'abri du sensible qui est à la 
portée de son humanité, 3 54 ; la possession de l'Esprit 
est un gage que nous pouvons perdre, 3 53; le parfait ne 
doit donc pas étre considéré comme impeccable. 


Tant que certaines affirmations capitales du Nouveau 
Théologien restent dans le cadre de son ceuvre, on peut les 
comprendre comme une conviction profonde de la présence 
divine, comme une certitude toute subjective de posséder 
la gráce. Encore serait-il important, pour étre sür que ces 
affirmations n'ont pas été converties en systéme, de savoir 
quel était l'objet exact de l'accusation portée contre 
Syméon «levant le Synode. Si les gráces extraordinaires 
sont le critére de toute sainteté et non point le privilége 
gratuit de quelques âmes, si le sentiment de la grâce est 
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requis pour avoir la gráce, on est tout prés de conclusions 
aussi dangereuses que celle-ci : a Le premier baptéme a 
l’eau qui préfigure les larmes, il a l'huile qui préfigure 
Ponction intérieure de l'Esprit; le second, au contraire 
(le baptéme des larmes) n'est plus le type, de la vérité, 
c'est la vérité méme ». On peut évidemment interpréter, 
mais ces formules restent d'une orthodoxie douteuse. 
«Le théologien moine n'est pas toujours un théologien 
sûr », dit avec une légère ironie un connaisseurl. 

Aussi, pour interpréter ce qui dans les Chapitres 
demanderait une exégése, serait-il important de pouvoir 
établir la chronologie des ceuvres et l'itinéraire spirituel 
de Syméon. Comme on ni: peut guére compter sur la bio- 
graphie pour cela, il faudra donc attendre l'édition compléte 
des ceuvres pour une recherche documentée. Ἡ me semble 
certain que les Chapitres ont été composés à diverses 
périodes, mais il est trés probable que la « mise en page» 
est de la dernière partie de la vie ; l'œuvre apparait comme 
celle d'un esprit moins préoccupé de controverse que 
soucieux de condenser en quelques mots l'expérience d'une 
vie ; mais ce n'est là qu'une impression. 

En résumé, ce qui dans cette œuvre mérite notre intérêt, 
ce ne sont ni les formes littéraires, ni le goût, de linédit; 
c'est surtout lexpérience «l'une âme qui a atteint les 
sommets de la perfection chrétienne ; Syméon n'est pas 
seulement un courant qui charrie les apports du passé, 
il est lui-même une source qui enrichit, la I[radiiion 
chrétienne. 


1. J. PiiGON, dans Maxi n 1 e Confesskuh, Centuries sur ta charité 
(k Sources chrétiennes », 9), p. IG. 
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Note pour la lecture de l'apparat 


En régle générale, on n'a relevi que les legons propres à une famille: 
AB, CDE, etc. En l'absence d'une collation compléte de C, le chef de 
file, DE est censé valoir pour toute la famille 2. FJ ou FJ7. indique 
l'accord des deux branches de la famille 3: Z, FVGIl el JKL. M 
peut flre considéré comme texte de base. 
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Tov ὁσιου 1татро$ ἡμών Συμεών του νέου 
θεολόγου, ἠγουμένου HOV του αγίου Μάμαντο 
τὴ 2ηροκέρκου, κεφάλαια Ἱτρακτικὰ 
καὶ θεολογικἀ p'. 


a’ 1. Θεὸ Toi μὲν σωματικὀ ороосу οὐδαμου ἐστιν, 
ἁόρατο yap, Toi бё πνευματικὠ νοούσι πανταχου ἐστι, 


πάρεστι yap ' ἐν γὰρ τω παντὶ καὶ EKTO του παντὸ ἐστιν, 
ἐν τούτο καὶ ἐγγὺ ÉOT». тої φοοουμένοι avTOV) καὶ μακρὰν 
ἀπὸ αμαρτωλὸν ἡ σωτηρἰα αυτού]. 

В' 2. Μνήμη Χριστού φωτίζει τον vovv καὶ δαίμονα 
ἐκδιωκει ' τὸ δὲ pw τη ayia Τριάδα paivov ἐν καΟαρφ 
καρδία παντὸ ἀφιστα τοὺ κόσμου καὶ τὸν μέτοχον αὐτοῦ 
ἀπ᾽ εντεύθεν nón ἐμφορεῖσθαι ποιεὶ τὴ μελλούση боёп, 
καθόσον ἀνθρωπο χωρητον τω ὑπὸ тў ἀνωθεν χάριτο 
ἐνεργουμένω, κρυπτόμενο δὲ εισέτι τω παραπετάσματι 
τη σαρκὀ ®. 

y' 3. Εἰ οὐδέν ἑτερον μετὰ τὴν παρέλευσιν των ὁρωμένων 
εἰ un μόνο ὁ Θεὀ ἐστι, και ἐστι καὶ εσεται. πάντω οἱ τὴ 
αὑτοῦὺ XÜPITO ἐν τω κόσμο» τούτο πλούσιο μετέχοντε , 
εἰ καὶ TH γἠ πάρεισιν, αλλά τὸ πλεῖστον ἠδη τω μὲἐλλοντί 
αιώνι συνήφθησαν, οἱ καὶ στἐνουσἰ πω TH σκιὰ καὶ TP 
ἐφολκίω βαρούμενοι. 


Titulus : sic B. Notandum tantum : νέου καὶ θεολόγου ΜΝ, 
ЕСП ; πρεσουτέρου και hy. FVGH 


n. Ps. 84 10. b. Ps. 118 155.  «. Cf. Héb. 10 20. 


1. Dans les titres, les mots pratique, lheologiqiie, gnoslique, que 
Гоп décalque ainsi d'habitude, doivent s’entendre dans le sens courant 
de la spiritualité orientale. La praxis désigne la vie morale active, la 


1. De notre saint pére Syméon le Nouveau Théolo- 
gien HIGOUMENE DU MONASTÈRE DE SAINT-MAMAS DE 
Xerokerkos. 


Chapitres pratiques et théoiogiques’ (100) 


1.Dieu, pour ceux qui le cherchent avec les yeux du 
corps, ne se trouve nulle part car il est invisible; niais 
pour l'esprit qui réfléchit, il est partout, car il est présent, 
étant à la fois dans l'univers et hors de lunivers ; dans 
l'univers il est aussi prés de ceux qui le craignent que 
son salut est loin des pécheurs. 


2.Le souvenir du Christ illumine l'esprit et chasse 
les démons, et la lumiére de la suinte Trinité, brillant dans 
un cœur pur, le sépare du inonde entier ; celui qui en jouit 
goüte déjà dés ici-bas la gloire future, autant qu'il est 


possible à un homme πιῇ par la charité d'en haut mais 
encore enveloppé du voile de la chair. 


3.Si, aprés le passage des choses visibles, rien d'autre 
аш. Dieu seul n'existe, maintenant et pour toujours, certes 
ceux qui en ce monde participent aux richesses de sa 
gráce, bien qu'ils restent sur la terre, sont déjà rattachés de 


leur mieux au siécle à venir; ils gémissent dans les 
ténébres sous le poids de leur fardeau. 


pratique des vertus, l'ascése ; la gnosis le passage de la lumiére natu 
relie й la lumiére de l'Esprit ; la theologia est la contemplation. Ces 
mots ont des nuances propres a chaque auteur : voir Dictionnaire de 
Spiritualité, article Contemplation. H existe un traité scolaire édité 
par Epifanovic (compte rendu de BknkSkvic, Hijz. Ne.ugr. Jahrb. 
8, 1931, p. 375) attribué tantót à S. Maxime, tantót à S. Jean 
Damascene ; le Xenoph. 36, dernier folio, on donne le début rnis on 
tableau synoptique : Διαιρείται ἡ κατὰ Χριστὸν φιλοσοφία εἰ πρακτι- 
κὀν εἰ γνωστικὀν εἰ Οεολογικὀν. 
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S' 4. Ὁ Κύριο ob Tob алло διδάσκοντα µμακαρίἰζειΏθ 
ἀλλὰ Tob πρότερον διὰ τη των εντολών εργασία ἀναβλέψαι 
ἀξιωοέντα και Οεασαµένου ἐν ἑαυτοῖ τὺ φωτίζον фо 
tov Πνεύματο ἀστράπτον καὶ δε αυτού γνόντα ἐν αληθινἠ 
τούτου ὁράσει καὶ γνώσει καὶ ἐνεργεία τὰ περὶ WV εἰπειν 
και ἀλλου διδάξαι ' χρἠ οὖν орто πρώτον, ὦ εἴρηται, 
ἀναχοηναι Too διδάσκειν ἐπιχειροῦντα, iva μὴ περὶ wv 
οὐκ ἐπίστανται λέγοντε TOU πειθομένου αὐτοῖ καὶ 
εαυτοὺ πλανήσαντε ἀπολέσωσιν. 


€ 5. Ὁ μὴ φοβούμενο Tov Θεὸν οὐ πιστεύει οτι ἐστι 
Θεὸ, ἀφρων γὰρ ἐστιν * ὁ δὲ τούτο πιστεύων φοβείται 
αὐτόν, φοβούμενο δὲ τηρεὶ τὰ αυτού ἐντολὰ : ὁ δὲ φοβεἰίσοαι 
λέγων Tbv Θεὸν, ur φυλάσσων δὲ τὰ ἐντολὰ αὐτοῦ, 
φεύστη ёоті® και ὁ φόβο τοῦ Θεού οὐκ ἐστιν ἐν αὐτώ 
ob yap, φησὶ, φόβο, ἐντολῶν τήρησι *| ' τούτου δὲ UN 
Byto ἐν ἡμῖν μηδέ τη φυλακή των θείων ἑντολών. οὐδέν 
των εθνικών καὶ απἰστων διενηνόχαμεν. 


' 6. ‘II πἰστι καὶ ὁ тоо Θεού φόβο καὶ ἡ τἠρησι 
των αὐτοῦ ἐντολὠν κατὰ αναλογίαν τὴ καΟἁάρσεω τοὺ 
μισθοὺ προξενεἰ ' καθόσον yàp καθΟαιρόµεΟα κατὰ τοσοῦτον 
ει ἀγάπην Θεού ἀπο Tob φοβεἰσοαι αὐτὸν ἀναγόμεοα xai 
oiovei πεταβαίνομεν ἀπὸ τοῦ φόβου κατὰ προκοπὴν ἐπὶ 
τὸ ἀγαπὰν τον Θεόν καὶ τηνικαύτα ἀκούομεν προ αὐτοῦ 
«Ὁ εχων τὰ ἐντολὰ μου και тпроу αὐτὰ ÉKEÏVO ἐστιν 
ὁ ἀγαπὼν μεθ » Καὶ οὕτω προστιοώμεν ἐπὶ тої ἀγώσιν 
αγώνα, ινα την ἀγάπην ἀπὸ TOV ἐργων ἐπιδειξώμεοα. 
Τούτου δὲ γενομένου, αὐτὸ ою ὑπέσχετο пий ἀγαπα ' 
αὐτοῦ δὲ пий ἀγαπώντο , καὶ ὁ Πατὴρ αὐτοῦ ωσαύτω 
nua ἀγαπα, προοδοποιούὐντο тоо Πνεύματο δηλαδή καὶ 
την οικἰαν προευτρεπἰζοντο ὦ ἐν µια συνόδω TOV ὑποστὰ- 


6 πρώτον : πρότερον ЕСН ΙΙ 13 τὸν ante Θεὸν oni. ЕСП || 20 γὰρ 
om. РВ Ji 21 καΟαιρὀµεθα εἰ ἀγάπην Θεού transp. ЕСН | 26 ἀγώνχ 
-va CDE IJ 27 ἀγαπα : -παν CDE 


a. Mntth. 5 19. b. РВ. 13 1. e. I Jean 2.1. -L Ps. ΠΙ 1. ad 
sensum. c. Jean 14 21. 
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". Lc Seigneur ne bénit pas ceux qui se contentent 
d'enseigner, mais plutót ceux qui par la pratique antérieure 
des commandements ont mérité de voir et ont contemplé 
en eux-mémes la lumiére éclairante et étincelante de 
l| Esprit et qui, dans cette vision, dans cette connais- 
sance et cet influx, ont connu par l'Esprit ce dont ils 
doivent parler et qu'ils doivent enseigner aux autres. 
Il faut donc tout d'abord, comme nous avons dit, que ceux 
qui se mélent d'enseigner soient ainsi élevés pour que, 
en parlant de choses qu'ils ne connaissent pas, ils ne 
s'égarent pas et ne se perdent pas avec ceux qui se confient 
à eux. 


5. Celui qui ne craint pas Dieu ne croit pas qu'il existe 
un Dieu, car il est insensé. Mais celui qui le croit craint 
Dieu et, craignant Dieu, il garde scs commandements ; 
celui qui déclare craindre Dieu, et ne garde pas ses 
commandements est un menteur et la crainte de Dieu 
n'est pas en lui car il est écrit : « La où est la crainte, lù 
aussi la garde des commandements». Or, si la crainte de 
Dieu n'est pas en nous ni la garde des commandements, 
nous ne différons en rien des paiens et des infidèles. 


6.La foi, la crainte de Dieu, l'observation de ses 
préceptes nous récompensent en proportion de notre 
degré de pureté ; dans la mesure oü nous sommes purifiés 
nous nous élevons de la crainte à l'amour de Dieu et nous 
sommes comme transportés en progressant de la crainte 
vers l'amour ; c'est alors que nous entendons : « Celui qui 
garde mes commandements et les pratique, c'est, celui-là 
qui m'aime ». Ainsi ajoutons efforts sur efforts afin de 
prouver notre amour par les actes ; cela fait, le Christ de 
son côté, comme il l'a promis, nous aime ; son Père nous 
aime également; l'Esprit naturellement le précède et 
vient préparer la demeure, de sorte que par l'inhabitation 
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σεων μονήν yiveoOat qua Патро καὶ Πού καὶ αγίου 
Πνεύματο 6. 

С 7. Ἡ yvwotwo καὶ εὐαισοήτω γινομένη ἐνοίκησι 
τη τρισυποστάτου θεὀτητο ἐν тої τελείοι οὐ πλήρωσι 
πόθου ἐστίν, ἀλλὰ μάλλον арҳӯ καὶ αιτία σφοδροτέρου καὶ 
μείζονο πόθου. Έκτοτε γὰρ οὐκ ёа τον ὑποδεξάμενον 
αὐτήν ἠρεμειν, ἀλλ᾽ ὦ ὑπὸ mvp asi ἑκκαιόμενον καὶ 
πυρούμενον ἐπαίρεσοαι ει «φλόγα πόθου Οειοτέρου ποιεἰ. 
Κατάληψιν γὰρ καὶ τέλο Tob ποθουμένου εὐρειν ὁ vov 
un δυνάμενο οὐδέ μέτρον τω πόθω καὶ τη ἀγάπη δύναται 
δούναι, ἀλλα TO ἁτελέστω τελεὶ φθάσαι καὶ KATAAQOEIV 
βιαζόμενο,, ἀτέλεστον ἀεὶ τὸν πόθον καὶ απλήρωτου τὴν 
αγἁπην ἐν ÉAUTW περιφέρει. 

n 8. Ὁ ει τούτο TÒ πέρα ἐλθὼν οὐ δοκεῖ εὐρηκέναι 
αρχἠν πόθου ἡ αγάπη ἐν ἑαυτω Tob Θεού, ἀλλ᾽ ὦ un 
αγαπὠν τον Θεὸν διάκειται, τὸ πλήρωμα τη αγάπη ur 
κ.αταλαβεῖν δυνηθεἰ ' 00εν καὶ ὦ ἐσχατον ηγούμενο 
εαυτὸν πάντων των φοβουμένολν τον Θεὀν, ανἀξιον εαυτόν 
ηγείται ἀπὸ ψυχἠ καὶ τὴ μετὰ των πιστών σωτηρία. 

0' 9. ο Πάντα δυνατὰ то πιστεύοντιό». H yap niot 
avti δικαιοσύνη λογἰζεταιθ. « Τέλο yap νόµου Χριστό |l». 
Ἡ δὲ ει αὐτὸν πίστι δίκαιοι καὶ τελειοῖ τον πιστεύοντα, 
ὦ ἀντὶ ἐργων νόμου λογιζομένη τη εἰ Χριστὸν πἰστεω , 
nt διὰ тоу ἐντολῶν τοὺ εὐαγγελίου βἐβαιουμένη καὶ 
δεικνυμένη, ζωὴ αιωνίου τη ἐν αὐτῷ TO Χριστώ μετόχου 
τοὺ πιστού απεργἀζεται. 

i 10. Піот ἐστὶ tō διὰ Χριστὸν ὑπὲρ τὴ αὑτοῦ 
εντολἠ ἀποθανεῖν καὶ τὸν θάνατον τούτον ζωὴ πρόξενον 
εἶναι πιστεύειν, τὴν πτωχείαν ὦ πλούτον λογἰζεσοαι, τὴν 
εὐτέλειαν καὶ ἐξουδένωσιν ὁ δόξαν то βντι καὶ περιφάνειαν, 


8 mowi omisso Οειοτέρου και ἀγαπ-ήσεω παροξύνει то πνεύματι 
ЕСП U 19 ηγείται ἀπὸ ψυχἠ : ἀπὸ y. Exel OH 


a. Cf. Jean 14 21-23. h. Mure 923. c. Cf. Rom. 49. «« Rom. 104. 
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commune des trois personnes nous devenons la demeure 
du Pére, du Fils et de l'Espril. 


7.L’inhabitation de la divinité en trois personnes dans 

les parfaits, qui se produit d'une maniére perceptible à lu 
conscience, n'est pas la satisfaction du désir mais l'origine 
et la cause d'un désir plus vif et plus grand ; désormais 
celte présence ne laisse plus un instant de repos à celui 
qui en jouit; elle le pousse, comme dévoré et consumé 
par le feu, vers la flamme d'un désir de plus en plus fort 
de la divinité. L'esprit humain ne peut trouver une limite 
dans l'objet poursuivi, ni le saisir entiérement ; il ne peut 
non plus fixer une limite à son désir ni à son amour mais, 
dans son effort pour atteindre et posséder celte fin sans 
limites, il nourrit en soi un désir toujours insatisfait et un 
amour inassouvi. 


8.Celui qui est parvenu à ce point ne s'imagine pas 
avoir trouvé en lui-méme le principe du désir et de 
l'amour de Dieu ; il s'estime comme n'aimant pas Dieu, 
puisqu'il n’a pu embrasser la plénitude de la charité ; 
il se juge donc le dernier parmi ceux qui aiment Dieu et se 
croit indigne «lu fond de Гёте méme d'etre sauvé avec 


les justes. 


9.«Tout est possible à celui qui croit», car «la foi 
est comptée comme justice ». Le Christ est en effet « la 
fin de la loi» et la foi en lui justifie et rend parfait le 
croyant ; aux œuvres de la loi équivaut la foi au Christ, 
laquelle, confirmée et prouvée par les préceptes évangé- 
liques, mérite aux fidéles tie participer A la vie éternelle 
qui est la vie en .Jésus-Christ lui-méme. 


10. La foi c’csl mourir à cause du Christ pour ses 
commandements ; c'est croire que celle mort est une source 
de vie : c'csl compter la pauvreté pour richesse, la bassesse 
cl l’humiliation comme un réel honneur et un Hire de 
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καὶ ἐν TO μηδέν ἐχειν τὰ πάντα κατέχειν πιστεύὺεινΆ μάλλον бё 
κεκτήσοαι «τὸν ἀνεξιχνίαστον πλούτον τὴ ἐπιγνώσεω του 
Xpiotovl*» καὶ πηλὸν ἡ καπνὸν ἁπαντα τα ὁρώμενα καθορὰἀν. 


1а" 11. Ἢ ει Χριστὸν πίστι ἐστὶ τὸ μὴ μόνον κατα- 
φρόνησα:, των ἐν TH io τερπνών, αλλὰ καὶ τὸ καρτερήσαι 
καὶ ὑπομεῖναι πάντα πειρασμὸν ἐπερχόμενον ἐν λύπαι καὶ 
Ολἰύεσι καὶ συμφοραι, w αν θέληση καὶ ἐπισκέψηται 
"nua ὁ Θεὸ , с Ὑπομένων yap, φησἰν, ὑπέμεινα τὸν Κύριον 
καὶ προσέσχε џо:.В ». 

ιβ 12. Οι τοὺ εαυτών γονεὶ ἐν τινι προτιμῶντε τὴ 
του Θεοὺ εντολἠ πίστιν οὐ κέκτηνται προ Χριστὸν ' 
πάντω γὰρ ὑπὸ τὴ ιδία κρίνονται συνειδήσεω , et γε καὶ 
συνείδηση" босау ἐχουσι лері τὴ απιστία αυτών * πιστῶν 
γὰρ тобто ἐστι τὸ ἐν μηδενί μηδαμώὼ Tob μεγάλου Θεού 
καὶ σωτήρο ημών Inoov Χριστού παραβαίνειν τὴν ἐντολὴν. 

iy' 13. Шот: ἡ εἰ Θεὸν ἐπιθυμίαν καλών teke καὶ 
φόβον κολάσεων * ἡ δὲ τών κρειττόνων επιθυμία καὶ ὁ 
φόβο тоу κολάσεων τήρησιν ἐντολών ακριβἠ κατειργάσαντο, 
ἡ δὲ ἀκριβή тоу ἐντολῶν τήρησι τὴν ιδίαν roù ἀνορώπου 
ἐκδιδάσκει ασθένειαν, ἡ δὲ κατανόησι TH αληθοὺ ἁσθενεία 
ἡμών θανάτου μνήμην ἐγέννησεν : ὁ δὲ σύνοικον ταύτην 
κτησάμενο αυτό μαθεῖν ἐμπόνω ζητήσει бло εσται 
αὐτώ τα μετὰ την ἐξοδον τού βίου τούτου καὶ ἀναχώρησιν * 
ὁ δὲ ἀεὶ περὶ τών μελλόντων γνώναι σπουδάζων πρώτον 
πάντων εαυτὸν ἀἁποστερήσαι τών παρόντων οφείλει * ὁ γὰρ 
ἐν τούτοι καὶ μέχρι εὐτελοὺ Tivo ὑπὸ προσπαθεἰα 
κρατούμενο εκείνων τὴν γνώσιν τελείαν οὐ δύναται KT- 
σασθαι. Εἰ δὲ καὶ ταύτη γεύσεται кат οικονομίαν τινὰ τοὺ 
Θεού, εἰ UN τάχιον ἐάσει τὰ ὑφ᾽ WV καὶ ἐν οι κρατείται 
κατὰ προσπάθειαν καὶ оло TH τοιαύτη γένηται γνώσεω , 
μηδέν ἑτερον ταύτη ἑξωθεν ἐννοειν ἐκουσίω καταδεχόμενο , 
καὶ αὑπη nv δοκεῖ ἐχειν ἀροήσεται бл’ αὐτούὐά. 


a. Ci. II Cor. 6 910 b. Éphés. 3 8. с. Ps. 39 1. d. Luc 
19 2G codd. 
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gloire ; c'est étre persuadé quand on ne posséde rien que 
lon a Lout; mieux, c'est posséder l'incompréhensible 
richesse de la connaissance du Christ et dédaigner comme 
bouc ou fumée toutes choses visibles. 


11. La foi au Christ ne consiste pas seulement 
à mépriser toutes les jouissances de cette vie mais encore 
à supporter avec patience Louie épreuve qui nous apporte 
Je deuil, l'aflliction ou le malheur, tant que le Seigneur 
voudra et jusqu'à ce qu'il vienne nous visiter : «J'ai 
patienté, j'ai attendu le Soigneur et il est venu à moi». 


12. Ceux qui de quelque façon mettent leurs parents 
avant la loi de Dieu n'ont point, la foi dans le Christ ; 
leur propre conscience les accuse certainement si du moins 
leur conscience survit à leur infidélité, car cc qui distingue 
les fidéles c'est, de ne jamais transgresser en aucun cas la 
loi du Trés-Haut et de notre Sauveur Jésus-Christ. 


13. La foi en Dieu engendre le désir du bien et la peur 
du chátiment; le désir du mieux et la peur du chátiment 
rendent exacte la pratique des commandements ; la garde 
exacte des commandements nous convainc de notre 
propre faiblesse et la pensée de notre réelle faiblesse fait 
naitre le souvenir de la mort. Celui à qui cette méditation 
est familiére cherchera de toutes ses forces à savoir le sort 
qui l'attend aprés la sortie et l'éloignement de cette vie ; 
or celui qui s'applique à connaitre les choses futures doit 
tout d'abord se détacher des choses présentes, car celui qui 
est retenu par l'attachement à l'une de celles-ci, si petite 
soit-elle, ne peut prétendre à la connaissance parfaite de 
celles-là ; mais si, par condescendance Dieu lui en donne 
quand méme un avant-goütet qu'il ne renonce pas au plus 
tót à cc par quoi et en quoi l'attachement le retient en se 
donnant tout entier à cette connaissance jusqu'à n'admet- 
tre volontairement aucune pensée étrangére à elle,eh bien! 
méme la science qu'il croit posséder lui sera enlevée. 


20 


14 ΣΥΜΕΩΝ 


ιδ' 14. ‘TI ἁποταγήτοῦ κόσμου kai παντελἠ ἀναχώρησι , 
ξενιτείαν ἀναλαβομένη πάντων των ἐν Bip υλὼν καὶ ηθών 
καὶ γνωμών καὶ προσώπων καὶ ἀἁρνησιν σώματο καὶ 
θελήματο . μεγάλη ὠφελεία πρὀξενο γίνεται τω οὐτω 
θερμώ ἀποταξαμένω εν Bpaxei τω καιρω. 


τε’ 15. Ὁ φεύγων τον κόσμον, opa μµηδαμώ δώ ойу ψυχἠν 
ει παρἀκλησιν KAT ἀρχά , ἐν αὑτω τὰ οικήσει ποιούμενο , 
εἰ καὶ πάντε σε τούτο ποιεὶν συγγενεὶ καὶ φίλοι KATA- 
ναγκἀζουσι. Τούτο yap αὐτοὶ 0%. δαίμονε ὑποοάλλουσιν, 
оло τὴν θέρμην ἀποσοέσωσι τη καρδία σου ` εἰ γὰρ 
καὶ μὴ τελείῳ ἐμποδίσαι σου τὴν πρόθεσιν δυνηθώσιν, 
ἀλλὰ γε χαυνοτέραν ταύτην πάντω καὶ ασθενή ἀπεργάσονται. 


' 


τ 16. "Отау про лёута τὰ τού βίου ἡδέα εὑρεθή avópeio 
καὶ ἁπαράκλητο , τότε ει συμπάθειαν δήθεν oi δαίμονε 
тоб συγγενεἰ μεταστρέψαντε , κλαίειν ποιοῦσι καὶ θρηνεἰν 
διὰ σὲ προ προσώπου σου. Каі τούτο anO: εἰναι γνώση, 
όταν σὺ μὲν ἀτρεπτο καὶ ἐν ταύτη ἐμμείνη τὴ προσβολή, 
ἐκείνου δὲ ει μανίαν τὴν κατὰ ood καὶ uico αἰφνη 
ἐξαφθέντα iðn καὶ ὦ εχθρὸν σε ἀποστρεφομένου Kai 
ὁραν οὐκ ἐθέλοντα . 

iZ 17. Inv παρὰ тоу γονέων καὶ αδελφών καὶ φίλων 
σου Ολίψιν ορών διὰ σὲ γινομένην, γέλα επὶ τω ὑποβάλλοντι 
ταύτα ποικίλῳ κατὰ goù γίνεσθαι δαίμονι : καὶ [ἱετὰ 
φόβου καὶ σπουδή πολλἠ ὑποχώρησον καὶ τον Θεὰν 
EKTEVW ἐκδυσώπει TOU TAXIOV εἰ λιμένα καλοὺ πατρὸ 
καταντησαἰ σε, ἐν o τὴν ψυχήν σου κεκοπωμένην καὶ 
πεφορτισμένην ὑπάρχουσαν αὐτὰ ἀναπαύσει ᾿ πολλὰ γὰρ 
έχει το πέλαγο  TOD βίου πρὀξενα κινδύνων καὶ ἁπωλεία 
ἐσχάτη . 


5 Bpaxei : βραχὺ AB || dclicionte folio, capita 14-26 non habet Ε || 
6 unóauó δώ AB, VGH, T : un δὼ MNO, PR, CE, К μηδαμὼ 
кат ἀρχὰ δὼ D | П ἐμποδίσαι σου: -ζωσι П · σωσι GK -σουσι 
Mignc omissis σου el δυνηθώσιν || 17 ἐμμείνη : -μένη MNO || 27 
αναπαύσει MNO, AB, CDE : -σει PR -osie УНК Migne, cf. éyxa- 
τοικήσει, p. 25 et 64 || 28 kai от. CDE 


CENT. 1, chap. 14-17 44 


14.Le renoncement au monde et la solitude compléte 
qui entreprennent d'éloigner les choses, les habitudes, les 
pensées, les personnes de cette vie et de renier le corps et 
la volonté propre, deviennent en peu de temps pour celui 
qui renonce avec ferveur une source de grands profits. 


15. Toi qui fuis le inonde, garde-toi absolument 
d'accorder à ton áme la consolation de fréquenter le 
monde, meme si tous tes amis et parents veulent ty 
forcer. Cela leur est inspire par les démons afin d'éteindre 
la ferveur de ton cœur, саг s'ils ne peuvent entraver 
complétement ta décision, ils la rendront toujours plus 


lache et plus faible. 


16. Lorsque tu parais vigoureusement indifférent aux 
charmes de cette vie, c'est alors que les démons excitent 
parmi les proches une sympathie qui les fait se lamenter 
et se désoler à cause de loi, devant toi. Tu sauras combien 
cela est vrai lorsque, inflexible et persévérant dans ton 
propre clan, lu verras les autres bouillir soudain de fureur 
et de haine contre toi, te repousser comme un ennemi cl 
refuser de te voirl. 


17.En voyant le chagrin de tes parents, de les fréres, 
de tes amis à cause de loi, moque-toi du démon dont la ruse 
suscite contre loi celte attitude; avec grande crainte et 
háte éloigne-toi, supplie Dieu longuement afin de parvenir 
au plus tót dans le port du Pére bon ot lui-méme fera se 
reposer Ion âme fatiguée et accablée, car l'océan de la vie 
offre bien des occasions de danger el de ruine complète. 


1. Il y a dans co passage un souvenir des luttes de Syméon pour 
sa vocation : Vie, p. 15. Mois c'est aussi l'higouméne de Saint-Mamas 
qui parle avec l'expérience des scénes de famille au parloir du monas- 
tère : Vie, p. 61. 
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ΣΥΜΕΩΝ 


ij 18. Ὁ μισήσαι θέλων τον κόσμον αγάπην ἐκ βαθέων 
ψυχἠ ἐχειν οφείλει προ τον Θεὸν καὶ μνήμην τούτου 
ἀένναον ' οὐδέν γὰρ ἑτερον ὦ ταύτα μετὰ χαρὰ πάντα 
καταλιμπάνειν ποιεὶ καὶ σκυβάλων δίκην αυτὰ ἀποστρέφεσοαι. 


10* 19. Mn θέλε δι εὐλογου αιτία ἡ μάλλον αλόγου 
τω KOOU® προσμεῖναι τὸ σύνολον, ἀλλ᾽ OTE KANON , συντόμω 
ὑπάκουσον ' ἐν οὐδενί yàp ἑτέρω орто Θεὸ ὦ ἐν ταχύτητι 
ημών ἐπευοραίνεται, επειδἠ καὶ κρεισσον ὑπακοή σύντομο 


μετὰ πενία ἡ βραδύτη μετὰ πλήθου χρημάτων. 


κ' 20. Εἰ ὁ κόσμο καὶ τὰ ἐν τω κόσμω πάντα παρέρχονται, 
6 δε Ocó μόνο ἀἰδιό ἐστι καὶ αθάνατο , χαἰρετε οσοι Oi* 
αὐτον τὰ φθαρτὰ κατελείψατε: φθαρτὰ δὲ εἰσιν οὐ µόνον 
πλούτο καὶ χρήματα, αλλά καὶ πάσα ηδονἠ καὶ ἁπόλαυσι 
αμαρτία φθορὰ ἐστι ' μόναι δὲ αἱ Tob Θεού ἐντολαί фо 
εἰσι καὶ ζωή καὶ τούτο παρὰ πάντων καλούνται. 

καὶ 21. Εἰ φλόγα έλαβε, ἀδελφε, καὶ δραμὼν παρεγένου 
ἐν κοινοβίω ἡ πνευματικὀ) πατρὶ διὰ τούτο, καν προτρέπη 
παρ᾽ αὑτοῦ ἡ παρὰ των συνασκουμένων σοι αδελφών ov- 
трої ἡ βρώμασιν ἡ ἀλλαι Οεραπεἰαι σωματικαϊῖ χρήσασθαι 
ἀναπαύσεω χάριν, τοὺτο un καταδέξη, ἀλλ᾽ ἀει mape- 
σκευασμένο ¿oo προ νηστείαν, πρὸ κακοπάθειαν, προ 
εγκρἀάτειαν ἀκροτάτην, iva, εἰ μεν παρὰ TOL ооф ἑν Κυρίω 
πατρὸ προτραπὴ μετασχειν παρακλήσεω , εὐρεθή ἐκείνω 
μὲν ὑπήκοο , τὸ δὲ ἰδιον σου μηδὲ ἐν τοῦτο) ποιων EK προαι- 
ρέσεω θέλημα ' εἰ δὲ un, μετὰ χαρὰ υπομένει ἀἁπερ 
ἐκουσίω ποιήσαι ἠθέλησα WUXIKW ωφελούμενο.. Τούτο 
γὰρ φυλάττων, con 5.4 παντὸ єлї πὰσιν © νηστεύων 
καὶ ἐγκρατευόμενο καὶ τὸ 10.0V ἁποταξάμενο παντάπασι 
θέλημα ' οὐ μήν δέ ἀλλά καὶ τὴν ἐνούσαν ἐν τη καρδἰα σου 
φλόγα ἀσβεστον διατ-/}ρήσει, τὴν πάντων καταφρονεῖν σε 


βιάζουσαν. 


8 ημών : ὑμῶν AB || 27 ἐση СНК .Mignc : εἴη AB, CDE, MNO, 
PB ἠει sic AT 


CENT. 1, chap. 18-21 45 


18. Celui qui veut hair le inonde doit avoir au plus 
profond de l’âme l'amour cl le souvenir incessant de Dieu : 
rien, comme ces deux vertus, ne nous fait abandonner 
toutes choses avec joie cl les rejeter ainsi que des ordures. 


19. Ne cherche pas de bonnes raisons qui ne seraient 
que de mauvais prétextes pour rester si peu que ce soit 
attache au monde ; mais quand tu as été appelé, obéis 
promptement : rien ne plait tant à Dieu que notre 
promptitude, puisque mieux vaut obéissance prompte avec 
pauvreté que lenteur avec abondance de biensl, 


20.81 le monde et tout ce qui est du monde passe et 
que Dieu seul est éternel et immortel, réjouissez-vous, vous 
tous qui avez laissé à cause de Lui les biens corrupti- 
bles; corruptibles sont non seulement richesses et biens, 
mais encore tout plaisir et toute jouissance coupable est 
corruption ; seuls les commandements de Dieu sont 
lumiére et vie et c'est ainsi que tout le monde les désigne. 


21.Frére, si tu as recu la flamme, si tu t'es rendu avec 

empressement dans un monastére ou prés d'un pére spiri- 
tuel, ù cause de cela, méme si lui ou les confrères te 
conseillent d'user de bains, d'aliments ou d'autres soins 
corporels en guise de soulagement, n'accepte pas; sois au 
contraire toujours prét pour le jeüne, la mortification, la 
tempérance la plus stricte. Dans le cas où ton père spi- 
rituel t'ordonnera de prendre un soulagement, lu obéiras, 
ne cherchant pas en cela à suivre ta propre volonté; sinon 
tu supporteras avec joie ce que volontairement tu as choisi 
pour le bien de Ion ате. Observant cette régle, lu pour- 
ras toujours te considérer comme abstinent et mortifié, 
dépouillé en Ionie circonstance de ta volonté propre et par 
ailleurs tu garderas inextinguible dans ton cœur cette 
flamme qui le force à mépriser toutes choses. 


1. Cette sentence parait une citation ou un proverbe, mais de qui? 
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ЫШ ΣΥΜΕΩΝ 


κβ' 22. "Οταν πάντα τὰ παρ᾽ εαυτώὠν οἱ δαίμονε πρἀὰξωσι 
καὶ τον κατὰ Θεὸν ημών σκοπὸν µεταστησαι OÙ δυνηθώσιν 
ἡ ἐμποδίσαι, τότε тої τὴν εὐλάβειαν ὑποκρινομένοι 
ὑπεισερχονται καὶ δι αὐτῶν τοὺ ἀγωνιζομένου ἐμποδίζειν 
πειρώνται. Καὶ πρώτον μέν, ὦ ἐξ αγἁπη δήθεν καὶ συμπὰ- 
θεια κινούμενοι, ει σωματικὰ αναπαύσει χωρεῖν παραι- 
voboiv αὐτοῖ, ινα μὴ Kai το σώμα ἁδυνατήση, φησί, καὶ 
ει ακηδίαν ἐμπέσητε. "Έπειτα ει συντυχία ανωφελεὶ 
ἐκκαλούμενοι, τὰ ημέρα ἐν ταύται προσαναλίσκειν 
aùtoù ποιούσιν. Εἰ μὲν τι ὑπακούσα тоу σπουδαίων 
ὁμοιωθὴ αὐτοῖ . στρέφονται καὶ ἐπεγγελώσι τὴν αὐτου 
ἀπώλειαν ' εἰ δὲ un ὑπαχοή тої αὐτῶν λόγοι ἀλλα τηρεἰ 
εαυτὸν ξένον ёк πάντων καὶ σύννουν καὶ ἀπαρρησίαστον, 
κινούνται ει φθόνον καὶ πάντα ποιουσι καὶ πράττουσιν EW 
οὐ φέρει yap κενοδοξία 


οὗ καὶ τὴ ноу] αὐτὸν ἐκδιώξωσιν 
ἁτιμο ἐπαινουμένην ταπείνωσιν ὁρὰν amevavria αὐτὴ . 


κγ' 23, "Αγχεται κενόδοξο ταπεινόφρονα оршу mpo- 
χέοντα δάκρυα καὶ δισσὠ ὠφελούμενον, Θεὸν ἵλεω δεῖ 
αὐτῶν ἐργαζόμενον καὶ ἀνθρώπου ει ἐπαινον ἐπισπώμενον 
ἁοουλήτω . 


κδ' 24. ᾿Λφ᾽ οὐ σεαυτὸν OÀOV τω πνευματικω σου 
avaOn πατρὶ, ἴσθι ὦ  &évo Ci ἐπὶ πὰσιν oi ἐξωθεν 
ἐπιφέρη, ἀνορωπίνοι λέγω πρἀγμασί τε καὶ χρήμασιν ' 
οὐ xopi μηδὲν ἐν αὐτοῖ πράξαι ἡ ποιήσαι θέληση , αλλὰ 
μηδέ μικρὸν ἡ μέγα αἰτηση πράγμα αὐτώ aoai σοι, εἰ 
uñ τοι αὐτὸ τη οικεἰα γνώμη, ἡ προστἀξη λαβεῖν ἡ αὐτὸ 
ἐκεῖνο αὐτοχείρω παρέξη σοι. 


3 тої .. ὑποκρινομένοι : тоб -ov CDE || 8 ἐμπέσητε ΛΒ, 
CD, PB, T : -σεῖται E, N, VHK Migne -on M [traditio valde 
confusa : τε/ται, ει/η) I| 11 ἐπεγγελώσι : ἐπιγελώσι GHK Migne. || 


12 tnpei vide p. 32 [| 22 àvaOù : -Όησει JK Migne || ei CDE: ἡ 
ceteri || 26 εἰ μή τοι correxi cum V : εἰ μὴ τι AB, CDE, ГІ μήτε 
MNO, PR U 27 προστάξη ...παρέξη correxi : "ει plerique iotac. 
παρέξει : πράξη MNO (cf. p. 31) 


CENT. 1. chap. 22-21 «16 


22.Quand les dénions ont mis en œuvre tous leurs 

moyens et qu'ils n'ont pu ni dévier ni entraver notre 
intention surnaturelle, alors ils entrent dans la peau d:: pieux 
hypocrites et par eux ils s'efforcent de contrecarrer les 
ascétes. Tout d'abord, comme si vraiment, la charité et la 
sympathie étaient le mobile de leur conduite, ils leur conseil- 
lent de procurer du repos au corps : « Il ne taut pas, 
disent-ils, que le corps s'affaiblisse ; vous allez tomber 
dans l'acédie. » Ensuite ils les invitent à des réunions inu- 
tiles et leur font perdre ainsi les journées. Si quelqu'un, 
docile aux conseils des fervents, cherche à les imiter, eux 
s'écartent de lui et raillent ce qu'ils nomment sa perte. 
Mais s'il ne se laisse pas circonvenir par leurs discours et 
quil se tienne à l'écart de tous, recueilli et réservé, ils 
tournent à la haine, ils font des pieds et des mains tant 
qu'ils ne l'ont pas chassé du couvent : l'orgueil méprisé 
ne supporte pas l'humilité honorée sous ses yeuxl. 


23.L'orgueilleux souffre de voir l'humble qui pleure 
doublement avantagé : devant. Dieu dont la pitié est 
attirée par les larmes, devant les hommes dont elles 
forcent la louange sans qu'il la cherche. 


24. Sache que, des l'instant où tu t'es remis tout entier 
aux mains du pére spirituel-2, tu es devenu étranger à tout 
ce qui attirait tes soins au dehors, je veux dire les affaires 
et. les richesses des hommes. Sans sa permission abstiens-toi 
‘le l'occuper de quoi que ce soit parmi eux : ne demande 
pas non plus qu'il te laisse la moindre chose : que lui-méme 
de son propre mouvement ou te commande de le prendre 
ou te le donne de sa propre main. 


1. Encore une scéne de la vie monastique, mais non quotidienne, 
espérons-le, avec de fines observations psychologiques. 

2. Ces Chapitres sur le pére spirituel rappellent le culte do Syméon 
pour le sien ; ce culte, devenu liturgique, fut l'occasion du procés 
intenté à Syméon 1 l'instigation d'Etienne de Nicomédie : Vie, p. 111. 


Devenu maitre do novices à son tour, Syméon suivit à l'égard de ses 
disciples les méthodes traditionnelles : Vie, p. 59, le dressage d'Arséne. 
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47 ΣΥΜΕΩΝ 


κε 25. Mn δὼ  àvev του κατὰ Θεόν латро σου 
ελεημοσύνην εξ ov χρημάτων εἰσήνεγκα , ἀλλα μηδὲ διὰ 
μεσίτου σου λαβεῖν τινα ἐξ αὐτών παρ᾽ εκείνου θέληση . 
Κρεῖττον yap πτωχὸν καὶ ξἐνον εἶναι τε καὶ ἀκούειν σε ἡ 
σκορπίζειν χρήματα καὶ διδόναι tot πένησι, εισαγωγικὀν 
ovra : πίστεω δὲ ακραιφνοὺ TO πάντα ὦ ἐν χειρὶ Θεού 
ἡ του πνευματικοὺ латро ἀναθέσοαι βουλήσει. 


' 


κ’ 26. Mn бї λαβεῖν υδατο αἰτηση ποτὸν, εἰ kai 
συμβἠ σε φλέγεσθαι, μέχρι αν οἴκοθεν KivnOei Ù πνευματι- 
ко σου πατήρ προτρέψηται. *Ayxe yap σεαυτὸν καὶ βιάζου 


ἐν πάσι, πεἰΟων καὶ λέγων τω λογισμω * «Еі θέλει ὁ 
Θεὀ »: καὶ εἰ ἡ ἀξιο του πιεῖν, αποκαλύπτει πάντω 
τω πνευματικὀ σου πατρι καὶ λέγει aol’ « Tlie» καὶ 


τηνικαυτα πἰεσαι μετὰ καθαροὺ συνειδότο , εἰ καὶ παρὰ τὸν 
καιρὸν · ώρα ἐστίν. 


κζ' 27. Ὁ πεἰραν éoxnko πνευματικὴ ὠφελεία καὶ 
ἀνόθευτον πίστιν KTNOGHEVO , μάρτυρα τη αλήθεια τὸν 
Θεδν προβαλλόμενο ειπεν * a'EO&unv τοιούτον ἐν ёраото 
λογισμὸν ὦ μήτε φαγεῖν μήτε πιεῖν αἰτήσασοαί MOTÈ τω 
πατρὶ µου ἡ πὰρεξ αυτού μεταλαοεῖν tivo тё καθόλου, 
£o αν ὁ Өєб πληροφόρηση αὐτὸν καὶ προστἀξη μοι ' 
και οὕτω ἐχων οὐδέποτε, φησὶ, του σκοποὺ μου ἀπέτυχον. » 


κη' 28. Ὁ πίστιν κτησάμενο εναργἠ mpd τὸν κατὰ 
Θεὸν патёра αὐτού, βλέπων avtov, αὐτὸν βλέπειν λογίζεται 
τὸν Χριστὸν : καὶ συνὼν ἡ ἀκολουοών αὐτώ, Χριστώ συνεῖναι 
και ἀκολουθεῖν βεβαίω πιστεύει. Ὁ τοιούτο οὐκ ἐπιθυμήσει 
ἑτέρω τινι δμιλήσαἱ ποτέ, οὐ προτιμήσει τι των τοὺ κόσμου 
πραγμάτων ὑπὲρ την εκείνου μνήμην ὁμού καὶ αγάπην. 
Ti γὰρ καὶ μεῖζον ἡ ὠφελιμώτερον ἐν τη παρούση καὶ ἐν 
τη μελλούση ζωὴ τοὺ συνεῖναι Χριστώ ; Ті δὲ καὶ ὡραιότερον 


1 uj dm : μὴ δὴ δὼ EJ || B ποτὸν AB, MNO, PR, Т: оп. 
FVGH ποτὸν αἰτήση -ÎK Migne noté CDE [I 13 πνευµατικω om. FJ 


CENT. 1, chap. 25-28 17 


25.Sans la permission de Lon pére spirituel ne fais pas 

laumóne avec les hiens que Lu as apportés ; n'accepte pas 
méme qu'en dehors de lui quelqu'un louche de ces biens par 
ton homme d'affaires. Mieux vaut étre pauvre, étranger 
et en avoir la réputation que de distribuer des richesses 
et de donner aux pauvres, lorsqu'on n'est (pic novice. 
Une foi sans mélange fait tout remettre à la decision du 
pére spirituel comme entre les mains de Dieu. 


26.Ne demande jamais d'eau à boire méme si la soif 
te brüle ; attends que ton pére spirituel t'en offre de sa 
propre initiative. Fais-toi violence, domine-toi en toutes 
choses, convaincant la raison parce mot: «Si Dieu le veut! » 
Si tu mérites de boire, Dieu inspire certainement ton pére, 
il le dit : « Bois! » Alors lu boiras, la conscience tranquille, 
méme si l'occasion vient à contretemps. 


27. Celui qui avait acquis l'expérience de l'avantage 
spirituel et possédait une foi indéniablel, s'étant confié 
à Dieu témoin de la vérité, déclara : «J'ai pris à part moi 
cette résolution de ne jamais rien demander, à boire ou 
à manger, à mon pére spirituel ni de prendre quoi que cc 
soit à son insu, tant que Dieu ne lui inspire pas de me 
commander. Avec cette disposition, ajoutait-il, je n'ai 
jamais dévié de mon but ». 


28.Celui qui a acquis une confiance véritable en son 
pére selon Dieu, en le voyant croit apercevoir le Christ ; 
s'il est prés de lui, s'il l'accompagne, il croit fermement 
étre prés du Christ et l'accompagner. Tel quel, jamais 
il ne désirera fréquenter quelqu'un d'autre ; aucun bien 
de ce monde ne lui paraîtra préférable à son souvenir cl à 
son amour. Quoi de plus grand et de plus avantageux 
dans cette vie et dans la vie future que d'étre prés du Christ? 


1. On peut laisser à ce chapitre sa forme historique, car Syméon 
songe certainement A sa propre ascése en rapportant cette résolution. 
Cette indifférence й la nourriture comme moyen de mortification se 
retrouve aussi duns la Vie, p. 63, 67, imposée à Arséne. 
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48 ΣΓΜΕΩΝ 


ἡ γλυκύτερου TH θέα αὐτοῦ ; Et δὲ καὶ ошліа ἀξιοῦται τη 
παρ᾽ αὐτοῦ, πάντω ζωήν TV αιώνιον EK ταυτη αρυεται. 

κθ' 29. *0 ἐκ διαθέσεω тоб λοιδορούντα ἡ ἀδικούντα 
ἡ μισοῦντα καὶ ἁποστερούντα αὐτὸν αγαπὠν καὶ ὑπὲρ 
τούτων εὐχόμενο 0, ει προκοπήν ἐν ολίγω μεγάλην ανέρχεται. 
‘Ev αἰσθήσει yap καρδία τούτο γινόμενον ει  üfvooov 
ταπεινώσεω καὶ ει δακρύων πηγὰ TO λογιζόμενον KATA- 
φέρει, ἐν οἱ καταποντίζεται TO τριμερὲ τὴ ψυχή ' 
ανάγει δὲ ει οὐρανόν ἀπαθεία τον vovv καὶ θεωρητικὀν 
απεργἀζεται καὶ τὴ γεύσει τὴ ék.eiOev χρηστότητα πάντα 
σκύβαλα τὰ του παρόντο βίου ἠγεῖσοαι moisi καὶ αὐτὴν δὲ 
τὴν τροφήν καὶ τὴν πόσιν Un ἐνηδόνω ἡ συχνοτέρω 
προσἰεσθαι. 


λ' 30. Піотіу εναργἠ ἐδειξεν ὁ καὶ τον τόπον, ἐν w ὁ 
οδηγὀ Kai латђр αὐτοῦ ἵσταται, ὦ ἁγιον ευλαβούμενο καὶ 
τον κονιορτὸν των ποδὠν αὐτοῦ χερσὶ λαμβάνων ζεόντω 
καὶ ἐπιχέων TH εαυτοὺ κεφαλἠ καὶ TH καρδία προσαλείφων, 
ὦ ἴαμα. των τούτου παθὼν καὶ των αμαρτημάτων καθαρτι- 
κὸν, εκείνοι δὲ ALTW μὴ προσεγγίσαι τολμών μηδέ алло 
προσψαῦσαί tivo тфу αὐτοῦ χιτώνων ἡ σκεπασμάτων 
" καὶ LETAXEIPICOUEVO τι 
TOV εκείνου, μετὰ φόβου καὶ μετὰ αἰἱδοῦ τούτο moisi, 
ανάξιον ἑαυτὸν κρίνων un μόνον τὴ τούτων θέα καὶ 


άνευ τη εκείνου προστἀξεω 


λειτουργία , ἄλλα καὶ τὴ ἐν TH KEAANQ αὐτοῦ διαγωγή . 
Aa’ 31. Πολλοὶ μὲν то fico τούτω καὶ тої тоо βίου 
πράγμασιν αποτάσσονται, ολίγοι δὲ καὶ voi Οελήμασιν 
EQUTWV : περὶ WV καὶ © Ocio λόγο καλώ ἀποφαίνεται * 
«Πολλοί μὲν KANTO’ » λέγων «ὀλίγοι δὲ EKAEKTOÏ” ». 


1 τὴ post ἀξιοῦται vtn. CDE J 7 τὺ λογιζόμενον corrigendum τόν: 
Aoyicuóv? Н 22 moisi : ποιων CDE 


п. Cl. Mattii. 5 44. b. Mattii. 22 14. 


1. Division traditionnelle de Γύιηο, d'usage courant; cf. ch. 3 63 : 
τὸ ἐπιουμητικὀν ... TO Ουμικὀν... τὺ λογιστικὀν. Il existe sur les 
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CENT. 1, chap. 28-31 *18 


Quoi de plus beau et de plus doux que sa vue? Mais si 
l'on est favorisé aussi de sa conversation on y puise vrai- 
ment la vie éternelle. 


29.Celui qui par vertu aime ceux qui l’injurient, qui 
lui font tort, qui le détestent et le fuient, et qui prie pour 
eux, celui-là réalise en peu de temps de grands progrés. 
Cet acte, produit d'un cœur conscient, plonge la pensée 
dans l'abîme de lhumilité, à la source des larmes ой 
sont baignées les trois parties! de lame; il élève son 
intelligence jusqu'au ciel d^ l'impassibilité et la rend 
propre à la contemplation. Le goût de la félicité qu'il y 
trouve lui fait estimer comme de vulgaires déchets tout 


ce qui appartient à celte vie ; méme la nourriture et la 
boisson ne lui plaisent guére et ne l'attirent pas souvent. 


30.C'est une marque de foi vive que de vénérer comme 
sainte méme la place oü se Lient notre pére et guide, de pren- 
dre dans nos mains avec ferveur la poussiére de ses pieds 
et ile la répandre sur notre téte et d'en enduire notre poi- 
trine comme un reméde à ses passions et une purification 
des péchés ; on n'ose plus s'approcher de lui ni simplement 
toucher une de scs tuniques on un de ses habits sans su 
permission et si l'on manie quelque chose qui lui appar- 
tient c'est avec crainte et respect ; on se juge indigne de 
le voir, de le servir et méme de pénétrer dans sa cellule2. 


31.Beaucoup renoncent à cette vie et aux biens de 
cette vie ; mais bien peu à leur propre volonté ; c'est à leur 
sujet, que la parole de ('Évangile est bien vraie : « Beaucoup 
d'appelés, peu d'élus ». 


trois parties de l'áàme une lettre d'un Syméon d'Eucbaltes : τρία µέρη 
λέγουσιν οἱ πατέρε ἐχειν τὴν λογικὴν ψυχήν ἡμῶν, TOV vovv ὄνπερ καὶ 
λογικὀν λέγουσιν, τὸ Ουμικὀν καὶ τὸ επιθυµητικὀν... Cotte lettre adressée 
ἃ un reclus, Jean, est un résumé do l'enseignement courant vers le 
x: siécle; voir Did. ThM. Cath., art. Syméon d'Euch., col. 2939 5. 

2. Tous ces détails paraissent avoir été utilisés par Nicélas, dans 
la Vie, p. 21, où il décrit l'attitude de Syméon à l'égard de son père 


spirituel. 
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AB' 32. "Отау μετὰ πάση κἀθγ) єлї τραπέζη τη 
αδελφότητο καὶ νοερὼ σοι σκιὰ τὰ πάντα тої οφθαλμοῖ 
υπογρἀφονται και του ἠδέο των βρωμάτων οὐκ ἐπαισθάνη, 
ἀλλ᾽ βλην έχει τὴν ψυχἠν то θαύματι ἐκπληκτου καὶ тої 
δάκρυσιν ἐμπλεον, τότε γίνωσκε τὴν του Θεοῦ σοι χάριν 
OÙTW ταύτα ὑποδεικνύειν διὰ τὴν EK τοὺ φόβου πολλήν σου 
ταπείνωσιν, Ото , ἰδών τὰ ποιήματα τοῦ Θεού καὶ διδαχθεὶ 
των αισθητὠν τὴν αδράνειαν, ει ἀγάπην των νοητῶν 
μετεγκεντοίση τὸν φόβον σου. Καὶ αὐτη ἐστὶν ἡ πνευματική 
γνώσι , ἦν καὶ λεγομένην ακούει, HT μέσον тоо φόβου 
καὶ τη ἀγάπη εὐρίσκεται καὶ бло τούτου ει ταύτην 
διαβιβάζει ἀνεπαισθήτω καὶ ἀκινδύνω τὸν ἀνθρωπον. 

Ay' 33. Οὐκ ἐνδέχεται ἀλλω τὴν εἰ Θεόν τελείαν 
ἀγάπην ἀναφαίρετον κτήσασθαί τινα εἰ μὴ κατὰ TO µετρον 
τη πνευματικἠ γνώσεω ‘ αύτη δὲ κατὰ μικρὸν αὐξάνεται 
τη πρακτικὠ πονούση καθεκάστην ψυχἠ. Τούτο yap εἰδώ 
καὶ ὃ Απόστολο ọn’ п'Ало γὰρ τοὺ μεγέθου καὶ τὴ 
καλλονἠ των χτισμάτων ἀναλόγω ὁ γενεσιουργὸ θεωρεἰ- 
ταιά». 


λδ' 34. Μέγεθο  ovpavob καὶ γη πλάτο καὶ των 
ἀλλων απάντων Tob λόγου οὐδεί ἀξίω καταμαθεῖν 
δύναται тої αἰσθητοῖ οφθαλμοῖ . Τὰ γὰρ ὑπερβαίνοντα καὶ 
vovv καὶ διάνοιαν, ло δφοαλμοὶ κατανοήσαι σώματο 
ἐξισχύσουσι; Μόλι yàp καὶ νου καθαρθεἰὶ λογισμῶν 
xai ελευθερωθεὶ тоу προλήψεων, ἑλέει TE καὶ χάριτι Θεού 
φωτισθεἰ , κατὰ тб µετρον τοὺ φωτισμού καὶ τὴν θεωρίαν 
TOV βντων ἀξίω δυνήσεται καθιδεῖν. 


λε' 35. "Оол=р ἐν νυκτὶ тої αἰσθητοῖ οφθαλμοῖ ἐν 
ἐκείνω τω толо βλέπομεν μόνον ένθα àv τού φοιτὰ τὸν 
λύχνον ἀνάψωμεν, 6 δὲ Лоло бло κόσμο τὸ καθ᾽ ἡμὰ 


3 ὑπογράφωνται... οχει : v. Introduction, p. 31 | 12 καὶ ἀκινδύ- 
vo oin. ЕСП ||24 ἐξισχύσουσι : -χύουσι CE, MN 


u. Rom. 1 20, ad sensum. 
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32.Lorsque tu es attablé avec toute la communauté, 
que toutes choses paraissent intérieurement à tes 
yeux comme des ombres, que tu ne t'apergois pas de la 
saveur des aliments et que ton áme est toute en admiration 
de ce prodige et toute pleine de larmes, reconnais alors 
que la gráce de Dieu te donne, par l'afflux de l'humilité née 
de la crainte, une indication : en voyant les ceuvres de Dieu 
eten apprenant la faiblesse des choses sensibles, greffe ta 
crainte sur l'amour des choses intelligibles. Telle est en 
effet la sagesse spirituelle, comme on l'appelle ; située 
entre la crainte et. l'amour, elle fait passer l'homme de la 


premiére au second insensiblement et sans risques. 


33.On ne peut acquérir et garder le parfait amour 
de Dieu qu'en proportion de la connaissance spirituelle ; 
or celle-ci s’accroit graduellement par les efforts ascétiques 
quotidiens de l'áàme. Sachant cela, l'Apótre dit que le Créa- 
teur est connu analogiquement, d'aprés la grandeur et la 
beauté des créatures. 


34.Personne ne peut connaître à fond par les yeux du 

corps la grandeur du ciel, l'étendue de la terre ni les 
proportions de toutes choses. Ce qui dépasse l'intelligence 
et le raisonnement, comment les yeux du corps parvien- 
draient-ils à le saisir? C'est à peine si l'intelligence 
débarrassée des arguties cl. délivrée des préjugés, illumi- 
née par la miséricorde et la gráce de Dieu, pourra 
atteindre dignement selon le degré de son illumination à 
la contemplation des étres. 


35.Durant la nuit nos yeux ne portent qu'à l'endroit 
ой éventuellement nous allumons la lampe qui donne la 
lumiére et le reste du monde pour nous n'est que nuit. Ainsi 
pour ceux qui dorment dans la nuit du péché noire bon 
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νὺξ ἐστιν, OVTW τοι EV νυκτὶ αμαρτημάτων καθεύδουσιν 
ὁ αγαθὀ δεσπότη фо μικρὸν γίνεται. Θεὸ ov τοι πα.σιν 
αχώρητο , φειδόµενο τη ἀσθενεία ημών. Καὶ τότε αἰφνη 
ἀναβλέπων ὁ ἀνθρωπο καὶ θεωρῶν την φύσιν των οντων, 
ὦ οὐποτε αὐτὴν ἐθεάσατο, εκπλήττεται καὶ ἀνωδύνω 
αυτόματα προχέει τὰ δάκρυα, δι wv καθαίρεται καὶ 
βαπτίζεται τὸ δεύτερον βάπτισμα, βάπτισμα εκεῖνο, ὃ 
λέγει διὰ των εὐαγγελίων ὁ Κύριο ^ κἘὰν μὴ τι yevvnOn 
δι᾽ ὑδατο και πνεύματο , οὐ ий εἰσέλθη ει την βασιλείαν 


των οὐυράνιόνθ». Καὶ πάλιν | »ἘἙάν μὴ τι yevvnOn 
ἀνωθενῖ » , ἀνωθεν δὲ εἰπών, την ёк του πνεύματο ἠνίξατο 
γέννησιν. 


A' 36. To πρότερον βάπτισμα ἔχει TO обор προῦ- 
πογρἀφον τὰ δάκρυα, EXEL τὸ μύρον τού χρίσματο προσημαῖ- 
vov τὸ νοητόν μύρον Tob Πνεύματο . To δὲ δεύτερον οὐκέτι 
τύπο TH ἁληθεία , ἀλλ᾽ αὐτή ἐστιν ἡ αλήθεια. 

AC’ 37. Οὐ πράξεων μόνον πονηρῶν ἀπέχεσθαι δει αλλά 
και λογισμῶν καὶ ἐννοιδὸν ἐναντίων XP σπουδάζειν TOV 
ασκητἠν ελεύθερον εἰναι, ἐνδιατρίβειν δὲ ἀεὶ TAI ψυχωφελέσι 
καὶ πνευματικαῖ ἐνθυμήσεσιν, іу οὗτο» αμέριμνο ἀπὸ 
των βιωτικών διαμείνη. 

An’ 38. Ὥσπερ ὁ oXov abtob ἁπογυμνώσα τὸ σώμα, ἐὰν 
καλύὐμματίὶ τινι κεκαλυμμένου εχη тоо οφθαλμοὺ Kai ur 
θέληση ἁραι καὶ ἀποσείσασοαι αὐτό, οὐ δύναται ἀπὸ μό"/η 
τη γυμνότητα тоо λοιποὺ σώματο ἰδεῖν TO фо , ουτω 
καὶ ὁ πάντων των ἀλλων πραγμάτων ороо καὶ χρημάτων 
καταφρονήσα καὶ αὐτῶν απαλλαγεὶ των παθὀ»ν, εἰ ur 
καὶ των βιωτικῶν ἐνουμησεων καὶ των πονηρῶν εννοιών 
ἐλευΟερώση τον τη ψυχἠ οφθαλμόν, οὐκ οψεταὶ ποτέ 


5 οὗποτε : οὐδέποτε FJ || 15 οὐκέτι : οὐκ εστι CDE Ii 17 μόνον 
δει transp. CDE |} 24 ἀποσείσασοαι : -στήσασοαι AB j| 29 ελευΟερώση 
correxi : -σει iotac. pleriquc 
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maitre n'apparait que conum- une faible lueur, bien qu'il 
soil le Dieu qu'aucune chose ne peut contenir, par égard 
pour notre faiblesse. Soudain levant les yeux cl contem- 
plant la nature des étre.., comme jamais il ne l'a aperçue, 
l'homme frémit et des larmes .spontanées jaillissent, sans 
douleur, qui le purifient et lui conférent un second bap- 
téme, ce baptéme dont parle .Noire-Seigneur dans l'évangile: 
aSi quelqu'un ne renaît pas dans l'eau et l'Espril, il 
n'entrera pas dans le royaume des cieux ». Ou encore 

«Si quelqu'un ne renaît pas d'en haut... », en disant. 
« d'en-haut » le Seigneur a signifié la naissance par l'Espril. 


36.Dans le premier baptéme l'eau est symbole des 
larmes et l'huile de l'onction préfigure l'onction intérieure 
de l'Espril ; mais le second baptéme n'esl plus la figure de 
la vérité, c'est la vérité mêmel. 


37.il ne suilit pas de s'abstenir des actions mauvaises ; 
il faut que l'ascétc s'applique à se libérer des pensées ci 
imaginations contraires, à s'entretenir en des pensées 
spirituelles cl utiles à l'àme afin qu'il n'ait, par ce moyen, 
aucune préoccupation de la terre. 


38.Celui qui se découvre tout le corps, s'il garde un 
voile sur les yeux et qu'il ne veuille ni le soulever ni le 
retirer, ne pourra voir la lumiére par la seule nudité du 
corps. De meme celui qui a méprisé toutes choses, toutes 
les richesses et s'est méme détaché des passions, s'il ne 
délivre pas l'eil de l'àme des préoccupations matériel- 
les et des pensées perverses, ne verra jamais la lumiére 


l. La vérité pour Syméon n'est pas la vérité en soi mais la vérité 
connue et sentie à l'instant; il ne veut pas dire ici seulement que 
nous devons - prendre conscience » de notre baptéme ; la grace du 
baptéme — et des autres sacrements, mais il n'en parle pas dans les 
Chapitres — est donnée non pas uu signe de l'eau, niais à la coulée 
des larmes qui sont réellement senties. Qu'aurait, dit notre mystique 
dans les controverses sur le baptéme des hérétiques ? 
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τὸ νοητὸν Qo , αὐτὸν τον κύριον ημών Ἰησούν Χριστὸν καὶ 
Θεόν. 


λθ' 39. "Qonep κἀλυμμα ἐν ὀφθαλμοι ἐπιτεθέν, οὕτω 
λογισμοὶ κοσμικοὶ καὶ βιωτικαὶ ενθυμήσει ἐν διανοία 
"yovv ἐν ὀφθαλμω ψυχἠ γίνονται. Καθόσον οὖν ἑἐαθώσι 
χρόνον, οὐ βλέψομεν : ἐπὰν δὲ ἐξαρθώσι τὴ του θανάτου 
μνήμη, τότε τρανῶ Ίδωμεν TO фо τὸ αληθινόν, ο φωτίζει 
πάντα ἀνθρωπον εἰ τὸν ἁνω κόσμον ἐρχόμενονϑ. 


μ' 40. Ὁ ἐκ γενετὴ ὧν τυφλὀ οὐ νοήσει οὐδέ πιστεύσει 
TOV γραφόμενων την δύναμιν, ὁ δὲ βλέψαι лоте καταξιωθεἰ 
συμμαρτυρήσει εἶναι ἀληθή τὰ λεγάμενα. 

ua’ 41. 'O βλέπων roi αἰσθητοὶ ὀφθαλμοι οἶδε πότε 
μὲν νὺξ, mote δὲ ημέρα ёотіу ' ὁ бё тофло τὰ ἀμφότερα 
ayvoei. Kai ὁ πνευματικὀὸ ἀναβλέψα καὶ тої νοεροῖ 
оршу ὀφθαλμοι , Οεασἁάμενο то αληθινὸν καὶ ἁδυτον Qo, 
όταν ἐκ ραθυμία εἰ την προτέραν ἁποστραφὴ τύφλωσιν καὶ 
του фото ἁποστερηθὴ, εὐαισθήτω αισθάνεται τὴ τούτου 
στερήσεω καὶ πόθεν αυτὴ συνέβη γενέσθαι οὐκ ἀγνοεῖ. 
Ὁ δὲ γε μένων τυφλὸ ἐκ γενετὴ οὐδέν TH πείρα καὶ τὴ 
ἐνεργεία περὶ τούτων ἐπίσταται, εἰ μὴ τι ἐξ Akon ἀκούση 
καὶ μάθη περὶ оу οὐποτε ἐθεάσατο, καὶ διηγήσεται «Χλοι 
ἁπερ ἀκήκοεν, αὐτοῦ καὶ των ἀκουόντων ur] εἰδότων περὶ 
ποιων πραγμάτων ἀλλήλοι προσδιαλέγονται. 


μβ' 42. Αδύνατον καὶ την σάρκα τω  KÓpo των 
βρωμάτων κατεμπιπλὰν καὶ πνευματικώ τὴ νοερὰ καὶ 
θεία ἐπαπολαύειν χρηστότατο . "Oow yàp την γαστέρα 
τι θεραπεύσει, κατὰ τοσοῦτον εκείνη εαυτὸν αποστερήσει 
καθόσον бё TO σώμα ὑπωπιὰσει, ἀναλόγω καὶ τὴ πνευμα- 
τικἠ τροφἠ TE καὶ παρακλήσεω ἐμπλησθήσεται. 

μγ' 43. Καταλείψωμεν πάντα τὰ єлї τη γη, μὴ 
πλούτον μόνον καὶ χρυσὸν καὶ τὰ ἀλλα ὑλα τοὺ βίου,5 


5 οὖν oui. CDE И 7 ἰδωμεν : de hoc futuro (βλἐψομεν-ἰδωμεν) v. 
Introduction p. 32 11 li ὁ ante mvevpatikw om. PH || 17 αισθά- 
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intelligible qui est Jésus-Christ lui-méme notre Seigneur 
et Dieu. 


39. Comme un voile posé sur les yeux, telles les idées du 
monde et les préoccupations de la vie pour l'intelligence, 
qui est. l'œil de Гате, tant que nous les laissons là nous ne 
pourrons voir. Mais quand elles auront cédé devant le sou- 
venir de la mort, alors nous apercevrons clairement la 
vraie lumiére qui illumine tout homme entré dans le 
monde d'en haut. 


11). L’aveugle de naissance ne pourra concevoir ni croire 
le sens de ce qui est écrit; mais celui qui a été une fois jugé 
digne de voir pourra témoigner si ce qui est dit est vrai. 


mil. Celui qui a l'usage des yeux sait quand il fait 
jour et quand il fait nuit et l'aveugle ne le distingue pas. 
Celui qui voit avec l'esprit et regarde avec les yeux inté- 
rieurs, aprés avoir contemplé la véritable et inaccessible 
lumiére, si par négligence il retourne à son aveuglement 
premier et qu'il soit privé de la lumiére, il ressent bien sen- 
siblement cette privation et n'ignore pas d'oü elle provient. 
Mais celui qui est aveugle de naissance ne sait rien sur ce 
point ni par expérience ni par effort personnel, sauf le cas 
oü il apprend par oui-dire une chose qu'il n'a jamais 
vue ; il racontera à d'autres ce qu'il a entendu, lui et ses 
auditeurs ne sachant d'ailleurs pas de quoi il retourne. 


42.Π est impossible de bourrer le corps de nourriture 
jusqu'à satiété et de jouir en méme temps spirituellement 
de la douceur intellectuelle et divine ; plus on est asservi 
au ventre, plus on s'éloigne de cette jouissance ; plus 
on meurtrit le corps et plus, en proportion, sera-t-on 
comblé de la consolation et de la nourriture spirituelle. 


43.Renonçons à tout ce qui est. de la terre et pas 
seulement à la richesse, à l'or, et aux autres biens de la vie, 


a. Cf. Jean 1 9. 
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ἀλλα καὶ τὴν επιθυμίαν την προ αὐτὰ τέλεον ἀπὸ TOV 
ψυχών ημών ἁἀπελάσολμεν. Μισησωμεν UN τὰ ἠδονὰ μόνον 
Tob σώματο , ἄλλα καὶ τὰ ἀλογου κινήσει αυτού, καὶ 
νεκρῶσαι τούτο διὰ πόνων σπουδάσωμεν | διὰ τούτο γὰρ 
ἐνεργοῦνται τὰ τη επιθυμία καὶ ει ἐργον εξάγονται, καὶ 
ζώντο αὑτοῦ, ανάγκη πάσα νεκρὰν την ψυχὴν ημών εἰναι 
καὶ δυσκίνητου προ πάσαν Θεοὺ εντολἠν ἡ καὶ παντελὠ 
ακἰνητον. 


μδ' 44. Καθάπερ ἡ φλὀξ τοὺ лоро ει vpo aei αἰρεται, 
ὦ ἐὰν στρέψη τὴν ὑλην ἀφ᾽ ἡ ἀνάπτεται, οὕτω καὶ ἡ 
Tob κενοδὀξου καρδία ταπεινωθηναι οὐ δύναται, ἀλλ᾽ ὦ 
ἐὰν ειπη αὐτω τα τη ὠφελεία αυτού, μάλλον καὶ μάλλον 
ἐπαίρεται ' ελεγχόμενο үйр ἡ καὶ νουθετούμενο , αντιλέγει 
σφοδρὠ , επαινούμενο ἡ καὶ παρακαλούμενο , ἀνυψοῦται 
како 


με 45. "Ανθρωπο μεμελ,ετηκὠ ἀντιλέγειν ἐἑαυτω 
δίστομὀ ἐστι μάχαιρα, ἀναιρῶν ἀγνώστω την ιδίαν ψυχήν 
καὶ τη αιωνίου ζωὴ ἀλλότριον αυτήν ἐργαζόμενο , 


и ' 46. Ὁ αντιλόγων ὁμοιο ἐστι то ἐκουσίω ἐκδοτον 
εαυτόν --οιούντι тої ὑπεναντίοι Tob βασιλέω  &xyOpoi. 
‘Il yàp αντιλογία ἁρπάγιόν ἐστι, δέλεαρ εχον τήν δικαιο- 
λογίαν, δι ἡ ἀπατώμενοι, TO ἀγκιστρον καταπίνομεν TH 
αμαρτία , ὑφ᾽ οὐ καὶ ἀρπάζεσθαι ειωθεν, ὦ ἀπὸ τη γλὠττη 
καὶ τού λαιμού, оло TOV πνευμάτων TH πονηρία ἡ ἀθλια 
ψυχἠ καὶ ποτὲ μὲν ει бро ὑπερηφανία ἀνάγεσθαι, ποτὲ 
δέ ει хао ἀἁούσσου αμαρτία καταποντίζεσθαι καὶ μετὰ 
TOv ἐξ οὐρανοῦ ἐκπεπτωκοτων καταδικάζεσθαι. 


HC 47. Ὁ ἀτιμαζόμενο ἡ ὑδριζόμενο καὶ σφόδρα 
ἀ»}ὠν τὴν καρδίαν γινωσκέτω εκ τούτου ὁτι τὸν παλαιὸν 


6 εἰναι νεκρὰν Lransp. CDE|| 26 καταποντἰζεσθαι : -βυθἰζεσῦαι 
Ε 
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mais éloignons encore tout à fait de notre âme le désir qui 
tend vers ces biens. Détestons les jouissances du corps non 
moins que ses mouvements opposés à la raison et cliorçons- 
nous de le mortifier par des épreuves ; c'est par lui en effet 
que le désir est mis en branle cl poussé à l'action ; tant, 
quil manifeste sa vitalité, de toute nécessité l'àme est 
morte, trés peu disposée ou tout ü fait opposée а obéir 
aux commandements de Dieu. 


#14. La flamme du feu s'élève toujours vers le haut, aussi 
souvent que Ton retourne le bois allumé : ainsi le coeur de 
l'orgueilleux est incapable de s'humilier ; plus on lui donne 
de conseils appropriés à son cas, plus il s'éléve ; réprimandé 
et admonesté il réplique violemment, félicité ou encou- 


ragé il se rengorge bien à tort. 


45.L'homme qui a pris la manie de contredire est 
pour lui-méme une épée à deux tranchants; il détruit 
son âme sans le savoir et l'éloigne de la vie éternelle. 


46.L'homme qui aime contredire est semblable à celui 

qui se livre volontairement aux ennemis dressés contre son 
roi,car l'esprit de contradiction estun piége qui a pour appát 
la prétention d'avoir raison ; celle-ci nous trompe et 
nous avalons l’hameçon du péché ; prise par la langue et 
la bouche, la pauvre 4me devient la proie des esprits du 
mal, qui l'enlévent vers les hauteurs de l'orgueil ou la 
précipitent dans le chaos de l'abime du péché, pour étre 
jugée avec ceux qui sont tombés du ciel. 


47.Celui dont les offenses et les injures affligent 
fortement le cœur, doit reconnaître à ce signe qu'il porte 


10 


15 


20 


25 


53 ΣΥΜΕΩΝ 


Bow περιφἐρει ἐγκόλπιον. Ei uev обу μετὰ σιωπἠ ὑπομείνη 
ἡ μετὰ πολλή ἀποκριθήσεται ταπεινώσεω , ασθενἠ τούτον 
καὶ ἐκλελυμένον εἰργάσατο. Ei δὲ μετὰ πικρία ἀντείπη ἡ 
καὶ λαλήση μετὰ Ορασύτητο,, δέδωκεν ἰσχὺν то ὄφει TOV 
lov ἐκχέαι ἐν τὴ καρδία αὐτοῦ καὶ ἀνημέρω τὰ ёуто 
αυτοὺ κατεσοίειν, ὦ εντεύθεν καθεκἁστην ἐνδυναμούμενον 
αὐτὸν κατἀβρωμα ποιεἰσθαι τὴν ἐπ᾽ ἀγαθοὶ διόρθωσιν και 
ἰσχὺν τὴ ἀθλια τούτου pox , καὶ ζἠν μὲν αὐτὸν EKTOTE 
τὴ αμαρτία, νεκρὸν δὲ παντελὠ εἰναι τὴ δικαιοσύνη. 


un’ 48. Ἐάν ἀποτάξασοαι βουληθἠ καὶ τὴν εὐαγγελικὴν 
πολιτείαν ἑκδιδαχοήναι, μή ἀπείρω μηδέ ἐμπαθεῖ διδασκἀλφ 
ἑαυτὸν ἐκδω , iva μὴ avri εὐαγγελικἠ διαβολικἠν πολιτείαν 
ἐκδιδαχθή , επειδἠ καλών μὲν διδασκάλων καλά τὰ μαθή- 
ματα, κακών δὲ KOKÜ και σπερμάτων πονηρὠν πάντω 
πονηρὰ τὰ γεωργἰα. 


μθ' 49. Evxai καὶ δάκρυσι τον Θεὸν καθικετεύσου 
πέμψαι σοι οδηγὀν απαθή τε καὶ ἁγιον : ερεύνα δὲ καὶ αὐτὸ 
τὰ Osia ypapa . μάλιστα τὰ тоу αγίων πατέρων πρα- 
κτικὰ συγγραφὰ , iva ταύται ἀντιπαρατιθεὶ τὰ παρὰ Tob 
διδασκάλου καὶ προεστὠτὸ σοι διδασκόµενα, ὦ ἐν κατόπτρω 
βλέπειν δύνασαι ταῦτα καὶ καταμανθάνειν, καὶ τὰ μὲν 
συνλδοντα Tai Οεἰαι үрафаї ἐγκολπούσθαι καὶ κατέχειν 
τὴ διανοία, τὰ δὲ νόθα καὶ ἀλλότρια διακρίνειν καὶ ἁπο- 
πέμπεσθαι, iva un πλανηΟἡ . Πολλοί yap, 1001, πλάνοι 
καὶ ψευδοδιδάσκαλοι ἐν тої ἡμέραι ταύται γεγόνασιν. 


1-4 ὑπομεἰνβ, λαλήση, ἀντείπη correxi iolac. || 5-C τἀ.... κατεσθίειν: 
κατεσθίειν τὰ ἐνδόθεν αὐτοῦ ЕЈ ἰντδ Migne 11 13 μέν post καλών om 
FJ Π 24 iva un πλανηθὴ om. CDE 


1. Pour cello phrase l'ensemble des manuscrits donne ὑπομείνη 

. ἀποκριθήσεται ; d’après la conditionnelle suivante εἰ ἀντείπη... 

λαλήση, on esl sûr qu'il faut ὑπομείνη ; ἀποκριθήσεται ne peut se 
ramener en aucune façon h un subjonctif ; mais lirons-nous λαλήσει 
ou λαλήση ? C'esl un cas typique des dlfllcullcs créées par l'iotacisme 
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encore dans son sein l'antique serpent. Si donc il garde 
le silence ou répond avec grande humilitél, il affaiblit le 
serpent et dénoue son étreinte. S'il réplique avec aigreur 
ou s'il parle avec arrogance il donne force au serpent de 
verser le venin dans son coeur et de ronger cruellement 
son intérieur ; ainsi le serpent se fortifie de jour en jour 
et dévore avec tout effort de redressement la force de sa 
pauvre âme ; dés lors l'homme vit pour le péché mais il 
est tout à fait mort à la justice. 


*18. Si tu veux renoncer au monde et être instruit de la 
vie évangélique, ne te livre pas aux mains d'un maitre sans 
expérience ou sujet aux passions, car c'est à la vie diaboli- 
que qu'il t'initierait plutót qu'à l'évangélique. Les enseigne- 
ments d'un bon maitre sont bons, d'un mauvais maitre, 
mauvais, comme de mauvaises semences sont mauvais 
les fruits. 


49. Supplie Dieu par des priéres et des larmes de 
tenvoyer un guide maitre de ses passions et saint. Consulte 
de ton côté les livres divins et surtout les écrits ascétiques? 
des saints Pères afin que, leur comparant les leçons de ton 
supérieur et maitre, lu puisses voir et apprendre ces leçons 
comme en un miroir; ce qui concorde avec les écrits 
divins, lu l'embrasseras et le retiendras dans la pensée et 
tu rejetteras avec discernement ce qui est frelaté ou altéré, 
pour ne pas t'égarer. Car, sache-le bien, en ces jours-ci 
il y a beaucoup de trompeurs et de faux maitres3. 


des copistes, l'hésitation entre le futur et le subjonctif aoriste et la 
disjonction des verbes coordonnés; voir l'Introduction, p. 32. 

2. Les écrite «pratiques » concernant la praxis ou l'activité 
ascétique, sont aussi inspirés : cf. 1 85. 2 20, 21. 

3. Le vrai maitre est celui qui a reçu la lumière de l'Esprit et la 
voit réellement, ch. 1 4, et non pas seulement un supérieur en hié- 
rarchie. Les numéros qui suivent sur le méme sujet, sont extraits de 
In catéchése 28 (Coisl. 292, f. 255'-25C — n«" 51-54). La catéchése est 
oeuvre de circonstance, les Chapitres expriment, sous forme concréte, 
une idée plus générale. Noter encore dans cette série le développe- 
ment par images, assez abstraites d'ailleurs, otnon par raisonnement. 
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v 50. Πα ὁ ph βλέπων, ἄλλου δὲ ὁδηγεῖν ὑὐπισχνού- 
ш уо, πλάνο ἐστὶ καὶ τοὺ επομένου αὑτω ει βόθρον 
ἁπωλεία ёутіОпо κατὰ τὴν του Κυρίου φωνὴν : « Тофло 
τυφλὸν εὰν ὁδηγὴ, ἀμφότεροι εἰ ВӧОруоу ἐμπεσούνταιθ o. 

va* 51. 'O τυφλὸ πρὸ τὸ εν τυφλὸ оло προ πάντα 
ἐστίν, ὁ δὲ βλέπων ἐν τω Evi ἐν θεωρία των πάντων ἐστὶ * 
τὴ Θεωρία τε πάντων ἀπέχεται, καὶ ἐν τὴ θεωρία των 
πάντων γίνεται, καὶ των θεωρούμενων ἐξω ἐστὶν : ἐν τῳ 
¿vi офто ὧν τὰ πάντα Opa, καὶ ἐν πᾶσιν ὧν οὐδὲν των 
πάντων Opa. 

vB' 52. Ὁ βλέπων ἐν то ἐνὶ διὰ του EVO καὶ εαυτόν 
καὶ πάντα καὶ ἁπαντα καθορα, καὶ κεκρυμμενο WV EV 
αὐτω, οὐδέν των πάντων Opa. 


vy' 53. Ὁ un τὴν εικόνα τοὺ κυρίου ημών [Ιησού 
Χριστού, τοὺ ἐπουρανίου, ανθρώπου τε καὶ Θεοὐ ἐν то 
λογικώ καὶ voepo ἀνθρώπω εὐαισΟοήτω καὶ γνωστώ 
ἐνδυσάμενο, αἷμα μόνον ἐστὶν ETL καὶ σὰρξ. πνευματική 
боёп aioOnow un δυνάμενο διὰ Tob λόγου λαδεΊν, καΟἀπερ 
καὶ οἱ ёк γενετἠ τυφλοί TO τού iov фо διὰ λόγου μόνον 
γνῶναι οὐ δύνανται. 

νδ' 54. 'O ἀκούων орто καὶ βλέπων καὶ αισθανόµενο 
olde τών λεγομένων τὴν δύναμιν, © ÖN τὴν εικόνα φορέσα 
τού ἐπουρανίου!’ καὶ ει ἀνδρα τέλειον ἀνελθὼν τού πληρώμα- 
το τοῦ Xpiotov0' καὶ ὁ οὑτω εχων δύναται καὶ καλώ 
ὁδηγεῖν ἐν TH ὀδω тоу τοὺ Θεού εντολῶν τὸ ποίμνιον TOD 
Χριστού. Ὁ δὲ un εἰδώ καὶ GAAW ἐχων πρὀδηλὀὸ ἐστιν 
οτι οὐδέ τὰ αισθητήρια тў ψυχἠ τετρανωμένα καὶ бү 
ἐπιφέρε-αι, W καὶ μάλλον καλώ εξει τὸ ἀγεσθοαι ἡ τὸ ἀγειν 
ἐπικινδύνω . 


7 θεωρία τε АВ, CDE, ММО :τε ош. ΕΟΓ! των (loco te} PR, J 
(et Catech. 28 : Coiit. 292, f. 255») te tov К Aligne | 16 yvwotw 
γνωστικὀ О 


a. Matth. 15 14. b. 1 Cor. 15 49. e. Épbés. 4 13. 


CENT. 1, chap. 50*54 54 


50.Tout homme qui n'y voit pas et se fait fort de 
conduire les autres est un guide trompeur et méne à la perte 
dans le fossé ceux qui le suivent, d'aprés la parole du Sei- 
gneur : « Si un aveugle conduit un aveugle, tous les deux 
tomberont dans un trou ». 


51.L'aveugle devant l'Un estabsolumentaveugle pour 
tout, mais celui qui voit l'Un est dans la contemplation 
de tout; il s'abstient de contempler le tout et, à la fois, 
il entre dans la contemplation de tout et se trouve en 
dehors des choses contemplées; étant dans l'Un il voit 
tout, étant au milieu du tout il ne voit rien du tout. 


52.Celui qui a les yeux fixés sur l'Un, à travers l’ Un 
apercoit tout, lui-méme, les hommes et les choses, et caché 
en lui il ne voit plus rien de l'univers. 


53.Celui qui n'a pas revétu d'une maniére bien sensible 
à sa consciencel, en ce qui constitue la raison et l'intelli- 
gence humaine, limage de notre Seigneur Jésus-Christ, 
du céleste, homme et Dieu, n'est encore que chair et sang, 
car il ne peut acquérir l'expérience de la gloire spirituelle 
par la raison, de méme que l’aveugle «le naissance ne 
peut connaître par la seule raison la lumière du soleil. 


54.Celui qui entend, qui voit, qui sent ainsi, comprend 

le sens de ce que je dis, parce que déjà il porte « l'image 
du céleste « et qu'il a atteint l'état d'homme fait à la 
mesure de la taille parfaite du Christ. Dans cet état, il est 
capable de bien mener le troupeau du Christ dans la voie 
des commandements de Dieu; mais celui qui n'a pas appris 
cela et se trouve en d'autres conditions, évidemment il n'a 
pas les sens de l'àme ouverts ni dispos et il vaudra mieux 
pour lui étre mené que de mener avec risques. 


1. Les deux adverbes εὐαισθήτω καὶ yvwotw sont difficiles ù ren- 
dre car il fautsouligner que cette intuition est purement intellectuelle 
sans image sensible- ou matérielle : voir Index et B. Krivochéinb, 
The Writing» uf St. Symeon (Orient. Christ. Period., 20, 1954) 
p. 308-309. 
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νε 55. Ὁ τω διδασκάλω Kai ὀδηγω αυτο o Oeo 
ἀτβνίζων ἀντιλέγειν οὐ δύναται. Εἰ δὲ οἴεται καὶ λεγει 
ἀμφότερα ἐχειν, ἴστω, πεπλάνηται ' οποίαν yap o. του 
Θεοὺ πρὸ τον Θεὸν ἐχουσι τὴν διάθεσιν ἀγνοεῖ. 

v' 56. Ὁ πιστεύων ἐν τὴ χειρί τοῦ ποιμένο αὐτοῦ την 
ἑαυτοῦ ὑπάρχειν Солу καὶ τὸν θάνατον οὐκ ἀντβίποι ποτὲ ' 
ἡ δὲ τούτων ἀγνοια αντιλογίαν γέννα, τὴν πρὀξενον τοὺ 
νοητού και αιωνίου θανάτου. 

νζ 57. Про тоо λαβεῖν τὴν ἀπόφασιν τὸν κατάδικον, 
τόπο δίδοται απολογία αὐτω λαλεῖν τω δικαστή περὶ ὧν 
ἐπραξεν : μετὰ δὲ γε τὴν των πρακτέων φανέρωσιν καὶ τὴν 
Tob δικαστοὺ ἀπόφασιν, οὐδέν i- μικρὸν ἡ μέγα Toi βασα- 
viGovoiv αντιλέγει. 

vn' 58. Про tov εἰσελθειν ει τούτο τὸ δικαστηρίου τὸν 
Hovaxov καὶ φανερώσαι αὐτού τὰ ἐγκάρδια, iow ἀντιλέγειν 
εξεστιν αὐτω, τὰ μεν κατὰ ἀάγνοιαν τὰ δὲ και ὦ οἰομένω 
κρύπτειν τὰ εαυτοὺ. Μετὰ δὲ τὴν των λογισμῶν ἀποκάλυψιν 
καὶ ειλικρινή ἐξαγόρευσιν οὐκ ἐξεστιν ἀντιλέγειν τω μετὰ 
Θεόν δικαστἠ και ἐξουσιαστήὴ αὑτού μέχρι θανάτου ποτέ. 
Ὁ yap μοναχό ἐν τούτω κατ ἀρχὰ εἰσελθὼν τω δικὰ- 
στηρίω καὶ ἀπογυμνώσα τὰ κρυπτὰ τὴ καρδία αὐτοῦ 
πέπεισται ἐκ προοιμίων, εἴγε καὶ ὁπωσοῦν γνώσιν κέκτηται, 
оті μυρίων ὑπάρχει θανάτων ἀξιο, καὶ διὰ τὴ ὑπακοή 
αὑτού καὶ τὴ ταπεινώσεω πάση τιμωρία καὶ κολάσεω 
λυτρωθήναι πιστεύει, εἰ w ἁληθώ Apa тоо μυστηρίου τὸν 
τρόπον ἐπίσταται. 

νθ' 59. Ὁ ἀνεξάλειπτα ταύτα φυλάττων ἐν τη ἑαυτοῦ 
diavoia τὴν καρδίαν οὐδέποτε κἴ/ηθήσεται, παιδευόμενο 
ἡ νουθετούμενο ἡ ἐ/,ελχόιχενο , ἐπειδὴ ὁ ἐμπίπτων тої 
τοιούτοι κακοῖ , λέγω Sh TH ἀντιλογία καὶ оліотіа τὴ 
πρὸ τὸν πνευματικὸν πατέρα αὑτού καὶ διδάσκαλον, εἰ 
TETAVPOV® καὶ βυθὸν ἁδου ἔτι Gov ἐλεεινώ καταφέρεται καὶ 
οἰκο Tob Σατανὰ καὶ πάση avtob τὴ ακαθάρτου δυνάμεω 
γίνεται, ὦ ἀπειθεία καὶ απώλεια υιό 6. 


a. Prov. 9 18. b. Éphés. 2 2; Jean 17 12. 


] 


CENT. 1, chap. 55-59 55 


55. Celui qui regarde sun maitre et guide comme Dieu 
meme, ne peut plus contredire ; s'il pense ou dit qu'il 
concilie en lui ces deux attitudes, il se trompe, qu'il le 
sache bien, car il ignore quelle est l'attitude des amis de 
Dieu à l'égard de Dieu. 


5G. Celui qui croit que sa vie et sa mort sont entre 
les mains de son pasteur ne se permettrait jamais de 
contredire ; l'ignorance de cette vérité engendre l'esprit 
de contradiction, cause de la mort intelligible et éternelle. 


57.A vant de recevoir la sentence, l'accusé a la possi- 
bilité de présenter au juge lui-méme sa défense à propos 
de sa conduite, mais aprés l'exposé des faits et la sentence 
du juge il n'a plus rien à dire, ni en bref ni en long, aux 


bourreaux. 


58.Avant de se présenter devant ce tribunal, avant 

d'avoir révélé le fond de son cœur, peut-être le moine 
peut-il s'armer de contradiction, soit ignorance, soit illusion 
qu'il pourra garder son secret. Mais aprés la révélation 
de ses pensées et leur sincére confession il ne lui est plus 
permis de se dresser contre son juge aprés Dieu et son 
maitre sans doute jusqu'à la mort. Le moine, des le moment 
qu'il est entré dans ce tribunal et qu'il a mis à nu le secret 
de son coeur, est convaincu en effet dés le début que, quelle 
que soit la connaissance acquise, il mérite toujours mille 
morts et il croit que la docilité et l'humilité le délivrent 
de toute peine et de tout chátiment, si du moins il a vrai- 
ment compris la nature de ce mystére. 


59.Celui qui gardera cette idée ineffacable dans sa 
pensée ne sentira jamais son cœur se révolter si on l'aver- 
tit, si on le reprend, si on le corrige, parce que celui qui 
tombe dans ces défauts, je veux dire la contradiction et 
la défiance à l'égard du pére spirituel et maitre, se jette 
pitoyablement dés cette vie dans la trappe et l'abime de 
l'enfer; il devient la demeure de Satan et le siège de 


son impure puissance, enfant d'infidélité et de perdition. 
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ξ' 60. Παρακαλώ σε τὸν τὴ ὑπακοήὴ ταύτα στρέφειν 
συνεχὼ ἐν τὴ διανοἰα σου καὶ πάση σπουδἠ ἀγωνίσασοαι 
του UN κατελθεῖν ἐν тої εἰρημένοι τοὺ adov κακοῖ , 
ἀλλ ούτω δέεσοαι τοῦ Θεού θερμώ καθ᾽ἑκάστην καὶ λέγειν: 
«Θεέ καὶ Κύριε των απἀάντων, ὁ πᾶση πνοὴ καὶ ψυχἠ 
έχων τὴν εξουσίαν, ὁ μόνο ἰἀσασοαί µε δυνάμενο , ἐπὰ- 
Kovoóv µου τὴ δεήσεω Tob ταλαιπώρου * καὶ τον ἐν ἐμοὶ 
ἐμφωλεύοντα ӧрокоута τὴ Tob παναγίου σου Πνεύματο 
ἐπιφοιτησει Οανατώσα ἀφάνισον * κάμε πτωχὀν καὶ γυμνὸν 
πάση ὑπάρχοντα αρετή тої тоф ayiov µου латро лоот 
μετὰ δακρύων προσπεσεῖν ἀξίωσον καὶ τὴν ayiav αὑτοῦ 
ψυχὴν ει συμπάθειαν του ἐλεήσαί µε ἑλκυσον. Καὶ δω, 
Κύριε, ταπείνωσιν τὴ καρδία µου καὶ λογισμού πρέποντο 
ἁμαρτωλω συνθεµένω σοι μετανοεῖν, καὶ μὴ εἰ TAO 
ἐγκαταλείψη ψυχήν ἁπαξ συνταξαμένην καὶ ὁμολογήσασαν 
καὶ ἀντὶ παντὸ του κόσμου ἐκλεξαμένην καὶ προτιμησαμένην 
σε. Οἶδα yàp, Κύριε, ὁτι θέλω σωθήναι, εἰ καὶ ἡ πονηρὰ µου 
συνήθεια ἐμπόδιόν μου καθίσταται ' ἄλλα δυνατὰ σοι, 
Δέσποτα, πάντα οσα παρὰ ἀνθρώποι αδύνατα.» 


Ea’ 61. Οἱ καλὀν τὸν θεμέλιον τη πἰστεω καὶ ἐλπίδο 
ἐν τὴ aban καταβαλόντε τὴ εὐσεοεία μετὰ φόβου καὶ 
τρόμου, καὶ ἐπὶ τὴν πέτραν τὴ ὑπακοή των πνευματικῶν 
πατέρων TOÙ πόδα ἀσαλεύτου ἐρείσαντε *, καὶ ὦ EK 
Θεού στόματο τὰ παρ᾽ ἐκείνων ἐντελλόμενα ἁκούοντε , 
καὶ τω θεμελίω τούτω τὴ ὑπακοὴ ἀδιστάκτω ἐποικο- 
δομούντε αὐτὰ ἐν ταπεινώσει pox, εὐθὺ κατορθοῦσι, 
καὶ κατορΟούται αὐτοὶ τὸ μέγα τούτο καὶ πρώτον KAT- 
ὀρθωμα, TO εαυτοὺ ἀἁπαρνήσασοαι. Τὸ γὰρ πληρούν 
ἀλλότριον θέλημα καὶ μὴ TO ἑαυτοῦ, οὐ μόνον ἀπάρνησιν τὴ 
ιδία ψυχἠ , ἀλλα καὶ νέκρωσιν τὴν πρὸ τον κόσμον ἁπαντα 
εμποιεἰ. 


1 υἱόν post ὑπακοή add FGH, О 


a. Cf. Prov. 3 26. 
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60. Je te recommande à loi, l'enfant de l'obéissancel, 
de retourner tout cela continuellement dans la pensée et 
de lutter avec ardeur pour ne point tomber dans les maux 
susdits de l'enfer; prie Dieu chaque jour avec ferveur en 
disant : «Dieu et Seigneur de toutes choses, qui as pouvoir 
sur toute vie et sur toute áme, toi qui seul peux me guérir, 
écoute la priére d'un malheureux. Fais mourir et disparaitre 
par la présence de ton Esprit-Saint le serpent tapi dans mon 
cœur. Rends-moi digne, moi, pauvre, nu, sans aucune vertu, 
de tomber en larmes aux pieds de mon pére et fais pen- 
cher son áme sainte vers l'amour et la pitié a mon égard. 
Donne, Seigneur, l'humilité & mon cceur et des pensées qui 
conviennent à un pécheur qui a résolu de se convertir. 
N'abandonne pas pour toujours une áme qui s'est une fois 
soumise à Loi, qui a confessé sa foi en toi. qui Га choisi et 
honoré de préférence au monde entier. Tu sais bien, Sei- 
gneur, que je désire étre sauvé, malgré les mauvaises habi- 
tudes qui s'opposent à mon désir; mais pour toi, Maitre, 
tout est possible de ce qui est impossible aux hommes.» 


61.Ceux qui ont bien établi le fondement de la foi el 

de l'expérience avec crainte et tremblement dans le palais 
de la piété, qui ont planté leurs pieds inébranlablement 
sur la pierre de l'obéissance aux péres spirituels, qui écoutent 
leurs conseils comme venant de la bouche de Dieu et bátis- 
sent ainsi un édifice stable dans l'humilité de l'àme sur le 
fondement de l'obéissance, ceux-là réussissent aussitót; ils 
réussissent la grande et premiére réussite de renoncer à 
eux-mémes; car faire la volonté d'autrui et non la sienne 
propre méne non seulement à renoncer à sa propre vie, 
mais encore à mourir au monde entier2. 


1. τὸν τὴ ὑπακοή [vibv] : réminiscence du titre attribué dès le 
x* siécle à un certain Basile eu Jean autour d'un groupe de canons 
pénitenlicls ; voir V. Gku mel , Heresies des actes du patriarcal de Cons- 
tantinople, n? 270, p. 191. Voir aussi I Pierre, 1 14. 

2. Chapitre correspondant textuellement é un passage du 4«discours 
éthique: et. Coisl. 291, f. 236 (en bas «lu folio). Le discours concerne 
Vapalheia : l'obéissance au père spirituel est le bon moyen d'y parvenir. 
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ξο' 62. Tw τῳ εαυτοὺ πατρὶ ἀντιλέγοντι συγχαἰρουσι 
δαίμονε, τω SE μέχρι ταπεινουμένω θανάτου θαυμάζουσιν 
ἀγγελοι * έργον yàp тоб Θεού ὁ τοιούὺτο εργἀάζεται!!, 
ἐξομοιούμενο τω Yiw τού Θεού, τω τὴν ὑπακοὴν πεπληρω- 
KÔTI τω ἰδίω πατρὶ μέχρι θανάτου, θανάτου δὲ σταυρού!’ 

ἔγ' 63. Ὁ πολὺ καὶ ἁκαιρο συντριμμὸ τη καρδία 
σκοτίζει καὶ θολοὶ την διάνοιαν, καὶ την μὲν καθαρὰν ευχἠν 
καὶ ταπείνωσιν ало TH ψυχἠ εξαφανἰζει, πόνον δὲ καρδιακὀν 
εµποιεὶ, ἐντεῦθεν SE σκληρότητα και πώρωσιν ἀπειρον : 
διὰ δὲ τούτων τὴν ἀπόγνωσιν TOL πνευματικοὺ oi δαίμονε 
πραγματεύονται. 

Ed 64. Ὁπηνίκα σοι тарта ὑπαντήσωσι, μοναχὲ, εὑρη 
δέ ζήλον καὶ πόθον τελειότητο ἐν τη ψυχἠ σου πολὺν, 
ὦ ἐπιθυμεῖν σε πάσαν μὲν εντολἠν πληρῶσαι τοὺ Θεού 
και μηδέ μέχρι àpyoo λὀγουῶ παραπίπτειν καὶ ἁμαρτάνειν, 
undevo δὲ των πάλαι ἀπολειφθήναι αγίων κατὰ πράξιν 
καὶ γνώσιν καὶ θεωρίαν, Opa δὲ σαυτὸν κωλυόμενου παρά 
Tob ὑποσπείροντο τα τὴ ἁΟυμία ζιζάνια" un ἐλάσαι εἰ 
τοσοῦτον ὑψο TH ἁγιωσύνη ἐν τω ὑποοάλλειν αὐτὸν ἐν 
σοι λογισμοὺ καὶ λέγειν ' «'Aóbvaróv σοι μέσον TOD 
κόσμου σωθήναι καὶ φυλάζαι πᾶσα τὰ ἐντολὰ ἀνελλιπώ 
Tob Θεού «, τότε σὺ ἐν µια καθίσα κατὰ μόνα γωνία, 
σύστειλον σεαυτὸν καὶ ἐπισὐναξὸν σου τὸν λογισμὸν καὶ 
бо αγαθἠν βουλὴν τη Of ψυχἠ καὶ εἰπε ' « "Iva ті περίλυπο 
εἴ, ἡ ψυχἠ µου, καὶ iva ті συνταράσσει µε; Ἐλπισον ἐπὶ τὸν 
Θεόν ὃτι ἐξομολογήσομαι αὑτω. Σωτήριον yap τοὺ προσώπου 
μου οὐχι τα έργα μου, GAA’ ὁ Wed μού ёот® ». Ti yap 
ἐξ έργων νόμου δικαιωθήσεται : Οὐ δικαιωθήσεται γὰρ 
ἐνώπών σου πα ζώνβ. Ἀλλ᾽ ἐκ πίστεω τὴ εἰ αὐτὸν τὸν 
Θεόν μου ἐλπίζω σωθήναι διὰ TH ἀφατου αυτού εὐσπλαγ- 
χνία δωρεὰν. «Ὕπαγε οπἰσω µου, Σατανὰ», Κυρίω τω 
Θεω µου προσκυνώ!! καὶ αὐτω ἐκ νεὀτητὁ μου λατρεύω, t3 


ll ὑπαντήσωσι corroxi : -σουσι plcriquc v. Introduction p. 31 | 
21 tote ob om FJ 


a. Cf.Jean 628. Ы. Philip. 28. c. Cf. Mallh. 12 36. «1. Mátth. 
13 25. c. Pe. 41 6. f. Cf. Саі. 2 16. g.Ps. 1412. h. Mallh. 4 10. 
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62.Celui qui contreditson pére spirituel fait la joie des 
démons ; celui qui s'humilie jusqu'il la mort provoque 
ladmiration des anges. Un tel homme réalise l’œuvre de 
Dieu, prenant exemple sur le Fils de Dieu qui a poussé 
l'obéissance à son Pére jusqu'à la mort et la mort de la 
croix. 


63.Les émotions fréquentes et inopportunes du cour 
obnubilent et troublent la pensée, effacent dans l'âme 
lhumilité et la priére pure ; elles produisent la fatigue du 
coeur et par suite une sécheresse et un endurcissement 
sans fin; par ces moyens les démons provoquent le 
désespoir chez les spirituels. 


64. Lorsque cet obstacle se présentera ù toi, moine, 
et que malgré cela lu découvres dans ton âme une ardeur 
et un désir de perfection tels que tu veux observer tout 
commandement du Seigneur ne pas méme commettre 
le péché d'une parole inutile, ni demeurer inférieur à aucun 
des saints anciens en vertu, en connaissance, en contem- 
plationl, si lu vois que celui qui séme en cachette la zizanie 
du découragement t'empéche de monter à ces sommets 
de sainteté et te souffle des pensées de ce genre : « Tu ne 
peux pas te sauver au milieu du monde ni garder sans 
faute tous les commandements de Dieu », alors retire-toi 
dans un coin ü part, recueille-toi, concentre ta pensée, 
donne un bon conseil à ton ате : « Pourquoi es-lu triste, 
mon áme? Pourquoi me troubles-tu? Espére en Dieu car 
je vais le louer. Car le salut de ma face ce ne sont pas mes 
ceuvres mais mon Dieu. Qui en eliel sera justifié par les 
ceuvres de la loi? Aucun vivant ne sera justifié devant 
Dieu, mais gráce à ma foi en Dieu j'espére étre sauvé 
par un don de son ineffable pitié. Retire-toi, derriére moi, 
Satan ! J'adore mon Dieu, je le sers depuis mon enfance 


I. Les trois étals pratique, gnostique ol théorique, correspondent à 
la division des chapitres en pratiques, gnosliques, théologiques: laiileur 
se réfère aux divisions courantes des états ой theoria ne se distinguo 
pas toujours nettement de theologia. 
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TO δυναμένω µε σώσαι ἐν μόνο» τῷ ἑλέει αυτού. Ἀπόστηοι 
οὖν ἀπ᾿ ἐμοῦ : ὁ Θεὸ ὁ momoa µε кат εικόνα καὶ Kad’ 
ὁμοίωσιν AUTOLŸ* καταργήσει oe. » 

ξε' 65. Ὁ Θεὸ ἐξ ημών οὐδὲν tepov επιζητεἰ тоу 
ἀνθρώπων ἀλλ᾽ ἡ το ur ἁμαρτάνειν, καὶ μόνον ' τούτο δὲ 
οὐκ εστιν έργον νόμου ἀλλά φυλακή απαράἁάβατο τὴ εἰκόνο 
καὶ τοὺ άνωθεν ἀξιώματο . ἐν οἱ , κατὰ φύσιν ἑστώτε καὶ 
τον χιτώνα φορούντε λελαμπρυσμένον TOD Πνεύματο , ἐν 
TO Octo μένομεν καὶ abro ἐν ἡμῖν, θέσει θεοὶ καὶ vioi 
Θεού χρηµατίζοντε , ἐν τω φωτὶ τὴ γνώσεω τοὺ Θεού 
σημειούμενοι)). 

£' 66. 'Axnóia καὶ баро тоб σώματο , ёё οκνηρἰα 
καὶ αμβλεία προσγενόµενα TH ψυχἠ, тоо συνήθου ἀφιστώσι 
κανόνο καὶ σκότωσιν τὴ διανοἰα προξενούσι και ἀθυμίαν, 
ὦ ἐντεῦθεν δειλἰα καὶ βλασφημία λογισμού ἐπιπολάζειν | 
ἐν τὴ καρδία καὶ μηδέ ἐν то συνήθει τόπω τη προσευχή 
εἰσελοεῖν τὸν ὑπο τοῦ δαίμονο τη ἀκηδία πειραζόμενον 
δύνασοαι, ἀλλά καὶ ὀκνεῖν αὑτὸν καὶ κατὰ Tob ποιητοῦ TOV 
ἁπάντων ἐνουμείσοαι παράλογα. Γνοῦ οὖν Tv αιτίαν καὶ 
πὸθεν σοι ταύτα ἐπηλοον, σπουδαίω εἴσελοε ει τον συνήθη 
τόπον τη προσευχἠ σου, καὶ то φιλανΟρώπω Θες» mpoo- 
πεσών SenOntt μετὰ στεναγμοὺ καὶ δακρύων ἐν οδύνη 
καρδία σου την απαλλαγἠν τοὺ βάρου τη ἀἁκηδία και 
TOV πονηρῶν λογισμῶν, καὶ δοθήσεταἰ σοι ἐμπόνω κρούοντι 
καὶ ἐπιμένοντι ἡ τούτων ἐν τἀχει ἐλευθερία. 

ξζ' 67. Ὁ καθαρὰν τὴν καρδίαν κτησάμενο,, οὐτο | 
δειλίαν ἐνίκησεν ' ὁ δὲ ακμὴν καθαιρόμενο, ποτέ μὲν 
βάλλει αὐπην ποτὲ δὲ βάλλεται ὑπ᾽ αὐτὴ ᾿ ὁ δὲ μηδόλω 
ἀγωνιζόμενο , ἡ παντελὠ ἀναισοητει καὶ ἐν τω φίλο εἰναι 
παθὼν καὶ δαιμόνων, ὃ mpd Th κενοδοξία καὶ οἶησιν 
νοσεἰ δοκὠν eivai τι μηδὲν O>VC, ἡ δειλία δούλο ὑπάρχει 


19 ὁ ante yvob add DE || 30 б om. FVGIIJK καὶ post à 
add. DE 
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lui qui doit me sauver par sa seule pitié. Eloigne-toi de 
moi: le Dieu qui m’a fait 4 son image et ressemblance Le 
réduira à l'impuissance. » 


65.Dieu ne nous demande pas autre chose à nous, 

hommes, que de ne pas pécher et cela seulement. Or 
cela n'est pas l’œuvre d'une loi mais la garde scrupuleuse 
de limage et de la dignité d'en haut, par lesquelles, 
affermis dans notre nature et revétus de la tunique brillante 
de l'Esprit, nous demeurons en Dieu et lui en nous, appe- 
lés dieux et fils de Dieu par adoption, marqués de la 
lumiére de la connaissance de Dieu. 


66. L'acédic et la pesanteur du corps, qui atteignent 
jusqu'à Гате par suile de la paresse et de la négligence, 
éloignent le moine de son réglement habituel et provoquent 
dans la pensée ténébres et découragement. De là vient 
que des idées de lácheté et de blasphéme s'établissent dans 
le coeur de celui qui est tenté par le démon de l'acédie ; il 
ne peut plus se rendre au lieu habituel de la priére, il se 
reláche, des pensées folles lui viennent à l'esprit contre le 
Créateur. Puisque lu connais la cause de cct état et d'oü il est 
venu, reviens .courageusement à la place ot Lu pries d'habi- 
tude; prosterne-toi devant le Dieu de miséricorde; demande 
avec des larmes et des gémissements dans l'aliliction de 
ton coeur d'étre délivré de ce poids de l'accdie et des 
mauvaises pensées; si lu frappes avec force et persévé- 
rance, tu obtiendras sous peu d'en étre délivré. 


67.Celui qui a acquis la pureté du coeur a vaincu la 
lácheté; celui qui n'est purifié que depuis peu de temps, 
tantótla surmonte, tantót est dominé par elle. Mais celui 
qui n'a pas encore essayé do luiter, ou bien il est complé- 
tement insensible méme au fait d'étre l'ami des passions 
et des démons, et cet homme à la maladie d'orgueil 
ajoute celle de présomption, croyant étre quelqu'un il 
n'est rien —, ou bien il est l'esclave de la crainte, tremble 


20 


30 


59 ΣΥΜΕΩΝ 


καὶ ὑποχείριο , τρέμων ὦ TH φρονήματι νήπιο, καὶ 
φοβούμενο φόβον ἐκεῖ ἐνθα φόβο οὐκ EoTIV3 οὐδέ δειλία 
тої φοβουμένοι τὸν Κύριον. 

ξη' 68. Ὁ φοβούμενο τον Θεὸν δαιμόνων ὀρμὰ οὐ 
φοβείται οὐδέ τὰ ἀσθενεῖ εφόδου abtwv ἀλλ᾽ οὐδὲ 
ανθρώπων πονηρὠν ἀπειλὰ ὥσπερ δὲ τι ASE ἡ φλέγον 
πῦρ ὁλο wv, ἐν ἁδύτοι τόποι καὶ ἀφεγγέσι νυκτδ καὶ 
ηµέρα περιϊών, φυγαδεύει Tob. δαίμονα , φεύγοντα μάλλον 
αὑτὸν ἧπερ αὑτοὺ εκείνο, un ἐμπρησοήναι ὑπὸ τη 
ἐκπεμπομένη ἐξ αὐτοῦ φλογοειδοῦ ёктіуо του θείου 


πυρὸ . 

£0' 69. "О то qópo τοῦ Θεοὺ στοιχει, οὗτο μέσον 
ἀνδρών ἀναστρεφόμενο πονηρὠν οὐ φοβεῖται, τὸν φόβον 
αὐτοῦ ἐνδοθεν έχων καὶ φέρων τὸ ἁκαταμάχητον οπλον τη 
πἰστεω . μεθ" ἡ ισχύει καὶ δύναται πἀντα Spav, καὶ αὐτὰ 
τὰ δοκούντα тої πολλοί δυσχερἠ καὶ αδύνατα ' ἀλλ" 
ὥσπερ τι yiya ἐν µέσω πιθήκων ἡ λέων βρυχώμενο ἐν 
μέσω κυνὼν καὶ ἁλωπέκων διάγων, πεποιθώ ἐστιν єлї 
Κύριον καὶ τῷ στερρὠ του φρονήματο καταπλήττει αὐτού 
καὶ ἐκδηματοῖ τὰ φρένα αὐτών, ὦ ράβδον σιδηρἀὰν/ τὸν 
EV COPIA λόγον ἐπιφερόμενο . 

o' 70. Mn Οαυμάση eav ὑπὸ δειλία κυριευόμενο 
πάντα φοβούμενο τρέµη ' ἐτι γὰρ ἁτελὴ εἰ καὶ ἀνίσχυρο 
καὶ ώσπερ νήπιον τὰ μορμολύκεια δέδοικα ἡ γὰρ δειλία 
подо ἐστί νηπιώδε καὶ καταγέλαστου κενοδὀξου ψυχἠ . 
Про τούτον ovv τὸν δαίμονα un θέλε λόγου λέγειν ἡ 
αντιρρήσει ποιεῖσθαι : τὴ yap ψυχἠ  Tpeuovon καὶ 
Κλονουμένη , οὐκ ὠφελήσουσι λόγοι ' ἀφεὶ δὲ τούτου , 
боп σοι δύναμι τον λογισμὸν σου ταπείνωσαν καὶ Όαττον 


γνώσει ἠφανισμένην δειλίαν. 


οα' 71. Ὑπδὸδ ακηδἰα ποτὲ т κατασχεθεὶ , xabvov 
τὸν vovv καὶ OKOTEIVOV εσχε καὶ ἐκλυτον αὗτου τὴν ψυχήν, 
ὦ μικρὸν ёк τούτου TO πἐνθο ἐκλεῖψαι ἀπδ τὴ καρδία 


12 στοιχεῖ, οὗτο |: στυιχειουται FJ 
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comme un enfant et éprouve de la crainte là ot il n'y a 
ni crainte ni lácheté pour ceux qui craignent le Seigneur. 


68. Celui qui craint Dieu ne redoute pas les attaques 
des démons, ni leurs assauts impuissants, ni méme les 
menaces des méchants. Semblable tout entier à une flamme 
ou à un feu brûlant, il circule nuit et jour en des lieux 
retirés ou obscurs et il met en déroute les démons, qui le 
fuient plus qu'il ne les fuit, pour ne pas être brûlés par les 
rayons enflammés du feu divin qui se dégagent de lui. 


69. Celui qui marche dans la crainte de Dieu, méme 
entouré d'hommes méchants, ne craint pas ; il a en lui la 
crainte de Dieu avec l'armure invincible de la foi qui lui 
donne la force de tout entreprendre, méme ce qui parait 
diflicile ou impossible à la plupart. Comme un géant au 
milieu de singes ou comme un lion rugissant dans un cercle 
de chiens et de renards, il avance, confiant dans le Seigneur; 
la fermeté de sa résolution paralyse ses adversaires et les 
effraye, car il brandit comme une baguette de fer sa 
parole inspirée de la sagesse. 


70.Ne sois pas étonné si, dominé par la Lácheté, Lu as 

peur de tout et Lu trembles; tu es encore imparfait, sans 
force, et comme un enfant tu crains les épouvantails. La 
lâcheté est en effet un défaut enfantin et ridicule de l'âme 
orgueilleuse. Contre ce démon, ne va donc pas faire de 
discours ou de réfutation en forme car les discours ne ser- 
viront de rien à une áme bouleversée et tremblante ; 
laisse-les donc de côté, humilie ta pensée autant que possible 
et bientót tu sentiras s'évanouir ta lácheté. 


71.L'n jour, saisi par l’acédie, quelqu'un avait 
lesprit vide et obscur et l'àme reláchée ; peu s'en fallait 


que la componction ne fit défaut à son cour, que le feu 
de l'Esprit ne s'éteignit et que toute la maison du corps 


а. Cf. Ps. 13 5. b. Cf. Ps. 2 9. 
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αὐτοῦ καὶ τὴν φλόγα ἐν αὐτώ σβεσθήναι του Πνεύματο καὶ 
πάντα τον оікоу τοῦ σώματο αὑτοῦ πλησθΟήναι καπνού ' 
οὐ µην αλλά yàp καὶ νάρκωσι μελών ἐν αὐτώ γενοµενη, 
ἐξ οκνηρἰα εἰ ὑπνον ἀμετρον κατεφέρετο, ὦ ἐξ ανάγκη 

ἑλλείπειν αὐτώ καὶ την συνήθη ακολουθίαν. Προ ταῦτα 
δέ δι᾽ ἐγκρατείᾳ ἀνθιστάμενο και αγρυπνία, © τὸν 
ὑπνον ἐνίκησε, Οαττον ἡ καρδία αὐτοῦ ἐξ οἰήσεω ἐσκληρύ- 
νέτο, καὶ πένθου ἐκλείποντο , ἡ δειλία αὐτώ ὑπεισηρχετο. 
О δὲ πάλιν ἠσθοετο ταύτην οὖσαν ἐν αὐτώ. (cpi τὴ κελλη 
αὐτοῦ ἐξω ἐγένετο καὶ εἰ ζοφώδη τόπον καὶ σκοτεινὀν 
ἀπελθών, στὰ τε ἐν αὑτώ καὶ τὰ χεῖρα εἰ оррауо? 
ἀνατείνα καὶ τὸ σημείον τοῦ σταυροὺ ἐν ἑαυτω ἐκτυπωσα , 
ομμα TE ψυχἠ mpd Θεὀν avateiva , ὦ μικρὸν ἐταπείνωσε 
τὸν λογισμὸν, εὐθὺ ὁ τὴ δειλία ἐξ αὑτοῦ δαίμων ἀπέστη 
μικρὀν. Ὁ δὲ κραταιότερο αὐτοῦ ὁ δεινὸ τὴ κενοδοξία 
εχθρὀ ὑπέκλεπτε τούτου τον λογισμόν, κατασπἁσαι βουλὀ- 
µενο αυτόν καὶ αὖθι τω τὴ δειλία δαίμονι παραδοῦναι 

OTEP κατανοήσα , τεΟαύμακε καὶ TOV Θεὸν ἐδυσώπει θερμώ 
ρύσασθαι την ψυχἠν αὐτοῦ ἐκ των τοιούτων παγίδων τοῦ 
διαβόλου. 


oo' 72. Πολλἠ καὶ πάσιν, οἰμαι, δυσνόητο ἡ τούτων 
συμπλοκή καὶ κακία καὶ μέθοδο των δαιμόνων ὑπάρχει. 
'Eyvov yap τὸν τὴ δειλία δαίμονα τω τη ακηδία 
συνερχόµενου καὶ συγκροτούντα, kai τούτον ἐκείνω βοηθουντα 
καὶ συναιρόμενον, καὶ τὸν μὲν πρώτον φόβον ἐν τη ψυχἠ 
μετὰ σκληρότητο ἐμποιοῦντα, τὸν ἐτερον δὲ σκότωσιν 
καὶ πάρεσιν ETI τε πώρωσιν ψυχἠ τε καὶ voó καὶ ἀπόγνωσιν 
εργαζόμενον. Δοκίμων δὲ Toi ἀγωνιζομένοι ἡ aknóia, 
πρὀξενο αὐτοῖ ταπεινώσεω γινομένη. 

oy' 73. Toi προκόψασιν ἐν ευχἠ ἡ καὶ ἐπιμελουμένοι 
εὐχἠ ὃ τὴ ἁκηδία μάλιστα δαίμων ὦ ἐπὶ TO πλεῖστον 
πολεμειν εἴωθεν. Οὐδεὶ γὰρ tepo тоу ἄλλων δαιμόνων 
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ne fût remplie de fumée ; en méme temps survint un 
engourdissement de ses membres dû à la nonchalance, qui 
le faisait tomber dans un sommeil sans fin, au point qu'il 
était forcé de manquer à son réglement habituel. Contre 
cela il réagit, par la tempérance et les veilles ; dés qu'il 
eut vaincu le sommeil, son cœur se durcit dans un 
sentiment de présomption et, en l'absence de componc- 
tion, la lácheté se glissa en lui. Mais dés qu'il la .sentit 
présente il sortit de sa cellule à une heure insolite et se 
réfugia au fond d'un coin obscur ; là, debout, il leva les 
mains vers le ciel, se marqua du signe de la croix et dirigea 
vers Dieu les yeux de son ате. A peine avait-il humilié 
sa pensée que le démon de la lácheté s'écarta un peu de 
lui; mais, plus fort que lui,le terrible ennemi qu'est l'orgueil 
pénétrait subrepticement dans sa pensée pour Гепїгаїпег 
ou la livrer de nouveau au démon de la lâcheté ; celte 
découverte le stupéfia et il priait Dieu avec ferveur d'arra- 
cher son âme de tels pièges du diable. 


72.La conjuration de ces démons, leur méchanceté et 

leurs ruses sont aussi diverses que peu comprises, me 
semble-t-il, du grand nombre. J'ai vu le démon de la 
lácheté s'allier et conspirer avec celui de l'acédie et celui-ci 
aider l'autre et lui venir en renfort. Le premier porte la 
crainte et la rigidité dans l'âme ; le second produit les 
ténèbres, la négligence, l'aveuglement de l'âme et de l'intel- 
ligence puis le désespoir; épreuve des ascétes, l'acédie 
leur est une pourvoyeuse d'humilité. 


73.Le démon de l'acédie s'attaque surtout d'habitude 
à ceux qui sont avancés dans l'oraison ou qui y sont assi- 
dus. Aucun autre démon n'a de force contre de tels 
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κατὰ тоу τοιούτων Ισχύει, EÎTE κατὰ οἰκονομικὴν 
пароҳорпођу τούτου κατ᾽ αὐτόν ἰσχύσαντο,, eire καὶ ἐκ 
TOV του σώματο ανωμαλιών τὴν καθ᾽ ἡμῶν λαβόντο ἰσχὺν, 
о ye πείθομαι μάλλον. Τὸ δὲ AEYOHEVOV ἐστι τοιουτον ' 
πολλὰ φαγών καὶ τον στόμαχον βαρηθεὶ καὶ ει κόρον 
ὑπνώσα , ἐκυρίευσε Tob voó μου TO лабо καὶ ἠττηθην ' 
εἴτα πάλιν υπὲρ τὸ μέτρον ἐγκρατευσάμενο , τον νοῦν µου 
σκοτεινὸν καὶ δυσκίνητου εἰργασάμην καὶ αὖθι ει τὸ αὐτὸ 
περιέπεσα подо . Ἔστι δ᾽οτε καὶ EK тп Tob йёро κράσεω , 
οὐκ οἵδ᾽ ὁπω εἴπω, καὶ τη ἀχλυώδου παχύτητο τού 
νοτιαίου ἀνέμου ταῦτα συμβαίνειν тої ἀγων.ζομένοι . 


où 74. ᾿Ακηδία θάνατο ψυχἠ καὶ vod ἐστι. Ταύτην 
εἰ παρεχώρησεν ὁ Θεὸ Kad’ ἡμῶν ἐνεργήσαι κατὰ τὴν 
δύναμιν αὑτὴ . οὐδεί àv ἐσώθη тоу ἀγωνιζομένων ποτέ. 
Ἠμέτερον δὲ ὁμω ἐστι TO ἀντιστήναι αὑτη κατὰ τὸ ἐνὸν 
τὴ δυνάμεω , Ocob δὲ τὸ καὶ μυστικό пий διεγείρειν καὶ 
φανερῳ νικήτα ἀποδεῖξαι αὐτὴ . ᾿Αδύνατον δὲ τινα 
Οανόντα ἀναστησαι δίχα. βοήθεια vob ἐκ νεκρών ἑαυτὸν 
ἀναστησαντο . 


οε' 75. Ὁπηνίκα εἰ οἰησιυ κλαπεὶ ὁ νου ἐν αὐτη 
ἐμβαθύνη καὶ εἶναι τι ἐναγωνίω xwv καθ ἑαυτὸν ὑπολάβη, 
τηνικαῦτα ἡ ἁοράτω αὐτὸν φωτίζουσα χἀρι ἀφίσταται, 
καὶ βραχὺ κενόν καταλείψφασα, εὐθὺ ἐλέγχεται abTOD ἡ 
ασθένεια, ὥσπερ αγρίων κυνὠν ἐπιδραμόντωυ афто TOV 
παθών καὶ καταπιεῖν Cntobvto?? αὐτὸν ' οὐ καὶ ἐξαπο- 
ρουμένου, μὴ εχοντο δὲ ποὺ φυγεῖν καὶ σωθήναι. προ τὸν 
δυνάμενον σῶσαι αὐτὸν καταφεύγει διὰ ταπεινώσεω Κύριον. 


ο’ 76. Ὁ é£o  yeyovo τοὺ κόσμου παντὸ ὦ ἐν 
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hommes, soit qu'une disposition providentielle lui laisse ce 
pouvoir contre eux, soit qu'il lire son pouvoir, comme je 
suis plutót porté à le croire, des indispositions du corps. 
Voici ce que je veux dire : quand j'ai bien mange, que mon 
estomac est chargé et que j'ai dormi à satiété, la passion 
domine mon intelligence et j'ai le dessous ; par contre, 
si je me mortifie outre mesure je rends mon intelligence 
obscure et lente cl je retombe dans la méme passion. Il 
arrive aussi que la composition de l'air, je ne sais com- 
ment dire, et les lourdes vapeurs du vent du sud produi- 
sent le méme elTet sur les ascétesl. 


74.L'acédie est la mort de l'àme et de l'intelligence. 

Si Dieu lui laissait employer toute sa force contre nous, 
sans doute pas un ascéte ne serait sauvé. Il nous appar- 
tient cependant de lui résister selon notre force et à Dieu 
de nous éveiller mystérieusement et de nous accorder sur 
elle manifestement la victoire ; mais il est impossible à 
un mort de ressusciter sans le secours de celui qui s'est 
ressuscité d'entre les morts. 


75.Chaque fois que l'intelligence est emportée par la 
présomption et s'y enfonce et que dans son excitation 
elle s'imagine être quelque chose, aussitôt la grâce qui 
l'éclairait invisiblement se retire et la laisse bientót vide; 
elle reçoit aussitôt la preuve de sa propre faiblesse car les 
passions se précipitent alors sur elle comme des chiens 
sauvages et cherchent A la dévorer; embarrassée, ne 
sachant oü fuir pour étre saine et sauve, elle se réfugie 
par l'humilité auprés de qui peut la sauver, le Seigneur. 


76. Celui qui a quitté tout à fait le monde s'imagine 


1. Réalisme psychologique : il n'y a pas de phénoméne plue 
connu que le sirocco dans toute la Méditerranée ; que Syméon note 
ses effets ainsi que les influences du corps sur l'âme montre bien qu'il 
est un observateur, non un idéologue ; ce passage et ceux qui précédent 
sur la crainte, les effets de l'émotion et de la fatigue, sont d'un homme 
d'expérience qui a vécu CCS difficultés. Voir catéchése 25 ou de 
alterations, P. G. 120, 687. 
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ἐρήμφ᾽ ἁδάτω καὶ μεστή θηρίων βντα κατανοεἰ εαυτὸν. 
"Όθεν φόβω ἀρρήτφ καὶ τρόμω ἀνεκδιηγήτω συνεχόμενο, 
Воо πρὸ τὸν Θεόν, w μὲν 'Iovà 0, ἐκ του κήτου καὶ τη 
θαλάσση του βίου, ὁ δὲ Δανιήλ, ёк του λάκκου των 
ἁγρίων παθών καὶ λεόντων, ὦ δὲ oi τρει παῖδε *l, ἐκ τὴ 
καμίνου τοῦ ἐμφύτου τη επιθυμία лорд TH καιομένη , 
ὦ δὲ Μανασσή ®, ёк τοῦ χαλκουργήματο του πήλινου 
τούτου καὶ θνητοὐ σώματο . Οὐ καὶ εἰσακούων ὁ Κύριο, 
ρύεται αὐτὸν ἐκ τοῦ βυθού τὴ ἀγνοια καὶ τὴ φιλία Tob 
κόσμου, κ.αθἁπερ TOv προφήτην EK τοῦ κήτου εκείνον, τοῦ 
μηκέτι παλινοστήσαι προ ταῦτα ' ρύεται αὑτὸν ἐκ τοῦ 
λἁκκου των πονηρῶν λογισμών τὴ επιθυμία , тоу ἁρπαζόν- 
των καὶ κατεσθιόντων τὰ тоу ἀνθρώπων ψυχὰ,, ὦ TOV 
Δανιήλ ’ ἀπὸ тоу ἐμπαθῶν ποολήψεων τοῦ πυρὸ , τοῦ 
καταφλέγοντο καὶ λυμαινομένου αυτού τὴν ψυχήν καὶ προ 
πράξει ἀτοπου βία συνωθούντο καὶ &\коуто , φυλάττει 
αυτὀν ἀκατάφλεκτον, TO ἁγίω Πνεύματι δροσἰζων αὐτοῦ 
τὴν ψυχήν, © тоо Ἰσραηλίτα ἐκείνου * καὶ ἀπὸ τὴ 
γεώδου ταύτη καὶ βαρεἰα καὶ ἐμπαθεστάτη σαρκὸ 
ἁταπείνωτον διατηρήσα καὶ ἁπτωτον, Viðv фото Kai 
ἡμέρα * αὐτὸν απεργἁζεται καὶ τη αθανασία ἐνθεν nón 
ἀπογεύει αὐτὸν. 

oC’ 77. Ψυχή ἡ σχετικὠ οἰκούσα εν Th ταπεινώσει 
ταύτη Tob σώματο , καὶ тоу ηδονὼν τούτου ἀντιποιουμένη 
καὶ τὴ боёп тоу ἀνθρώπων ἀντεχομένη, ἡ τούτων μὲν 
ἀλογήσασα αἰσθανομένη δὲ τοῦ ἀέρο τούτου TH εὐθυμία, 
προ πάσαν αρετὴν καὶ ἐντολὴν Θεοὺ ακίνητο υπάρχει 
παντάπασι καὶ απρὀθυµο , w καταοαρουμένη καὶ πεδουμένη 
sıva ὑπὸ TOv εἰρημένων κακών. Елбу δὲ, διεγερθεῖσα 
πόνοι κακοπαθΟεἰα καὶ δάκρυσι μετανοία, τὸ Papo 
ἀφ)ἑαυτὴ ἀποσείσηται τὴ σαρκὸ καὶ τὴν ἁλμην τού 
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habitant un désert impraticable et plein de fauves ; pris 
d'une peur inexprimable et d'un tremblement indicible, 
il crie vers Dieu, comme Jonas, du ventre de la baleine 
et de la mer de cette vie; comme Daniel, de la fosse des 
lions et des passions cruelles ; comme les trois enfants, de 
la fournaise ardente et du feu des désirs instinctifs; comme 
Manassés, de la statue d'airain qu'est le corps de boue 
mortel. Le Seigneur l'entend et le délivre de l'abime de 
lignorance et de l'amour du monde, comme le prophéte 
sort de la baleine pour ne plus y revenir ; comme Daniel, il 
le délivre aussi de la fosse oü naissent les pensers et les 
désirs mauvais pour .saisir et dévorer les âmes des hommes; 
contre les attaques du feu des passions qui consume et 
détruit l'âme et. la pousse et l'entraine à des actions 
mauvaises, il le inet à l'abri des brülures et répand sur son 
Ame comme sur les trois Israélites la rosée du Saint-Esprit; 
loin eniin de cette chair terrestre, lourde et chargée de 
passions, il le préserve de rabaissement et fait de lui un 
enfant infaillible de la lumiére et du jour et lui donne 
dés ici-bas un avant-goût de l'immortalitél. 


77. L'Ame qui demeure et se fixe dans la bassesse 
propre au corps, recherchant ses voluptés et tenant à la 
gloire des hommes, ou, méme si elle n'en fait pas grand 
cas, sensible tout de méme aux effluves agréables de 
celte atmosphére, devient absolument inerte et sans 
énergie pour toute vertu ou commandement divin, 
comme si elle était gravement alourdie et entravée 
par les maux susdits. Mais lorsque, réveillée par les 
fatigues de la mortification et les larmes de la pénitence, 
elle a secoue loin d'elle le poids de la chair, dilué 


1. Cf. 4' discours éthique : Coisl. 291 f. 236*. 
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γεώδου φρονήματο тої νἁμασιν ἀποκλύσηται тоу δακρύων 
καὶ ὑπεράνω τὴ ταπεινώσεω γένηται τῶν δρωμένων καὶ 
фото ἀπολαύση καθαροὺ καὶ ελευθερία ἀξιωθή тоу 
τυραννούντων παθών, αὐτίκα προφητικὠ καὶ αὐτὴ poa 
προ @eov ' «Διέρρηξα τὸν ойккоу µου καὶ περιἑζώσὰ 
µε εὐφροσύνην, οπο» йу ψἀάλλη σοι ἡ δόξα µου καὶ οὗ ur 
κατανυγώθ. » 

on' 78. Тре uev ἡ θεία γραφἠ τόπου , ἐν οι ἐμφιλοχω- 
ρεῖν ὃ vob ειωθεν, ὑποσημαίνεται. ᾿Εγὠ δὲ δύο μάλλον 
εἰναί φημι, οὐκ ἐναντία τὴ γραφή δογματίζων, μὴ γένοιτο, 
ἀλλὰ τὴ αρχἠ καὶ τοῦ τέλου TO μέσον οὐκ αριθμών : 
oióv τι λέγω, ὁ EK πὀόλεω ει πόλιν καὶ ἀπὸ χώρα εἰ 
ἑτέραν μεταβὰ χώραν, οὐχὶ καὶ τὴν οδὀν αὐτὴν ἦν ὡδευσε 
χώραν ἡ πόλιν καλέσειεν, εἴ καὶ πολλὰ τινα καὶ θαυμαστὰ 
κατ᾽αὑτὴν θεάσεται πράγματα. Ὁ yap ἀπὸ τὴ Αἰγυπτου 
πρὸ τὴν τη επαγγελία μεταβὰ γην καὶ ἐν ταύτη κατοι- 
κισθεἰὶ , πάντων μεν TOV ἐν μέσο» μέμνηται καὶ ταῦτα 
διηγείται тої πὰσιν | οὐ μέντοι δὲ ἀπὸ πρώτη ει δευτέραν, 
καὶ amo δευτέρα ει τρίτην πόλιν ἡ χώραν μεταβήναι λέγει, 
ἀλλ᾽ ὡσπερ ἀπὸ δουλεία ει ελευθερίαν καὶ ἀπὸ σκότου 
ει фо καὶ ἀπὸ αιχμαλωσία εἰ τὴν τὴ οικεία πατρίδο 
ἀϊιοκατάστασιν. Οὕτω καὶ amd ἐμπαθεία εἰ απάθειαν 
καὶ ἀπὸ τη TOv παθών δουλώσεω εἰ τὴν ελευθερίαν τοῦ 
Πνεύματο καὶ ἀπὸ τὴ παρὰ φύσιν προλἠύεω , ὁπερ 
αιχμαλωσίαν ὃ πνευματικὀ ἁποκαλεῖ νόμο. εἰ τὴν υπὲρ 
φύσιν επἀνοδον, ἀπὸ τοῦ βιωτικοῦ πἐλαγου καὶ κλύδωνο 
πρὸ τὴν ἐξω του κόσμου γαληνιαἰαν κατάστασιν, ἀπὸ 
τη πικρίᾳ тоу βιωτικῶν μερίμνων τε καὶ θλίψεων ει 
τὴν ἀνεκλάλητον γλυκύτητα καὶ ἁμεριμνίαν γήινου παντὸ 
πρἀγµατο , бло τὴ περὶ τὰ πολλὰ επιθυμία περιστὰσεώ 
τε καὶ τύρβη лро τὸ ἐν μόνον καὶ τὴν ολικἠν σχέσιν αὑτοῦ 
καὶ ἀγάπην, ὁ νου ημών тоу ανθρώπων μεταοαίνειν εἴωθεν. 
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dans des flots de larmes les saumâtres préoccupations 
terrestres, dépassé la  médiocrité des choses visibles, 
atteint la pure lumiére, ayant mérité d'étre libérée des 
passions tyranniques, elle crie aussitót vers Dieu avec le 
prophéte : «Tu as déchiré mon vétement de deuil et tu 
m'as revêtu de joie, alin que ma gloire te loue ; je ne 
serai pas confondu ». 


78. П y a trois lieux où l'Écriturel donne à enten- 
dre que lintelligence aime à séjourner d'habitude; pour 
moi, je dirai plutót qu'il yen a deux, non pas pour 
enseigner le contraire de l'Écriture, à Dieu ne plaise | 
mais parce que, entre le principe et la fin, je ne compte 
pas ce qui est intermédiaire. Par exemple, celui qui va 
d'une ville à une autre, d'une région à une autre, ne 
donnerait pas le nom de ville ou de région à la route qu'il 
a parcourue, si belles et nombreuses soient les choses qu'il 
a vues tout le long. Celui qui est parti d'Égypte pour la 
Terre promise et s'y est établi sc souvient de toutes les 
étapes et les raconte à tous ; il ne dit pas cependant qu'il 
est allé d'une premiére à une seconde ville ou région puis 
d'une seconde à une troisiéme, mais qu'il est passé comme 
de la servitude à la liberté, des ténébres à la lumiére et de 
la captivité au rétablissement dans sa propre patrie. Ainsi 
l'esprit humain va du passionnel à limpassible, de la 
servitude des passions à la liberté de l'esprit, des préjugés 
contre nature, que la loi spirituelle nomme une capti- 
vité, à l'ascension au-dessus de la nature, de la mer 
agitée de la vie au séjour paisible loin du monde, de 
lamertume des soucis et des afflictions de la vie à la 
douceur ineffable et à l'absence de tout souci de la terre, 
du désir partagé entre plusieurs objets, source de trouble 
et d'embarras, à l'unique, à sa possession entiére et à son 
amour : telles sont les conversions habituelles de notre 


esprit à nous, hommes. 


l. Je n'ai pas trouvé l'origine de cette réminiscence. 
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o0' 79. 'H μετἆβασι του vod and тоу δρωμένων єлї 
τὰ αὀρατα kai ἡ amd τών αισθητὠν єлї то олер αἰσθησιν 
τούτου ἐμφιλοχώρησι λήθην πάντων τῶν ὀπισθεν euroi. 
Ταύτην οὖν ἐγὼ ησυχίαν буто και ησυχία χώρον καὶ 
τόπον αποκαλώ, ει ὃν ὁ ἀνελθεῖν αξιωθείἰ , οὐχ ὦ ὁ 
Μωῦση emi του ὁρου τεσσαρἀκοντα ηµέρα καὶ νύκτα 
τοσαύὐτα ποιησα πάλιν ἐκεῖθεν κατενεχθήσεται, αλλά 
кайду ἐκεῖ εἶναι βεβαιωθεὶ οὐκέτι προ τὰ кото καθόλου 
ἐπιστραφήσεται * οἰκο δὲ тў Τριάδο εντεύθεν γενάμενο 
και αὐτὸ ἐν τὴ Τριάδι, ὦ ἐν abtn wv τη βασιλεία тоу 
ουρανών, ἐγκατοικήσει, τη ἀγάπη δηλονότι κρατούση 
αὐτὸν καὶ UN ÉODON πεσεῖν. 

π' SO. Οὐχ ὁ ἠσυχάζων µόνο ἡ ὁ ὑποτασσόμενο , 
ἄλλα καὶ ὁ ἠγουμενεύων και ὁ πολλών προϊστάμενο καὶ 
abt ὁ διακόνων, αμέριμνο οφείλει εἶναι, ἦγουν ελεύθερο 
amd πάντων TOV βιωτικῶν πραγμάτων ἀναμφιβόλω ᾿ εἰ 
γὰρ μεριμνώμεν, παραοάται τη Tob Θεού εντολἠ εὐρι- 
σκόµεθα τὴ Aeyovon ` u M μεριμνήσητε τὴ ψυχἠ ὑμών 
τὶ φάγητε ἡ Ti πίητε ἡ τὶ ἐνδύσησθε * ταῦτα γὰρ πάντα, 
τὰ ἔθνη ἐπιζητείθ.» και πάλιν « Βλέπετε μ.ήποτε 
βαρυνθώσιν αἱ καρδίαι ὑμών ἐν κραιπάλη καὶ μέθη καὶ 
μερίμναι βιωτικαῖ K » 

πα' 81. Ὁ ἐν тої βιωτικοι έχων πράγμασι τὸν 
λογισμὸν μεριμνώντα οὐκ εστιν ελεύθερο ' ὑπδ γὰρ τὴ 
τούτων μερίμνη κατέχεται καὶ δεδούλωται, καν UTEP ἑαυτοῦ 
μέριμνα ταῦτα καν δι᾽ ετέρου . Ὁ δὲ ἀπὸ τούτων ελεύθερο, 
οὐτε δι᾽ εαυτόν, OÙTE δι᾽ ετέρου μεριμνήσει βιωτικὠ , 
καν ἐπίσκοπο καν ηγούμενο καν διάκονο εἰναι τύχη ' 
ἀλλ᾽ οὐδέ αργήσει ποτὲ ἡ rivo καταφρονήσει тоу ευτελέστα- 
των καὶ σμικροτἀτων6, θεαρέστω бё ἁπαντα ποιὼν καὶ 
πράττων, αμέριμνο ἐν πὰσι διατελέσει καὶ ἐν TO Віш 
παντὶ. 
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79.Le passage de lintclligcnce du monde visible à 
lVinvisible el son séjour dans les réalités suprasensibles 
de préférence aux réalités sensibles produit l'oubli de tout 
ce qui est laissé en arriére. C'est cela que j'appelle juste- 
ment la quiétude, le séjour et le lieu de la quiétude. Celui 
qui a mérité d'y entrer ne redescendra pas ici-bas comme 
Moise aprés quarante jours et quarante nuits passés sur 
la montagne, mais certain qu'il est bon de rester là, il 
ne reviendra plus du tout vers le bas; il devient par le 
fait ici-bas la demeure de la Trinité et il demeurera lui 
aussi dans la Trinité comme dans te royaume méme des 
cieux, car la charité le retient et l'empêche de tomber. 


80.Ce n'est pas seulement le solitaire ou le subor- 

donné, mais aussi l'higoumêne et le supérieur d'une 
nombreuse communauté et méme celui qui est dans un 
service, qui doivent rester sans soucis c'est-à-dire absolu- 
ment dégagés des affaires séculiéres. Si nous restons sou- 
cieux, nous nous trouvons étre transgresseurs de l'ordre 
de Dieu : «Ne vous souciez pas pour votre vie de cc que 
vous mangerez ou boirez ou revétirez; tout cela cc sont 
les paiens qui le recherchent». Ou bien : « Prenez garde 
que votre coeur ne s'alourdisse pas dans la gloutonnerie, 
livresse et les soucis de cette vie ». 


81.Celui qui a la pensée soucieuse des besoins de la 

vie n'est pas libre ; il est retenu et asservi par cc souci, 
qui concerne sa personne ou les autres. Mais celui qui 
est libre de soucis ne s'inquiéte pas de subsistance pour lui 
ni pour les autres, méme s'il est évéque ou higouméne ou 
diacre; cependant il n'omettra ou ne négligera rien, méme 
de ce qu'il y a de plus banal et mesquin ; faisant et menant 
à bien toutes choses pour plaire à Dieu, en toutes choses 
et dans toute sa vie il restera sans vains soucis. 
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πο' 82. "Ἔστι μέριμνα ἁπρακτο καὶ πρἀὰξι ἀμέριμνο , 
ὦ καὶ τὸ ἀνάπαλιν ἁμεριμνία ÉUTPAKTO καὶ αργία 
ἐμμέριμνο , a καὶ ὁ Κύριο ἐδήλωσεν εἰπών τὴν μὲν ἐν 
τω εἰπεῖν «Ὁ πατὴρ μου ¿w арт ἐργάζεται κἀγώ 
εργἁζομαιῶ », καὶ πάλιν · «Ἐργάζεσθε uñ τὴν βρὠσιν 
τὴν ἀπολλυμένην, αλλὰ τὴν μένουσαν ει ζωήν αιώνιον/ο, 
οὐκ ἀναιρών τὸ ἐργάζεσθαι, ἀλλα τὴν χωρὶ μερίμνη 
εργασἰαν ἐκδιδάσκων ἡμὰ : τὴν бё Ev TH 0001 εἰπειν : 
«Ti μερίμνων δύναται προσοεῖναι ει τὴν ηλικἰαν αὐτοῦ 
^Z vv ^vac Її » ἀναιρών τὴν ἀπρακτον μέριμναν * περὶ δὲ TH 
ἐμπράκτω γινομένη έφη ' «Καὶ περὶ ἐνδύματο ἡ τροφὴ 
Ti μεριμνάτε ; OLX ὀράτε τα κρίνα του ἀγροῦ kai τὰ πετεινὰ 
του ουρανοὺ по τὰ μὲν αὐξάνει, τὰ бё διατρέφεται;] ;» 
Οὗτω τἠν μὲν ἀναιρῶν, τὴν δὲ βεβαιών, ὁ Κύριο διδάσκει 
Nua ло δει μὴ μεριμνώντα μεμεριμνημένω ἐργάζεσοαι, 
καὶ ло ἁμερίμνου Вута τὴ UN προσηκούση εργασία 
ἀπέχεσοαι. 

πγ' 83. Mn καταλύση σου τὴν οικἱαν ἑν то fobAeoOai σε 
τὴν του πλησίον οἰκοδομήσαι * δρα γὰρ ὦ χαλεπὸν τὸ 
εργον καὶ δύσκολον, μήποτε προαιρούµμενου σου τούτο, καὶ 
τὴν ойу καΟαιρήση , καὶ ἀνοικοδομήσαι TV εκείνου ἰσχύση 
ουδόλω . 

πδ' 84. Ἑὰν μὴ τελείαν ἀπροσπάθειαν тоу πραγμάτων 
καὶ TOV χρημάτων κτήσγ) τοὺ βίου, ur θέληση οικονομίαν 
ἐγχειρισοήνα: πραγμάτων, ινα μὴ AAW ἐν τοῦτοι καὶ 
ἀντὶ τοῦ λήψεσοαι μισθὀν διακονία , κλέπτου καὶ ιεροσύλου 
καταδίκην ὑφέξει. Εἰ δὲ оло Tob προεστὠτο προ τοῦτο 
ἐκβιασθή, o πυρ μεταχειριζόμενο φλέγον διάκεισο, καὶ 
τὴν προσβολήν Tob λογισμού δι᾽ ἐζαγορεύσεω καὶ µετα- 
voia ἀπείργων, αβλαβὴ τὴ τοὺ προεστώτο εὐχἠ δια- 
τηρηθήση. 


2 ὡ καὶ: ὦ καν PR || 28 ἐκβιασοή D, G : -ei ceteri 


a. Jean 5 17. b. Jean 6 27. ο. Matth. 6 27. а. Matth. 6 28. 
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82.1! existe un souci inefficace et une efficacité 
sans soucis ; inversement certaine insouciance est efficace 
et certaine inaction pleine de soucis. Tous ces états le 
Seigneur les a indiqués. En disant : « Mon Pére travaille 
jusqu'à maintenant et moi aussi», ou bien : «Travaillez 
non pour la nourriture qui périt mais pour celle qui 
demeure dans la vie éternelle », il ne supprime pas le 
travail mais nous conseille une activité sans soucis. En 
disant : « Qui, méme en faisant tous ses efforts, peut ajou- 
ter une seule coudée à sa taille? », il condamne le souci 
inefficace. En faveur d'une insouciance efficace il dit 
o Pourquoi vous inquiéter pour le vêtement et la nour- 
riture; ne voyez-vous pas les lis des champs et les oiseaux 
du ciel, comme les uns croissent et les autres se nour- 
rissent? » Ainsi approuvant l'une ou réprouvant l'autre, le 
Seigneur nous indique comment nous devons travailler 
sans souci mais en nous souciant de l'efficacité, et, 
libres de soucis, éviter une activité qui ne nous convient 
pas. 


83.Ne détruis pas ta maison en voulant édifier celle 
du voisin ; calcule la fatigue et la difficulté du travail, 
de peur que, aprés l'avoir entrepris, tu n'aies détruit ta 
maison et que tu ne sois incapable d'élever celle du voisin. 


84. Tant que tu n'as pas acquis une parfaite indifference 
aux affaires et aux biens de la vie, ne prends pas d'affaires 
en mains pour ne pas étre pris toi-méme par elles ; au lieu 
de recevoir la récompense de Les services, lu seras accusé 
de vol et de sacrilége. Mais si l'ordre de ton supérieur t'y 
oblige, sois prudent comme celui qui manie du feu brûlant 
et si tu modéres par la confession et la pénitence les 
élans de la pensée, Lu seras gardé indemne gráce à la 
priére de ton supérieur. 
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πε' 85. Ὁ un yeyovm anað οὐδ᾽ ὃ Ti ἐστιν απἀθεια 
οἵδεν, ἀλλ᾽ οὐδέ πιστεύειν εἴναί τινα τοιούτον ET τὴ үт) 
δύναται. По γὰρ ὁ un ἑαυτὸν ἁπαρνησάμενο πρώτον 
και тб αἰμαπροθύμω κενώσα το ἑαυτοῦ ὑπὲρ TH μακαρἰα 
ταύτη τῷ Вут ζωὴ ἀλλον υπονοήσει ταύτα πεποιηκέναι 
ει TO κτήσασθαι τὴν απἀθειαν ; Οὐτω δὲ και ὁ δοκὠν 
Πνεύμα ἁγιον ἔχειν μηδέν εχων οὐ πιστεύει ποτὲ, τὰ 
ἐνεργεία αὐτοῦ γινοµένα ἁκούων ἐν тої τὸ Πνεύμα тб 
ἁγιον ἐχουσιν, οτι ἐστι τι κατὰ TV γενεὰν ταύτην, enion 
тої ἀποστόλοι Χριστοῦ καὶ тої am αιώνο ἁγίοι , Οεἰφ 
ἐνεργούμενο καὶ κινούμενο Πνεύματι ἡ ἐν οπτασἰα τούτου 
γνωστώ καὶ εὐαισθήτω γινόμενο. Ἕκαστο γὰρ ἐκ τὴ 
οικεία καταστάσεω καὶ τα τοῦ πλησίον κρίνει ὦ ἐχει, 
εἶτε «рєт ειπεῖν cite κακἰα . 


π ' 86. "Αλλο απάθεια ψυχἠ καὶ олло απἀθεια σώματο 
ἡ μὲν γὰρ καὶ τὸ σώμα καθαγιάζει τη οικεία λαμπρότητὶ 
καὶ τη φωτοχυσία тоб Πνεύματο, ἡ δὲ αυτή μόνη Kad’ 
ἑαυτὴν ει οὐδέν TOV κεκτημένον ὠφελεἰν δύναται. 


761 87. "Ἕτερον ακινησία των ψυχικών τε και σωμα- 
TIKWV μελών καὶ ἕτερον κτὴσι αρετών ' ἡ μὲν γὰρ ἐκ 
ιρύσεω πρόσεστιν, ἡ δὲ καὶ τὰ φυσικὰ κινήσει ἁπάσα 
καταστέλλει. 


19 num. πζ' um. DE ut in fine p' habeat. 


a. Ct. Maith. 16 24. 


1. Allusion ou à lui-même ou à son maitre spirituel. Il n'y a aucune 
vanité de la part de Synicon à se comparer aux αρθίτες : il constate 
un fait contre ceux qui «croient avoir l’Espril>; celle dernière 
expression revenant dans d'autres ceuvres (voir le discours éthique 
5, édité par I. Havsherr , Orient, christ, period.t 9, 1927. p. 173-209), 
il faut voir dans cette affirmation un point essentiel, et controversé, 
de la doctrine du Nouveau Théologien. Son litre lui vient de celle 


assimilation à l'apôtre S. Jean le Théologien, à laquelle Nicétas 
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85. Celui qui n'est pas devenu impassible ne peut non 
plus savoir ce qu'est limpassibilité et il ne peut méme 
pas croire qu'il y ait sur terre un homme de celte qualité. 
Comment celui qui n'a pas d'abord renoncé à lui-méme 
et versé volontairement son sang en vue de cette vie 
vraiment bienheureuse, comment soupçonnerait-il qu'un 
autre a fait cela pour acquérir l'impassibilité? De méme 
celui qui s'imagine avoir le Saint-Esprit alors qu'il n'a rien, 
s'il entend parler des influences de l'Esprit saint chez ceux 
qui le possédent vraiment, rie croit jamais que quelqu'un 
de notre généralionl, au méme titre que les apótres du 
Christ el les saints d'autrefois, est influencé et mû par 
l'Esprit divin et jouit de sa vue d'une manière perceptible à 
sa conscience. Chacun juge d'aprés son propre état ce qui 
regarde le prochain, qu'il s'agisse de vertu ou de vice. 


86. Autre chose est l'impassibilité de l’âme, autre chose 
celle du corps. La premiére sanctifie aussi le corps par son 
propre éclat en lui infusant la lumière de l'Esprit. Celle du 
corps toute seule ne peut par elle-méme procurer aucun 


avantage à celui qui la posséde2. 


87. Autre chose limmobilité des membres du corps 
el de l'àme, autre chose l'acquisition des vertus ; la pre- 
miére dépend de la nature, la seconde impose un ordre 
méme à tous les mouvements naturels. 


fait déjà allusion dans la Vie, p. 48, I. 13-15. Voir B. KnivocuéiNE, 
The Writings..., toc. cil., p. 315 sv. ; ci-dessus, p. 18 n. I. ой Syméou 
est désigné dans le plus ancien manuscrit daté ὁ δεύτερο θεολόγο , 
équivalent manifeste de nouveau théologien. 

2. Les Chapitres 86-99 se trouvent à peu prés textuellement dans 
le discours éthique 4, cité plus haut, p. 62 ; le n" 98 se trouve dans le 
discours aprés le n? 92 et les n°" 93 4 97 ont une rédaction un peu 
différente. On peutconsidérer les Chapitres présents comme extraits du 
discours, car le texte semble revu et amélioré. Le passage du discours 
se trouve dans Cois!. 291. f. 234»-236. Nicélas a utilisé lo méme 
procédé que nous trouvons dans ces chapitres : ἀλλο... GAAO ; οὐκ et 
τι... P. С. 120, 912, 916, n» 25, 37. 
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Tt] 88. Οὐκ ἐστι тб ur] ἐπιῦυμεῖν Tivo των του κόσμου 
TEpzvov καὶ ἡδέων ἰσον του των αιωνίων Kai αοράτων 
ἐφίεσθαι ἀγαθών ' ἀλλο γὰρ τούτο καὶ tepov ἐκείνο : των 
μὲν yàp προτέρων πολλοί καταφρὀνησαν, των δὲ δευτέρων 
ολἰγοι των ανθρώπων ἐφρόντισαν. 


πθ' 89. Οὐκ εἰ τι τὸ ἀποστρέοεσθαι καὶ UN ζητεῖν την 
δόξαν των ανθρώπων:, тобто ἐστι καὶ το τὴ боёп ExKKpE- 
µασθαι του Θεού, αλλά πολὺ тб μέσον ἐν ἀμφοτέροι ' τὴν 
μεν yàp καὶ ὑπδ παθὼν άλλων TOAAOI κυριευΟέντε ἀπώσαντο, 
τὴν δὲ ολἰγοι λίαν коло καὶ πόνω πολλώ λαβεῖν ἠξιώθησαν. 


y 90. Οὐχ εν τὸ εὐτελεῖ ἐσοΟήτι ἀρκείσοαι καὶ ur 
ἐπιθυμεῖν στολἠ λαμπρὰ Kai TO ἐνδεδύσθαι TO Qo ἐστι 
του Θεού * τούτο γὰρ ἐτερον κἀκεινο ἆλλο ' тоб μὲν yap 
ὑπδ μυρίων επιθυμιών καοελκὀμενοὶ τινε ευκόλω KATE- 
φρόνησαν, TO δὲ μόνοι περιβάλλονται εκείνοι οι ἀνενδότω 
αὐτδ ζητοῦντε διὰ πάση каколаОғіа καὶ vioi фото καὶ 
ἡμέρα 0 διὰ τὴ τών εντολών γινόμενοι ἐκπληρώσεω . 

vba’ 91. Ἄλλο тб ταπεινολογεῖν καὶ ἕτερον TO ταπει- 
voppoveiv, καὶ ἀλλο ταπείνωσι καὶ ἕτερον TO àvOo TH 
ταπεινώσεω , καὶ ὁ ταύτη καρπὀ ἆλλο καὶ TS тор καρπού 
τούτου κἀλλο καὶ TO του KGAAOV ἡδὺ ἐτερον, καὶ ἀλλο 
παρὰ ταύτα αἱ ёк Tob καρπού τούτου ἐνέργειαι. Τούτων 
δέ τὰ μὲν ἐφ᾽ ἡμιν εἰσι, τὰ δὲ οὐκ ép uïv : Kai τὰ LEV 
ἐφ ἡμῖν, τὸ πάντα νοεῖν, TO πάντα φρονεῖν, TO πάντα 
λογίζεσθαι καὶ λέγειν καὶ πράττειν, Boa mpd ταπείνωσιν 
nua ἀγουσιν * ἡ δὲ ayia ταπείνωσι καὶ τὰ λοιπὰ αὐτή 
Ιδιώματα, τὰ χαρίσματα καὶ ai ἐνέργειαι αὐτή , δώρον Θεού 
καὶ οὐκ ἐξ ημών, wv καὶ οὐδεί καταξιωθἠσεταἰ ποτὲ, ἐὰν ur) 
τὰ οσα ἑφ)ἑαυτώ εἰσι καλώ προκαταβάλληται σπέρματα. 

S3' 92. Td un ἀγανακτεῖν ἐν ἀτιμίαι καὶ ὑβρεσι καὶ ἐν 
πειρασμοί; καὶ θλίψεσιν ἀλλο, καὶ ἀλλο τὸ εὐδοκεῖν ἐν 


26 ἀγουσιν : ἱλκουσιν FJ 


a. Cf. Jean 12 43. b. I Theas. 5 5. 
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88.Ne pas désirer quelque chose des plaisirs ou des 
voluptés du monde n'est pas la méme chose que d'aspirer 
aux biens éternels et invisibles; autre chose l'un, autre 
chose l’autre, car beaucoup méprisent les premiers mais 
bien peu se soucient des seconds. 


89.51 c'est quelque chose de fuir la gloire des hommes 
et de ne pas la rechercher, ce n'est pas la méme chose 
que d'étre attaché à la gloire de Dieu et il y a une grande 
différence entre les deux ; beaucoup en effet dominés par 
d'autres passions ont repoussé celle-là, mais bien peu 


ont mérité celle-ci à force de peine et de travail. 


90.Autre chose se contenter d'un vétement vil et ne 

point désirer un habit magnifique, autre chose revétir la 
lumière de Dieu; autre chose l'un autre chose l’autre. 
Partagés entre mille désirs, certains ont négligé facilement 
celui d'un habit ; mais seuls revétent la lumiére de Dieu 
ceux qui la poursuivent sans reláche par toutes sortes 
de pénitences et qui sont devenus des enfants du jour et 
de la lumiére par l'observation des commandements. 


9].Autre chose parler humblement, autre chose étre 

humble de sentiment; autre chose encore lhumilité, 
autre chose la fleur de l'humilité et son fruit ; autre chose 
enfin la beauté de ce fruit et autre chose Je plaisir que 
procure sa beauté et autre chose encore les énergies qu'il 
dégage. Parmi ces dispositions, les unes sont en notre 
pouvoir les autres non. Ce qui est en notre pouvoir c'est 
de concevoir, de comprendre, d'apprécier, de dire et de 
faire tout ce qui nous conduit vers l'humilité ; quant à 
la sainte humilité avec son cortege de particularités de 
dons cl de pouvoirs, c'est un don de Dieu ; il ne vient pas 
de nous et personne ne le méritera jamais si auparavant 
il ne jette pas soigneusement en semence ce qui est 
en son pouvoir. 


92.Ne pas s'indigner des affronts, des injures, des 
épreuves et des afflictions, c'est bien; autre chose d'en étre 
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αὑτοῖ , καὶ τδ εὔχεσθαι ὑπὲρ των тарта ποιούντων ει J 


ἡμὰ ἕτερονθ : καὶ ἀλλο тб бло ψυχἠ αὑτού αγαπὰν : καὶ 
ἑτερον παρὰ ταυτα TO vosepo ἀνατυποὺν TÖ πρόσωπον 
¿vð ἑκαστου αὑτῶν καὶ ὦ γνησίου φίλου απαθώ αὐτού 
κατασπάζεσοαι ἐν δάκρυσιν ἀγάπη ειλικρινοὺ, Ίχνου 
δηλονότι αηδία καθόλου туб μὴ εὑρισκομένου τότε ἐν 
τη ψυχἠ. Μεῖζον δὲ τούτων wv εἴπομεν, ὅταν καὶ ἐν αὐτφ 
то καιρω των πειρασμῶν, τὴν ἴσην ἐχη τι καὶ ὁμοίαν 
ἀναλλοιώτω διάθεσιν προ TOL κατὰ πρόσωπον λοιδο- 
ρούντα καὶ ἐνδιαβάλλοντα καὶ κατακρίνοντα καὶ 


καταδικἁἀζοντα καὶ ὑβρίζοντα καὶ ἑμπτύοντα αὐτόν, . 
ἀλλα μὴν καὶ προ тоо ἐν προσχήματι μὲν φιλία ἑξωθεν.. 


διακειμένου , λάθρα δὲ τὰ ὁμοια διαπραττοµένου μέν, ur 
λανθάνοντα δέ. Ἀσυγκρίτω δὲ τούτων лолу μχῖζον 
εἶναι ὑπολαμβάνω TO ἐν λήθη παντελεὶ γενέσθαι ov αν 
πάθοι τι καὶ μήτε ἀπόντων тоу θλιψάντων αὐτὸν μήτε 
παρόντων, μεμνήσθαἰ rivo тоу γεγονότων, ἀλλ᾽ δμοίω тої 
φίλοι καὶ τούτου ἀνεννοίω тоу συμβάντων προσαποδέ- 
χεσθαι EV τε συνομιλίαι EV τε συνεστιάσεσιν. 


^v' 93. Οὐχ olov τὸ μεμνήσθαί Θεού, τοιούτον καὶ τὸ 
αγαπὰν τὸν Θεὸν : οὐδέ oiov τὸ φοβεῖσθαι αὐτόν, τοιούτον 
καὶ тӧ τηρεῖν τὰ αὐτου EvTOAG ' ἀλλο yàp тарта καὶ бло 
εκείνα, τελείων δὲ бро καὶ απαθὠν τὰ ἀμφότερα. 


Λδ' 94. "Αλλο ἡ ἀναμαρτησία καὶ ἑτερον ἡ TOV εντολών 
ἐργασία ' ἡ μὲν yàp ἀγωνιζομένων καὶ тоу κατὰ тб εὐαγ- 
γέλιον ζώντων ἐστὶν, ἡ δὲ πρώτη μόνων TOV τὴν πρώτην 
κτησαμένων ἀπάθειὰν ἐστιν. 

ie 95. Οὐκ εἴ τι TaVTW ἀργία, τούτο καὶ ἠσυχία : 
οὐδὲ εἴ τι ἡσυχία, τοὐτο καὶ σιωπἠ ^ ἀλλο δὲ торта καὶ 


2 étepov .... ἀγαπὰν от. FGH || 5 ἴχνου : ixvo FJ 


a. Ci. Maith. 5 44. 


J 
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satisfait, el autre chose de prier pour ceux qui nous trai- 
tent ainsi ; autre chose encore de les aimer du fond de 
l'âme et autre chose en plus de cela de graver en soi le 
visage de chacun d'eux, de les embrasser impassiblement, 
comme de vrais amis avec des larmes de charité sincére, 
c'est-à-dire sans que nulle trace de répulsion ne se trouve 
alors dans notre 4me. Plus beau encore que tout ce que nous 
avons dit sera, durant l'épreuve meme, de garder sans sour- 
ciller une attitude égale et uniforme envers ceux qui invec- 
tivent en face, qui accusent, poursuivent, condamnent, 
injurient, crachent, ou méme envers ceux qui gardent les 
apparences de l'amitié mais en cachette ont la méme 
conduite qu'ils ne peuvent cacher tout à fait. Enfin l'acte 
sans comparaison le plus méritoire, à ce qu'il me semble, 
consiste à couvrir d'un oubli total ce que l'on a souffert, 
à ne point penser à rien de ce qui s'est produit, que les 
persécuteurs soient présents ou absents, à les accueillir 
eux aussi comme des amis dans les réunions et les repas 
sans aucun retour sur le passé. 


93.Se souvenir de Dieu n'est pas la meme chose 
qu'aimer Dieu, ni le craindre la méme chose que garder ses 
commandements ; bien que différents, ces sentiments se 
trouvent ensemble chez les parfaits et les impassibles. 


94. Autre chose l'abstention du péché, autre chose la 
pratique des commandements ; celle-ci est le propre de 
ceux qui luttent et vivent selon l'évangile ; ne pas pécher 
appartient seulement à ceux qui ont atteint la premiére 
impassibilitél. 

95.51 l'inaction est tout de méme quelque chose, ce n'est 
pas cela la quiétude, ni la quiétude la méme chose que le 


1. Lu mention ile la premiére impassibilité se rapporte ü une divi- 
sion courante dans renseignement spirituel ; les notions correspon- 
dant à celle division restent un peu flottantes au gré de celui qui les 
emploie : voir Did. tie Spiritualité, article Apalheia, t. I, p. 743. 
1. HAUsiinnn, Vie, p. χχνιι. 
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ἀλλο. *H μὲν γὰρ un βουλομένων ἐστὶν εἰδέναι Ti ἡ τῶν 
αγαθών του Θεού μέοεξι μηδέ Ti тоу καλών κατορθοἰσαι 

ἡ бё, TOV ει τὴν γνώσιν του Osob ποιούμενων ἀεὶ τὴν 
OXOANV καὶ παρακαθημένων τω λόγω τὴ ἐμφύτου σοφία 
Θεού καὶ τὰ βάθη του Πνεύματο ἑρευνώντωνθ καὶ ξένων 
μυστηρίων ἐν μυήσει γινομένων Θεού. ‘П δὲ τρίτη, тоу τὴν 
νοερὰν epyaoiav ἐργαζομένων ἐστὶν ἐν προσοχἠ ἐμμερίμνου 
διανοίᾳ тоу λογισμών. 

96. Οὐ ταὐτδν ἀναχώρησι , ἡ ἐκ τόπου εἰ τόπον 
μετάβασι, καὶ αὐτή ἡ ὀντω αληθἠ ξενιτεία, ἀλλ᾽ 
¿tepov καὶ tepov. ΤΠ μὲν yàp, тоу πυκτευόντων ἐστι καὶ 
ἡ διὰ ολιγωρίἰαν ὑπδ ἁστάτου μεταφεροιζένων vod ἡ διὰ 
υπερβολήν Οερµότητο [тоу! ἐφιεμένων ETL τών κρειττόνων 
αγώνων. H δὲ тоу εσταυρωμένων ἐστὶ TO κὀσμω”» καὶ тої 
τοῦ κόσμου πράγμασ:. καὶ μετὰ μόνου Θεού καὶ тоу ἀγγέλων 
εἶναι ἀεὶ ἐπιποθούντων καὶ UN ἐπιστρεφομένων оло πρὸ 
τὰ ἀνθρώπινα. 

4ζ' 97. Ἕτερον тб ἀνΟίσασθαι καὶ πολεμεῖν тої 
éxOpoi καὶ ἐτερον TO τελείῳ ἠττήσαι καὶ ὑποτάξαι καὶ 
Οανατώσαι abtob * тб μὲν yàp πρώτον, üyoviotov καὶ 
γενναίων τὴν ἀσκησιν, τὸ δὲ δεύτερον, απαθών καὶ τελείων. 

Λη" 98. Ταῦτα μὲν ἁπαντα πρἀξει тоу ἐν φωτὶ ἀπαθεία 
περιπατούντων αγίων εισὶν · οἱ δὲ τούτων ἐξω εαυτού 
εἰναι καταμανθάνοντε μὴ πλανηΟώσιν оло tivo μηδὲ τὰ 
ιδία ἁπατώσι ψυχά , ἀλλ᾽ ἰδέτωσαν ὦ ἐν σκότει LATAIW 
διαπορεύονται. 


ἠθ᾽ 99. Πολλοί μὲν, ἀλλο δι᾽ ἀλλο τι καὶ δι᾽ ἑτερον 


ἑτερο, προ ταύτα ἠπείχθησαν ^ ολἰγοι бё λίαν οἱ μετὰ: 


ἐμφύτου φόβου καὶ αγάπη Θεού τη πράξεω αὑτῶν 
ἐπεχείρησαν, οἱ καὶ μόνοι ὑπὸ τὴ ἁνωθεν χάριτο βοηθούμενοι 


11 éoticorrexit (?) Е: en ceteri '| 13 тоу nnle ἐφιεμένων delendum |! 
16-17 un... ανθρώπινα: un καθόλου πρὸ τὰ ανθρώπινα ἐπιστρεφομένων 
FJ [| 22 num. ἠη' om. B ut p' in line haheut |[ 24 καταμανθάνοντε : 
-vovoi DE jl 25 ἰδέτωσαν : ἴστωσαν DE |; pataip : μάτην Е ратоіф J 
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silence; ce sont trois états bien distincts. Le premier est le 
fait de ceux qui ne veulent rien savoir de la participation 
aux richesses de Dieu ni du succés dans le bien. Le second 
est le propre de ceux qui cherchent à loisir la connaissance 
de Dieu : ils sont attentifs à la parole de la sagesse infuse, 
‘Is sondent les profondeurs de l'Esprit et sont initiés aux 
mystéres étonnants de Dieu. Le troisiéme est le propre 
de ceux qui s'adonnent à l'activité intellectuelle avec un 
contróle attentif du jugement sur les pensées. 


9G. L'éloignement, simple changement d'un lieu à un 
autre, n'est pas le véritable expatriement; mais autre chose 
l'un, autre chose l'autre. Le premier convient à ceux qui 
luttent : ou bien la paresse et l'instabilité d'esprit les 
entraînent, ou bien un surcroît de ferveur, chez ceux 
qui désirent encore de meilleurs combats. L'autre appar- 
tient à ceux qui sont crucifiés au monde et à ses affaires 
et n'ont que l'ambition de vivre toujours avec Dieu seul 


et scs anges sans nul retour vers ce qui est humain. 


97.Autre chose repousser et combattre les ennemis, 
autre chose de les défaire totalement, de les dominer eL 
de les mettre à mort ; le premier combat est celui des 
lutteurs et des généreux, le second est celui des impassibles 
et des parfaits. 


98. Telles sont les pratiques des saints qui marchent à 
la lumiére de l'impassibilité. Mais ceux qui comprennent 
qu'ils en sont loin, qu'on ne les égare pas ou qu'ils ne trom- 
pent pas leur propre 4me! Qu'ils le sachent, ils cheminent 
vainement comme dans la nuit. 


99.Beaucoup, l'un pour une raison, l'antre pour une 
autre, ont fait effort vers ces vertus ; trés peu ont entrepris 
de les pratiquer dans la crainte infuse et l'amour de Dieu. 
Ceux-ci, seuls, aidés de la gráce d'en haut, réussissent rapi- 


a. Cf. I Cor. 2 10. b. Cf. Gui. 6 14. 
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συντόμω κατορθούσι την τη PET εργασἰαν καὶ πρὸ τὰ 
εἰρημένα προσεπεκτείνοντα. 01 δ᾽ ἀλλοι ἀφίενται w 
с ἐν ἁβάτω » περιπλανἁσθαι, κατὰ TO εἰρημένον «καὶ οὐχ 
000*», κατὰ тб α Ἐξαπέστειλα abtod κατὰ τα ἐπιτη- 
δεύματα των καρδιών αυτών, πορεύσονται Ev тої ἐπιτη- 
δεύμασιν αὐτώ'Λ ». 


pt 100. 'O τούτων ἐν πείρα yeyovw δια σπουδὴ τη 
καλλίστη γνώσεται των λεγομένων την δύναμιν. 'O δὲ 
OAAW εχων τὰ μὲν αἰσθητώ λεχθέντα νοήσειε, περὶ δὲ των 
πνευματικὠ καὶ voepo εἰρημένων, ψιλὰ εξειτων νοημάτων 
τὰ θεωρία, μάλλον δὲ ἀναπλάσει ἀναπλάσματα ψευδή 
ἐν τη ἑαυτου Siavoia, τη бё ἀληΟεία των λεγομένων μακρὰν 
ὦ ψευσοεἰὶ ἐσται σφὀδρα. 

ра 101. Ὁπόταν ὑπεράνω τη του σώματο ταπει- 
νώσεω γένη δια πόνων καὶ ιδρώτων πολλών καὶ των 
αὐτου ἐκδὺ αναγκών, κουφον αυτὰ καὶ ὦ πνευματικὸν 
περιφέρη , © μήτε κόπου μἠτεπείνη μήτε δίψη αἰσθόμενον, 
και τηνικαύτα κρεῖττον ἐσόπτρου βλέπει τὸν υπέρ vovv καὶ 
ἀνακεκαλυμμένοι Toi δφΟαλμοῖ δακρύων ὁρα ὃν οὐδεί 
ἑώρακε πὠποτεὰ, καὶ δακνομένη σου τη ψυχἠ τῳ ἐκείνου 
ἐρωτι, θρήνον αποτελεὶ тої δάκρυσι σὐμμικτὸν ' τότε 
uvnoOnti µου καὶ ὑπερεύχου του ταπεινοὺ ὦ μετὰ Θεὸν 
συνάφειαν ἑσχηκώ καιπαρρησἰαν mpd αὐτὸν ἁκαταίσχυντον. 


1 καὶ post 63 add. FGH || 14 Ίδιον του αὐτοῦ add. in mar- 
gino FG (et Diont/t. 216) ne liaboal num. pa' 


a. Ps. 106 40. b. Ps. 80 13. c. CL 1 Cor. 1312. d. Jean 1 18. 
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dement dans l'exercice de la vertu et tendent de toutes leurs 
forces vers le but indiqué. Les autres se reláchent pour errer, 
selon la parole de l'Écriture, « dans le désert oü il n'y a pas 
de route», ou bien : «Je les ai abandonnés aux désirs de 
leur cœur; ils marcheront selon leurs propres désirs». 


100. Celui qui a l'expérience de tout cela gráce au 
meilleur des zéles comprendra la portée de mes paroles. 
Celui qui est autrement pourrait saisir le sens matériel 
des mots ; pour ce qui est de leur portée intellectuelle et 
spirituelle, il n'atteindra que de purs concepts théoriques 
ou plutót il figurera dans sa pensée des fictions men- 
songéres mais il sera fort loin des vérités énoncées comme 
un homme plein d'illusions. 


101. "Lorsque Lu as surmonté la bassesse du corps 
avec beaucoup de peines et de sueurs et que, aprés avoir 
déposé scs servitudes, tu le portes autour de toi léger et 
comme spirituel, au point qu'il ne ressent ni fatigue, ni 
faim, ni soif, alors tu vois mieux que dans un miroir 
Celui qui est au-dessus de l'intelligence ; de tes yeux 
dessillés par les larmes tu vois Celui que personne n'a 
jamais vu et de ton áme mordue par son amour tu tires 
un chant mélé de larmes. Souvicns-toi alors de moi et prie 
pour mon humble personne, puisque tu as atteint l'union 
avec Dieu et une confiance en lui qui ne sera pas confondue. 


2. Lu numération des chapitres ne correspond pas à l'annonce du 
titre : voir Introduction, p. 26. Pour la mention du corps devenu 
comme spirituel, cf. Vie, p. 97. 
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Tov αὐτοῦ єтєрї κεφἁλαια γνωστικά TE 


καὶ Οεολογικἁ κε’. 


a’ 1. Οὐτε τω θεολογοῦντι αρμόζει μετάνοια οὐτε TH 
μετανοοῦντι θεολογία ' καθόσον yàp ἀπέχουσιν ἀνατολαὶἰ 
and Svouwv*, κατὰ τοσοῦτον ὑψηλοτέρα ἡ θεολογία τη 
μετανοίᾳ ἐστίν. Ὥσπερ yàp ἀνθρωπο о ἑν νόσοι καὶ 
ἁσθενείαι διάγων ἡ ὦ pakodvtwv πένη και κράζων 
ελεημοσύνην, οὑτω ὁ EV μετανοία ov καὶ τὰ τη μετανοία 
βργα ἐν ἁληθεία ποιων χρηματίζει ' ὁ δὲ γε θεολογιών 
ὁμοιο ἐστι τω ἐν тої βασιλείοι αὖλαι ἀναστρεφομένω ἐν 
λαμπρότητι βασιλικωτάτη στολἠ καὶ οἰκείω οντι τω 
βασιλεῖ Лалобуті τε αὑτφ aci καὶ ἐξ αὐτοῦ καθ)ώραν 
ἐνηχουμενω Tpavo τὰ ἐκέίνου προστἁἀγµατα καὶ θελήματα. 

β' 2. П προσθήκη τὴ γνώσεω του Θεοῦ ἀγνωσία 
TOV GAAWV amüvrov αιτία καὶ πρὀξενο γίνεται, οὐ μὴν 
αλλά καὶ αὐτοῦ τού Θεοῦ, καὶ το πολὺ τὴ ἑλλάμψεω αὐτοῦ 
παντελἠ αβλεψία, καὶ ἡ ὑπὲρ αἴσοησιν ὑπερτελἠ αἴσθησι 
πάντων TOV ἐξω ταύτη οντων αναισθησία. ‘II yap ὁποια 
καὶ ποταπὰ καὶ που καὶ τίνα Kai ло τὰ EV oi ἐστιν 
αγνοούσα καὶ καταμαθεῖν ἡ κατανοήσαι олш ταῦτα un 
ἐξισχύουσα по αἴσθησι otai; Καὶ οὐχί μάλλον ὑπὲρ 
αἴσθησιν μὲν εκείνα, ὁ δὲ vod ἐν αἰσθήσει tH ἐαυτοὺ 


2 καθόσον: кабо DE || 4 6 ante ἐν νόσοι om. ΜΝ '| 8 βασιλείοι 
AB, DE, EGIIJ : βασιλικαῖ ΜΝΟ, PR αὐλαῖ oin. J |] 16 πραγμάτων 
post ἰξω add. DE 


a. PS. 102 12. 


2. Autres Chapitres, gnostiques et théologiques (25) 


1. Ni au contemplatif ne convient la pénitence, ni au 
pénitent ne convient la contemplationl; autant le levant 
est éloigné du couchant, autant la contemplation surpasse 
l’état de pénitent. Comme quelqu'un qui vit dans les 
maladies et les infirmités ou comme un misérable déguenillé 
et criant l'aumóne, voilà comment se comporte celui qui 
est dans l'état de pénitent et qui accomplit les ceuvres de 
cet état. Mais le contemplatif ressemble au courtisan qui 
évolue au palais royal dans l'éclat du vêtement le plus 
digne du roi; familier du roi, il lui parle quand il veut 
et à chaque instant il apprend de vive voix ses ordres et 
scs volontés. 


2.Le développement de la connaissance de Dieu 
devient la cause et la source de notre ignorance de tous 
les autres étres et je dirai de Dieu méme. L'éclat de sa 
lumiére est une impossibilité de voir tout objet et la sensa- 
tion au-dessus de tout objet, qui dépasse toute sensation, 
est une insensibilité ó tout ce qui est en dehors d'elle; car la 
connaissance qui ignore la nature, l'origine, le lieu, l'identité, 
le comment de son objet, et ne peut ni percevoir ni conce- 
voir tout cela, comment sera-t-elle une sensation ? N'cst- 
cc pas plutót cet objet qui sera au-dessus de la sensation et 
lintelligence, dans la sensation de sa propre faiblesse, ne se 


1. On a décalqué gnoslique et théologique dans le titre; mais la 
théologie chez les spirituels indique une contemplation, une vision 
de Dieu atteinte par la gnosis cl la theoria. Voir B. Krivochéine, The 
Writings, lor, cil., p. 324. n. 3; Diction, de Spirit., art. Contemplation, 
col. 1779, 1786-7. Nous traduisons par conséquent ici theologia раг 
contemplation, équivalent de theoria : cf. 1 64. Gnosis sera traduit 
tout simplement par connaissance; on sesouviendra que pour Syméon 
elle n'eBl pas purement naturelle, mais déjà illuminée : cf. 2 15. 
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ἁἀσθενεία αναίσθητο προ τὰ ὑπὲρ αἴσθησιν εὑρεοή ; 
«А γὰρ ὑφθαλμδ οὐκ εἰδε καὶ οὐ οὐκ ἠκουσε καὶ єлї 
καρδίαν ανθρώπου οὐκ ἀνέβηῶ», по αἰσθήσει ὑποβληθήσον- 
ται ; 


ү 3. Ὁ τὰ ὑπὲρ αἴσθησιν ἡμῖν χαριζόμενο Κύριο 
δίδωσιν тшту καὶ ὑπὲρ αἰσθησιν αἰσθησιν ἁλλην διὰ τοῦ 
Πνεύματο αὐτοῦ, оло των ὑπέρ αἰσθησιν αὐτοῦ δωρεών 
καὶ χαρισμάτων ὑπερφυώ διὰ πασῶν των αισθήσεων 
τρανὠ καὶ ka0apo αἰσθανώμεοα. 


δ' 4. Па ὁ αναἰσθητο πρὸ τὸ εν προ πὰντα ἀναίσθη- 
τὸ ἐστιν, ὦ καὶ ὁ αἰσθησιν έχων προ το Ev ἐν aioOroet 
πάντων ἐστὶ καὶ τὴ αἰσθΟήσεω πάντων εκτὸ ἐστιν. Ἐν τη 
αἰσθήσει πάντων ἐστὶ καὶ ὑπὸ τὴ αἰσθήσεω αὐτῶν οὐ 
καταλαμβάνεται. 


= 5. Ὁ κωφὸ προ τὸν λόγον κωφὸ πρὸ πάσαν 
φωνήν ἐστιν, ὦ καὶ ὁ ἁκούων τοῦ λὀγου πάντων ακούει ' 
οὗτο κωφεύων ἐστὶ προ πάσαν φωνήν, πάντων ἀκούει 
καὶ οὐδενὸ , εἰ μή των ἐν λόγω μόνων τοὺ λόγου ποιουμέ- 
νων, καὶ οὐδέ αὐτών, ἀλλά τοῦ λόγου μόνου τοῦ ἐν τη φωνἠ 
ἀφώνω φΟεγγομένου. 


6. Ὁ ἀκούων οὑτω καὶ βλέπων καὶ αισθανόµενο 
οἵδε тоу λεγομένων την δύναμιν. Ὁ δὲ un εἰδὼ πρὀδηλὀ 
ἐστιν OTL οὐδὲ TA αισθητήρια τη ψυχἠ τετρανωμένα kai 
оү] ἐπιφέρεται ' οὕτω δὲ έχων ооло εγνω ὅτι επόπτη 
ἐκτίσοη τὴ ὁρωμένη KTIOEW καὶ μύστη τὴ νοούμενη, 
ἀλλ᾽ ἐν τιµή: ov, παρεσυνεβλήθη καὶ ὠμοιώοη тої ἀνοήτοι 
καὶ ἀχθοφόροι κτήνεσι: καὶ οµοιωθεἰ μένει τοιοῦτο ёт! 
μὴ émavaotpagei , ur ἐπανακληθεὶ , ἡ ἐπὶ TO πρώτον 


10 πα : по РКЕ | 21 офто oui. FJ 1126 παρἰσυνεολήθη 
παρασ- DE 


a. | Cor. 2 9. b. Pa. 48 13. 


1. mm ἰσται... Kai... εὑρεοή : futur et subjonctif aoriste, voir 
Introduction, p. 32. 


CENT. 2, chap. 2-6 12 


trouvera-t-cllel pas insensible à ce qui est. au-dessus de la 
sensation? «Ce que l'œil n'a pas vu, ce que l'oreille n'a 
pas entendu, ce qui n'est pas entré dans le cœur de 
l'homme», comment tout cela tornbera-t-il sous la sensation ? 


3.Le Seigneur qui nous a favorisés des biens supra-sen- 
sibles nous donne aussi une nouvelle sensibilité supra-sensible 
par son Esprit, afin que scs dons et scs faveurs qui 
dépassent la sensation, surnaturellement, à travers toutes 
les sensations, nous soient clairement et purement sensibles. 

4. Tout homme insensible à l'Un est insensible à toutes 
choses, comme celui qui a la sensation de l'Un a la sensa- 
tion de toutes choses à portée de lui, bien qu'il se tienne hors 
de la sensation de toutes choses; la sensation de toutes cho- 
ses est à sa portée etil n'est pas absorbé par leur sensation23 


5.Celui qui n'entend pas la parole du Verbe8, n'entend 
aucune voix et celui qui entend le Verbe les entend toutes ; 
sourd à toute voix,illesentendtoutcsetil n'en cntcndaucune, 
sauf celles-là seules qui forment leurs discours dans le Verbe ; 
et encore ce ne sont pas les discours qu'il entend mais le 
Verbe seul qui parle sans bruit de voix par cette voix. 


6.Celui qui entend, qui voit, qui sent ainsi comprend 
le sens de ce que je dis ; mais celui qui n'a pas compris, 
évidemment il n'a pas les sens de l'àme ni vifs ni sains. 
Dans cet état il n'a pas encore appris qu'il a été créé pour 
contempler la nature visible et pour étre initié au monde 
intelligible4* alors qu'il regoit cet honneur il s’abaisse au 
rang des bétes de somme sans intelligence et une fois 


2. Les Chapitres 4-6 se retrouvent dans la catéchise 28 mélés 
nux ch. 1 51-54 de contenu semblable : Coisl. 292, f. 255T. 

3. Tout le passage joue sur le double sens de λόγο et φωνή ; on 
traduisant par le Verbe, il faut aussi penser au discours composé de 
tuais; quand on écoute le discours on ne préte pas attention au mot 
isolé mais au groupe de mots qui donne le sens. 

4. Les termes exontn , μὺστη n'ont pas ici leur sens technique; 
Syméon y voitl'expression pittoresque de la connaissance surnaturelle, 
oü il montre que l'on entre par initiation, les yeux fermés, aprés avoir 
dominé le visible. 
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αξίωμα ἀναχθεὶ κατὰ τὴν δωρεὰν τὴ οικονομία του 
δεσπότου καὶ κυρίου ἡμών ᾿Ιησοὺ Χρίστου: тоф vioù Tob 
Θεού. 


С' 7. Κάτω wv μή epebva τὰ àvo ` προ δὲ Tob γενέσοαι 
σε GVH, μὴ πολυπραγμονήση τὰ кото, ἵνα un ὑλισοήσα 
ἀμφοτέρων ἐκπέση , μᾶλλον δὲ συναπολειφΟἠ тої KT. 

n 8. Καθάπερ ὁ оло πτωχεία ἐσχατη ὑπὸ τοὺ 
βασιλέω εἰ πλοῦτον ἀνενεχοεί , και περιφανὲ ἀξίωμα 
στολἠν τε παρ᾽αὐτοῦ λαμπρὰν ἐνδυθεὶ καὶ προ προσώπου 
αὐτοῦ ἴστασοαι κελευσοεἰ,, αὐτὸν τε τον βασιλέα μετὰ 
πόθου Opa καὶ ὦ εὐεργέτην ὑπεραγαπά, τὴν στολὴν τε 
nv ἐνεδύσατο Tpavw κατανοεἰ καὶ το ἀξίωμα ἐπιγινώσκει 
καὶ τον δοθέντα αὐτω πλούτον ἐπίσταται * офто καὶ μοναχὸ 
ὁ αληθώ оло Tob κόσμου καὶ тоу ἐν афто πραγμάτων 
ἀναχωρήσα καὶ προσελθὼν τω Χριστώ, ἀνακληθοείὶ τε 
evaioOntw καὶ προ орфо πνευματικὴ ΟεοΣρἰα διὰ τὴ 
TOV εντολών εργασία ἀνενεχοεί , αὐτὸν τε τὸν Θεὸν ἁπλανώ 
Opa καἰ TV γενομένην ει αὐτὸν ἀλλοίωσιν Tpavo κατανοεὶ 
βλέπει γὰρ ἀεὶ τὴν χάριν τοὺ Πνεύματο τὴν περιλἀμπουσαν 
αὐτὸν, ἧτι ἐνδυμα καλείται καὶ βασίλειο ἁλυυργὶ , μᾶλλον 
δ᾽ οπερ αὐτὸ ἐστιν ὁ Χριστὸ , εἰπερ αὐτὸν οἱ ει αυτὸν 
πιστεύοντε επενδύονταιί”. 

0' 9. "О τὸν οὐράνιον πλούτον πεπλουτηκ , τὴν 
παρουσίαν λέγω καὶ κατασκἠνωσήν τοὺ εἰπόντο ' «᾿Εγώ 
καὶ ὁ Πατήρ ἐλευσόμεθα καὶ μονὴν παρ᾽ αὐτώ ποιἠήσομενθ », 
ἐν γνώσει ψυχἠ ἐπίσταται ооп ἀπέλαυσε XAPITO και 
ὁσον καὶ οἷον ἐπιφέρεται ὀλβον KATA τὰ ἀνάκτορα τὴ καρδία 
αὐτοῦ ' ὦ γὰρ φίλο φίλω διαλεγόμενο τω Θεἰο, TETAP- 


4 cap. ζ' post cap. n' FJ || 6 συναπολαφθη correxi : -ληφοήὴ 
plerique 


a. Cf. Éphés. 32,7. b. Cf. Rom. 13 14. c. Jean 14 23. 


1. SymAon, nu l'oublions pas, a été spathuiOCubiculatre, «eaméricr 
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acquise celte ressemblance il reste encore tel : il n'est pas 
converti, ni rappelé, ni ramené à sa premiére dignité 
selon l'économie du salut par notre Seigneur et Maitre 
Jésus-Christ le ills de Dieu. 


7.Tant que tu es en bas, ne cherche pas ce qui est en 
haut. ; avant d'être élevé en haut, ne te mêle pas 
indiscrétement des choses d'en bas, car. si lu glisses, 
lu risques de perdre des deux cótés ou plutót lu resteras 
avec ce qui est en bas. 


8. Celui qui a été élevé par le roi de la pauvreté extréme 
à la richesse, qui a clé revétu par lui d'une dignité illustre 
et d'un uniforme brillant, qui a regu linvitation de se 
tenir en face de lui, celui-là considére le roi avec alTeclion 
et l'aime plus que tout comme son bienfaiteur; il examine 
attcnl ivemcnl l'uniforme qu'il a revétu', il prend conscience 
de la dignité et reconnaît la richesse qui lui est échue. Ainsi 
le moine qui a abandonné sincérement le monde et ses 
biens et qui s'est approché du Christ, qui a ressenti l'appel 
et a été élevé au sommet de la contemplation spirituelle 
par la pratique des commandements, celui-là voit Dieu eu 
personne sans erreur possible et il examine attentivement 
le changement survenu en lui, car il voit continuellement 
la gráce de l'Espril l'entourer de clarté, celte gráce qui 
s'appelle le vélement et la pourpre royale ; ou plutót, 
c'est le Christ lui-méme, s'il est vrai que ceux qui croient 
en Lui revétent Je Christ. 


9. Celui qui s'est enrichi de la richesse céleste, je veux 
dire la présence el ('inhabitation de Celui qui a dit : « Moi 
et mon Pére nous viendrons et nous ferons en lui notre 
demeure », celui-là sait, de la connaissance de l'àme, la 
grandeur de la grâce qu'il a reçue ainsi que la grandeur 
cl la beauté du trésor qu'il porte dans le cháteau du 
coeur. Comme un ami conversant avec un ami, il se 


do cape et d'épée », sous Basile IL; l'image du courtisan reviendra 
plusieurs fois sous sa plume. 
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ρησιασµμένο παρίσταται πρὸ προσώπου τοῦ ἐν ἀπροσίτῳ 
κατοικοῦντο φωτί”. 

L 10. Μακάριο ὁ πιστεύων TODTOL, τρισμµακἀριο ὁ 
σπεύδων διὰ πρἀξεω καὶ αγώνων ιερών καταλαβεῖν τὴν 
γνώσιν TOv εἰρη]λένων : ἀγγελο,, iva μὴ τι πλέον εἴπω, 
ὁ πεφθακὠ διὰ θεωρία καὶ γνώσεω ἐν τω ὕψει ταύτη 
τη στάσεω καὶ πλησίον Θεοῦ ὦ ио Θεοῦ γεγονὠ 


ια’ 11. "Оу τρόπον ὁ παρὰ Tov αἰγιαλὸν τη θαλάσση 
ἱστάμενο βλέπει μὲν тоу ὑδάτων τὸ άπειρον πέλαγο , OÙ 
μέντοι τὸ πέρα τούτων καταλαβεῖν δύναται, αλλὰ μέρο τι 
καΟορα ' ουτω καὶ ὁ ει TO ἀπειρον πέλαγο τη τοῦ Θεοῦ 
боёп διὰ θεωρία ἐνατενίσαι αξιωθεἰ καὶ κατιδεῖν αὐτό 
νοερῷ, οὐχ οσον ἐστίν, ἀλλ᾽ ὁσον ἐφικτὸν τοι νοεροι 
βμμασιν αὑτοῦ τη ψυχἠ καθορα. 


ip' 12. "Ωσπερ ὁ παρὰ τὴν θάλασσαν ἐστηκῶ οὐ µόνον 
αυτὴν Opa, αλλά καὶ ει τὰ обата αὐτη εισέρχεται οσον 
βούλεται, ουτω καὶ ἐν τω φωτὶ τοῦ Θεοῦ οἱ βουλόμενοι τὼν 
πνευματικών ἐν μεθέζει Gua καὶ θεωρία, καθόσον δι᾽ἐφέσεω 
ἐπειχθώσι, μετὰ γνώσεω γίνονται. 


iy 13. Καθάπερ ὁ παρὰ τὰ Οαλαττία δχθα ἱστάμενο , 
¿w μὲν ἐξω тоу ὑδάτων ἐστίν. ἁπαντα καθορα καὶ TO πέλαγο 
TOv ὑδάτων κατανοεί, ἐπὰν δὲ ἀρξηται εἰσέρχεσοαι ἐν τοι 
ὑδασι καὶ ἐν ἐκείνοι βαπτίζεσθαι, καθόσον κατέρχεται 
κατὰ τοσοῦτον καὶ τη θεωρία тоу ἐξω ἀπολιμπάνεται ' 
ουτω καὶ oi τοῦ θείου φωτὀ ἐν μεθέξει γενόμενοι, καθόσον 
El γνώσιν προκόπτουσι OEiav ει ἁγνωσίαν μάλλον κατὰ 
αναλογἰαν ἐμπίπτουσιν. 


16' 14. "Ωσπερ ὁ ει τὰ ὑδατα τη Οαλάσση μέχρι 
γονάτων ἡ τὴ ὀσφύο γενόμενο ἁπαντα τρανὠ τὰ ἑξωθεν 
ovra τών ὑδάτων ора, ἐπὰν δὲ ει τὴν ἁβυσσον κατέλθη καὶ 


29 τὰ οπι. ΡΚ 
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tient pres de Dieu, tout confiant en présence de Celui qui 
habile dans la lumiére inaccessible. 


10. Heureux qui croit à cela ! Trois fois heureux celui 
qui s'efforce par la pratique et les saints combats d'acquérir 
la connaissance de ce que nous avons dit; c'est un ange, 
pour ne pas dire plus, celui qui par la contemplation et la 
connaissance est parvenu à la hauteur de cet état; il est 
prés de Dieu, comme fils de Dieu. 


11. Placé sur le rivage de la mer, l'homme voit l'océan 
infini des eaux ; il ne peut cependant en saisir la fin et 
n'en aperçoit qu'une partie. Ainsi celui qui a été jugé digne 
de fixer son regard par la contemplation sur l'océan infini 
de la gloire de Dieu et de l'apercevoir intelligiblement 
ne le voit pas aussi grand qu'il est mais aussi grand que 
cela est possible aux yeux intérieurs de l'àme qui voit. 


12. Celui qui est au bord de la mer, non content de la 
regarder, peut entrer dans scs flots autant qu'il veut. 
Ainsi ceux des spirituels qui le veulent peuvent entrer en 
communication avec la lumiére de Dieu dans la contempla- 
tion dans la mesure oü l'élan du désir et la connaissance 
les y poussent. 


13. Sur le bord de la mer, tant qu'on reste hors de 
l'eau, on aperçoit toute l'étendue et on embrasse l'océan 
d'un coup d'œil ; mais dés que l'on commence à entrer 
dans l'eau et que l'on s'y enfonce, à mesure que l'on des- 
cend on perd la vue de ce qui est en dehors. Ainsi ceux 
qui ont part à la lumière de Dieu, à mesure qu'ils progres- 
sent dans la connaissance divine, tombent plutót en 
proportion dans l'ignorance. 


14. Celui qui est dans l'eau jusqu'aux genoux ou 
jusqu'à mi-corps voit trés bien ce qui est hors de l'eau ; 
mais sil plonge au fond et passe tout entier sous l'eau, 
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оло AUTO ὑπὸ τα ὕδατα γένηται, οὐκέτι тоу έξωθεν орйу 
τι δύναται, εἰ UN τούτο μόνον οἶδεν οτι оло ἐν то PLOW 
τη θαλάσση ἐστὶν 'ουτω συμβαίνει γίνεσθαι καὶ ει τοὺ 
κατὰ προκοπὴν πνευματικὴν αυξάνοντα καὶ εἰ τελειότητα 
γνώσεω καὶ θεωρία ἀνερχομένου . 


εἴ 15. “Отау οἱ προ τὴν πνευματικὴν προκόπτοντε 
τελειότητα µερικώ φωτίζωνται, NTOL μόνον ἑλλάμπωνται TOV 
vovv, τότε τὴν δόξαν Κυρίου νοεροὐὺ ἑνοπτρίζονται καὶ 
ἐπιγνώσεω γνώσιν καὶ αποκαλύψει μυστηρίων ὑπὸ τη 
ἀνωθεν XAPITO µμυστικοὐ ἐκδιδάσκονται ἀπὸ τη тошу 
ovroiv θεωρία ἐπὶ τὴν τοῦ ὑπὲρ τὰ ovra буто αναγὀόµενοι 
γνώσιν. 


1' 16. Oi τη τελειότητι προσεγγἰζοντε καὶ ETI BAE- 
ποντα (0 ёк µέρου τὴν απειρἰαν καὶ ακαταληψίαν ὠνπερ 
ὁρώσι κατανοούντε εκπλήττονται ' καθόσον үйр TO φωτὶ 
τη γνώσεω υπεισέρχονται, ἐπίγνωσιν τὴ EAUTWV αγνωσία 
λαμοάνουσιν > ὁπηνίκα δὲ το ἁμυδρώ πω φαινόμενου 
αὐτοὶ καὶ ὦ ἐν ἐσόπτρωΐ δεικνύμενον καὶ µερικώ ἑλλάμπον 
αὐτών το νοούμενου, οφθΟἠναι πλέον εὐδοκήσει καὶ ἐνωθήναι 
κατὰ μέθεξιν τῷ ἑλλαμπομένω, олор αυτόν περιλαμβάνον ἐν 
ἑαυτώ, καὶ оло εκείνο ἐν то βάθει τοῦ Πνεύματο ὦ ἐν 
μέσω αβύσσου φωτοειδών ὑδάτων απείρων ἐναπολειφοή, 
τηνικαυτα εἰ παντελἠ αγνωσίαν, ὦ ὑπὲρ ἁπασαν γνώσιν 
γενόμενο , ἀπορρήτω ανέρχεται. 


16 17. ‘ATAOÙ œv ὁ νου, μάλλον δὲ πάση ἐννοια 
γυμνό καὶ ἐν ἁπλώ εἰσδὺ odo Οεἰω фоті, ὑπ᾽ αὐτοῦ 
καλυπτόμενο , οὐκ εχει AO τι τοῦ ἐν w ὑπάρχει εὑρεῖν 
ἵνα καὶ πρὸ τὴν εκείνου κατανόησιν κινηΟἠ, αλλά μένει ἐν 
τῳ Водо τοῦ θείου фото , εξω омо ἀποβλέψαι рӯ συγχωρού- 


2 οἶδεν : εἰδώ DE 1 1 πνευματικήν προκοπἠν Iransp. DE Il 8 
τοῦ post δόξαν mid. AB ]| 15 ὠνπερ ὁρώσι : ὧν προορωσι MNO 
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il ne peut plus rien voir de ce qui est hors des eaux et il ne 
sait plus qu'une chose c'est qu'il est tout entier dans la 
profondeur de la mer. Voilà ce qui arrive à ceux qui pro- 
gressent dans la voie spirituelle et entrent dans la perfec- 
tion de la connaissance et de la contemplation. 


15. Lorsque ceux qui avancent vers la perfection spiri- 
tuelle sont illuminés en par tie c'est-à-dire reçoiventun éclair 
de lumiére seulement dans l'intelligence, alors ils voient 
intelligiblement comme en un miroir la gloire du Seigneur ; 
la gráce d'en haut leur enseigne en secret la connaissance 
de la science et la révélation des mystéres en les condui- 
sant de la contemplation des étres à la connaissance de Celui 
qui est au-dessus des étres. 


16. Ceux qui approchent de la perfection et ne la voient 
encore que comme en partie sont effrayes en comprenant 
l'impossibilité d'atteindre et de saisir ce qu'ils voient’ ; dans 
la mesure en effet ой ils pénétrent dans la lumiére de la 
connaissance, ils acquiérent la science de leur ignorance. 
Lorsque ce qui leur apparait d'abord d'une maniére assez 
obscure et se montre comme dans un miroir, illuminant en 
partie l'objet saisi par leur intelligence, daignera ensuite 
se faire voir plus pleinement et s'unir par communication 
au sujet illuminé, en le renfermant tout entier en lui- 
méme, lorsque ce sujet, tout entier dans la profondeur de 
l'Esprit, est comme déposé au milieu d'un abime d'eaux 
lumineuses infinies, alors il s'éléve inefiablement dans l'igno- 
rance absolue comme au-dessus de toute connaissance. 


17. Quand l'intelligence estsimpleou plutót nue de toute 
pensée et revétue tout entiére de la lumiére simple de Dieu, 
cachée en elle, elle ne peut trouver un autre objetque celui 
dans lequel elle est établie, pour porter vers lui l'effort de sa 
compréhension ; elle reste donc dans l'abîme de la lumière 
divine, qui ne lui permet de rien apercevoir en dehors 


1. La leçon ov προορωσι parait la meilleure cl la plus intelligente; 
*«.Mpendant tous les manuscrits sont d'accord contre la famille 4, uù 
lon sent une révision savante. 
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u£vo . Kai τοὐτὸ ἐστιν ' «Ὁ Өєб фо ἐστι") καὶ фо тб 
ἀκρότατον καὶ οὐ γενομένοι πάση θεωρία ἀνάπαυσι . 


τη’ 18. ᾿᾽Ακίνητο τηνικαῦτα ὁ αεικἰνητο νου καὶ πάντη 
ἀνέννοιο γίνεται ὁπηνίκα ολο ὑπὸ του θείου γνόφου καὶ 
фото καλυφθή ' πλήν ἐν θεωρία ὑπάρχει καὶ αἰσθήσει καὶ 
ἀπολαύσει των ἐν ої ἐστιν ἀγαθών. Οὐ yàp ὠσπερ ὁ Водо 
των TH θαλάσση ὑδάτων, οὑτω καὶ ὁ βυθό ἐστι του 
ἁγιου Πνεύματο , ἀλλ᾽ обор υπάρχει Gov αιωνίου ζωὴ v. 
Πάντα δὲ τὰ ἐκεῖσε ακατανόητα, ἀνερμήνευτα kai ἁκατὰ- 
ληπτὰ εἰσιν, ἐν oi ὁ νου πάντα τὰ δρώμενα καὶ νοούμενα 
б:аой γίνεται καὶ ἐν μόνοι ἐκείνοι ἁκινήτω κινείται καὶ 
στρέφεται, Gov ὑπὲρ ζωήν ἐν ζωή, PW WV ἐν φωτὶ καὶ οὐ 
фо τὸ каб’ εαυτόν : οὐ yàp εαυτὸν τότε ἀλλὰ τον ὑπὲρ 
αὐτὸν καθορα kai ёк тп ἐκεῖθεν боёп τἠν ἐννοιαν ἀλλοιούμε.- 
νο ὅλον εαυτὸν ἀγνοεῖ. 


10' 19. Νεκρὸ καὶ οὐ vekpó ov ὃ ει μέτρα, πεφθακώ 
τελειότητὰ ἐστι ζῶν ἐν ὦ ὑπάρχει Θεφ, ὦ UN Gov ἑαυτώθ * 
τυφλὸ, © οὐ φύσει Ópov : πάση φυσικἠ ὀράσεω ὑπέρτε- 
po yeyovm , ὦ καινοὺ οφθαλμοὐὺ καὶ κρείττονα ὑπὲρ 
Tob τη φύσεω ἀσυγκρίτω λαβὼν καὶ ὑπὲρ φύσιν 
ὁρών : ἀνενέργητο καὶ ἀκίνητο, o πάσαν ἑαυτοῦ πληρώσα 
ἐνέργειαν ' ἀνέννοιο, ὦ ἐν тї] τοῦ ὑπὲρ ἐννοιαν ενώσει 
γενόμενο καὶ καταπαὐσα ἐνθα οὐκ ἐστι νοὸ ενέργεια, 
ἦτοι προ ἐνθύμησιν ἡ λογισμὸν ἡ ἐννοιαν Оло κἰνησι ' τὰ 
yàp ἀκατανόητα καὶ αμήχανα κατανοεῖν ἡ καταμανθάνειν 
ἁδυνατεῖ καὶ οιονεὶ ἐν τούτοι επαναπαύεται, ἀνάπαυσιν 


2 γενομένοι : -uevod ЕСП οὐ... ἀνάπαυσι om. 1 | 7 των ощ. 
DE II 17 ἐστι : Sri DE 


a. | Jean 1 5. b. Jean 4 10. c. Cf. Rom. 14 7. 


1. Theoria peut désigner les deux contemplations, naturelle 
et infuse, des étres et de la lumiére Incréée; dire que toute 


contemplation cesse aboutirait à la confusion panthéiste de l'esprit 
et de la lumiére; dire que /a contemplation se repose en son 
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d'elle. Voilà ce que veut dire : « Dieu est lumiére », et la 
lumiére supréme; pour ceux qui l'ont atteinte c'est le repos 
de toute contemplationl. 


18. L'intellect toujours en mouvement devient immobile 
et absolument vide de pensées lorsqu'il est tout entier 
couvert par la ténébre et la lumiére divines ; ou mieux 
il est dans la vision, la perception et la jouissance des biens 
oü il est établi, car la profondeur des eaux de la mer 
n'est pas l'image exacte de la profond'-nr de ('Esprit, qui est 
l'eau vivante de la vie éternelle. Toutes notions de cette vie 
sont incompréhensibles, intraduisibles et insaisissables; 
l'intelligence, aprés avoir dépassé toutes choses visibles et 
concevables, s'y établitetse meutet se tourne sans aucun 
mouvement en ces seuls objets. Elle vit dans une vie au-des- 
sus de la vie, lumiére dans la lumiére, mais non lumiére 
pour elle-méme ; car ce n'est pas elle-méme qu'elle voit 
alors mais Celui qui est au-dessus d'elle et la gloire qui s'en 
dégage la rend étrangére à sa propre pensée ; elle s'ignore 
tout entiére elle-méme. 


19. Il est mort sans étre mort celui qui a atteint les 
mesures de la perfection,car il viten Dieu, auquel il est uni, 
comme ne vivant plus à lui-méme. Il est aveugle, car il ne 
voit plus avec ses yeux physiques. Il a dépassé toute vision 
naturelle, car il a acquis des yeux nouveaux et meilleurs sans 
comparaison que ceux de la nature et il voit au-dessus de la 
nature. Il reste en lui sans effort et sans mouvement, car tout 
besion d'agir est satisfait en lui. Il n'a plus de pensées, car 
il est parvenu à l'union avec Celui qui est au-dessus des pen- 
sées et il se repose là ой il n'y a plus d'activité de l'intelli- 
gence à savoir aucun mouvement pour la réflexion, le rai- 
sonnement et la conception; il est incapable en effet de 
concevoir ou définir ’impensable ou l'inconcevable et il est 


objet ne traduit pas maon ; il faut donc comprendre que toute 
contemplation naturelle, par les créatures, cesse ou se repose; une 
fois atteint le but, la θεωρία των οντων est inactive. Ce sens est 
continué par le développement du Chapitre suivant. 
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ἐκείνην τὴν ἀκινησίαν τη μακαρία αναισθησία , ἐν αἰσθήσει 
βεοαίἰα тоу ἀνεκφράστων δηλονότι ἀπεριέργω ἐντρυφῶν 
αγαθών. 


к 20. Ὁ un προ τὸ τοιουτον μέτρον τὴ τελειότητα 
φθάσαι καταξιωθεἰ καὶ τών τοιούτων ἐν κατασχέσει 
γενέσθαι καλιόὸν ἑαυτοῦ μόνου καταγινωσκέτω καὶ uh 
λεγέτω προφασιζόμενο,, OTL αδὐνατὸν ἐστι TO πραγμα ἡ 
оті γίνεται μὲν ἡ τελειότη, ἁγνώστω δέ, ἄλλα γινωσκέτω, 
πληροφορούμενο ὑπὸ тоу θείων γραφών, оті τὸ μὲν πράγμα 
δυνατὸν καὶ αληθὲ ἐστιν, εργω γινόμενον καὶ γνωστώ 
ἐνεργούμενον, T δὲ ἐλλείψει καὶ αργία тоу ἐντολῶν αὐτὸ 
ἑαυτὸν ἑκαστο тоу τοιούτων κατὰ ἀναλογίαν αποστερεὶ 
αγαθών. 


καὶ 21. Πολλοὶ μὲν ἀναγινώσκουσι τὰ θεία ypaga , 
οἱ бё καὶ ἀναγινωσκομένα ἀκούουσιν, ολἰγοι δὲ oi καὶ тоу 
ἀναγινωσκομενων τὴν δύναμιν καὶ Trjv ἐννοιαν ордо εἰδέναι 
δυνάμενοι * οι ποτὲ μὲν αδύνατα εἶναι τὰ ὑπὸ тоу θείων 
γραφών λεγάμενα ἀποφαίνονται, ποτὲ δὲ καὶ ἀπιστα παντε- 
AW ηγούνται, ἡ καὶ ἀλληγοροὺσι ταύτα како καὶ τὰ 
μὲν κατὰ TOV EVEOTWTA χρόνον λεγάμενα ὦ προ τὸ μέλλον 
ἑκοήναι κρίνουσι, τὰ δὲ περὶ тоу μελλόντων ειρημένα, o 
ἤδη γεγονότα καὶ καθεκάστην γινόμενα εκλαμβάνονται ' 
καὶ οὕτω οὐκ ἐστι κρἰσι ὀρθή ἑν αὐτοὶ οὐδέ διάγνωσι 
ἀληθὴ év θεἰοι καὶ ἀνθρωπίνοι πράγμασιν. 


кб* 22. Ὁ Θεὸ ¿ë αρχἠ δύο κόσμου πεποίηκεν, 
opatov καὶ αὀρατον, ενα δὲ βασιλέα тоу δρωμένων τῶν δὺο 
κόσμων EV ἑαυτώ TOD χαρακτήρα ἐπιφερόμενον κατὰ γε TO 
ὁρώμενον καὶ αὐτὸ TO νοούμενου. Τούτοι καταλλήλω καὶ 
dbo ἐπιλάμπουσιν ἠλιοι, αισθητὀ OÙTO καὶ νοητὸ ἀλλο | 
καὶ οπερ ἐστιν ἐν τοι ὁρωμένοι καὶ αἰσθητοῖ ἡλιο , τούτο 
ἐν τοι ἁοράτοι καὶ νοητοι Θεὀ , ἡλιο yap τὴ δικαιοσύνη 


4 το om. DE || 24 ἐν Osiot : ἐνθέοι PH 
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à ce moment comme dans un étal de repos; ce repos c'est 
limmobilité de l'insensibilité bienheureuse dans la sensa- 
tion assurée des biens indicibles, délectables évidemment 
sans effort. 


20.Celui qui n'a pas mérité de parvenir à un tel degré 
de perfection et d'obtenir la possession de tels biens, qu'il 
n'incrimine (pie lui-même et qu'il ne dise pas, pour s'excuser, 
que la chose est impossibleou bien que, si la perfection arrive, 
nous n'en avons pas conscience! Qu'il apprenne au contraire 
avec certitude parles Écritures divines que la chose est pos- 
sible et vraie, réalisée en acte et agissant consciemment! C'est 
en proportion de ses transgressions ou de ses négligences 
des commandements que chacun se prive de ces biensl. 


21.Beaucoup lisent, les Ecritures divines, d’autres les 
entendent lire ; peu nombreux par contre sont ceux qui 
peuvent avoir une idée juste du sens et de l'idée de ce qui 
est lu. fis disent que ce qui est raconté par les Écritures est 
impossible ; ou bien ils les jugent tout à fait indignes de 
foi, ou bien ils les interpretent mal; ils décident que ce qui 
est dit du présent s'en va au futur et prennent cc qui est dit 
du futur comme un événement passé ou un fait divers quo- 
tidien. Ainsi il n'y a point chez eux de jugement droit 


ni de discernement juste des choses divines et humaines. 


22.Dieu à l'origine a créé deux mondes, l'un visible, 
lautre invisible, mais un seul roi des choses visibles, qui 
porte en lui des trails convenant aux deux mondes soit 
dans son aspect visible, soit dans son aspect intelligible. 
Proportionnes à ces deux mondes, brillent deux soleils : 
celui-ci sensible, celui-là intelligible ; et cc qu'est le soleil 
dans le monde visible et sensible, Dieu l'est pour le monde 


invisible et intelligible, puisqu'il est appelé le soleil de justice 


1. Chapitre emprunté à la conclusion du discours flhique 10 : Cnisl. 
291, f. 297τ-» ; c'est le seul passage des 25 ch. qui pourrait conte- 
nir une allusion à la vie de l'auteur, car le titre du discours mentionne 
In ‘possession consciente de l'Esprit :, cheval de bataille de Syméon. 


10 


15 


25 


30 


78 ΣΥΜΕΩΝ 


καὶ εστι καὶ λἐγεταιῶ. ᾿Ιδοὺ γοὺν δύο κατὰ ταύτα ἠλιοι, 
cï αισθητὀὸ καὶ εἰ νοητὀὸ, womep καὶ δύο κόσμοι, 
кабо εἴρηται ' καὶ ὁ μὲν ει των δύο, yovv ὃ αισθητὀ 
κόσμο καὶ τὰ ἐν αὐτω πάντα, ὑπὸ τού αισθητοὺ τούτου 
καὶ δρωμένου ἡλιου φωτίζονται ' ὃ δὲ Tepo, ἠτοι ὃ 
νοητὀ καὶ oi ἐν αὐτω, ὑπὸ τοῦ VONTOÙ ἡλιου TH δικαιοσύνη 
καταλάμπονται καὶ φαιδρύνονται. Τὰ τε οὖν αισθητὰ ὑπὸ 
του αισθητού, τὰ τε νοητὰ ὑπὸ τοῦ νοητοῦ ηλίου διηρημένω 
ἀλλήλων καταφωτἰζονται, μηδεμίαν ἐχόντων προ ἀἆἄλληλα 
ενωσιν ἡ γνώσιν ἡ κοινωνίαν τὸ σύνολον, μήτε TOV νοητῶν 
προ τὰ αισθητὰ, μήτε των αἰσθητῶν тро τὰ νοητὰ. 


Ky' 23. Μόνο ἐκ των δρωμένων καὶ νοουμένων απάντων 
б ἀνθρωπο διπλοὺ ἐκτίσθη παρὰ Θεού, σώμα μὲν εχων EK 
τεσσάρων OVVEOTHKO στοιχείων, aioOnoiv τε καὶ πνοὴν 
δι ὧν τούτων των στοιχείων μετέχει καὶ ζἡ ἐν αὐτοὶ , 
ψυχἠν δὲ νοερὰν καὶ йблоу καὶ ἀσώματον ἀρρήτω ἐν τούτοι 
καὶ ἀνεξιχνιάστω συνηνωμένην καὶ συγκεκραμένην 
ἁμίκτω καὶ ἀσυγχύτω . Тарта δὲ ἐστιν ἀνθρωπο ει, 
ζωον θνητὸν καὶ αθἀνατον, ορατὸν καὶ αὁρατον, αισθητὸν 
καὶ νοούμενου, εποπτικὀὸν τη δρώμενη KTIOEW , «//ωστικὀν 
τὴ νοούμενη. Ὥσπερ yobv ἐν тої δυσὶ κόσμοι οἱ δὺο 
Tai ἐνεργείαι διαμερίζονται ἦλιοι, орто καὶ ἐν τω Evi 
ἀνθρώπω ' ὁ μὲν γὰρ το σώμα, ὁ бё τὴν ψυχὴν αυτού 
περιλάμπει, καὶ TOV οικείου фото τη μµεΟέξεω ἑκαστο TO 
ὑπ᾽ αὐτοὺ ἐλλαμπόμενον κατὰ τὴν δεκτικήν δύναμιν 
αὐτοῦ ἡ πλουσίω ἡ ἐνδεώ μεταδίδωσιν. 

κδ' 24. Ὁ αισθητὸ àwo θεωρείται, ob θεωρεί : ὃ 
νοητὀ καὶ θεωρείται παρὰ тоу ἀξιων καὶ πάντα ὁρα 
καὶ μάλλον тор δρώντα αὐτύν. Ὁ αισθητὀ οὐ λαλεῖ 
οὐδὲ λαλεὶν τινι δίδωσιν ' νοητὸ καὶ λαλεῖ тої avTov 
φίλοι καὶ λαλείν тої лоо χαρίζεται. 'O αισθητὸ ἐν τω 


αἰσθητώ κήπω Арфа , τὴ Οερµότητι тоу ἀκτίνων TO υγρὸν 
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el qu'il l'esl réellement. Voici donc d’après cela deux soleils 
l’un visible, l'autre intelligible, comme les deux mondes, 
ainsi que nous l'avons dit. L'un des deux, le monde sensible 
et Lout ce qu'il contient, reçoit sa lumière du soleil visible 
et sensible; l'autre, c'est-à-dire le monde intelligible eteeux 
qui l’habitent, sont éclairés et illuminés par le soleil 
intelligible de justice. Les étres sensibles d'un cóté el les 
intelligibles de l'autre sont, donc respectivement illumi- 
nés par le soleil sensible et par le soleil intelligible, sans 
quil y ait du tout union, connaissance ou communion 
entre les deux mondes, ni du sensible à lintelligible, ni 
de l'intelligible au sensible. 


23.Seul de toutes les créatures visibles et intelligi- 
bles l'homme a été créé double par Dieu ; il a un corps 
formé des quatre éléments avec la sensibilité et le souffle 
gráce auxquels il communique avec les éléments et vit en 
eux; Па une âme douée d'intelligence immatérielle et incor- 
porelle, unie à ces éléments d’une manière indicible et 
indiscernable, dans une fusion sans mélange ni confusion. 
Voilà ce qui constitue un individu humain, animal mortel 
el immortel, visible et invisible, connu par la sensation el 
l'intelligence, capable d'apercevoir la création visible et de 
connaître lintelligible. Donc comme les deux soleil» 
réservent leur activité à leur monde respectif, ainsi dans 
lunique nature humaine l'un éclaire le corps el l'autre 
lame et chacun des soleils communique en participation 
sa lumiére propre au sujet illuminé, abondamment ou 
pauvrement, en proportion de la réceptivité du sujet. 


24.Le soleil sensible est vu et ne voit pas ; le soleil 
intelligible est contemple par ceux qui en sont dignes et 
il voit tous les hommes, mais spécialement ceux qui le 
voient. Le soleil sensible ne parle ni ne donne à personne le 
pouvoir de parler ; le soleil intelligible parle à ses amis et 
donne à tous la gráce de parler. Le soleil sensible en 
brillant sur nos jardins se contente de faire évaporer 
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μόνον ἀποξηραίνει τη үп , οὐ µεντοι γε καὶ πιαίνει τὰ 
φυτὰ καὶ τὰ σπέρματα ' ὁ νοητὸ δὲ τὰ ἀμφότερα ἐν τη 
ψυχἠ επιφανεἰ κατεργάζεται, τὴν υγρότητα ξηραίνει τὴν 
των παθών καὶ τὴν βδελυγμίαν τὴν ἐξ αυτών αποκαθαίρει 
καὶ πιότητα τη νοερὰ ἐμπαρέχει yn τη ψυχἠ, ἐξ ἡ 
ἀρδευόμενα τρέφονται KAT ολίγον των ἀρετών τὰ φυτὰ. 


κε' 25. Ὁ αισθητὸ dào ανατέλλει καὶ φωτίζει τὸν 
κόσμον τὸν αισθητὸν καὶ πάντα τὰ ἐν αὐτω, ανθρώπου , 
θηρία, κτήνη καὶ ei τι ἑτερον, ἐφ᾽ οἱ enion καὶ TO фо 
ὑφαπλοῖ, δύνει δὲ πάλιν καὶ σκοτεινόν καταλιμπάνει τὸν 
τόπον ὄνπερ κατέλαμπεν. Ὁ νοητὀ λάμπει ἀεὶ καὶ ελαμπεν, 
ολο ἐν δλω τω παντὶ ἀχωρήτω χωρούμενο,, ἐκ δὲ των 
ὑπ᾽ αὐτου κτισΟέντων ἀποκεχώρισται καὶ оло τούτων 
ἀδιαστάτω διίσταται, ἐν олш бо WV TO παντὶ καὶ 
οὐδαμοῦ, ἐν ὅλοι ολο тої ὁρωμένοι κτίσμασι kai ὀλο 
τούτων ÉKTO , оло ἐν тої ὁρωμένοι καὶ OAO ἐν тої 
ἀοράτοι . καὶ πανταχοῦ ὀλο πάρεστι καὶ оло οὐδαμώ 
οὐδαμοῦ. 


5 πιότητα : rroiô- A, DE, S || 1-1 то ante παντὶ οι». AB || 18 
OSt num. κε B addit : ὥσπερ ὁ διηνεκὠ . V. in Appendice, р. 119. 
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Vhumidité par la chaleur de ses rayons ; ce n'est pas lui 
qui nourrit les plantes et les semences ; mais le soleil 
intelligible en sc montrant à l'àme produit ce double 
effet : il évapore l'humidité des passions et purifie 
ces foyers d'infection, puis il procure la fertilité à la terre 


de l'àme d'ot se nourrissent arrosées à point les plantes 
des vertus. 


25. Le soleil sensible se léve, éclaire l'univers sensible 
et tout ce qui s'y trouve, hommes, fauves, troupeaux ou 
tout autre étre sur lesquels il répand également la lumiére; 
puis il se couche et laisse dans l'obscurité le lieu qu'il 
éclairait. Le soleil intelligible brille sans cesse et brillait 
contenu tout entier dans tout l'univers sans y être contenu ; 
il est bien séparé de ses créatures et il en est distinct sans 
qu'il y ait de distance ; il est tout entier dans tout et nulle 
рагі; il est tout entier dans toutes les créatures visibles 
eL tout entier hors d'elles, tout entier dans les choses 
visibles et tout entier dans les invisibles : présent tout 
entier partout il n'est nullement tout entier nulle partl. 


1. Ces trois derniers chapitres sont entrés dans la préface du Sloglav, 


recueil des décisions du synode de 1551 à Moscou Voir E. Duchesne, 
Le Sloglav ou les Cenl Chapitres, Parle, 1920, p. 4-5. 
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Tov αὐτοῦ ετερα κεφάλαια θεολογικἁἀ 


καὶ πρακτικὰ p'. 


a’ 1. ᾿Απαρχἠ Χριστὸ |, μεσάτη και τελειότη : ἐν 
πασι yap ὃ ἐν тої πρώτοι, ev TE тої μέσοι καὶ τελευ- 
ταἰοι ὦ ἐν тої πρώτοι ἐστὶν : οὐδὲ γὰρ ἐστὶν ἐν αὐτώ 
διαφορὰ τι ἐν τούτοι, ὥσπερ οὐδὲ BapBapo , οὐ Σκύθη, 
οὐχ Ἕλλην, οὐκ Ἰουδαίο, ἄλλα τὰ πάντα καὶ ἐν πάσι 
Χριστὸ 0. 


BC 2. ‘H ayia Τριὰ, διὰ πάντων διήκουσα and тоу 
πρώτων καὶ μέχρι тоу ἐσχάτων ὦ ANS κεφαλή Tivo 
μέχρι ποδών, συγκροτεἰ πάντα συγκολλὰ τε καὶ συνενοῖ 
καὶ συνδεσμεῖ ἑαυτή καὶ συγκροτοὐύσα OTEPPOÙ καὶ appayei 
ἁπεργάζεται ' év ἐνὶ τε αὐτῶν ἑκάστω μία καὶ ἡ αὐτή 
δείκνυται γνωριζόµενη, NT ἐστὶν ὁ Θεὸ , ἐν w καὶ οἱ ἐσχατοι 
πρῶτοι γίνονται καὶ οἱ πρώτοι WOTEP οἱ ÉOXATOI* |. 


Υ 3. Πάντα τοὺ 3710100 w Eva βλέπειν οφεἰλομεν 
οἱ πιστοὶ καὶ ἐφ᾽ Evi ἑκάστω αὐτῶν εἶναι λογἰζεσθαι τὸν 
Χριστόν καὶ οὑτω TH πρὸ αὐτὸν ἀγάπη διάκεισοθαι, ὦ 
ETOIUOU εἰναι υπὲρ αὐτοῦ τιθέναι τὰ ιδία ψυχἁὰ Φ. Οὐδέ 
γὰρ τὸ καθόλου λέγειν ἡ νομίζειν ὀφεϊλομέν τινα πονηρὀν, : 
ἀλλὰ πάντα © αγαθοὺ орау, ὥσπερ εἴπομεν : кау yàp 
ὑπὸ παθών ὀχλούμενον ión τινὰ, UN τὸν αδελφὀν aia 


Titulus : v. Introduction p. 14-21 ; preclpua notandum р": pf' 
PB H2 ὁ ἐν тої πρώτοι om. D πρώτοι tantum om. E || 5 καὶ post 
πάντα om. AB || 7 Τρία am. FGHI ted ἀγάπη post πάντων add. 
FGH (IU συγκολλά τε : συγκολλαται DE 


a. I (lor. 15 13. b. Ci. Colos. 118. c. Colos. 3 11. 
«I. Mattii. 20 16. c. CL Jean 15 13 sv. 


3. Autres Chapitres théologiques et pratiques (100) 


l. Le Christ est principe, milieu et (in ; il est en tous ; 
lui qui est dans les premiers, se trouve dans les moyens et 
les derniers aussi bien que dans les premiers ; pour lui 
en effet il n'y a pas de différence entre ceux-là, de méme 
quil n'y a ni barbare, ni scythe, ni grec, ni juif, mais 
que le Christ est tout et en tous. 


2.La Sainte Trinité atteignant tous les hommes du 
premier au dernier, comme un corps pris de la téte aux 
pieds, les assemble, les accole, les associe et les attache à 
elle; en les assemblant ainsi elle les rend fermes et indisso- 
lubles et elle se fait reconnaitre en chacun d'eux une et 
identique : c'est Dieu en qui les derniers deviennent 
premiers et les premiers derniers. 


3.Tous les fidéles doivent étre considérés par nous, 
fidéles, comme un seul étre; nous devons penser qu'en 
chacun d'eux habite le Christ et ainsi par amour pour Lui 
nous devons étre disposés de sorte que nous soyons préts 
à donner volontiers notre propre vie pour lui. Nous 
n'avons donc absolument pas le droit de dire ou de 
penser de quelqu'un qu'il est mauvais, mais il faut 
considérer tous les fidéles comme bons, ainsi que nous 
lavons dit. Méme si tu vois quelqu'un accablé par les 
passions, ne déteste pas ton frére mais les passions (pii 
le tourmentent ; s'il est tyrannisé par les désirs et les 
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τὰ THON μίσησον τὰ πολεμούντα αὐτώ, кау ὑπο επιθυμιών 
καὶ προλήψεων τυραννούμενον, emi πλεῖον σπλαγχνίσοητι, 
μήποτε καὶ αυτό πειρασθή τ, ὦ ὑπο τροπὴν wv ὑλη 
εὐπεριστάτου. 

б' 4. "Ov τρόπον αι νοεραὶ τάξει TOv бую δυνάμεων 
and Өғор κατὰ τἀξιν ἑἐλλάμπονται «лб τη πρώτη 
ταξιαρχία emi τὴν δευτέραν καὶ ἀπὸ ταύτη επὶ την ἑτέραν 
καὶ καθεξἠ , τὴ θεϊκὴ ἐπὶ πάσα διερχομένη φωτοβολία , 
οὕτω καὶ οι ἁγιοι, amd TOv θείων ἐλλαμπόμενοι ἀγγέλων, 
то συνδέσμω του Πνεύματο ovvdobuEevoi τε καὶ συνενούμε- 
νοι, ισότιμοι αὐτοῖ καὶ εφἁμιλλοι γίνονται. Ἀπὸ yap TOV 
προλαβόντων ἁγιων οι κατὰ γενεὰν καὶ γενεὰν! διὰ τὴ τών 
εντολών тоб Θεοὺ εργασία ερχόμενοι ἁγιοι, τούτοι 
Κολλώμενοι, ὑμοίω ἐκείνοι ἑλλάμπονται, τὴν Tob Θεού 
χάριν λαμβάνοντε κατὰ μέθεξιν, καὶ ὥσπερ τι γίνονται 
χρυσἠ ἁλυσι, καθεὶ τούτων βντε γονάτων ἐν ἑκάτερο 
TO προλαβόντι τὴ πίστει καὶ тої ἐργοι καὶ τὴ αγάπη 
συνδούμενο, ὦ εἰναι μίαν арто) Kai yiveoOa σειρὰν 
ἐν évi TO Θεώ un δυναμένην ταχέω διαρραγήναι. 

= 5. Εἶτι κἰβδηλο ἐξ ὑποκρίσεω , ἡ ἐξ ἐργων ἐπίμω- 
uo , προ βραχὺ τεθραυσμένο ἐξ evo πάθου , ἡ μικρὸν 
ἑλλιπἠ ἐξ ἀμελεία ἐν μέρει τυγχάνει, οὐ συγκαταριοµειται 
тої ὁλοκλήροι , ἀλλ᾽ ὦ ἀχρηστο καὶ обокшо αποβάλλεται, 
ἵνα un ἐν χαίρω τἀσεω διαρραγήναι ποίηση τὸν σύνδεσμον 
τὴ ἀλύσεω καὶ διάστασιν ἐν ἁδιαστάτοι καὶ λύπην ἐν 
ἀμφοτέροι ἐργάσηται, тоу μὲν ἐμπροσθεν ὑπὲρ TOV ὑστέρων, 
τούτων δὲ ὑπὲρ τοὺ χωρισμού тоу προαγόντων ἀλγυνομένων. 

* 6. Ὁ τὴ ἑνώσεω TH προ τον ἐσχατον πάντων 
αγἰωνῦ ἑν αγἁπη καὶ επιθυμία σφοδρὰ διὰ ταπεινοφροσύνη 
uñ ἐφιέμενο, ἀλλὰ μικρὰν τινα κεκτημένο προ αὐτὸν 
απιστίαν, οὐχ ἐνωθήσεται SAW ποτέ οὐδέ καταταγήσεται 
σὺν αὐτώ тої πρώτοι καὶ προλαβούσιν ἁγίοι , καν бокӣ 


16 ἑκάτερο : καὶ καθεὶ FJ || 18 μίαν εἶναι transp. PR || 21 εξ 
ἐνδ πάθου habent FJK Migne Oinltt. celeri || 28 τὸν : θεὸν DE || 
32 δοκἠ correxi : -et plerique iotac. 


a. Gui. 6 1. b. Is. 9 27. C. Ct. F.nhés. 3 8. 


CENT. 3, chap. 3-6 81 


préjugés plains-le encore plus de peur que loi aussi lu ne 
sois mis à l'épreuve, exposé comme tu l'es aux variations 
de la matiére instable. 


4.Chez les ordres intelligibles des puissances célestes, 

Dieu illumine ordre par ordre du premier au deuxiéme, 
de celui-ci à un autre et ainsi de suite jusqu'à ce que 
le rayonnement divin les traverse tous. Ainsi les saints, 
illumines par les anges de Dieu, relies et réunis par le lien 
de l'Esprit, deviennent les égaux et les émules des anges ; 
venant aprés ceux qui les ont précédés, les saints qui de 
génération en génération viennent par la pratique des com- 
mandements de Dieu se joindre aux précédents, reçoivent 
comme eux la lumiére selon la participation à la gráce de 
Dieu; ils deviennent comme une chaîne d'or, chacun 
d'eux étant un chainon relié au précédent pur la foi, la 
charité et les œuvres jusqu'à former en Dieu Un une 
chaîne que l'on ne peut rompre facilement’. 


5.51 quelqu'un est faux par hypocrisie, s'il est répré- 
hensible par scs actes, s'il est brisé facilement par une 
passion, s'il est déficient par négligence en quelque point, 
il n'est pus compté avec les autres dans le tout mais rejeté 
comme inutile et de mauvais aloi, de peur que en cas de 
tension il ne provoque la rupture du lien de la chaine et la 
division des indivisibles, dommage des deux cótés, car ceux 
qui sont devant et ceux qui suivent souffriraient mutuel- 
lement de leur séparation. 


6.Celui qui n'aspire pas avec le vif désir de la 
charité à s'unir par l'humilité au dernier des saints 
et qui éprouve à son égard tant soit peu de défiance 
ne sera absolument jamais avec lui uni et relié lui- 
méme aux premiers saints qui ont précédé, méme 
s'il croit avoir toute la foi et la charité souhaitables à 


1. Sur l'union «Je tous les saints entre, eux dans Je Christ il y a un 
paragraphe dans le discours éthique 1, n" 6: πὠ ἑνοῦνται τω Χριστώ 
καὶ εν γίνονται рет αὑτού πὰντβ οἱ ќут. Coni. 291, f. 187* sv. 
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πάσαν ἐχειν τὴν πίστιν Kai πάσαν τὴν ἀγἀπηνῶ προ Θεὰν 
καὶ προ ἁπαντα тоб αγίου ' ἐξω yap βληθήσεται 
παρ᾽αὐτών, ὦ μὴ ἐν τω τόπω EV w ETAYN και φ συναφθήναι 
vió Θεού πρὸ αιώνων ὠρίσόη διὰ ταπεινοφροσύνη KATA- 
δεξάμενο . 


С 7. Tov κατὰ Θεὸν πένθου προηγείται ταπείνωσι , 
επεται δὲ χαρὰ και εὐφροσύνη ανέκφραστο ' τὴ δὲ κατὰ 
Θεὀν ταπεινώσει περιφύεται ἡ τὴ σωτηρία àmi . Καθόσον 
γὰρ «ло ψυχἠ ἐχειτι ἑαυτὸν πάντων ανθρώπων ἁμαρτωλὸ- 
τερον, κατὰ TOOOUTOV ἡ ἐλπὶ συναυζάνει τη ταπεινώσει καὶ 
θάλλει ἐν TH καρδία αὑτού, βεβαιοῦσα οτι διὰ ταύτη μέλλει 
σωθησεσθαι. 


n 8. Καθόσον ει βάθο τι κατέρχεται ταπεινώσεω 
και ἑαυτὸν ἀπογινώσκει ὦ avatiov του σωθησεσθαι, κατὰ 
τοσουτον πενθεὶ καὶ δακρύων ἀφίησι πηγὰ ᾿ τούτων δὲ 
ἀναλόγω ἡ πνευματικὴ ἀναδλύζει ἐν τὴ καρδία χαρὰ, 
ταύτη δὲ ἡ ¿àmi συμπηγάζει καὶ συναυζάνει καὶ τὴν 
πληροφορίαν τη σωτηρία βεβαιοτέραν παρέχεται. 

0' 9. Σκοπεῖν ἑαυτὸν ἑκαστον δει καὶ κατανοεῖν TOU 
μήτε τὴ ἐλπίδι μόνη θαρρεῖν δίχα του κατὰ Θεὸν πένθου 
καὶ πνευματικἠ ταπεινώσεω , μήτε τη ταπεινοφροσύνη καὶ 
тої δακρύοι буо τη συνεπομένη τούτοι πνευματικἠ 
ἐλπίδο τε καὶ χαρὰ . 


v 10. Ἔστι νομιζομένη ταπείνωσι ἐξ ἀμελεία τε καὶ 
νωθρότητο καὶ τὴ τοῦ συνειδότο σφοδρὰ καταγνώσεω , 
ἠν οἱ κεκτημένοι ὦ σωτηρία λογίζονται πρὀξενον * οὐκ 
ἐστι δὲ. TO yàp χαροποιὀν πένθο ταύτη συνεζευγμένον οὗ 
κέκτηται. 


ια. 11. Ἔστι πένθο πνευματικὴ ἐκτδ ταπεινώσεω 
καὶ τούτο o αμαρτημάτων καθαρτήριον οἱ οὑτω πενθούντε 
λογίζονται. Каі πλανώνται ματαίω τούτο οἰόμενοι : TH 
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l’'cgard de Dieu et de tous les saints ; ceux-ci le rejetteront 
loin d'eux parce qu'il n'a pas accepte avec humilité la place 
qui lui était destinée et ой Dieu de toute éternité avait 
décidé qu'il devait s'insérerl. 
7.La componction selon Dieu est précédée de l'humi- 

lité et suivie de joie et de satisfaction ineffables ; l'humilité 
selon Dieu engendre l'espoir du salut. Dans la mesure en 
effet ой l'on s'estime de toute son âme le plus pécheur des 
hommes, l'espérance croît en proportion ег ileurit 
dans le coeur grace à l'humilité, qui donne l'assurance 
que l'on sera sauvé par elle. 


8.Plus on pénétre dans les profondeurs de l'humilité 
en se reconnaissant indigne du salut et plus la componction 
libére les sources de larmes ; en proportion de cclles-ci jaillit 
dans le coeur la joie spirituelle avec l'espérance de méme 
source qui s'accroît avec elle et rend plus ferme l'assurance 
du salut. 


9.Chacun doit s'observer soi-méme et se comprendre 


pour ne pas se fier à l'espérance seule en excluant la 
componction selon Dieu et l'humilité spirituelle, ni à 
l'humilité et aux larmes sans l'espoir et la joie spirituelle 


qui doivent les accompagner. 


10. 11 y a une prétendue humilité née de la paresse, de la 
négligence ou d'un vif remords de conscience et ceux qui la 
possèdent la croient salutaire ; il n'en est rien car elle ne pos- 
sède pas la componction, source de joie, comme associée. 


11.11 y a une componction sans humilité spirituelle 
et ceux qui l'éprouvent croient qu'elle lave leurs fautes : 
erreur et vaine opinion ! Ils sont privés de la suavité de 


1. Y a-t-il ici une allusion aux dillicullés du culte de Syméon 
le Pieux ? On voit, bien en tout cas comment pour Syméon l'obéissance 
au pére spirituel est liée au dogme de la communion des saints. 


a. Cf. I Cor. 13 2. 
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yap τοῦ Πνεύματο γλυκύτατο ἀπεστέρηνται, τὴ μυστικὠ 
ἐν TP νοερω τὴ ψυχἠ ταμιείω ἐγγινομένη , καὶ τὴ 
χρηστὀτητο τοῦ Κυρίου ob γεύονται a' διὸ και πρὸ οργἠν 
ταχέω οἱ τοιοῦτοι ἐξάπτονται και τοῦ κόσμου καὶ тоу ἐν 
TP KOOHO) τέλεον καταφρόνησα! οὐ δύνανται. Ὁ δὲ ий 
τούτων τελείω καταφρονήσα καὶ uico ἀπὸ ψυχἠ προ 
ταῦτα κτησάμενο,, οὐδὲ τὴν ελπίδα τὴ σωτηρία αὐτοῦ 
βεβαίαν ποτὲ καὶ αδίστακτου δύναται κτήσασθαι | ἀεὶ δὲ 
WOE τε KÜKEIOE ἐν δισταγμφ περιφέρεται, ἐπὶ τὴν πέτραν 
uñ καταβαλών TO θεμέλιον!». 

10' 12. To πἐνθο διπλοῦν Tai ἐνεργείαι ἐστὶ καὶ 
ὦ μὲν обор, διὰ των δακρύων πάσαν σβεννύει τὴν φλόγα 
тоу παθὼν KATHY ψυχἠν ἑκκαθαίρει τοῦ ἐξ ALTO V μολυσμοῦ ' 
ὦ δέπυρ, διὰ τὴ παρουσία τοῦ ἁγιου Πνεύματο ζωοποιεὶ 
και ἀναφλέγει καὶ ἐκπυροῖ καὶ θερμαίνει τὴν καρδίαν καὶ 
προ ἐρωτα καὶ πόθον Θεού εξἁπτει αυτήν. 


iy 13. Βλέπε και καταμάνθανε τὰ ἐν σοὶ ἐγγινομένο 
ἐνεργεία ὑπὸ τε τὴ ταπεινώσεω καὶ τοῦ πένθου καὶ τὴν 
ἐξ αὐτών epevva προστιοεμένην σοι Kad’ орау ωφέλειαν. 
Ἐστι δὲ avt тої εισαγωγικοὺ naon γηινη фроутібо 
ἀπόθεσι , πάντων γονέων ἰδιων καὶ φίλων ἀπροσπάθεια καὶ 
ἀπάρνησι , πάντων πραγμάτων καὶ χρημάτων ἁμεριμνία 
καὶ καταφρόνησι , οὐ μέχρι ραφίδο μόνον, ἀλλα καὶ μέχρι 
αὐτοῦ τοῦ σώματο . 

15' 14. "Ov τρόπον ἐν φλογὶ καιομένη καμίνου χοῦν 
επιβολών τι τούτην σβεννύει, τὸν αὐτὸν τρόπον καὶ αἱ 
βιωτικαὶ џёршус:.0 καὶ πάσα προσπάθεια ευτελοὺ καὶ 
σμικροτάτου πράγματο τὴν ἀναφοεῖσαν ἐν apxai θέρμην 
τὴ καρδία εξαφανίζει. 

i£ 15. Ὁ τὴν τῶν ἐξωθεν πραγμάτων τε καὶ ανθρώπων 
καὶ πάντων TOV ἐν τω Bio ποιησάµενο ἐν παντελεῖ καρδία 
αἰσθήσει μετὰ χαρὰ ἀρνησιν καὶ λήθην λαβών тоу τοιούτων, 


15 θερμαίνει: ἐκθ- ΛΒ 11 20 καὶ ante n&on add. PH 1! 30-32 ὁ τὴν 
тоу ἐξωθεν amüvrov μετὰ χαρὰ ποιησάμενο ἀρνησιν πραγμάτων 
φημῖ transp. FJ 
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ГЕѕргі qui se manifeste mystérieusement dans le trésor 
intérieur de l'àme et ils ne goütent pas la mansuétude 
du Seigneur; aussi ils sont facilement irritables et ne 
peuvent avoir le parfait mépris du monde et des choses 
du monde. Or celui qui ne méprise pas cela parfaitement 
et ne le déteste pas du fond de l'àme ne peut non plus 
jamais avoir en lui l'espérance ferme et indubitable du 
salut; sans cesse il va de-ci de-là ballotté par le doute 
parce qu'il n'a pas établi son édifice sur la pierre. 


12.La componction a une double propriété : celle de 
l’eau, par les larmes qui éteignent tout feu des passions et 
purifient l'àme de leurs taches ; celle du feu, par la présence 
du Saint-Esprit qui vivifie, allume, embrase et échauffe 
le coeur et l'enflamme de l'amour et du désir de Dieu. 


13.Observe et comprends les énergies suscitées en toi 
par l'humilité et la componction ; mesure l'avantage que 
tu en as retiré en temps opportun. Pour les commengants, 
c'est déposer tout désir terrestre, c'est renier avec détache- 
ment tous les parents, les proches et les amis, c'est dédaigner 
tranquillement affaires et richesses non seulement jusqu'à 
une aiguille, mais jusqu'à son propre corps. 


14. Si on jette de la poussiére sur un feu de fournaise 
ardent, on l'éteint ; de la meme manière tous les soucis 
de la vie et tout attachement à un objet vil, si petit soit- 
il, détruit la ferveur allumée dès les débuts dans le cœur. 


15.Celui qui en pleine connaissance de cause a fait 
avec joie le sacrifice de toutes les choses extérieures, 
des hommes, des biens de la vie, et qui est parvenu à 
les oublier aprés avoir franchi le mur de l'affection à ces 


a. Cf. Ps. 33 9. b. Cf. Luc 6 -18. c. Luc 21 34. 
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ὦ Teixo ὑπερβὰ την προσπάθειαν, ὦ ξένο τοῦ κόσμου 
καὶ των ἐν τω κόσμο» πάντων υπάρχει, συνάγων τὸν vovv 
ἑαυτοῦ καὶ μόνην μελέτην ποιούμενο TV μνήμην του 
θανάτου καὶ ἐννοιαν ' διό καὶ aei τὰ περὶ κρίσεω καὶ 
ἀνταποδόσεω μεριμνὰ καὶ βλω ἐν τούτοι αιχμαλωτίζεται 
φόβω ἀρρήτω ἐκ των τοιούτων εννοιών καὶ τη ἐν αὐτοῖ 
ἀδολεσχία βαλλόμενο . 


' 


1' 16. "Ωσπερ τι κατὰδικο δεσμὰ περικείµενο ἐν τω 
θεάτρφ τοῦ τηδε βίου γίνεται ὁ τὸν φὀβον τη κρἰσεω εἰ 
βάθο ἐγκυμονήσα . "Ενθεν τοι kai ὦ ὑπὸ δημίου τινδ τοῦ 
φόβου συρόμενο καὶ την ἐπὶ θάνατον àyovoav πορευόμενο 
φαίνεται, μηδὲν λογιζόμενο ἐτερον ei μὴ τὸν πόνον μόνον 
καὶ την οδύνην nv ὑποστῆναι μέλλει EK τη τιμωρία τη 
αιωνίου ' τούτον бё ἀνεξάλειπτον φέρων ἐν τη καρδία. ὁ ἐξ 
αὐτοῦ ἐγγινόμενο φόβο οὐδέν олш των ἀνθρωπίνων ёа 
μεριμνὰν αὐτὸν ' ὦ yàp ἠδη τω ξύλω προσηλωθεἰὶ καὶ 
Tai ὀδύναι σφοδρὠ προ θάνατον συνεχόμενο οὕτω ἀεὶ 
διατελεῖ, μηδέ ἀτενίσαι TOD οφθαλμοὺ εἰ πρόσωπόν 
Tivo συγχωρούμενο, μηδέ τιμὴ ἡ ἁτιμα ανθρώπων 
λόγον ποιούμενο ‘TON yap ἀτιμία καὶ ἐξουδενιόσεω 
ἀξιον εαυτὸν amd καρδία xwv, των ἐπιφερομένων ὕβρεων 
αὐτώ οὐ φροντίζει. 

ιζ 17. Пасау βρώσιν καὶ πόσιν καὶ καλλωπισμὀξ 
ενδυμάτων ὁ τὸν φόβον ἐγκυμονὼν τοῦ θανάτου βδελύξεται 
καὶ ἑνηδόνω οὐ φάγεται ἁρτον, ob πίεται ὑδωρ ' παρέξει 
δέ μόνην την χρείαν τω σώματι ὁσον μόνον αὐταρκε πρὸ 
тб ζην, παν θέλημα ἑαυτοῦ ἁπαρνήσεται καὶ δούλο πάντων 
ἐν διακρίσει των ἐπιταττομένων γενήσεται. 


in 18. Ὁ δοῦλον ἑαυτὸν боб тої κατὰ Θεὸν πατράσιν 
αὐτοῦ διὰ τον φόβον τη κολάσεω , OÙ τὰ κουφίζοντα τὸν 
τη καρδία αὐτοῦ πόνον επιτασσόὀμενο Лото, οὐ τὰ 
λύοντα τὸν τοῦ φόβου δεσμὸν, οὐδέ Toi ἐπί τὰ τοιαῦτα 


14 κολάσεω post alwviov add. S τοῦ ἁ.πυρδ FG11 || 27 ἑαυτού : 
αὑτοῦ AB 
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objets, celui-là devient comme étranger au monde età tout 
ce qu'il contient; il concentre son intelligence et n'a 
plus de souci que pour la pensée et le souvenir de la 
mort ; il ne pense plus qu'au jugement et à la rétribution ; 
il en est tout à fait le prisonnier, pénétré d'une crainte 
indicible par de si graves pensées et par scs méditations 


sur le sujet. 


IG. Un condamné chargé de chaînes sur la scène de cette 
vie, telle est l'image de celui qui porte au fond du coeur 
la crainte du jugement ; traine donc par la crainte comme 
par un bourreau, il semble marcher à la mort en ne pensant 
qu'à la peine douloureuse qu'il va subir dans le cháti- 
ment éternel. Cette image, ineffagable dans son coeur, est 
la cause de la crainte qui l'empéche d'avoir aucun souci des 
choses humaines ; il régle sa conduite comme s'il était 
déjà fixé au gibet ou aux prises avec les violentes douleurs 
de l’agonie ; il ne se permet plus de regarder quelqu'un 
en face et ne fait plus aucun cas d'honneur ou de 
déshonneur, car se jugeant sincérement digne de tout 
déshonneur et de toute ignominie il n'a cure des injures 
qui tombent sur lui. 


17. Tout aliment, toute boisson, toute recherche dans 


le vétement inspire du dégoüt à celui qui nourrit en soi 
la crainte de la mort. Il n'a aucun plaisir à manger du 
pain, à boire de l'eau ; il donnera seulement le nécessaire 
à son corps, juste ce qu'il faut pour vivre. Il reniera toute 
volonté propre et, esclave de tous, il sera soumis au gré 


de ceux qui le commandent. 


18. Celui qui s'est livré comme esclave à ses péres 
selon Dieu par la crainte du chátiment ne choisira pas, 
méme si on le commande, ce qui doit alléger la peine de 
son coeur, ce qui brise le lien de la crainte ; il n'écoutera 
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φιλικώ ἡ κολακευτικὸ ἡ προστακτικὠ ἐνάγουσιν ὑπα- 
κοὐσεται, ἄλλα μάλλον τὰ αὐξάνοντα αὐτὸν προτιμήσει 
καὶ τὰ τον δεσμὸν ἐπισφίγγοντα θελήσει καὶ τὰ τον δήμιον 
ἐνισχύοντα ἀγαπήσει καὶ ἐν τούτοι ἐμμενεῖ, ὦ μὴ προσ- 
δοκών олю ελευθερίαν λήψεσθαί ποτὲ ἐξ αυτών. “Н yap 
EATI τὴ ἁπαλλαγὴ κουφότερου τὸν πόνον εργάζεται, 
βπερ ἐστίν αλυσιτελἑ τῳ μετανοοῦντι θερμώ . 

10' 19. Παντὶ то κατὰ Θεὸν βιοῦν ἀρχομένω ἐπωφελἠ 
6 τὴ κολάσεω φόβο καὶ ὁ zóvo ὁ τικτόμενο ἐξ αὐτοῦ. 
Ὁ δὲ του τοιούτου πόνου καὶ δεσμοὺ καὶ δημίου xwpi 
ἀρχήν βαλεῖν φανταζόμενο,, οὐκ ἐπὶ ψάμμου μόνον TOV 
ἑαυτου πρἀξεων τον θεμέλιον κατεβάλετο”, ἀλλὰ καὶ ει αέρα 
οιεται δίχα θεμελίων συνιστἀνειν οικἰαν, οπερ πάντη ἀδύνα- 
τον. 'O yàp πὀνο otto οσον οὕπω πάσαν χαρὰν ἀποτίκτει 
καὶ ὁ δεσμὸ офто πάντων αμαρτημάτων καὶ παθών τὰ 
δεσμὰ διαρρήσσει καὶ ὁ δήμιο офто οὐχὶ θάνατον ἀλλα 
ζωήν αιώνιον προξενεί. 


κ᾿ 20. "О av un Οελήση ἀἁποσκιρτήσαι καὶ διεκφυγειν 
τὸν τικτόμενον πόνον ало του φόβου τὴ αιωνίου колого , 
ἀλλὰ προθέσει καρδία ἀκολουθηση abro Kai ἐπισφίγξη 
πλέον τὰ τούτου δεσμὰ ἑαυτω, ἀναλόγω συντομώτερον 
ὁδεύσει καὶ πρὸ προσώπου του βασιλέα тоу βασιλευόντων 
παραστήσε:. αὐτὸν. Τούτου δὲ γεγονότο , dua τῷ Οεἁσασθαι 
αὐτόν ἀμυδοώ πω τὴν δόξαν αὐτοῦ, εὐθέω λυοήσονται 
μεν τὰ δεσμὰ, ὁ δὲ δήμιο φόβο φεύξεται μακρὰν ἀπ᾽ αὐτοῦ 
καὶ ὁ ἐν τὴ καρδία αὐτοῦ πόνο τραπήσεται ει χαρὰν! 
καὶ πηγἠ γενήσεται βρύουσα αἰσθητώ μὲν δάκρυα ποτα- 
undov ἀενάω , νοητώ δὲ γαλήνην, πραότητα καὶ ἀφραστον 
γλυκασμὀν, ἔτι δὲ ανδρείαν καὶ τὸ προ πάσαν ὑπακοὴν 
ἐλευθερίω καὶ ἀνεμποδίστω τρέχειν TOV εντολὠν τοῦ 
Ozoó0*0 τέω τοι εισαγωγικοὺ αδύνατον, TOv δὲ προ τὸ 
μέσον κατὰ προκοπὴν ἀνελθόντων καὶ ἰδιον, Toi δὲ γε 


1 ἐμμενεῖ correxi : -μεἰνει-μείνη codices || 16 διαρρἠσσει : -ρήσει 
MNO, B IL δήμιο : δέσμιο MNO || 20 ἀκολουθήση, ἐπισφίγξη 
correxi : -ει plerinuo iotac. 1 22 πρὸ mile προσώπου om. BE 1 24 
mo :προ KJ 1j 26 ὁ ante ἐν τὴ om. PR 
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pas ceux qui lui suggérent ccs adoucissements par amitié, 
par flatterie ou par voie d'aulorité ; il préférera ce qui 
renforce sa crainte, il voudra ce qui resserre son lien, il 
aimera ce qui seconde son bourreau ; il se complaira en tout 
cela comme s'il comptait n'en étre jamais délivré : l'espoir 
de la délivrance rend la peine plus légére et ce sentiment 
n'est pas profitable au pénitent fervent. 


19. A tout homme qui commence à vivre selon Dieu, 
la crainte du chátiment et la peine qu'elle engendre sont 
bien utiles. Si quelqu'un s’imagine pouvoir débuter sans 
le secours de cette peine, de ce lien et de ce bourreau, 
il n'a pas seulement posé le fondement de ses activités 
sur le sable, mais il prétend établir sa maison en l'air sans 
fondation, chose bien impossible. En effet cette peine 
est la source de presque toute joie, ce lien brise les liens 
de tous les péchés et des passions, ce bourreau donne non 
la mort mais la vie éternelle. 


20. Celui qui n'aura pascherché à éviter età fuir la peine 
provoquée par la crainte du chátiment étemel, mais l'aura 
embrassée de gaité de cœur et aura plutôt resserré ses 
liens autour de soi, celui-là avancera plus rapidement 
en proportion et parviendra en présence du roi des rois. 
A ce moment, dés qu'il apercevra, obscurément peut-étre, 
la gloire de Dieu, ses liens tomberont aussitót ; le bourreau 
de la crainte s’enfuira loin de lui et dans son cœur la peine 
se changera en joie et deviendra une source d'oü jailliront, 
pour les sens, des larmes en fleuve intarissable et pour 
l'intelligence, la paix, la douceur et une tendresse ineffable, 
mais aussi la force et la liberté de courir sans entrave 
à l'appel des commandements de Dieu : chose impossible 
jusque-là aux commengants, privilége réservé à ceux qui 
sont déjà au milieu de la course au progrés ; pour les 


n. Cf. Matth. 7 26. b. Cf. Jean 16 20. c. Ps. 118 32. 
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τελειουμένοι QW ἡ Any} «ὕτη, τὴ καρδία αἱφνη 
ἁλλο-ουμένη καὶ μµεταβαλλόμενη , γίνεται. 

καὶ 21. 'О ἑνδον αυτού τὸ фо του παναγίου Πνεύματο 
έχων, ur] φέρων τούτο ὁράν, εἰ γην πρηνἠ πίπτει, κράζει 
τε καὶ Boa ἐν ἐκπλήξει καὶ φόβο) πολλφ ὦ ὑπὲρ φύσιν, 
ὑπὲρ λόγον, ὑπὲρ ἐννοιαν πράγμα ἰδών καὶ παθών ' καὶ 
γίνεται ὅμοιο ἀνθρώπω ποθέν ἀναφθέντι τὰ σπλάγχνα 
ὑπὸ лоро , ὑφ᾽ οὐ φλἐγόμενο каі тп φλογδ τὸν εμπρησμὀν 
ur δυνάμενο φἐρεινῶ, ὑπάρχει ὥσπερ ἐξεστηκώ ᾿ καὶ μηδὲ 
εαυτού γενέσθαι оло ισχύων, тої δάκρυσι бё καταντλούμενο 
aevaw καὶ ὑπὸ τούτων καταψυχόµενο , TO πυρ εξάπτει 
τοὺ πόθου σφοδρότερου. Εντεύθεν δὲ τὰ δάκρυα προχέει 
πλειόνω καὶ τὴ τούτων ἐκχύσει πλυνόμενο λαμπρότερον 
ἁπαστράπτει ' οτε δὲ олш ἐκπυρωθεὶ ὦ pw γένηται, 
τότε πληρούται τὸ PAOKOV ' «Θεὸ θεοῖ évobuevó τε καὶ 
γνωριζόμενο », καὶ τοσουτον ioc ὁσον ἠδη тої συναφοεῖσιν 
ἠνώθη καὶ тої ἐγνωκόσιν ἀπεκαλύφοη. 

KB' 22. Καθόσον γνωσοηναι BovanOn παρ᾽ ἡμών ὃ 
Θεό . κατὰ τοσουτον καὶ αποκαλύπτεται : καθόσον δὲ 
ἁποκαλυφοή, ὁράται παρὰ των ἀξιων καὶ γινώσκεται. Οὐκ 
ἐστι δὲ τοιοὐτὸν τι παθεῖν τινα ἡ ἰδεῖν εἰ μὴ πρότερον τω 
παναγίω Πνεύματι évwOn τι, ταπεινἠν, καθαρἀν, απλἠν καὶ 
συντετριμμένη-/ καρδίαν”) ёк πόνων καὶ ιδρώτων κτησἁμενο . 

κγ' 23. Прӧ τοὺ πένθου καὶ тоу δακρύων, μηδεὶ 
bua κενοῖ ἁπατάτω λόγοι 9 μηδὲ πλανώμεν εαυτού, 
οὐκ ἐστιν ἐν ἡμῖν μετάνοια οὐδέ àAnOrn μεταμέλεια οὐδὲ 
φόβο Θεού ἐν tai καρδίαι ημών, οὐδέ κατέγνωμεν 
EQUTWV, οὐδέ ἐν αἰσθήσει τὴ μελλούση κρίσεω καὶ тоу 
αιωνίων βασάνων ἐγένετο ἡ ψυχἠ ἡμῶν. Ei γὰρ ταύτα 
ἐκτήσατο καὶ ἐν τούτοι ἐγένετο, #000 καὶ δάκρυα KATİ- 
γαγεν αν: τούτων γὰρ χωρἱ . OÙTE ἡ σκληρἁ καρδία ἡμών 


13 ἐν post καὶ add. DE || 22 καὶ post ταπεινὴν add. AB || 29-31 
el yàp... κατήγαγεν av: el yàp κατἐγνωμἰν ἑαυτῶν καὶ ἐκτησάμεθα 
τούτα καὶ τούτοι ἐγενόμβοα .... κατηγάγωμεν Sv К Migno 


st. Cf. Jér. 20 9. b. Ps. 50 19. c. Éphés. 5 6. 
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parfaits cettc source est une lumiére pour leur cour 
soudain converti et transformé. 


21. Celui qui porte à l'intérieur la lumiére de l'Esprit trés 
saint ne peut en supporter la vue ; il tombe face à terre, il 
appelle et crie, bouleversé de crainte comme celui qui voit 
et ressent un phénoméne dépassant la nature, la raison 
et l'imagination. П devient semblable à un homme dont 
les entrailles sont touchées par le feu ; dévoré par la 
flamme, incapable de supporter la brülure, il est comme 
hors de lui et ne peut se contenir. Mais il verse des larmes 
abondantes qui le rafraichissent et il attise le feu de son 
désir; alors les larmes deviennent plus abondantes et 
purifié par ce flot, il brille avec plus d'éclat. Lorsque, 
entiérement enflammé, il est devenu comme lumiére, alors 
s'accomplit ce qui est dit : « Dieu uni à des dieux et connu 
d’eux»! et autant peut-étre qu'il s'est déjà uni à ceux 
qui se sont attachés à lui et révélé à ceux qui l'ont connu. 


22.Dans la mesure oü Dieu veut étre connu de nous, 
dans cette mesure il sc révéle à nous ; dans la mesure ой 
il se révéle, il est vu et connu de ceux qui le méritent. 
Mais il n'est donné à personne de jouir de cet état et de voir, 
si auparavant il n'est pas uni au Saint-Esprit et s'il n'a 
pas acquis par ses peines et scs sueurs un coeur humble, 
pur, simple et contrit. 


23. Avant la componction et les larmes, que personne 
ne vous trompe par de vaincs paroles et ne nous égarons 
pas nous-mémes, il n'y a pas en nous de pénitence, ni de 
véritable repentir, ni de crainte de Dieu en nos cœurs ; 
nous ne nous sommes pas accusés nous-mémes et notre 
áme n'a pas pris conscience du jugement futur et des 
chátiments éternels. Si elle avait acquis ces sentiments 


l. De qui est celle citation ? L'état du saint dans la vision est 
souvent décrit dans la V7e. Nicétas a stylisé, mois Syméon parle en 
connaissance do cause et décrit son propre cas avec une émotion et 


un réalisme sincéres. 
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ἁπαλυνοήναί ποτὲ δύναται, OÙTE ἡ ψνχἠ ημών πνευματικὴν 
ταπείνωσιν κτήσασθαι, οὐτε ταπεινοὶ γενέσθα:. ἰσχύσομεν. 
О δὲ un τοιουτο γενόμενο ἐνωθήναι τῷ Πνεύματι TO 
ἁγίω οὐ δύναται : ὁ δὲ рӯ τούτω EK καΟάρσεω ἐνωθεἰ , 
οὐτε ἐν θεωρία καὶ γνώσει Θεού γενέσθα:. δύναται, οὐτε 
ἀξιό ἐστι τὰ τὴ ταπεινώσεο» μυστικὰ ἀρετὰ ἐκδιδάσ- 
κεσθαι. 


кб' 24. Ὥσπερ TO συλλαβίζειν GPTL παιδευομένφ τὰ 
γράμματα ó τα τη ρητορικἠ καὶ φιλοσοφία ἐκδιηγούμενο 
ob μόνον οὐδέν ωφελήσει, ἀλλά καὶ тоу ἐναρχθέντων μάλλον 
κατολιγωρήσαι αὐτὸν καὶ ἁποστήναι ποιήσει, διὰ TO μή 
χωρεῖν τὴν διάνοιαν αὑτού тоу λεγομένων оло τὴν δύναμιν, 
ούτω καὶ ὁ тої εἰσαγωγικοῖ τα περὶ τελειότητα λέγων, 
καὶ μάλλον тої χαυνοτέροι, οὐ μόνον οὐδὲν ωφελήσει 
ἀλλὰ καὶ ει τὰ δπίσω ὑπάγειν ποιήσει. Ilp yap тб оро 
τὴ aper ἀποβλέψαντε καὶ ὁσον απολεἰπονται τὴ κορυφή 
αὐτή ἐννοήσαντε καὶ ὦ ἀδύνατον αὐτοῖ ἐσται τὸ πρὸ 
τὸ ἀκρον αὐτὴ ἀνελοεῖν οἰηΟέντε, καὶ TOV μερικώ 
ἐναρχθέντων w ανωφελών καταφρονήσουσι καὶ πρὸ 
ἀπόγνωσιν καταδύσουσι. 


κε' 25. Ὅταν οἱ ἐτι κεκρατημένοι καὶ βασιλευόμενοι 
ὑπδ TOV παθὼν ἁκούσωσιν оті ὁ κατὰ Θεδν τέλειο παντδ 
ἀνθρώπου καὶ mavt ζώου καὶ θηρίου ἁκαοαρτότερον 
ἑαυτὸν ἡγεῖται. ὃ καὶ ἀτιμαζόμενο χαίρει, λοιδορούμενο 
εὐλογεῖ, ανέχεται διωκόμενο καὶ ὑπὲρ TOv εχθρών αὐτοῦ 
εὐχεταιῶ μετὰ δακρύων καὶ πόνου καρδία, παρακαλῶν τὸν 
Θεὸν καὶ Iketebwv ὑπέρ αὑτῶν, ἐν πρώτοι μὲν ἀπιστούσιν, 
ἑαυτοὺ ἰσου εκείνων συστῆσαι πειρώμενοι * ἐπειτα ὑπὸ тоу 
θείων γραφών ἐλεγχόμενοι καὶ Ùn тоу тарта ἔργω ἐπι- 
δειξαμένων ἁγίων ἀνατρεπόμενοι, un ἰσχύειν ἐν τούτοι 
ἐφικὲέσῦαι ὁμολογοῦσιν : όταν δὲ καὶ δίχα τὴ τούτων 
ἐκπληρώσεω ἀδύνατον ἀκούσωσι σωθήναι αυτού , τότε 


‘| то ày*.o πνεύματι transp. DE || 13 5 ante тої oin. DE || 14 
οὐ μόνον om. DE || 17 καὶ post ἐννοήσαντε orn. FJ || 18 oinOivre 
post εἶναι transp. FJ |[ 31 καὶ ante dixa oni. PR 
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et si elle y était entrée, les larmes en effet auraient coulé 
aussitót ; sans elles notre coeur desséché ne peut jamais 
s'amollir, ni notre âme acquérir l'humilité spirituelle et 
nous n'avons pas la force de devenir modestes. Or celui qui 
n'a pas ces dispositions ne peut s'unir à l'Esprit-Saint et, 
faute d'étre uni à lui aprés purification, il ne peut non plus 
atteindre la connaissance et la contemplation de Dieu ni 
mériter d'être instruit des vertus cachées de l'humilité. 


24. Si lon veut exposer rhétorique et philosophie à 
celui qui vient à peine d'apprendre à épeler le syllabaire, 
non seulement cela ne servira de rien, mais on provoquera 
chez, lui négligence et dégoüt méme pour ce quil a 
commencé d'apprendre, parce que son intelligence ne saisit 
pas du tout le sens de ce qu'on lui dit. De méme si l'on parle 
de perfection à des commengants, surtout aux plus Liédes, 
non seulement cela ne servira de rien, mais on les fera 
plutôt reculer ; ils aperçoivent de loin le sommet de la vertu 
et, mesurant la distance qui les en sépare, ils pensent qu'il 
leur sera impossible d'atteindre la cime ; alors ils dédai- 
gneront le bout de chemin déjà fait comme inutile et ils 
s'enfonceront dans le désespoir. 


25. Lorsque des gens encore dominés et régis par les pas- 
sions entendent que le parfait selon Dieu s'estime plus 
impur que n'importe quel homme, animal et fauve, qu'il se 
réjouit d'étre méprise, qu'il bénit l'injure, qu'il supporte la 
persécution, qu'il prie pour scs ennemis avec larmes et 
affliction du cœur, suppliant Dieu et intercédant pour eux, 
ces gens doutent tout d'abord qu'ils sc rendront par 
leurs efforts semblables à ces parfaits ; ensuite comme les 
livres divins les réfutent et que l'exemple des saints qui 
ont réellement vécu ainsi les contrarie, ils déclarent qu'ils 
ne peuvent en venir là ; enfin quand ils apprennent aussi 
qu'il n'y a pas de salut sans cet achévement, étant donné 


a. Cf. Maith. 5 11-12, 44. 
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τελείω μὴ OËAOVTE ἐκκοπήὴν ποιήσασοαι του κακού καὶ 
ueravónoa*, ἐφ’ oi ἡμαρτον, ἀπογινώσκουσιν εαυτῶν. 


' 


K' 26. Tob ὑποκρινομένου τὴν αρετὴν καὶ τῷ μὲν 
кобіф Tob σχήματο 6 ἆλλο φαινομένου , ἀλλο δὲ дута κατὰ 
τον уто ἀνθρωπον”, πάση TAXA πεπληρωμένου αδικία, 
μεστοὺ ζήλου καὶ ἑἐριοΟεία Kai ηδονών δυσωδία, o 
ἀπαθεῖ οἱ πλείου καὶ αγίου τιμῶσι, ur κεκαθαρμένον 
εχοντε τον TH ψυχἠ οφθαλμόν μηδέ ἐπιγνῶναι δυνάμενοι 
αὐτοῦ ἐκ TOV καρπών AUTHV® *vob δέ Ev εὐλαβεία καὶ 
αρετἠ καὶ ἀφελότητι καρδία διάγοντα καὶ αγίου ὀντα 
τω бут, ὦ τοὺ Лоло) тоу GAAWV ανθρώπων, παραλογἰ- 
ζονται καὶ καταφρονοῦντε αυτών παρατρέχουσιν. 

κζ' 27. Tov λἁλον καὶ επιδεικτικὀν διδακτικὀν μάλλον 
καὶ πνευματικὸν εἰναι οἱ τοιοῦτοι λογίζονται ' τον δὲ 
σιωπηλὀὸν καὶ περὶ ἀργολογίαν ἀκριβαζόμενον ἀγροῖκον 
καὶ ἁφωνον ἀποφαίνονται. 

κη' 28. Tov ἐν Πνεύματι ἁγίω φΟεγγοµενον οἱ ὑψηλό- 
φρονε καὶ τὴν ὑπερηφανίαν νοσοῦντε тоо διαβόλου w 
ὑψηλόφρονα καὶ ὑπερήφανον ἀποστρέφονται. тої λόγοι 
αὐτοῦ πληττόμενοι μάλλον ἡ κατανυσσόμενοι ' τον δὲ бло 
κοιλία ἡ ἐκ μαθημάτων τορνολογούντα καὶ τὴ αὐτῶν 
σωτηρία καταψευδόμενον ὑπερεπαινοῦσι καὶ αποδέχονται, 
καὶ OÙTW οὐδεὶ Ev тої τοιούτοι ἐστιν ὁ кало καὶ o 
EXEL TO πράγμα ἰδεῖν καὶ διακρῖναι δυνάμενο . 

κθ' 29. «Μακάριοι, φησὶν ὁ Θεὸ, οἱ καθαροὶ τη 
καρδία, ὅτι αὐτοί τον Θεόν οψονται!.» Καθαρών οὖν καρδίαν 
οὐχί uia αρετἠ οὐδέ δύο ἡ δέκα πεφύκασιν ἐκτελεῖν, ἀλλα 
πἀσαι ὁμοὺ ὦ εἰπεῖν οἱονεὶ μία τι οὖσα καὶ εἰ ἀκρον 
κατορθωθεῖσα : καὶ οὐδέ офто καθαρών τὴν καρδίαν μόναι 
ποιήσαι δύνανται, δίχα τὴ παρουσία καὶ ἐνεργεία Tov 


21 αὐτῶν : αὐτοῦ DE || 25 caput κθ᾽ oin. AB 


a. Cf. Maith. 7 15, )«. ". По,п: 7 22. ?. Ci Ps: 57 4. 
ri. Matth. 5 8. 
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qu'is ne veulent pas rompre tout à fait avec le mal et 
faire pénitence de leurs fautes, ils sc désespérent. 


26.Ceux qui simulent la vertu sous la belle apparence 
de la peau de brebis tandis qu'ils sont tout autres selon 
l'homme intérieur, pleins peut-être de toute iniquité, de 
convoitise, d'ambition, de fétides voluptés, sont honorés 
comme des impassibles et des saints раг la masse dont 1 
de l'áàme n'est pas clair et qui ne peut les reconnaitre à 
leurs fruits. Quant A ceux dont le cœur est pieux, droit, 


vertueux et dont la sainteté est réelle, on les juge à tort 
pareils aux autres hommes et on passe à cóté avec dédain'. 


27.Le bavard prétentieux passe aux yeux des mémes 
gens pour un maitre spirituel, mais le taciturne, qui compte 
ses paroles, n'est, à leur avis, qu'un rustre incapable de 
s'exprimer. 

28. Celuiqui parle sous l'inspiration de l'Esprit-Saintest 
repoussé par les vaniteux, malades de l'orgueil du diable, 
comme un vaniteux et un orgueilleux, parce que ses paroles 
les frappent plutót qu'elles ne les pénétrent ; mais celui qui 
tire d'un don naturel ou de son art des périodes bien arron- 
dies et les trompe sur leur salut, ils le portent aux nues et 
l'applaudissent; de cette facon, personne parmices gens n'est 
en mesure de bien juger objectivement et de voir la vérité. 


29.« Bienheureux, dit Dieu, ceux qui ont le cœur pur 
car ils verront Dieu ». La pureté du cœur, ce n'est pas une 
vertu, ni deux, ni dix qui sont capables de la réaliser, 
mais toutes ensemble, pour ainsi dire, réunies comme en une 


seule et poussées à la perfection. Or méme ainsi, elles ne 
peuvent seules donner au coeur sa pureté sans l'assistance 


1. Les ch. 26, 27, 28 sont dans la catéchése déjà citée : Coisl. 292, 
t. 255'; c'est un souvenir certainement des luttes contre le clan du 
clergé mondain dont le principal souci est la rhétorique, non la vérité ; 
une réplique du Nouveau Théologien contre eux est connue : Lettre 
à Etienne de Nicomédie, vers 61 «тої λαλουσ΄. τορνευτὸ καϊἰπλούσια » 
(Vie, p. τ.χν) et ici TopvoZoyouvta (ch. 28). 
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Πνεύματο. Καθάπερ yap ὁ χαλκεὺ τὴν μὲν τέχνην διὰ 
TOV εργαλείων αὐτου ἐπιδείκνυται, δίχα δὲ τη του лоро 
évepyeia οὐδέν δλω εἰ ipyov κατασκευάσαι δύναται, 
οὗτω δἠ καὶ ὁ ἀνθρωπο πάντα μὲν moisi коп ὦ ἐργαλείοι 
χραται tat ἀρεταῖ , avev δὲ τὴ τοῦ πνευματικοὺ πυρὲ 
παρουσία ἀνενέργητα μένει καὶ ανωφελἠ, τον ρύπον καὶ 
тоу ἰχώρα UN καθαἰροντα τὴ ψυχή . 

λ' 30. "Όπου βαθεῖα ταπείνωσι, eksi και δάκρυον 
δαψιλἑ ᾿ ἐνθα бё tavta, ἐκεῖ καὶ η παρουσία τοῦ αγίου καὶ 
προσκυνητοῦ ΙΙνεύματο. Ταύτη бё γενομένη, πὰσα 
καθαρότη καὶ ἁγιωσύνη ἐν то ὑπὸ τούτου ἑνεργουμένω 
γίνεται καὶ ὑράται τούτω Θεδ καὶ ὁ Θεδ ора em αὐτὸν | 
«Ἐπὶ tiva yàp, φησίν, ἐπιβλέψω ἀλλ᾽ ἡ ἐπὶ τὸν πραον καὶ 
ἡσύχιον και τρὲμοντὰ μου τοὺ λόγου ® ;» 

Aa’ 31. Καταγωνίσασθαι μὲν ἀνθρωπο τὰ πάθη δύναται, 
ἐκριζώσαι δὲ αὐτὰ οὐδαμώ ' καὶ UN ποιήσαι μὲν тб πονηρὀν 
εξουσἰαν ἐλαβε, pt ἐνουμηθήναι δὲ αὐτδ οὐκέτι. Ευσέβεια 
δέ ἐστιν οὐ τὸ ποιήσαι μόνον τὸ ἁγαθοόν, ἀλλὰ καὶ τὸ UN 
λογίζεσθαι πονηρὰ ' © οὖν πονηρὰ λογιζόμενο καρδίαν 
καθαρὰν κτησασθαι οὐ δύναται: — ло yàp ; μολυνομένη 
ἐκ τούτου ὦ ὑπὸ πηλούὺ KaTOTTPOV. 


AB' 32. Καρδίαν καθαρὰν τούτο εἶναι ὑπείληφα, οὐ τὸ ur 
ὀχλεισοαι ὑπὸ πάθου μόνον TIVO , αλλά καὶ TO ur] ἐννοεῖν 
πονηρὸν τι ἡ βιωτικὸν βτε αν βουληθή TI, ἐχειν SE μόνην 
εν ἑαυτω τὴν τοῦ OEOÙ μνήμην ἐν ἁκατασχέτω τῷ ἐρωτι : ἐν 
γὰρ φωτὶ kaOapo καθαρώ бра Θεὸν οφθαλμό , μηδενδ 
ετέρου τη θεωρἰῷ μεσάζοντο . 


λγ' 33. Τούτο λέγω εἶναι απἀθειαν οὐ TO εξω μόνον 
γενέσθαι τὴ πρἀξεω тоу παθών, ἀλλὰ και тб ἀλλο- 
τριωθήναι τη επιθυμία αὐτών, καὶ οὐδέ τοῦτο αλλά και TÒ 
γυμνωθήναι ημών τὸν vovv ἐκ τὴ ἐννοια αὐτῶν, ὦ ἀν 
οτε βουλόμεθα γινώμεθα ὑπεράνω тоу οὐρανών, εξω 
πάντων γινόμενοι ορατὠν τε καὶ αισθητὠν, οἰονεὶ ἁπο- 


a. Isaie 62 2. 
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cfticace de l'EspriL ; de méme que !c forgeron exerce son art 
avec l'aide de ses outils mais ne peut rien mettre en ceuvre 
sans l'action du feu, pareillement l'homme réalise toutes ses 
actions en se servant de l'outil des vertus ; mais sans le 
secours du feu de l'Esprit celles-ci sont impuissantes et 
improductives et n'enlévent pas la souillure qui tache 
l'âme. 
30.Oui dit humilité profonde, dit larmes abondantes ; 

et là où les deux sont réunies, là est présent aussi 
le saint et adorable Esprit. En sa présence toute pureté 
et piété vient à celui qu'il dirige; Dieu lui apparait 
et Dieu le regarde : «Sur qui, est-il dit en effet, 
jetterai-je mon regard sinon sur l'homme doux, paisible, 
respectueux de ma parole? » 


31.Combattre les passions est possible, mais non les 

déraciner tout à fait ; l'homme a bien recu le pouvoir de ne 
pas accomplir le mal mais non celui de ne pas en avoir 
l'idée. Or la piété consiste non seulement à ne point 
faire le mal mais à ne pas le concevoir ; celui qui entretient 
des pensées mauvaises ne peut donc avoir le coeur pur. Et 
comment le pourrait-il, souillé ainsi comme un miroir 
par de la boue? 


32.Avoir le coeur pur, je suppose que ce n'est pas 
seulement éviter les embarras d'une passion; il faut encore 
éviter que la pensée se porte vers le mal ou la vie 
matérielle et n'avoir en soi que le seul souvenir de Dieu 
dans un amour irrépressible. Dans une lumiére pure 
l'œil voit Dieu purement, des que rien d'étranger ne 
s'interpose dans la contemplation. 


33.Je déclare que limpassibilité ne consiste pas 
seulement à s'abstenir de l'exercice des passions, mais à 
s'écarter de leurs désirs et plus encore à dépouiller notre 
intelligence de leurs imaginai ions, de sorte que, lorsque nous 
le voulons, nous montons au-dessus des cicux, hors de toutes 
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κλεισμένων ημών τῶν αισθήσεων καὶ του VOD ημών ei 
τὰ υπὲρ αισθησιν ἐμδατεύοντο , Λυνεπιφερομένου δυνάμει 
τὰ αισθήσει µμεο᾽ εαυτοὺ ὡώσπερ τι αετὸ τὰ εαυτού 
πτέρυγα . 

λδ' 34. Nov αισθήσεων δίχα τὰ ιδία ἐνεργεία οὐκ 
ἐπιδείκνυται καὶ ἁνευ vod αἱ αισθήσει τὰ εαυτών οὐδαμώ . 


λε' 35. Καρδία εκείνη λέγεται καὶ ἐστι καθαρὰ, ý 
μηδεμίαν ἐννοιαν ἡ βιωτικὀν λογισμὸν ἐν ἑαυτὴ εὑρίσκουσα, 
ἡ Θεφ οὑτω ἀνακειμένη καὶ συνηνωμένη, ὦ μήτε TOV 
ανιαρών μεμνῆσθαι του βίου μήτε тоу τούτου χαροποιών, 
αλλά διάγειν ὦ ει τρίτον ἐν θεωρία τον οὐρανὸν καὶ εἰ 
παράδεισον ἁρπάζεσθαιῶ καὶ βλέπειν Tob αρραβώνα тоу 
ἐπηγγελμένων Tai ἁγίοι καλών καὶ αυτὰ τὰ αιώνια 
ἀγαθὰ κατὰ TO ἐγχώρουν τη ανθρώπινη φύσει ἐκεῖθεν 
τεκμαίρεσθαι. Τούτο καρδία καθαρὰ en’ ἀληθώ σημεῖον 
καὶ ἐνδειγμα βέβαιον, ἐν o τι καὶ τὰ μέτρα γινώσκει τη 
καθαρότητα καὶ ὦ ἐν κατόπτρω εαυτόν καθαρὰ. 

A' 36. "Ὥσπερ ὁ ἐξω TH οικία ὧν τοὺ ἐνδοθεν 
ἐγκεκλεισμένου οὐχ OPA, οὕτω οὐδέ ὁ εσταυρωμένο то 
KOOHO)”, ἧτοι νενεκρωμένο , αἰσθησίν τινα πρὸ τὰ EV TO 
κόσμοι πράγματα κἐκτηται. 

AC’ 37. 10у τρόπον τὸ νεκρὸν σώμα οὐτε лро τὰ 
ζώντα οὐτε TPO τὰ σὺν αὐτώ νεκρὰ κείμενα σώματα την 
οἰανούν αισθησιν ἐχει, οὕτω οὐδέ ὃ ἐξω ToU κόσμου ἐν 
Πνεύματι yeyovo καὶ σὺν Θεώ wv δύναται πρὸ τὸν 
κόσμον αἴσθησιν ἐχειν ἡ προσπάσχειν τοὺ τούτου πράγμασιν, 
εἰ καὶ ὑπόκειται TAL ἀνάγκαι Tob σώματο . 


An’ 38. Про θανάτου Θάνατο , καὶ προ τη ἁναστάσεω 
TOV σωμάτων ψυχών ἀνάστασι γίνεται, ἐργω, δυνάμει, 
πείρα καὶ ἀληθεία. Tob yàp θνητοὺ φρονήματο ὑπὸ τοὺ 
αθανάτου vob ἐξαφανιζομένου καὶ τη νεκρότητο ὑπό 
τὴ ζωὴ ἐκδιωκομένη,, ἡ ψυχἠ o ἐκ νεκρών ἀναστασα 
ÉAUTNV ὁμολογουμένω Opa, καθάπερ οι EF ὑπνου ἀναστάντε 


a. Cf. H Cor. 122-4. b. Cf. Gai. 6 14. 
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choses visibles et sensibles, comme si nos sens étaient 
fermés et comme si notre intelligence pénétrait dans le 
monde supra-sensible, enlevant les sens avec elle par sa 
force, comme un aigle scs ailes. 

34.L'esprit sans les sens ne peut développer scs 
facultés, et sans l'esprit les sens ne peuvent nullement 
développer les leurs. 

35.Cc coeur est appelé pur, et il est pur vraiment, qui 
ne rencontre en lui aucune imagination ni pensée terrestre ; 
il est tellement consacré et uni à Dieu qu'il n'a plus aucun 
souvenir des chagrins de la vie non plus que de ses joies ; 
il vit en contemplation comme au troisiéme ciel ; il est 
ravi jusqu'au paradis et aperçoit le gage «les biens promis 
aux saints ; il est témoin dés ici-bas des biens éternels 
eux-mémes autant qu'il est possible à la nature humaine. 
Telles sont les marques véridiques et la preuve certaine 
d'un cœur pur, grâce auxquelles quelqu'un connaît la 
mesure de sa pureté et se voit lui-même comme en un 
miroir. 

36.Celui qui est hors de la maison ne voit pas ceux qui 
sont enfermés ἃ l’intérieur ; ainsi celui qui est crucifié, 
c'est-à-dire mort au monde, n'a aucune connaissance 
sensible des choses du mondel. 


37.Comme le cadavre n'a pas la moindre sensation 
ni des vivants ni des autres morts couchés à ses cótés, 
ainsi celui qui est hors du monde dans T Esprit et vit avec 
Dieu ne peut avoir de sensation du monde ou étre affecté 
par les choses de ce monde, bien qu'il soit soumis aux 
nécessités du corps. 

38.Avant la mort, il y a une mortet avant lu résurrec- 
tion des corps, il y a une résurrection des ámes : c'est un fait, 
une action, une expérience, une vérité. Lorsque la sagesse 
mortelle s'est effacée devant l'intelligence immortelle et que 


I. Cf. Coislin. 292, f. 253', pourles ch. 36, 37. 38 qui répétent un 
paragraphe de la catéchése. 
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βλέπουσιν ἑαυτού ' καὶ τον αὐτὴν ἀναστήσαντα ἐπιγινώσκει 
Θεόν, ον κατανοούσα καὶ ὦ εὐχαριστούσα, ἐξίσταται TOV 
αισθήσεων καὶ τοὺ κόσμου παντὸ . ἀφράστου ηδονή 
πληρουμένη, και καταπαύει ἐν αὐτω πάσαν κίνησιν αυτή 
νοερὰν. 

λθ' 39. Τὰ μὲν εισφἐρεται παρ᾽ ἡμζὸν, τὰ δὲ δίδονται 
ἡμῖν ἀνωθεν ἐκ Θεού. "Oow yap διὰ πόνων καὶ ιδρώτων 
ιερὼν καθαιρόμεοα, λαμπρυνόμεθα διὰ фото κατανύξεω 
και бошо TO φωτὶ λαμπρυνόμεθα, тої δάκρυσιν καΟαιρὀµεθα, 
τὸ μέν οἰκοθεν παρεισάγοντε , το δὲ διδόμενον ἀντιλαμ- 
βάνοντε ἀνωθεν. 


μ' 40. Πολλοί τὰ εαυτών εἰσενεγκόντε τὰ EK Θεού 
συνήθω οὐκ é'haoov : καὶ δήλον cE ὧν 5 Коу και ὁ ΤΙσαύῦ 
πεποιήκασι καὶ πεπόνθασι. Εἰ yap ur ὀρθω λογισμό) καὶ 
εὐσεβεὶ διαθέσει καὶ πίστει θερμἠ καὶ πολλἠ ταπεινοφροσύνη 
τὰ παρ᾽ ἑαυτοὺ τι προσενέγκη, οὐκ av ἐπιολέψη Θεὸ ἐπ᾽ 
αυτόν, οὐκ αν τὰ προσφερόμενα ἀποδέξηται ' εἰ δὲ uñ 
ταύτα, οὐδέ τὰ παρ᾽ ἑαυτοὺ ἀντιπαράσχοι τω ойто προσφέ- 
ροντι. 

па" 41. Nekpó ὁ κόσµο καὶ οἱ Tob κόσμου πρὸ то? 
αγίου εἰσίν : οθεν οὐδέ βλέποντε βλέπουσι τὰ καλὰ αὐτῶν 
έργα, οὐδέ ἁκούοντε ολω ἰσχύουσι συνιἐναιῶ τοὺ ]4 
Πνεύματι ἁγίω λεγομένου θείου λόγου αὐτῶν. Ἀλλ᾽ 
οὐδ᾽ οἱ πνευματικοὶ TOV κοσμικῶν και πονηρῶν ανθρώπων 
ἰδεῖν τὰ πονηρά έργα ἡ тоо ἐμπαθεῖ λόγου αὑτών χωρήσαι 
ἐν ἑαυτοῖ δύνανται, ἄλλα βλέποντε καὶ οὗτοι τὰ ἐν κόσμω 
οὐ βλέπουσι καὶ ἁκούοντ τὰ TOV κοσμικών ὦ οὐκ 
ἁκούοντε τὴ α.σθήσει διάκεινται καὶ οὑτω οὐδεμία 
κοινωνία τούὐτοι προ τὰ ἐκείνων η ἐκείνοι πρὸ τὰ TOV 
πνευματικών γίνεται. 


H6' 42. Καθάπερ фото καὶ σκότου ооф ἡ διαἰρεσι 
καὶ ἡ μίξι αδύνατο ' «Ποια yap, φησί, κοινωνία φωτί лро 


7 tow : ὁσον DE | 16 προσενέγκη, ἐπιβλέφϊί «nrox* : -κοι "w?i 
plerique || 27 ὦ ante οὐκ om. PR 


a. Cf. Maith. 13 13. 
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la mortalité est chassée par la vie, l'àme, se levant comme 
d'entre les morts, se voit etse reconnait ainsi qu'un dormeur 
se levant du sommeil; elle reconnaît Dieu qui l'a ressuscitée 
eten le contemplant et remerciantelle s'éléve au-dessus des 
sens et du monde entier, remplie d'une volupté ineffable ; 
en Dieu s'immobilise toute son activité intellectuelle. 


39. D'une part il y a notre contribution, de l'autre les 
dons qui nous viennent d'en haut, de Dieu ; dans la mesure 
ой nous nous purifions par notre labeur et nos sueurs saintes 
nous sommes éclairés par la lumiére de la componction ; dans 
la mesure ой sommes éclairés par la lumiére nous nous puri- 
fions par les larmes : d'une part notre apport personnel, de 
l'autre le don que nous recevons en contre-partie, d'en haut. 


40. Plusieurs, bien qu'ils aient fourni leur effort, 
n'ont pas reçu de Dieu le concours attendu : témoins 
Cain et Esaü, dans leur conduite et leur traitement. En 
effet, si une pensée droite, une intention pieuse, une foi 
ardente et une grande humilité n'accompagnaient pas 
loffrande personnelle, Dieu n'abaisserait pas son regard 
et ne recevrait pas ces offrandes ; si les conditions ne sont 
pas remplies Dieu ne donne pas non plus sa contre-partie à 
celui qui présente ainsi son offrande. 


41.Le monde et les gens du monde sont morts pour les 
saints; par conséquent méme en voyant ils ne peuvent voir 
leurs bonnes ceuvres; méme en les écoutant ils ne peu- 
vent aucunement comprendre leurs paroles divines inspirées 
de l'Esprit-Sainl. Mais les spirituels eux non plus ne peuvent 
voir les actions mauvaises des mondains et des méchants 
ou comprendre leurs discours pleins de passion ; eux à 
leur lour voyant le monde ne le voient pas, ils entendent 
le bruit du monde comme si leur oreille n'entendait rien, 
si bien qu'il n'y a aucune communication de ceux-ci aux 


autres et des autres aux spirituels. 
42.La séparation de la lumiére el des ténébres est 


nette, leur mélange impossible. « Quoi de commun, écrit 
l'Apôtre, à la lumière et aux ténèbres? Quelle part 
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OKOTO ἡ ποία μερὶ лото μετὰ ἀπιστου:», οὕτω , καὶ EV 
Toi Πνεύμα ἁγιον ἐχουσι, τοσαύτη ἡ ἀπ᾽ ἀλλήλων διάστασι 
καὶ ὁ XWPIOUd πρὸ TOL μή εχοντὰ ἐστιν. ΟΙ μὲν γὰρ ἐν 
τω obpavw ἐχουσι TO πολίτευμα!’ άγγελοι ἐξ ανθρώπων 
non γενόμενοι, οἱ бё ἐν τω προγονικὠ σκότει καὶ τη σκιὰ 
Tov θανάτου єтї κάθηνται, προσηλωμένοι τη yÅ καὶ тої ἐν 
yn πράγμασι ' καὶ οἱ μέν, TH νοητω καὶ ἀνεσπέρω φωτί, 
οἱ δὲ μόνω то αἰσοθητῳ περιλάμπονται * καὶ οἱ μὲν εαυτού 
καὶ тоо πλησίον ὁρώσιν, οἱ δὲ καὶ сарто) καὶ rob πλησίον 
καθ᾽ ἑκάστην ὀρώντε ἀποθνησκοντα ἀγνοοῦσιν οτι ἀνθρωποί 
εἰσι καὶ © ἀνθρωποι ἀποθνήσκουσι”! ’ καί ἀγνοούντε , οὐ 
πιστεύουσι περὶ κρίσεω οὐδέ οτι ἀνάστασι ἐσται και 
ἀνταπόδοσι TOV βεοιωμένων ἑκάστω. 


μγ' 43. Εἰ μὲν πνεύμα ἁγιὸν ἐστὶ σοι, πάντω EK TOV 
ἐν σοι γινομένων αὐτοῦ ἐνεργειών γνωρίσει à λέγει περὶ 
αὐτοὺ ὁ Απόστολο , φησὶ yàp ᾿« Ὅπου πνεύμα Κυρίου, 
εκεἰ ελευθερἰαῶ » καὶ ὁτι * «Τὸ μὲν σώμα νεκρὀν δι᾽ἁμαρτίαν, 
τὸ δὲ πνεύμα ζωή διὰ δικαιοσύνην" » καὶ οτι ' «Οἱ τοὺ 
Χριστού τὴν σάρκα ἐσταύρωσαν σὺν тої παθήμασι και Tat 
ἐπιουμίαι * ». "Όσοι yap ἐδαπτίσοησαν ἐν Πνεύματι àyicoll 
ολον τον Χριστὸν ἐνδεδυμένοι! εἰσι καὶ vioi εἰσι фото * 
καὶ ἐν φωτὶ ἀνεσπέρω περιπατοῦσι" καὶ βλέποντε τον 
κόσμον οὐ βλέπουσι καὶ ἁκούοντε τὰ TOL κόσμου οὐκ 
ἀκοὺύουσινί. "Ωσπερ yap γέγραπται περὶ TOV σαρκικών 
ανθρώπων ὁτι βλέποντε οὐ βλέπουσι καὶ ἀκούοντε περὶ 
θείων πραγμάτων οὐ συνιώσιν“ οὐδέ χωρεῖν δύνανται τὰ 
tov Πνεύματο ll, μωρία γὰρ αὐτοῖ εἰσινῶ, οὕτω μοι νοήσει 
καὶ περὶ тоу πνεύμα ἁγιον ἐχόντων ἐν ёартої ᾿ σώμα 
φορούσιν ἀλλ᾽οὐκ εἰσιν ἐν σαρκὶ :« ‘Yusi yàp, фпоіу, οὐκ 
EOTE EV σαρκὶ ἀλλ᾽ ἐν πνεύματι, εἶπερ πνεύμα Θεού οἰκεῖ 
ἐν ὑμῖνρ« ' νεκροὶ εἰσι TH KOOUW καὶ ὁ κόσμο αὐτοῖ 
«' Εμοὶ yap, qnoi, κόσµο ἐσταύρωται κἀγὼ τω Kóopo*l ». 


27 εἰσιν : ἐστιν | Cor. 2 14 


Η Cor. 615. b. Phil. 320 c. Cf. Ps. 108 U)sv. d. Ps. 81 7. 
П Cor. 3 17. f. Rom. 8 10. g. Gai. 524. h. Cf. Jean 1 33. 
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commune au fidéle et à l'infidéle? « Entre ceux qui ont 
I*Esprit-Saint et ceux qui ne l'ont pas la distance et la 
séparation sont aussi grandes. Les uns ont déjà leur cité 
dans le ciel, transformes d'hommes en anges, les autres sont 
assis dans les ténébres héréditaires à l'ombre de la mort, 
cloués à la terre et à ses affaires. Les uns sont illuminés 
par la lumiére intelligible et sans déclin, les autres par 
la seule lumiére sensible. Les uns se voient eux-mémes et 
voient leur prochain ; les autres se voyant tous les jours 
mourir ainsi que les proches, ignorent qu'ils sont hommes, 
et qu'ils meurent comme hommes ; à cause de cette 
ignorance ils ne croient pas qu'il y aura le jugement, la 
résurrection et la rétribution selon la vie de chacun. 


43. Sile Saint Esprit esten loi, tu comprendras fort bien 
d’après son action en toi ce que dit de lui l'Apótrc : « Là 
oü est l'Esprit du Seigneur, là est la liberté ». Ou bien 
« Le corps est mort à cause du péché mais l'esprit est vie 
à cause de la justice ». Ou bien : « Ceux qui sont du Christ 
ont crucifié leur chair avec leurs vices et leurs désirs ». 
Tous ceux qui ont été baptisés dans l'Esprit-Saint ont 
revétu le Christ tout entier ; ils sont enfants de lumiére 
et marchent dans la lumiére qui n'a pas de déclin ; voyant 
le monde, ils ne le voient pas, entendant ce qui vient du 
monde ils ne l'entendent pas. Il est écrit des hommes 
charnels : « voyant ils ne voient point, entendant ils ne 
comprennent point» les choses divines et ils ne peuvent 
non plus comprendre les choses de l'Esprit car pour eux 
c'est pure folie. Nous pouvons penser de meme à propos 
de ceux qui ont l'EspfitrSaint : ils ont un corps mais 
n'habitent pas dans la chair : « Vous n'étes pas dans la chair 
mais dans l'Esprit si du moins l'Esprit de Dieu habite 
en vous. » Ils sont morts pour le monde et le monde pour 
eux : «Pour moi le monde est crucifié cl moi au monde. » 


і. Gai.327. j. Luc l0 ri. К. CL IJean 1 7. 1. Cf. Matth. 13 13. 
m. Lue8 IO. n. I Cor. 2 14. ο. ICor. 2 IL p. Rom. 89. 
q. Gai. 6 IL 
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μδ' 44. Ὁ ταύτα εἰδώ ἐνεργούμενα ἐν αὐτώ τὰ O μεῖα 
και θαύματα ὀντω Οεοφὀρο καὶ σηµειοφόρο ἐστί, τὸν 
Θεὀν έχων, Hyovv αὐτὸ τδπανἁγιον Ι!νεύμα ἐνοικον, λαλοῦν 
καὶ ἐνεργοὺν ἐν аото τὰ εἰρημένα bad τοῦ Παύλου. Ὁ δὲ 
μήπω ταύτα ἐν арто ἐγνωκώ , UN ἁπατὰσθω, σαρξ ἐστιν 
ἐτι καὶ αἷμα, ὑπὸ τὸν ζόφον δηλονότι τῶν επιθυμιών τη 
σαρκδ καλυπτόμενο | σαρξ δὲ καὶ αἷμα βασιλείαν Θεού, 
nt ἐστί TO Πνεύμα το ἁγιον, οὐ KkAnpovouei®. 


με' 45. Ἀπὸ μὲν tod θείου βαπτίσματο την TOV 
ἡμαρτημένων λαμβάνομεν ἁφεσιν καὶ τὴ πρώην κατάρα 
ἐλευθερούὐμεοα καὶ τὴ παρουσία τοῦ αγίου Πνεύματο 
ἁγιαζόμεθα, τὴν δὲ τελείαν χάριν κατὰ TO ᾿ « Ἐνοικήσω 
ἐν αὐτοὶ καὶ ἐμπεριπατήσω!!», οὐ τότε : τούτο γὰρ тоу 
βεοαιοπίστων καὶ EK тоу ἐργων ταύτην ἐπιδεικνύντων ἐστί. 
Μετὰ γὰρ τὸ βαπτισθηναι nua mpd πονηρὰ καὶ αἰσχρὰ 
πράξει ἐκκλίνοντε καὶ αὐτὸν τὸν αγιασμὸὀὸν ει ἀἁπαν 
ἀποβαλλόμεοα. ретауоіа δὲ καὶ ἐξομολογήσει καὶ δάκρυσι 
κατὰ αναλογίαν την ἀφεσιν πρότερον TOV ἡμαρτημένων 
λαμβάνομεν καὶ οὕτω τὸν αγιασμὸν μετὰ τὴ ἀνωθεν χἀριτο . 


и ' 46. Ἀπὸ μὲν τη μετάνοια ἐκπλυσι τοῦ μολυσμοῦ 
TOV αισχρών γίνεται πρἀξεων, μετὰ δὲ ταύτην, µετοχή 
"οὐχ ATAO δέ, ἀλλα. κατὰ την πίστιν 
καὶ τὴν διάθεσιν καὶ τὴν ταπείνωσιν τῶν ἐξ ὁλη μετανοούν- 
των ψυχἠ * οὐ μόνον бё, αλλά καὶ μετὰ τὸ τελείαν τὴν 
ἀφεσιν TOV ἡμαρτημένων παρὰ TOU латро καὶ ἀναδόχου 
λαβεῖν. Διὰ τούτο колбу καθ᾽ ἑκάστην μετανοεῖν κατὰ τὴν 
κελεύουσαν ἐντολήν ' TO үйр κ μετανοείτε, ἤγγικε γὰρ ἡ 


Πνεύματο ayiov 


23 тоу : τὴν PR 
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h. II Cor. 6 16. 
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1. Comparer ауес 1 36; ici est exposée, sous une forme moins 
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44.Celui qui sail que ces signes el ces prodiges se 
produisent, en lui esl un porteur de Dieu, un porteur de 
miracle, car il a Dieu, c'est-à-dire le trés Saint Esprit 
lui-méme qui habite en lui, qui annonce cl produit en lui 
ce que disait Saint Paul. Mais celui qui n'a pas encore 
reconnu tout, cela en lui. qu'il ne se fasse pas illusion, 
il n'est encore que chair et sang, obnubilé par les ténébres 
des convoitises de la chair. Or « la chair et le sang n'ont 
point de part au royaume de Dieu » qui est le Saint Esprit. 


45.Au saint baptéme nous recevons la rémission de 
nos fautes, nous sommes délivrés de l'antique malédiction, 
nous sommes sanctifiés par la présence du Saint Esprit; 
niais la gráce parfaite, scion la promesse : « J'habiterai 
en eux et j'y marcherai», nous ne lavons pas encore, 
car elle est. l'apanage des fidéles confirmés dans la foi 
et qui l'ont prouvée par les œuvres. En effet, aprés le 
baptéme, si nous tombons dans des pratiques mauvaises 
et déshonnétes, nous perdons totalement la sanctifica- 
tion ; mais par la pénitence, la confession et les larmes 
nous recevons en proportion la rémission de nos fautes 
antérieures et, par le fait, la sainteté et la gráce d'en hautl. 

46.Par la pénitence s'accomplit la purification des 
souillures du péché ; elle est suivie de la communication 
du Saint Esprit, non pas simplement, mais selon 
la foi, l'humilité, la ferveur de l’âme qui se convertit 
entiérement. Cela ne suffit méme pas, il faut recevoir 
aussi de notre père et parrain) la rémission complète 
de nos fautes. C'est pourquoi il est bon chaque jour de se 
repentir selon le commandement exprés, car lordre 


ambigué que là, une vérité de foi courante, car on no pout douter ici 
des effets sanctifiants de la gráce baptismale. 

2. Je Iis dans le Glossarium dn nu Cangk : ἀνάδοχο , susceptor, 
pntrinus. ll y avait un parrain do profession qui se portait garant du 
novice, comme le parrain du néophyte au baptémo : P. «le Mbbstbr 
De monachico slalu juxla disciplinam byzantinam, p. 385. C'est un peu 
l'équivalent du maítre des novices recevant les voeux. 
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βασιλεία тоу οὐρανώνθ» αὀριστον ἡμῖν ὑπεμφαινει τὴν 
εργασἰαν. 


HC 47. П χάρι του παναγίου Πνεύματο tai TQ 
Χριστώ νυμφευομεναι ψυχαῖ ὦ  àppaoov*) δίδοται * καὶ 
καθάπερ ἁἀρραβώνο χωρὶ οὐχ EXEL ασφαλώ ἡ γυνἠ τὴν 
μετὰ του ἁνδρο συνάφειαν μέλλειν ποτὲ Depaio γενήσεσοαι, 
οὗτω οὐδέ ψυχἠ βεβαίαν λαμβάνει πληροφορίαν ποτὲ TOU 
μετὰ тоо δεσπότου αὑτὴ καὶ Θεού ει αιώνα συνέσεσθαι, 
ἡ постко καὶ ἀνεκφράστω αὐτὼ συνάπτεσθαι, καὶ τού 
ἀπροσίτου κἀλλου ἐπαπολαύειν abTOD, εἰ UN τὴ χάριτο 
αὑτοὺ τον αρραβώνα Adon καὶ γνωστώῳ αὐτὸν ἐν ἑαυτὴ 
κτήσηται. 

un’ 48. ‘Ov τρόπον οἱ γραφόμενοι συμβολικοί χἁρται 
ει μὴ ὑπογραφά αξιόπιστων μαρτύρων δέξωνται, οὐκ 
εστιν ὁ ἀρραβών βέβαιο, οὑτω ουδὲ πρὸ τὴ εργασία TOv 
ἐντολῶν καὶ τὴ тоу αρετών κτήσεω ασφαλή ἡ TÅ χάριτο 
ελλαμψι γίνεται. "Οπερ γὰρ ἐν тої συμφώνοι οἱ μάρτυρε, 
τούτο єлї Tob πνευματικοὺ ἀρραβώνο ἡ TOv ἐντολῶν 
epyaoia καὶ αἱ ἀρεταὶ καθεστήκασι ' τελείαν yap διὰ τούτων 
λαμβάνει τὴν τοὺ ἀρραβώνο κατάσχεσιν ἑκαστο тоу 
μελλόντων σωΟήσεσοαι. 

μθ' 49. Πρώτον oiovei τὰ σύμφωνα γράφονται διὰ TH 
ἐργασία τῶν εντολών, εἴτα оло TOv ἀρετῶν επισφραγἰζονται 
καὶ υπογρἀφονται ` καὶ τηνικαύτα ἐπιδίδοισι τον δακτύλιον 
ὁ νυμφίο Χριστό τὴ νύμφη ψυχἠ, ἠγουν τὸν αρραβώνα 
του Ivebuato . 

у 50. "Ὥσπερ ἡ νύμφη προ Tob γάμου τον ἀρραβώνα 
μόνον παρὰ τοὺ νυμφίου λαμβάνει, τὴν бё συμφο»νηθεῖσαν 
προίκα καὶ τὰ ἐν αὐτὴ ὑποσχεοΟείσα δωρεὰ μετὰ τὸν 
γάμον λαβεῖν ἀπεκδέχεται, οὕτω Öd και ἡ νύμφη тоу πιστῶν 
ἐκκλησία καὶ ἡ ψυχἠ EVO ἑκάστου ἡμών πρώτον ὑπο TOU 
νυμφίου Χριστού τὸν αρραβώνα μόνον λαμβάνει τοὺ Πνεύμα- 


5 ασφαλὠ : ἀσφάλειαν JK Migiie ll 11 yvooto |: -τικ PR 
О 14 δέξωνται: -ονται plerique v. Introduction, p. 31. 
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a Faites pénitence, le royaume de Dieu approche n, nous 
impose une activité indéfinie. 
47.La grâce de l'Esprit très saint est donnée comme 

gage aux âmes qui sont fiancées au Christ. De méme que 
sans gage la femme n'a pas la certitude que l'union avec 
l'époux se fera dans un avenir assuré, de méme l’âme non 
plus n'a pas la ferme assurance qu'elle sera réunie pour 
l'éternité à son Dieu et maitre, ni qu'elle obtiendra l'union 
mystique et ineffable, ni qu'elle jouira de sa beauté 
inaccessible, si elle n'a pas le gage de sa gráce et si elle ne 
le posséde pas en elle consciemment. 


48.81 le parchemin du contrat ne porte pas la signature 
de témoins dignes de foi, le gage n'est pas sür ; de méme 
avant la pratique des commandements et l'acquisition des 
vertus, l'illumination de la gráce n'est pas encore assurée. 
Ce que les témoins sont dans les contrats, la pratique 
des commandements et les vertus le sont pour l'engagement 
spirituel ; gráce à elles chacun de ceux qui vont étre 
sauvés recoit la possession parfaite du gage. 


49.Selon la comparaison avec le contrat, la pratique 
des commandements forme d'abord le texte, puis les vertus 
forment le sceau et la signature ; alors le Christ époux 
donne â l'âme, son épouse, l'anneau c'est-à-dire le gage 
de l'Esprit. 

50.La jeune fille avant le mariage ne recoit que le gage 
de son fiancé ; elle attend apres le mariage pour recevoir la 
dot convenue et les dons inclus dans le contrat. Ainsi 
l'épouse qui est i'Église des fidéles et l'àme de chacun de 
nous ne recoit d'abord que le gage de l'Esprit des mains du 
Christ époux ; les biens éternels et le royaume des cicux 


a. Maith. 3 2. 
b. П Cor. 1 12; Éphés. 1 14. 
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το, τὰ δὲ αιώνια ἀγαθὰ και τὴν тоу οὐρανών βασιλείαν 
μετὰ τὴν ἐνΟένδε αποδημίαν λαβείν ἀπεκδέχεται, πληροφο- 
ρουμένη διὰ του ἀρραβώνο © αδιάψευστα τὰ συμπεφωνη- 
μένα αὐτη ἐσονται. 

να' 51. KaOémep βραδύνοντο τού νυμφίουθ ἐν ἀποδημίφ, 
ἡ ἀπασχολουμένου ἐν ἑτέραι τισὶν ὑποθέσεσι καὶ τὸν γάμον 
τέω ὑπερτιοεμένου ποιήσαι, cav ὀργισοΟεῖσα ἡ νύμφη τη 
εκείνου αγἁπη καταφρόνηση καὶ τον ἁρραβωνικὸν χάρτην 
ἡ ἀπαλείφη ἡ διάρρηξη, ἐκπίπτει TOV προ τον νυμφίον 
ελπίδων εὐθὺ, орто καὶ єлї τη ψυχἠ πέφυκε γίνεσθαι. 
Ἐπὰν yap εἴπη τι τῶν ἀγωνιζομ-ένων : < "Ew πότε 
κακοπαθειν ὀφείλω ; » καὶ TOV ασκητικὠν πόνων KATO- 
λιγωρήση καὶ διὰ τη ἀἁμελεία = TOV EVTOAWV καὶ 
ἐγκαταλείψεω τὴ διηνεκοὐ τετανοίᾳ οἰονεὶ ἀπαλείψη 
καὶ διάρρηξη τὰ σύμφωνα, #000 εκπίπτει καὶ TOD ἀρραοώνο 
καὶ τὴ mpd Θεόν ἐλπίδο τελείω . 


νβ' 52. "Ώσπερ ἡ νύμφη ἐὰν πρὸ ἐτερον τὴν ἀγάπην 
του üpuooOévro αὐτη νυμφίου μετἀθηται καὶ συγκοιτασθἠ 
αὐτώ dqavepo ἡ Aa0paio , οὐ μόνον οὐδὲν EK TOV 
ὑποσχεθέντων αὑτη παρἀ τοῦ νυμφίου ελπἰσει λαβεἰν, αλλά 
και τιμωρίαν καὶ μέμψιν τὴν ἐκ TOD νόμου προσδοκήσει 
ἀξίω , ovtw бї καὶ єлї ημών γίνεσθαι πέφυκεν. Ἑὰν 
µετάθηται τι τὴν ἀγάπην τοῦ νυμφίου Χριστοὺ πρὸ 
άλλου туб επιθυμίαν πράγματο φανερώὼ ἡ 2Aa0paio 
καὶ κρατηθη ἡ καρδία αὐτοῦ ἐν αὑτώ, μισητὴ ἔσται TP 
νυμφίω καὶ βδελυκτἠ καὶ ἀναξία τὴ συνάφεια αὑτοῦ ' 
cipnke yàp * «Ἐγώ Tob spé φιλοῦντα ἀγαπώ» ». 


3-4 àppaóovo .. ἰσονται : ἀρραοώνο , ὑποδεικνύων ὦ A ἐσόπτρω 
ταύτα αυτἠ καὶ βεβαιὼν ὦ αψευδέστατα τὰ συμπεφωνημένα μετ'αὑτὴ 
ἰσονται ЕСН ὑποδεικνύοντο ... βεδαιοῦντο τὰ συμπεφωνηµένα μετ᾽ 
арт ἰσονται JK Migne || 21 καὶ post αλλά om. PR || 22 ἐπὶ ante 
ἡμών oz. ΡΕ О 25 καὶ poit\aôpaiw om. DE 


a. Cf. Matth. 25 5- 
b. Prov. 8 17. 
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sont attendus jusqu'aprés le départ de la terre, avec la 
certitude, à cause du gage, que les biens convenus ne 
seront pas illusoires. 


51.Supposons que le fiancé soit retardé par un voyage 

ou retenu par d'autres occupations ; si la fiancée dépitée se 
met à mépriser son amour et rature ou déchire le parchemin 
qui sert de gage, elle perd aussitót toutes les espérances 
placées sur le fiancé. Cela se produit aussi pour l’âme. Il 
arrive que l'un de ceux qui luttent dise : « Jusqu'à quand 
me faut-il souffrir ?» S'il se dégoüte des difficultés de 
Гаѕсёѕе et néglige les commandements ou abandonne la 
pénitence continuelle, c'est comme s'il raturait ou déchi- 
rait le contrat; aussitót il perd le gage ainsi que l'espoir 
en Dieu, définitivement. 


52.81 la jeune fille reporte sur un autre l'amour dû au 
fiancé aprés l'accord et qu'elle s'unisse à lui ouvertement 
ou en secret, non seulementelle ne doit plus espérer les biens 
souscrits par le fiancé mais elle encourt avec justice le 
blame et la sanction de la loil Π en est de méme pour 
nous ; si quelqu'un reporte son amour du Christ époux 
vers le désir d'un autre objet, ouvertement ou en secret, 
et que son cœur s'en éprenne, il devient repoussant et 
haissable pour l'époux et indigne de s'unir à lui, car il a dit: 


«J'aime ceux qui m'aiment». 


1. La législation byzantine, civile et religieuse, accordait aux 
fiangailles des droits trés stricts à tel point que si l'on rompait les 
fiançailles pour épouser une autre partie, cette union était légalement 
considérée comme un second mariage. Cf. V. Grumel, Regestes, 
n? 896 (acte de 1066). 
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vy' 53. Ὁ àppaoov ἐν тої κεκτημένοὶ αὐτὸν ἀφΌεγκτο 
γίνεται, ἁκατανοήτω κατανοούμενο,, ἀκρατήτω κρατού- 
μενο, ἀοράτω δρώμενο, ζών καὶ AGAWV καὶ κινούμενο 
καὶ τον κεκτημένον κινών, ἀφιπτάμενο του ἑν ὦ ἐσφραγι- 
σμένω περιέχεται κιβωτίου καὶ πάλιν ἀνελπίστω EVTO 
αὐτοῦ εὐρισκόμενο, ὦ μήτε τὴν παρουσίαν βευαίαν μήτε 
τὴν ὑποχώρησιν ἀνεπίστροφον νομίζειν τον κεκτημένον 
ποιεῖν : καὶ OÙTW , UN εχων αὐτὸν ὦ εχων ἐστὶ, καὶ 
EXOV © μή εχων, ὁ κεκτημένο τούτον διάκειται. 


νδ' 54. Оу τρόπον ἐνδοθεν οικία νυκτὸ ἱσταμένου 
TIVO , κεκλεισμένων αὐτὴ тоу Ovpov πάντοθεν, ἐὰν μίαν 
διάνοιξη θυρίδα καὶ αστραπἠ τούτον aipvn περιλάμφψη 
λαμπρά, ur φέρων ἐκεῖνο тої ὀφθαλμοῖ ταύτη τὴν 
ἀπαυγὴν ευθὺ ἀσφαλίζει μύων тоб ὦπα και συστέλλεται 
ἐφ᾽ ἑαυτὸν, OÙTW δἠ ἐγκεκλεισμένη καὶ τὴ ψυχἠ 
тої αἰσῦητοῖ , cav έξωθεν τούτων ποτὲ ὦ διὰ θυρίδα τω 
voi παρακύψη:, ὑπὺ τη αστραπὴ TOÙ Ev αὐτὴ ἀρραοώνο , 
φημὶ δὴ Tob αγίου Πνεύματο, καταστραφΟεῖσα, τὴν 
λαμπηδόνα ur φέρουσα Tov ἀστέκτου фото , εὐθὺ καὶ τὸν 
vovv καταπλήττεται καὶ δλη ἐφ' ἑαυτήν συστέλλεται, 
φεύγουσα ὦ ει οικἰαν τινὰ ὑπὸ τὰ αισθητὰ καὶ ἀνθρώπινα. 


ve’ 55. Δέον ἑκαστον EK TOV τοιούτων σημείων κατανοεῖν 
εἰ τὸν ἀρραβώνα тоо Πνεύματο ёк τού νυμφίου καὶ δεσπότου 
Χριστού εἴληφε ` καὶ εἰ μὲν ἐλαβε, σπουδαζέτω τούτον 
κατέχειν ' εἰ δὲ μήπω τούτον λαοεῖν ἠξιώθη, σπουδασάτω 
διὰ TOv αγαθών έργων καὶ πράξεων καὶ Οερµοτάτη 
μετάνοια λαβεῖν αὐτόν καὶ φυλάξαι διὰ τὴ ἐργασία тоу 
εντολών καὶ τὴ TOV αρετών ἐπικτήσεω 


v' 56. Καθάπερ ἡ στέγη πάση οικία διὰ τῶν θεμελίων 
καὶ τὴ λοιπὴ κτίσεω ἵσταται, ωσαύτω δὲ καὶ τὰ θεμέλια 


14 ω-α : οφθαλμοὺ DE || 27 λαοεῖν ... φυλάξαι : аобі λα- καὶ 
φυ- αὐτὸν FJ 
a. Cf. Cant. 29. 


1. Ce passage nie semble «l’une psychologie plus profonde que tou- 
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53.Le gage, pour qui le posséde, est un objet ineffable, 

compris sans étre compris, tenu sans étre tenu, vu sans 
étre visible ; il vil, parle et se meut et il meut celui qui 
l'a ; il disparait du coffret ой il est scellé et de nouveau 
contre toute attente il se trouve à l'intérieur, si bien 
que le possesseur ne croit ni sa présence assurée ni son 
éloignement sans retour ; ainsi ne l'ayant pas c'est comme 
s'il l'avait et l'ayant c'est comme s'il ne l'avait pas. 


54. Quelqu'un se tient dans la maison la nuit toutes 
portes fermées ; s'il entr'ouvre une fenétre et qu'un éclair 
soudain l'encercle de son éclat, il ne peut supporter de ses 
yeux ce resplendissement; il se protége aussitót en fermant 
les paupiéres else replie sur lui-méme. Telle est l'àme enfer- 
mée dans les sensations ; si elle se penche en dehors comme 
par la fenétre de l'intelligence, elle est éblouie par l'éclat 
du gage qui est en elle, c'est-à-dire de l'Esprit-Saint et ne 
peut soutenir le rayon de celte lumiére sans voile ; aussitót 
elle est foudroyée dans son intelligence et se replie tout 
entiére sur elle-méme, se retirant comme en sa maison 
dans l'abri des formes sensibles et humainesl. 


55.D'aprés ces signes il faut que chacun se rende 
compte s'il a геси le gage de l'Espril des mains du Christ 
époux et maitre. S'il l'a regu, qu'il s'applique à le garder. 
S'il ne l'a pas encore recu, qu'il s'applique à l'obtenir par les 
bonnes ceuvres, par une fervente pénitence et à le préserver 
par la pratique des commandements et l'acquisition des 


vertus. 


56.T-C toit de la maison repose sur les fondations et les 
autres parties de l'édifice ; les fondations sont creusées 


tes les extases du biographe de Syméon ; la vision surnaturelle est une 
grâce extraordinaire et non un élüt; son action est passagère et 
disproportionnée à la capacité de nos facultés. Le chapitre mu parait 
d'une beauté et d*une vérité intraduisible : pittoresque et vigueur do 
l'image, profondeur du sentiment, simplicité du style. Cette descrip- 
tion n'exclut pas la possibilité de l'union mystique, mais celle de son 
expression en termes humains. 
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διὰ τὸ τὴν στέγην βαστάζειν καταβάλλονται ὦ ἀναγκαῖα 
και χρήσιμα, καὶ οὐτε στέγη δίχα θεμελίων συνίστασοαι 
πέφυκεν, οὐτε θεμέλιοι ἁνευ στέγη τω fio χρειώδει ἡ 
ὠφέλιμοι олю εἰσὶν : οὕτω καὶ ἡ του Θεοῦ χάρι διὰ τὴ 
τών EVTOÀOV συντηρείται Epyaoia καὶ αἱ πράξει тоу 
εντολών διὰ Tv τοῦ Θεοῦ δωρεὰν ὦ θεμέλιοι καταβάλλονται, 
και οὐτε ἡ χάρι του Πνεύματο παραμένειν ἡμῖν πέφυκεν 
άνευ τη TOV ἐντολῶν εργασία , OÙTE ἡ TOV εντολών ἐργασία 
άνευ τὴ χάριτο τοῦ Θεοῦ χρήσιμο ἡ ὠφέλιμὸ ἐστιν 
ἡμῖν. 

νζ' 57. "Ov τρόπον ἡ ἁστεγο οικία ἡ ὑπὸ ἀμελεία του 
κτίσαντο орто ἐαθοεῖσα οὐ μόνον ἀχρηστὸ ἐστιν, ἀλλα 
και καταγέλωτα TO κτἰσαντι προξενεἰ, ουτω καὶ ὁ τοὺ 
θεμελίου τὴ εργασία тоу ἐντολῶν καταβαλλόμενο καὶ 
τοίχου ὑψηλῶν αρετών ἀναστήσα , eàv U καὶ τὴν χάριν 
τοῦ Πνεύματο ἐν θεωρία καὶ γνώσει ψυχἠ λήψεται, 
ατελἠ ἐστι και παρὰ тоу τελείων κατελεοὐμένο . Ἐκ yàp 
τών δὺο τούτων тоу ταύτη πάντω ἑστέρηται : ἡ γὰρ τη 
μετανοίᾳ ἠμέλησεν, ἡ προ τὴν тоу αρετών συλλογήν ὦ 
προ ἀπειρον ὑλην ἀπειρηκώ , EVEAEIPE τινα τῶν δοκούντων 
μὲν ἡμῖν ελἀχιστων, ἀναγκαίων δὲ βντων προ τὸν ἁπαρ- 
TIOUOV τοῦ οἰκου τών αρετών, W UN δύνασθαι άνευ εκείνων 
διὰ τὴ τοῦ Πνεύματο χάριτο στεγασθήναι αυτὀν. 


vn' 58. Εἰ διὰ τούτο єлї τὴ yn ὁ vió τοῦ Θεοῦ καὶ 
Θεὸ κατήλθεν (να δι εαυτοὐ καταλλάξη ἡμα εχθρού 
όντα то iw πατρὶ! kai συνάψη yvooro Пий ἐαυτφ 
διὰ τοῦ ayiov καὶ ὁμοουσίου αὐτοῦ Πνεύματο , ὁ ταὐτη 
ἐκπίπτων TH χάριτο ἀλλη ποια τεύξεται : Πάντω οὐδὲ 
κατηΣ»ΣΑάγη αὐτώ οὐδέ τὴν μετ᾽ αὐτοῦ ενώσιν διὰ τὴ 
μετουσία τοῦ Πνεύματο ἐσχηκεν. 

νθ' 59. «Εἰσαγάγη τι πυρ ἐν колло, φησὶν ὁ Logo , 
τὰ δὲ ἱμάτια οὐ κατακαὐσειῦ; ᾿Εγὼ δὲ φημι ' ті τὸ 


20 προ om. DE П 22 ἀρετὼν : ἀνθρώπων PR П 26 γνωστω 
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pour soutenir le toit ; cela est. utile et nécessaire car ni le 
toit ne peut sc soutenir sans fondations, ni les fondations 
n'ont aucune utilité ni avantage pour l'homme sans le toit. 
Ainsi la gráce de Dieu est préservée par l'observation des 
commandements; et la pratique des commandements, par 
faveur de Dieu, est posée comme fondation ; car ni la gráce 
de l'Esprit ne peutse maintenir en nous sans la pratique des 
commandements, ni les commandements ne sont d'aucun 
avantage ou utilité pour nous sans la gráce de Dieu. 


57.Comme la maison sans toit, que la paresse de l'archi- 

tecte a laissée ainsi, est inhabitable et meme rend le 
constructeur ridicule, ainsi celui qui pose les fondations 
de la pratique des commandements et éléve les murs des 
vertus supérieures, s'il ne reçoit pas la grace de l'Esprit 
dans la pleine connaissance et contemplation de l’âme, il est 
imparfait et un objet de pitié pour les parfaits. Cette 
gráce lui est absolument refusée pour deux raisons : ou bien 
il a négligé la pénitence, ou bien reculant devant l'assem- 
blage des vertus comme devant une matiére infinie, il a 
manqué une de celles qui nous semblent trés petites mais 
sont nécessaires pour l'achévement de l'édifice des vertus, 
à tel point que sans elles il ne peut recevoir le couronne- 
ment de la gráce de l'Esprit. 


58.Le Fils de Dieu, Dieu lui-méme, est venu sur terre 
afin que nous, étant ses ennemis, nous soyons par lui 
réconciliés à son Pére et qu'il nous réunisse à lui-méme 
consciemment par son Esprit saint et consubstantiel. 
Celui qui manque cette gráce, quelle autre obtiendra- 
t-il? Il n'est pas du tout réconcilié avec le Christ et il 


ne s'est pas uni à lui gráce à la présence de l'Esprit. 


59. Le Sage dit : a Se peut-il que quelqu'un mette du 
feu dans son sein sans quil enflamme scs vétements? » 


a. cr. Boni. 5 10. b. Prov. 6 27. 
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ἀστεκτον καὶ οὐράνιον лор ἐν καρδία δεξάμενο , ov TVPW- 
Onoeta καὶ λαμπρυνθήσεται καὶ. τὰ τη θεότητο αὐγασει 
και αὐτὸ ἀστραπὰ κατὰ αναλογίαν τη καθάρσεω -xal 
τη μετοχὴ του поро ' ἡ yàp µετοχή τη καθάρσει, τη δὲ 
μεθέξει συνέπεται κἀθαρσι ' τούτου δὲ γενομένου, Θεὲ 
ὅλο κατὰ χάριν ὁ ἀνθρωπο γίνεται. 


ξ' 60. Tov μὲν εμπαθών επιθυμιών και ηδονών ο 
μετασχών τοὺ ἁγιου Πνεύματο ἁπαλλάττεται, тоу δε TH 
φύσεω σωματικών ἀναγκών οὐ χωρίζεται. Καὶ c μεν 
ἐλευθερθ)θεὶ τών δεσμών τὴ εμπαθοὺ ορέξεω καὶ 
συναφθεἰ τη ἀΟανάτω δόξη τε καὶ γλυκύτητι, ἁδιαλειπτω 
avw τε βιάζεται εἰναι καὶ σὺν Θεώ διάγειν και μηδὲ mpd 
βραχὺ τη εκείνου θεωρία καὶ ἁκορέστου τρυφἠ ἀφίστα- 
σθαι w δὲ то σώματι καὶ τὴ φθορὰ ἐμπεδούμενο , ὑπ᾽ 
αὐτοῦ κατασπάται καὶ σύρεται καὶ mp5 τὰ yrjiva ἐπιστρεφε- 
ται, τοσαύτην ὑπὲρ τούτου τηνικαῦτα TV λύπην δέχεται, 
ὅσην οἷμαι αμαρτωλοὐ ψυχήν ἐχειν χωριζομένην ἀπὸ τοὺ 
σώματο . 

ξα' 61. "Ωσπερ TO φιλοσωμάτω και φιλοζώφ, TO 
φιληδόνω καὶ φιλοκόσμω ὁ χωρισμὸ тоу τοιούτων θάνατό 
ἐστιν, ObTO то φιλάγνω καὶ φιλοθέω, TH φιλαύλορ kai 
φιλαρέτφ θάνατο то бут: ἡ ёк τών τοιούτων μικρὰ TH 
διανοἰα διάστασι . Ei yap ὁ тб αισθητὸν τούτο фо ὁρών, 
ἐὰν mpd μικρὸν μύση Tob ὀφθαλμοὺ ἡ κατακαλυφθἠ 
τούτου ὑφ᾽ ετέρου, ἀχοεται καὶ λυπειται καὶ φέρειν SAW 
τούτο οὐ δύναται, καὶ μάλιστα ἐάν ἀναγκαῖὰ τινα καὶ 
παράδοξα rjv ópov ' πόσω μάλλον ὁ ἐν ἁγίω φωτιζόμενο 
Πνεύματι καὶ τὰ αγαθὰ ἐκεῖνα ὁρών, блар καὶ νοερώ , 
γρηγορὠν καὶ καθεύδων, à οφθαλμὸ οὐκ εἰδε καὶ où 
οὐκ ἠκουσε καὶ eri καρδίαν ανθρώπου οὐκ ἀνέβη:, ει 
à παρακύψαι καὶ ἀγγελοι ἐπιθυμοῦσϊλ, ἐὰν ἀποσπασθὴ 


22 ἐκ om. PR 11 29 ypnyopov : ἐγρηγορών ЕЈ 
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Pour moi, je 41512: Qui a recu le feu du ciel à découvert dans 
son coeur sans étre enflammé et sans resplendir et sans 
irradier lui aussi les éclairs de la divinité, en proportion de 
sa purification et de sa participation au feu? Car la 
participation suit la purification et le contact est suivi 
de purification ; aprés cela l'homme devient tout entier 
Dieu selon la gráce. 

60. Celui qui participe à l'Esprit saint est éloigné des 
désirs passionnés et des voluptés mais non exempté des 
nécessités du corps et de la nature. Délivré du lien des con- 
voitises passionnées et enflammé par la gloire et la douceur 
éternelles, il est forcé sans cesse d'étre dans les hauteurs et 
de vivre en Dieu ; méme un instant il ne peut se déprendre 
de cette contemplation et de cette jouissance dont on ne so 
rassasie pas. Mais entravé par le corps et la corruption, 
il est tire, entrainé et ramené vers les choses de la terre ; 
il en éprouve alors autant de douleur que le pécheur, à ce 
que je pense, lorsque son áme se sépare du corps. 


61.Pour celui qui aime le corps, la vie, le plaisir et le 
monde, en étre séparé c'est la mort ; pour celui qui aime 
la sainteté, la divinité, l'immatérialité et la vertu, la mort 
vraiment c'est d'en étre séparé un instant par la pensée. 
Celui qui jouit de cette lumiére sensible, s'il ferme un instant 
les yeux ou si quelqu'un les lui couvre, il souffre, s'afflige et 
ne peut absolument pas supporter cette privation surtout 
5] était en train de voir quelque chose de nécessaire ou 
d'étonnant. Combien plus celui qui est éclairé dans l'Esprit 
Saint et qui voiten réalité et en esprit’, qu'il veille ou qu'il 
dorme, ces biens que l'œil n'a pas vus, et que l'oreille n'a pas 
entendus, qui ne sont pas entrés dans le cœur de l'homme et 
que les anges mémes désirent entrevoir, s'il est arraché par 


1. Appel à l'expérience personnelle; cf. le ch. 21, p. 86. 
2. La formule rappelle : ὑπαρ καὶ буор, (qui volt) réellement et 
en songe. 
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ἐκ τὴ τών τοιούτων θεωρία ὑπὸ Tivo , λυπηθήσεται καὶ 
Ολιβήσεται; Θάνατο yap abro δοκεῖ τούτο καὶ ἀλλο- 
τρίωσι εικότω τη αιωνίου ζωή . 


ЕВ 62. Διπλοὺ wv ὁ άνθρωπο , ἐκ ψυχἠ kai σώματο 
την σύστασιν xwv, καὶ κόσμο афто παρόμοιο γέγονεν 
орото καὶ ἁόρατο , ἑκάστω δηλονότι τούτων τὰ έργα καὶ 
αἱ φροντίἰδε тоу έργων ἁρμοδίω ἀφορισθεῖσαι. Ἔνθεν 
τοι καὶ περὶ ὀψεων καὶ ὀνειράτων τοῦτο αληθἑ εἶναι ὑπέλα- 
60v :ἐν οἱ yap ἡ ψυχἠ ἐνασχολεῖται γρηγορουσα η 
ἐμβατεύει, ἐν тобто καὶ κατὰ TOU ὑπνου ἡ ἐμματαιάζει 
ἡ ἐμφιλοσοφεῖ * cite γὰρ περὶ ανθρωπίνων φροντίζει 
πραγμάτων ἐμματαιάζουσα ὀνείροι ἐνασχολεῖται, εἰτε 
περὶ θείων καὶ οὐρανίων ἐμμελετώσα οψεσιν ἐμβατεύει 
καὶ ὀράσεσι, κατὰ TO ὑπὸ του Προφήτου λεγόμενον, 
ἐμφιλοσοφεῖ ' «καὶ οἱ νεανίσκοι αὑτών ορἁσει βψονταιξ «, 
οὐκ ἑξαπατωμένη ἀλλ᾽ ἀληθείαι ἐνατενίζουσα καὶ ἀπο- 
καλύψεσι πιστουμένη. 


бү 63. Ὀπηνίκα τὸ επιθυμητικὀν μέρο тў ох 
περὶ πάθη καὶ μίξει καὶ τρυφὰ Kai ἀπολαύσει ερεθίζεται 
του βίου, τοιαῦτα ὡσαύτω βλέπει καὶ τὰ ἐνύπνια ἡ ψυχἠ 
εἰ δὲ TO θυµικὀν αὐτὴ κατὰ тоу ομοφύλων ἐκΟηριούται, 
θηρίων εφόδου καὶ ερπετών πολέμου καὶ μάχα ονειρο- 
πολεἰ, διαπληκτιζομένη ὦ ἐπὶ δικαστηρίων HED’ wv διαφἑρε- 
ται ' εἰ δὲ τὸ λογιστικὸν αὑτὴ ἐπαίρεται тої αλαζονεία» 
καὶ ὑπερηφανείαι , ἁρπαγὰ ει ἀέρα πτεροφυεῖ καὶ θρόνων 
ὑψηλῶν καθέδρα καὶ ηγεμονία Лао? ἐπὶ αρμάτων προερ- 
χομένη καὶ προπεμπομένη φαντάζεται. 


Ed 64. Μόνων ἐκείνων εἰσὶν GAnOn τὰ οράματα, à 
οὐδέ xph καλεῖν ενύπνια GAA’ ορἁσει καὶ ὀπτασία, WV ὁ 
νου armoù ἐγένετο ἐξ ἐπιδημία tov Πνεύματο καὶ 
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quelqu'un à celle contemplation, ne sera-t-il pas affligé et 
abattu car cela lui donne l'impression de mourir et à vrai 
dire d'étre exclu de la vie éternelle. 


62.L'homme est double, constitué de corps el d'áme 
et semblable à lui le monde a été créé visible cl invisible ; 
à ces deux éléments correspondent harmonieusement nos 
actes cl les soucis de ces actes. De ce principe on peut 
tirer, me semble-t-il, la vérité suivante concernant les 
visions el les songes ; ce qui occupe l'âme et entre en elle à 
l’état de veille retient aussi son imagination el sa pensée 
pendant le sommeil. Ou bien donc elle a souci des choses 
humaines et son imagination est occupée par les songes; 
ou bien elle médite les réalites divines et célestes : alors elle 
entre dans les visions el les apparitions, selon le mol du 
prophéte, retiennent sa pensée : « Vos jeunes gens auront 
des visions ». L'áme ne sc trompe pas, elle aperçoit la vérité 


et peut se lier à ces révélations. 


63.Lorsque la partie concupiscible de l’âme est poussée 

vers les passions, les étreintes, les voluptés cl les jouissances 
de la vie, l'âme aperçoit les memes choses dans ses songes. 
Si lirascible la fait enrager contre scs semblables, elle ne 
réve qu'irruplions de fauves, batailles et mélées de serpents 
et elle discute avec scs adversaires comme devant un 
tribunal. Si c'est la raison qui est exaltée par la vanité ou 
l'orgueil, l'àme se ligure avoir des ailes et voler en l'air, 
tróner sur un siége élevé ou bien marcher à la téte du peuple 
devant un cortége de charsl. 


64.Seuls ont des visions véridiques, qu'il ne faut pas 
appeler songes mais bel et bien visions et contemplations, 
ceux dont l'intelligence est devenue simple par l'habitation 


1. Il existe de véritables traités d'interprétation des songes, 
appelés Onirocritique. I.e plus célèbre à l'époque do Syméon devait 
être celui d'Achmet Abou Mazar. D'antres sont sous le nom du 
patriarche Nicéphore, de Germain : Khummachrii, Gcschichtc d. 
byz. Lilerulur, 1897, p. 630. 
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ελεύθερο ἀπὸ πάση ὀχλήσεω και δουλεία тоу παθών, 
Ov ἡ σχολἠ περὶ τὰ θεία πάσα kai ἡ μελέτη περὶ μελλόντων 
αμοιβών καὶ ἀνταποδόσεο»ν, WV ἡ ζωὴ υπὲρ τὴν тоу ζώντων 
ζωήν αμέριμνο , ἁἀπερίσπαστο , ἠσυχο , καθαρἀ, μεστἠ 
ἐλέου , σοφία, γνώσεω οὐρανίου και καρπών ἁἀγαθών тоу 
γεωργουμένων ὑπὸ του Πνεύματο , тоу δ᾽άλλω καὶ οὐχ 
οὕτω ἐχόντων, ψευδἠ καὶ συγκεχυμένα καὶ TO ολον απἀτη 
σαφή . 

ξε' 65. Πολλοὶ μὲν τον ερημικὀν, ἀλλοι δὲ TOV μιγάδα 
"yovv TOv κοινοβιακὸν ἐμακάρισαν βίον, ετεροι δὲ TO 
προΐστασθαι λαού, νουθετεῖν τε καὶ διδάσκειν καὶ συνισταν 
ἐκκλησία, ἐξ ὧν διάφοροι σωματικώ τε καὶ ψυχικώ 
πεφύκασι διατρέφεσθαι. ᾿Εγὠ δὲ ουδέτερον τούτων TOU 
ἑτέρου προκρἰναιμι, οὐδὲ TOV μὲν επαϊΐνου τὸν δὲ ψόγου 
ἀξιον εἴποιμι av, ἀλλ᾽ ἐν παντὶ καὶ ἐν πὰσιν ἐργοι καὶ 
πράξεσιν ὁ διὰ Θεὸν καὶ κατὰ Θεόν βίο παμμακἀριστο . 

£' 66. Καθάπερ ἐκ διαφόρων επιστημών καὶ τεχνῶν 
ὁ TOV ανθρώπων συνίσταται βίο, άλλου ἁλλην ἐργαζομενου 
δηλονότι καὶ συνεισφέροντο, καὶ ἀλλήλοι OÙTW μεταδι- 
δόντε καὶ ἐξ ἀλλήλων μεταλαμβάνοντε ζώσιν οι άνθρωποι, 
τὰ σωµατικα χρεία τη φύσει παρέχοντε : OVTW εστιν 
ἰδεῖν καὶ єлї τών πνευματικών, ἄλλου ἁλλην ἀρετὴν ιιετιόντο 
καὶ ἑτέρου ἑτέραν βίου οδὀν διανύοντο,, Et eva. σκοπὸν ἐξ 
ἀμφοτέρων τούτων οἱ πάντε συντρέχουσιν. 


ἔσ' 67. Σκοπὸ πάντων тоу κατὰ Θεὸν ἀγωνιζομένων 
ἐστὶ τὸ εὐαρεστησαι Χριστώ TW Θεώ καὶ τὴν καταλλαγἠν 
διὰ τη τοὺ Πνεύματο μετουσία mpd τὸν Πατέρα λαβεῖν 
καὶ τὴν εαυτών σωτηρίαν διὰ τούτου πορίσασθαι. Τούτο 
γὰρ naon ἀψυχη και παντὸ ανθρώπου σωτηρἰα ἐστίν : 
ob UN γενομένου, κενό ο коло καὶ ματαία 7 ἐργασία 
ἡμῶν, ἀνὀόνητὸ τε ласа βίου 650 ἡ ur πρὸ τούτο τὸν ἐν 
αὑτη τρέχοντα φέρουσα. 


17-18 ἐκ διαφόρων... βίο : ἀμφοτέρων loco διαφόρων IK του βίου 
ante ἐπιστημών ааа. JK Migne βίο post ἀνθρώπων FGHJK Migne 
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de ГЕѕргі et libre de tout embarras et servitude des 
passions ; toute leur curiosité va aux choses divines 
et leurs méditations à la récompense et à la rétribution 
futures ; leur vie, bien plus que toute autre vie, est sans 
aucun souci ni agitation, calme, pure, pleine de miséri- 
corde, de sagesse, de connaissance céleste et de bons fruits 
cultivés par lEsprit. Quant à ceux qui ont d'autres 
dispositions et non point celles-là, leurs visions sont 
mensongères et confuses, en somme une tromperie évidente. 


65. Beaucoup canonisent la vie érémitique, d'autres la 
vie en commun ou ccnobitiquc, d'autres le gouvernement, 
l'éducation, renseignement, l'administration des églises, 
œuvres qui procurent à diverses gens la nourriture du 
corps ou de l'àme. Pour moi, je n'oserais me prononcer en 
faveur d'aucun de ces étals ni exalter un genre de vie et 
déprécier lautre ; en tout cas, quelles que soient les 
ceuvres et les pratiques, c'est la vie pour Dieu et selon 
Dieu qui est toute bienheureuse. 


66.La vie humaine est soumise à la diversité des 

Sciences et des arts ; chacun exergant sa spécialité et 
apportant sa contribution, tour à tour donnant et recevant, 
les hommes vivent et satisfont aux nécessités naturelles 
du corps. De méme chez les spirituels, l’un pratique 
une vertu l'autre une autre, l'un ou l'aulre suit un chemin 
différent dans la vie, mais tous, de ces deux directions, 
tendent au méme but. 


67. Le but de tous ceux qui luttent selon Dieu c'est 
d'arriver à plaire au Christ Dieu, d'étre réconciliés avec 
le Père par la compagnie de l'Esprit et d'atteindre ainsi 
leur salut ; en cela en effet consiste le salut de toute ёте 
et de tout homme. Si ce but n'est pas atteint, notre effort 
est vain, etstérile notre activité, et sans profit encore toute 
voie de la vie qui ne porterait pas vers cette fin celui qui 
S'y élance. 
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ёп' 68. 'Eoikev ὁ τὸν κόσμον ἁπαντα καταλείψα καὶ 
πρὸ τὸ ὀρο ὦ πρὸ ησυχίαν ἀναχωρήσα κἀκεῖοεν 
ἐπιδεικτικ γραφών лро TOL EV TO κόσμω, τοὺ μὲν 
μακαρίζων τοὺ бё κολακεύων καὶ ἐπαινῶν, τω γυναικὀ 
πόρνη δυσεὶμονόὸ τε καὶ TayKaKov διαζευχοέντι καὶ εἰ 
χώραν μακρὰν ἀποδημήσαντι πρὸ TO ἁπαλλαγηναι καὶ 
τη μνήμη αὐτη, εἴτα ἐπιλαθομένω тор σκοποὺ δι᾽ ὃν 
τὸ ὁρο κατειλήφει καὶ πρὸ тоо τη πόρνη εκείνη ovva- 
ναστρεφομένου,, ἵν᾽ ειπω, καὶ συμμιαινομένου γράφειν 
ὀρεγομένω καὶ αὐτοῦ μακαρἰίζοντι ' б εἰ καὶ μή τω σώματι 
ἀλλὰ YE τη καρδία πάντω копто vot συμπάσχει EK προΟέσεω 
тої τοιούτοι αποδεχόὀµενο οἱονεί τη MET εκείνη αὐτῶν 
συμπλοκἠ 


£0' 69. "Осо οἱ ἐν μέσω τοὺ κόσμου στρεφόμενοι καὶ 
καθαρεύοντε τὰ αισθήσει καὶ τὰ καρδίᾳ ἀπὸ πάση 
πονηρα επιθυμία , επαινετοὶ καὶ μακάριοι, τοσούτον οἱ ἐν 
ορεσι καὶ σπηλαίοι ἐνδιαιτώμενοι, εἰ TOV επαἰίνων καὶ 
μακαρισμών καὶ τη боёп ἐφίενται тоу ανθρώπων, WEKTOÏ 
καὶ ἀπόβλητοι ' ὦ γὰρ μοιχεύοντε παρὰ τω τὰ καρδία 
ημών ἐρευνώντι Oeo ἐ'σονται. Ὁ γὰρ ἐπιουμών ἁκουσθήναι 
τὸν βίον αὐτοῦ καὶ τὸ ὀνομα και THY πολιτείαν ἐν τω κόσμω, 
εκπορνεύει, κατὰ TOV πάλαι тоу Ἰουδαίων Ладу, ἀπὸ Θεού, 
ὦ φησὶν ὁ Δαβίδθ. 


o' 70. Ὁ πὶἰστει τὴ лро τὸν Θεὸν ἁδιστάκτω τω 
κόσμω καὶ тої ἐν KOOUW ἀποταξάμενο πιστεύει OTI 
ἑλεήμων ἐστι καὶ οἰκτίρμων ὁ Κύριο καὶ προσδέχεται τού 
ἐν μετάνοια προσερχομένου αὐτώ. Бібо δέ ὅτι δι atipia 
тшо Tob δούλου αὐτοῦ καὶ διὰ πτωχεία ἀκρα πλουτίζει 
αὑτοὺ και 5? ὑβρεων καὶ ἐξουδενώσεων δοξάζει αὐτού 


13 συμπλοκἠ : τὰ -kà DE j| 29 καὶ Si ὑβρεων.... αὐτοῦ orn. 
PGHK nun omittit J Migne : hoc loco К difTort a І .Mignc nescio qua 
de causa 


a. Ps. 105 39. 
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68. Celui qui a quitté tout le monde et s'est éloigné 
dans la montagne pour avoir la quiétude, puis de là écrit 
assez prétentieusement à ceux qui sont restés dans le 
monde, bénissant l'un, flattant et louant l'autre, ressemble à 
un homme qui avait épousé une femme débauchée, négligée 
et méchante, et puis s'en est allé très loin pour perdre jusqu'à 
son souvenir ; puis il a oublié la raison pour laquelle il a 
gagné la montagne et il lui prend envie d'écrire à ceux «jui 
tournent pour ainsi dire autour de cette prostituée et se 
souillent avec elle, et il les bénit ; si son corps est loin, 
de coeur et d'esprit toutefois il a les mémes passions que 
ces hommes en intention, car il approuve leur commerce 
avec celte femmel. 


69. Autant ceux qui vivent au milieu du monde en 
purifiant leurs sens et leur coeur de tout désir mauvais 
sont à louer et bénir, autant les habitants des montagnes 
et des grottes, s'ils aspirent aux louanges, aux bénédic- 
tions et à la gloire des hommes, sont à blamer et à 
mépriser. Pour Dieu qui sonde nos cours, ce seront des 
adultéres, car celui qui désire que sa vie, son nom, 
sa conduite fassent du bruit dans le monde sc prostitue 
loin de Dieu comme autrefois le peuple juif, ainsi que 
disait David. 


70.Celui qui, avec une foi inébranlable en Dieu a 
renoncé au monde et à ses biens, croit que le Seigneur est 
clément et miséricordieux et qu'il accueille ceux qui 
s'approchent de lui par la pénitence. Mais il sait que Dieu 
honore ses serviteurs par le déshonneur, qu'il les enrichit par 
l'extrême dénuement, qu'il les glorifie par lesinsulteset les 
railleries et que par la mort il les rétablit dans l'héritage 


1. Une esquisse (lu «misanthrope». Syméon a certainement ren- 
contré au couvent ce genre de converti à demi repentant. 
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καὶ διὰ θανάτου τη αιωνίου ζωή μετόχου αὐτού кої 
κληρονόμου αποκαθιστὠ, κατεπείγεται w apo διψώσα” 
emi την αθάνατον πηγἠν δι᾽ αὐτῶν καὶ лро TO ἁναντε ἐν 
αὗτοι ὦ ἐν κλίμακι βαίνει, Ov ἡ ἀγγελοι μὲν ἀναοαίνουσι 
καὶ κατέρχονται” προ βοήθειαν тоу ἀνερχομενων.. Θεὸ δὲ 
ἁνωθεν τὴν κατὰ δύναμιν ημών πρόθεσιν και σπουδὴν 
ἀναμένων κἀθηται, οὐχ OTL πονουντα ημὰ ὁρὰν τέρπεται 
ἀλλ᾽ ὦ δφλημα θέλων Tob μισθοὐ διδόναι ἡμῖν ὁ φιλἀν- 
θρωπο . 


oa 71. Too ἀδιστάκτω афто προσερχοµενου οὐκ 
ға оло καταπεσεῖν ὁ Κύριο ἀλλ᾽ ἀδυνατοῦντα βλέπων 
αὑτοὺ συνεργεἰ καὶ βοηθεῖ, ὑρέγων αὐτοι χεῖρα δυνάµεω 
ἁνωθεν καὶ προ εαυτόν επανἀγει ` συνεργεἰ δὲ φανερώ 
τε ёра και APAVW , ἁγνώστω και yVWOTW , μέχρι οὐ 
πὰσαν ἀνελθόντε τὴν κλίμακα αὑτω προσεγγίσωσι καὶ 
όλοι δλω EVWOWO! καὶ απάντων ἐπιλάθωνται TOV επιγεἰων, 
συνόντε αὐτω ἐκεῖσε, cite ἐν σώματι εἰτε καὶ EKTO τού 
σώματο οὐκ οἶδα”, καὶ συμπολιτευόμενοι καὶ тоу ἀπορ- 
ρήτων ἐπαπολαύοντε αγαθών. 


ov' 72. Aikaióv ἐστι TH ζεύγλη πρώτον TOV εντολών TOD 
Χριστού ὑποτιθέναι тор αὐχένα ἡμῶν καὶ μὴ παροιστρεἰν 
μηδέ οπισθοποδεῖν, ἀλλ᾽ ορΟὠ καὶ προθύμω μέχρι θανάτου 
βαίνειν ἐν αὐταῖ καὶ εαυτοὐ nua νεουργεὶν τὸν νέον 
ὀντω Θεοὺ παράδεισον, μέχρι οὐ μετὰ Патро ὁ Tid διὰ 
toù αγίου εἰσέλθοι καὶ ἐγκατοικήση Πνεύματο ἐν ἡμῖν : 
καὶ τηνικαύτα отау ὅλον αὐτὸν κτησώμεθα ἐνοικον καὶ 
διδάσκαλον, w τινι àv ἐξ ἡμῶν προστάξη καὶ oiav ἐμπιστεύση 
διακονίαν, ταύτην ἐγχειρισθήσεται καὶ κατὰ τὸ ἐκείνφ 
δοκοῦν ποιήσει προθύμω ' οὐκ ἐξεστι SE προ καιρού 
ταύτην επιζητεὶν ἀλλ᾽ οὐδέ διδομένην ἐξ ανθρώπων λαοεῖν 


| άγγελοι : ἀάλλοι DE || 7 ópàv ont. DE || 11 Κύριο : Θεὀ 
AB 1 23 veovpyeiv : évepyeiv DE 


a. Cf. Ps. 412. b. Cf. Gen. 28 12. C. II Cor. 12 2. 


CENT. 3, chap. 70-72 102 


et la possession de la vic éternelle ; par ces moyens le 
fidéle, comme un cerf altéré, court vers la source d'immor- 
talité ; par eux il escalade la montée comme sur les degrés 
d'une échelle par laquelle les anges montentet descendent 
au secours de ceux qui montent; et Dieu se tient au som- 
met, attentif à notre zéle et aux efforts que nous faisons 
selon nos forces, non pas qu'il sé réjouisse de nous voir 
peiner mais il veut donner à ses récompenses l'apparcnce 
d'une dette à notre égard, lui, l'ami des hommes. 


71. Le Seigneur ne laisse jamais succomber ceux qui 
avancent sans hésitation vers lui ; s'il les voit en difficulté, 
il les aide et les secourt leur tendant d'en haut sa main 
toute-puissante et les attirant à lui. Son aide est à la fois 
visible et invisible,inconsciente et consciente jusqu'à ce que, 
aprés avoir gravi tous les degrés, nous soyons prés de 
Lui, tout entiers unis à l'entier, ayant oublié toutes les 
choses terrestres. Là nous sommes avec Lui, dans notre 
corps ou hors de notre corps, je ne sais; nous sommes 
scs hótes et nous jouissons des biens ineffables. 


72.]l est juste que nous prenions tout d'abord sur nos 
épaules le joug des commandements du Christ, sans 
regimber ni trainer, et que nous avancions droit et ferme 
dans cette voie jusqu'à la mort, faisant de nous-mémes le 
véritable nouveau paradis! de Dieu jusqu'à ce que le Fils 
avec le Pére entre en nous par l'Esprit-Saint et y habite. 
Alors quand Dieu tout entier sera acquis par nous comme 
hóte et maitre, celui d'entre nous à qui il commandera, si 
grand que soit le service confié, y mettra la main et le 
réalisera volontiers selon son intention ; mais il ne faut 
pas rechercher cette servitude avant l'heure ni accepter 
de la recevoir de la main des hommes ; il faut se soumettre 


l. Nicétas exploitera ce terme avec une application un peu 
scolastique. Dans son deuxiéme discours éthique, le prolreptique, 
Syméon utilise la môme expression au paragraphe 8, intitulé : ὅτι 
νέο κόσμο ἡ τοῦ Χρίστου εκκλησία και νέο παράδεισο , etc. Coisl. 
291, f. 206. 
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καταδέχεσθαι ἀλλ᾽ ἐμμένειν ταὶ ἐντολαὶ του δεσπότου 
ημών καὶ Θεού καὶ το πρόσταγμα αὐτοῦ ἀπεκδέχεσθαι. 


oy ' 73. Μετὰ tb ἐγχειρισθήναι διακονίαν nud θείων 
πραγμάτων καὶ ἐν αὐτὴ διαπρέψαι, εἰ ἐπιτραπώμεν ὑπὸ 
τοῦ Πνεύματο προ ἑτέραν µεταοήναι διακονίαν ἡ εργασίαν 
ἡ πραξιν. un: ἀντιτείνωμεν. Ὁ yàp Θεὸ οὐτε αργοὐ nua 
εἶναι οὐτε Ev µια καὶ vr, αὐτὴ epyaoia ἐν ἡ ἠρξάμεθα μέχρι 
τέλου ἐμμένειν βούλεται, ἀλλα προκόπτειν καὶ αεικινήτου 
εἶναι πρὸ τὴν тоу κρειττόνων επιτυχἰαν, τω Ocio δηλαδή 
καὶ µή τω οἰκείω στοιχούντα Οελἠματι. 


οδ' 74. Ὁ τὸ ἰδιον θέλημα vekpóv ἐργασάμενο ἀθέλη- 
TO πάντω ἐγένετο * ἀθέλητον δὲ тоу Óvrov καὶ ζώντων 
καὶ κινουμένων οὐδέν, εἰ ur] μόνα τι εἴποι τὰ αναἰσθητα 
καὶ ακίνητα ' τὰ yàp φυτὰ, εἰ καὶ κινείται καὶ αυξει ἀλλ᾽ οὐ 
λέγομεν φυσικω Οελήματι τἠν κἰνησιν ποιεῖσοαι καὶ την 
αὐξησιν, apvxa үйр * nav бё ἐμψυχον καὶ φυσικὀν έχει 
θέλημα. Ὁ οὖν ασκήσει καὶ σπουδἠ тб οἰκείον ἁπονεκρώσα 
θέλημα καὶ αθέλητο yEyovw πάντω τη οικεία ἐξέστη 
φύσεω καὶ ἐν τω Οἐλειν μηθὲν ουδὲ καλόν τι ἡ κακὸν 
δύναται ἑνεργεῖν. 


οε 75. Ὁ тё ἰδιον θέλημα ἀπονεκρώσαι σπουδάζων 
10 τοῦ Θεού οφείλει ποιεὶν θέλημα καὶ avri τοῦ οικείου 
θελήματο τὸ τοῦ Θεοῦ ἀντεισάγειν ἐν ἑαυτω καὶ ἐμφυτεύειν 
καὶ ἐγκεντρίζειν τούτο ἐν TH καρδία αὑτοῦ καὶ mpd τούτοι 
σκοπειν акро εἰ τὰ φυτευόμενα καὶ ἐγκεντριζόμενα,) 
τὰ μὲν εἰ βάθο που ριζωθέντα φύει, τὰ δὲ καὶ συνουλω- 
θέντα καὶ ἐνωθέντα εἰ ἐν δένδρον ἐγένετο, εἰ ηὐξήθησαν 
καὶ ἐξήνοησαν καὶ καρπὀν wpaiov καὶ γλυκὺν πεποιήκασιν, 
wote ἀγνοηθήναι παρ᾽ αὑτοῦ καὶ τὴν προὐποδεξαμένην τὸν 
σπόρον γην kai την pilav ἐφ᾽ ἦν ἐνεκεντρίσοη τὸ ακατανόητου 
καὶ APPAOTOV εκεἰνο καὶ ζωηφόρον φυτὸν. 


8 προκόπτειν : -τόντα FJ 11 11-12 αθέλητο : -tov DE || 27 ηὐξή- 
Onoav : ηὐξήν- DE, PH 
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aux commandements de notre maítre Dieu et rester 
suspendu à ses ordres. 


73. Aprés avoir entrepris notre service dans les ceuvres 
de Dieu et nous y étre distingués, si [Esprit nous ordonne 
de passer à un service, à une activité, à une ceuvre diffé- 
rente, ne nous raidissons pas. Dieu ne nous veut ni 
oisifs ni cantonnes jusqu'à la fin dans la méme et unique 
activité où nous avons débuté ; il faut progresser et 
étre toujours disponible pour un mieux éventuel, mar- 
chant à la volonté de Dieu et non par notre volonté 
propre. 

74. Celui qui a fait de sa propre volonté un cadavre 
devient absolument sans volonté. Aucun étre qui vit 
et qui se meut, n'est sans volonté à part ceux qu'on 
pourrait appeler les étres insensibles et sans mouvement ; 
car les plantes, disons-nous, malgré leur mouvement et 
leur croissance, ne sont pas menées dans ce mouvement 
par leur volonté parce qu'elles n'ont pas d'âme. Mais tout 
étre animé a aussi une volonté conforme à sa nature ; 
celui donc qui, par zéle ascétique, a mortifié sa propre 
volonté et est devenu absolument sans volonté, est sorti 
de sa propre nature et par le fait de ne rien vouloir il ne 
peut réaliser ni bien ni mall. 


75. Celui qui s'exerce à mortifier sa volonté doit suivre 
celle de Dieu ; à la place de la sienne il doit introduire 
celle de Dieu, l'implanter en lui et la greffer sur son cœur. 
A ce propos, qu'il observe bien dans les plants et les greffes, 
si le plant pousse par de profondes racines et si la greffe 
aprés cicatrisation de la fente s'unit à l'arbre et ne fait qu'un 
avec lui; s'ils croissent et fleurissent, ils donnent un beau 
fruit succulent de sorte qu'on ne reconnaît plus en lui ni le 
terroir qui a regu la semence, ni le tronc sur lequel a été 
greffé ce plant inattendu, indéfinissable et fertile. 


1. Iinpeccablllté de fait, non do droit, évidemment. Comparer 
avec 2 3, 1 94. 
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ο ' 76. Ὁ ἑκκόπτων τὰ ἰδιον θέλημα διὰ τὸν του 
Θεού φόβον. ἀγνώστω οὑτω ὦ οὐκ oidev®, ὁ Θεὰ χαρίζεται 
αὐτώ TÖ εαυτοὺ θέλημα καὶ ἀνεξάλειπτον αὐτώ διατηρεἰ ἐν 
Th καρδία αὑτοῦ καὶ διανοίγει Tob οφθαλμού τη διανοία 
αὐτου του ἐπιγινώσκειν αὐτὸ καὶ ἰσχὺν δίδωσι TOU ἐκπλη- 
робу αὐτό. Тафта бё ἡ χάρι τοῦ ἁγιου Πνεύματο ενεργεἰ 
καὶ хорі αὐτη γίνεται οὐδέ 

об' 77. "Όταν maon ἰσχύϊ, προθυμία καὶ προαιρέσει 
ueO* OPUN ἁκατασχέτου τὰ ол αὐτοῦ τοῦ Θεού μυστικώ 
їйш^у καὶ ἁγνώστω διδασκόμενα τε καὶ ἐντελλόμενα 
ἐκπληρώσωμεν μηδὲν олш ἐλλείφαντε, τότε ἡμ.ῖν, ὦ 
πιστοῖ καὶ ὑπηκόοι, c ἀληθινοὶ uaOnTai καὶ φίλοι, 
ἀποκαλύπτεται φανερὼ кабо πάλαι тої ἁγίοι αὐτοῦ 
μαΟηταϊῖ καὶ ἀποστόλοι ἀπεκαλύφθη καὶ πάσι тої δι 
αὐτῶν πιστεύσασιν εἰ τὸ ὀνομα αὐτοὐθ ' καὶ τότε γινόμεοα 
vioi Θεοῦ κατὰ χάριν, ὦ φησὶν ὁ Παύλο : «Ὅσοι 
πνεύματι Θεοῦ ἀγονται οὐτοί εἰσιν vioi Θεού ' εἰ δὲ vioi, 
καὶ κληρονόμοι, κληρονόμοι μὲν Θεοῦ, συγληρονόμοι δὲ 
Χριστούθ «. 


on’ 78. Тоу καταξιωθέντων γενέσθαι μετὰ Θεοῦ ἐν τὴ 
ovvageia τοῦ Πνεύματο καὶ тоу ἀπορρητων αὐτοῦ αγαθών 
ἀπογεύσασθαι οὐδεί боёп τὴ ἀτιμου καὶ καταπτύστου 
ёра προσφερομένη αὐτφ παρὰ ανθρώπων. ἀλλ᾽ οὐδὲ χρυσίου 
ἡ ιματισμοὺ ἡ λίθων тоу νομιζομένων παρὰ тої ἀνοήτοι 
τιμίων ' οὐ πλούτω µρέοντι προστίθεται τὴ καρδἰαθ, οὐ 
παρὰ βασιλέων καὶ αρχόντων γνωρίζεσθαι βούλεται, τών 
οὐκ αρχόντων ἀλλ᾽ ὑπδ πολλών κυριευομένων ' οὐ μέγα τι 
тоб τοιούτου ηγείται καὶ υψηλὀν, οὐδέ προξένου οἴεται 
εἶναι αὐτοῦ πλείονο δὀξη Toi πλησιάζουσιν αὐτοῖ , οὐδέ 
TiVO οὐδαμώ ἑτέρου TOV επιφανών καὶ λαμπρώὠν ἀνθρώποι 


16 ò ante Παύλο «πι, MNO 


a. Marc 4 27. b. Cf. Jean 13. c. Cf. Jean 17 20. 
4. Rom. 8 14, 17, e. Pe 61 Н. 
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76. A celui qui brise sa propre volonté par la crainte 
de Dieu, sans qu'il s'en aperçoivel, d'une façon qu'il ne 
comprend pas, Dieu accorde sa propre volonté et la main- 
tient inaltérable dans son cœur ; il ouvre les yeux de son 
intelligence pour qu'il la reconnaisse et il lui donne la force 
de l'accomplir; cela est dû à l'influence de la grâce de 
l'Esprit-Saint et rien n'est produit sans elle. 


77.Lorsque de toute notre force, avec entrain, décision 

et un clan infatigable, nous accomplissons sans rien 
omettre ce que Dieu méme nous prescritet enseigne selon un 
mode mystérieux et inconscient, alors, parce que fidéles et 
dociles, véritables disciples et amis, nous recevons la claire 
révélation de Dieu, tel qu'il s'est révélé autrefois à scs 
saints αρθίτες et disciples, ainsi qu'à tous ceux qui ont cru 
par eux à son nom ; alors nous devenons enfants de Dieu 
selon la grace comme dit Paul : « Tous ceux qui sont 
conduits par l'Esprit de Dieu sont fils de Dieu ; si nous 
sommes enfants nous sommes aussi héritiers, héritiers de 
Dieu et cohéritiers du Christ ». 


78. Aucun de ceux qui ont eu la faveur d'étre avec 
Dieu dans l'unité de l'Esprit et de goûter ses dons 
ineffables n'aime plus cette gloire vile et méprisable 
qu'offrent les honunes, ni l'or, ni les vélements, ni ces 
pierres que les sots estiment précieuses. П n'attache pas 
son cœur à la richesse qui s'écoule ; il ne désire pas être 
remarque par les rois et les gouvernants, qui ne gouvernent 
pas mais sont dominés par la foule ; il ne voit en ces person- 
nages rien de grand ni de supérieur et ceux qui les appro- 
chent, à son avis, n'en ont pas plus de gloire. Tout ce qui est 
remarquable et brillant pour les hommes, il mettra à ne 
pas le désirer la méme ardeur qu'un autre emploiera à ne 
pas descendre de la richesse dans la pauvreté et à ne pas 


I. L'emploi de ἀγνώστω est à noter comme dans le Chapitre 
suivant. Syméon admet donc une action de Dieu et méme un 
enseignement dont nous n'avons pas conscience ; on voit par là 
combien il faut manier sa pensée et son vocabulaire avec doigté. 
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επιθυμήσει, ὦ οὐδέ ἀπὸ πλούτου ει πενίαν τι κατελοεῖν 
ἡ ἀπὸ αρχἠ καὶ ἐξουσία μεγίστη καὶ περιβλέπτου 
αξιώματο ει ἀδοξίαν ἐσχάτην καὶ ατιμίαν καταπεσεῖν. 
o0' 79. ΕΙ πάντων σου тоу αμαρτημάτων τὴν ἀάφεσιν 
έλαβε , εἴτε δι᾽ ἐξαγορεύσεω , eire διὰ τὴ ἀμφιάσεω του 
ἁγίου καὶ αγγελικοὺ σχήματο,, MOON σοι τούτο ἐσται 
αγάπη καὶ εὐχαριστία καὶ ταπείνωσεω αἰτιον, ὁτι μυρίων 
ὑπαρχων τιμωριών ἀξιο, οὐ μόνον τούτων ἀπηλλάγη 
ἀλλὰ καὶ υιοθεσἰα καὶ δόξη καὶ οὐρανών ἠξίωσαι βασιλεία . 
Ταυτα στρέφων ἐν διανοἰα καὶ διὰ παντὸ ενθυμούμενο , 
ÉTOIUO ioo καὶ προπαρασκευάζου UN ἀτιμάσαι τὸν σε 
τιμήσαντα καὶ τα μυρία συγχωρήσαντα πταίσματα, GAA’ ἐν 
πὰσιν εργοι σου δοξάσαι καὶ τιμήσαι αὐτόν, ἵνα καὶ αὐτό 
σε μειζόνω ἀντιδοξάση ὃν τετίμηκεν ὑπὲρ ἁπασαν τὴν 
δρωμενην κτίσιν καὶ φίλον abTOD γνήσιον ονομάσει σε. 


π' 80. "Осо ψυχἠ τιμιωτέρα τυγχάνει TOV σώματο , 
τοσοῦτον ὁ λογικὸ ἀνθρωπο κρείσσων τοὺ лауто κόσμου 
ἐστὶ. Mn yàp, τὰ μεγέθη тоу EV αὐτώ χτισμάτων κατανοῶν, 
διὰ τούτο τιμιώτερἀὰ σου ταῦτα εἶναι νόμιζε, ἀνθρωπε, ἀλλα 
προ τὴν δοθεἰσὰν σοι χάριν ἀποβλέψα και τη νοερὰ 
καὶ λογικὴ σου ψυχἠ τὴν αξίαν καταμαθών, ἀνύμνει τὸν 
ὑπέρ τὰ δρώμενα ἁπαντα τιμἠσαντὰ σε Oeóv. 

πα' 81. Σκοπήσωμεν по δοξάσομεν τὸν Θεὸν ' δοξάζε- 
ται δὲ παρ᾽ ἡμῶν οὐκ ἀλλω ἡ ὦ παρὰ Tob Тіоо ἐδοξάσοη. 
Av ὧν yap εκείνο τὸν εαυτοὺ Πατέρα ἐδόξασεν, ἐδοξάσθη 
δέ καὶ ὁ Үю παρὰ του Потро δι αὑτών, κἀκεῖνα καὶ nusi 
σπουδὴ πράξωμεν, iva διὰ τούτων δοξάσωμεν тоу Πατέρα 
ἡμῶν τὸν ἐν тої οὐρανοῖ κληΟήναι καταδεξάμενον καὶ 
δοξασθώμεν παρ᾽ αὑτού τὴ 50En τού Ιησού, ἡ εἰχε προ τού 


19 εἰναι oni. DE 


1. Image courante des disgráces : c'est en 996 que Basile publie 
sa Novelle contre les grands propriétaires usurpateurs qui dut 
provoquer bien des remous dans l'aristocratie d'Asie Mineure. 
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vouloir tomber du pouvoir, de la plus haute charge, 
ou d'une dignité insigne dans l'extrême médiocrité et le 
discréditl. 


79. Situ as recu le pardon de tous tes péchés ou par la 
confession ou par la véture du saint habit angélique2, 
quelle source de charité, d'action de gráces et d'humilité 
ne sera-ce pas pour Loi? /Mors que tu méritais mille 
chátiments, non seulement tu en es quitte, mais tu as 
gagné le titre de fils, la gloire et le royaume célestes. 
Tourne cela dans ta pensée, penses-y toujours; sois disposé 
et attentif à ne pas déshonorer Celui qui t'a honoré et qui 
ta pardonné tes mille fautes. Que toutes tes œuvres 
Vhonorcnt et le glorifient afin qu'en échange il Le glorifie 
encore plus, toi qu'il a honoré au-dessus de toute créature 
visible ; il t'appellera son ami véritable. 


80. Autant l'àme est plus précieuse que le corps, 
autant l'homme doué de raison est supérieur au monde 
entier. En mesurant limmensité des créatures qui le 
remplissent, ne crois pas. ó homme, qu'elles sont plus pré- 
cieuses que toi ; mais considére la gráce qui t'a été donnée, 
reconnais la dignité de ton âme douée d'intelligence et de 
raison et tu loueras Dieu qui ta donné un honneur 
supérieur à celui de tout l'univers visible. 


81.Examinons comment nous glorifierons Dieu. Nous 
ne pouvons le glorifier autrement qu'il a été glorifié par 
le Fils. Ces moyens par lesquels le Fils a glorifié le Pére 
et par lesquels le Fils a recu la gloire de son Pére, observons- 
les nous aussi scrupuleusement afin de glorifier Celui qui 
a daigné étre appelé notre Pére dans les Cieux et afin d'étre 
glorifiés par lui de la gloire de Jésus, celle qu'il avait auprés 


2. Il est assez rare de voir mentionner la vfilure (équivalent ici 
à profession) comme moyen de rémission des péchés. Cf. Vita Antonii: 
P. G. 28, 933 C ; Théodore Studite, Testamentum; p. c. 99, 1816 
C-D. 
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τὸν κόσμον εἶναι map’ AUTO) ’ τάδε εἰσὶν ὁ σταυρὸ, 
yovv ἡ νέκρωσι του κόσμου παντὸ , αἱ θλίψει, οἱ πει- 
paouoi καὶ et τι tepov тоу παθημάτων Χρίστου ' ἃ 
ὑποφέροντε ἐν υπομονή πολλή, μιμούμεοα τοῦ Χριστού τα 
παθήματα καὶ δοξάζομεν δι αὐτῶν τὸν Πατέρα ημών καὶ 
Θεὀν, ὦ vioi αὐτοῦ χάριτι καὶ συγκληρονόμοι Χρίστου. 

πε' 82. Ψυχή ἡ μή τελείω τὴ σχέσεω καἱπροσπαθεἰα 
τῶν δρωμένων εὐαισθήτω ἁπαλλαγείσα, τὰ ἐπισυμοαίνοντα 
αὐτή λυπηρά και τὰ ἐπερχομένα αυτὴ ἐπηρεία παρὰ τε δαι- 
μόνων καὶ ανθρώπων ἁλύπω φέρειν οὐ δύναται, ἀλλ᾽ οἷον συν- 
δεδεμένη TH προσπάθεια тоу ανθρωπίνων πραγμάτων, ζημίαι 
δάκ.νεταιχρημάτων коі ἁποστερήσεσιν ἀχθεταιπραγμάτων Kai 
πληγαὶ ἐπιφερομέναι ALTH τω σώματι σφοδρὠ ὀδυνάται. 

πγ' 83. Ei τι σχέσεω καὶ επιθυμία тоу αισθητών 
ἀπέρρηξε τὴν ψυχἠν αὐτοῦ καὶ Θεώ ταύτην συνέδησεν, οὐ 
μόνον тфу περὶ αὐτὸν χρημάτων καὶ κτημάτων KATA- 
φρονήσει καὶ ὦ єлї ἀλλοτρίοι καὶ ξένοι στερούμενο 
αὐτῶν ἀλύπω διατεθήἠ, αλλά καὶ τὰ ἐπιφερόμενα τω σώματι 
αὐτοῦ «утара μετὰ χαρὰ καὶ τὴ προσηκούση εὐχαριστία 
ὑπομενει, βλέπων asi, κατὰ TOV θειον απὀστολον, TOV μὲν 
è w φθειρόμενον άνθρωπον, τὸν δὲ ἑντὸ ἡμέρα καὶ ἡμέρφ 
ἀνακαινούμενον᾽». “Αλλω δὲ οὐκ évi τὰ κατὰ Θεὸν θλίψει 
μετὰ χαρὰ ὑπενεγκεῖν, γνώσεω yap τελεία ἐν τούτοι 
χρεία καὶ σοφία πνευματικὴ ᾿ ὁ δὲ τούτων ἐστερημένο ἐν 
σκότει ἁγνωσία καὶ ἀνελπιστία aei πορεύεται, UN) δυνάμενο 
TO Qo τὴ ὑπομονὴ καὶ тў παρακλήσεω оло θεάσασθαι. 


πδ' 84. Па δοκησισώφρων ἐκ μαθηματική wv n- 


| εἶναι (cf. Joan. 17, 5} P : εἶναι γενέσθαι MNO, К (γενἰσθαι 
scripsit R εἰναι addidit supra lineam) yevéoOa AB, DE, FJ, S || 11 
avOpwrivwv om. DE | 27 δοκησι σώ φρων restitui : δοκησίφρων AB, 
JK Migne (-σε'.φρόνων К Migne) : δοκησέφρων MN, PR δοκησόφρων 
DE, ЕСН δοκόφρων О 


a. Jean 17 5. b. I Cor. 4 16. 


1. Sile sens du mol est clair, sa forme a bien dérouté las copiste?. 
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du Pére avant que le monde füt. Ces moyens sont la croix, 
c'est-à-dire la mort au monde entier, les épreuves, les 
tortures et tout le reste des souffrances du Christ; si nous 
supportons cela avec grande patience, nous imitons les souf- 
frances du Christ et par elles glorifions notre Pére et Dieu, 
nous ses enfants par la grace et les cohéritiers du Christ. 
82.L'áme qui ne sent pas bien qu'elle est libérée parfai- 
tement de la possession et de l'affection pour les choses sensi- 
bles, ne peut supporter sans douleur les froissements ou les 
insultes qui lui viennent des hommes ou des démons; mais 
comme prisonniére de l'affection pour les choses humaines, 
elle est mordue par les pertes d'argent, les privations de biens 
la font souffrir et les plaies infligées à son corps la torturent. 


83.81 quelqu'un a arraché son âme à la possession et 
au désir des biens sensibles et s'il l'a attachée à Dieu, non 
seulement il méprisera l'argentet les biens qui l'entourent et 
restera indifférent à leur perle comme s'ils étaient à d'aulres 
et à des étrangers, mais il supportera aussi les désagréments 
du corps avec la joie et l'action de grâces appropriées. П a 
toujours en vue, selon le conseil de l'Apótre divin, l'homme 
extérieur qui dépérit et l'homme intérieur qui se renouvelle 
de jour en jour. Autrement, impossible de supporter avec 
joie les souffrances permises par Dieu, car il faut pour cela 
une connaissance parfaite et une sagesse spirituelle ; celui qui 
en est privé marche toujours dans les ténèbres de ligno- 
rance et du désespoir parce qu'il est absolument incapable 
d'apercevoir la lumiére de la patience et de la consolation. 


84. Tout prétendu savant! de la science des nombres 


Trois formes restent en présence, aprés élimination des aberrantes : 
δοκησόφρων (famille 2 et 3 en partie) est une forme incorrecte et se 
trouve dans les plus mauvaises copies ; δοκησέορων (famille | et 5) 
est une forme contaminée par ἐχέφρων et se trouve chez les meilleurs 
copistes, c'est une correction savante ; δοκησίφρων (famille I et 3 en 
partie) est vraisemblable, comme ἀγεσίφρων, τελεσίφρων, et surtout 
δοκησἰσοφο d'après lequel nous restituons δοκησ-.σώφρων. D'ailleurs 
le passage de ε à t est facile et se vérifie par exemple dans Scorial. 
U III 2 et Bodt. Misccil. 318. Pour les raisons de cette insistance, voir 
1 ntroduclion, p. 25. 
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στήμη μυστήρια Θεού παρακύψαι καὶ ἰδειν οὐκ ἀξιωθησεταί 
ποτὲ, EW ἀν ταπεινωθήναι πρώτον θέληση καὶ μωρό 
yévntai®, σὺν τη οἰήσει και rjv κέκτηται γνώσιν ἁποβαλών. 
Ὁ γὰρ τοῦτο ποιων καὶ σοφοῖ τὰ Osia ἐν ἁδιστάκτω 
πίστει ακολουθών, LTA τούτων χειραγωγούμενο , OUVEIOÉD- 
χεται μετ᾽ αὑτῶν ἐν πόλει ζώντο Θεού καὶ ὑπὸ τοῦ 
θείου Πνεύματο οδηγούμενο καὶ φωτιζόμενο,, ора καὶ 
διδάσκεται ἁπερ ovdei тоу ἀλλων ανθρώπων εἶδεν ἡ 
ἰδειν ἡ μαθεῖν ποτἑ δύναται, καὶ τηνικαῦτα γίνεται Θεού 
διδακτὀ . 


πε' 85. Tob διδακτοὐ Θεού οἱ μαθηταὶ тоу σοφῶν 
του αἰώνο τούτου ἀνθρώπων ἠγούνται uwpoù , αὐτοὶ 
ὄντε ἐν αλήθεια μωροί, ἐκ μεμωραμένη σοφία στοµω- 
Οέντε τη θύραθεν, rv ἐμώρανεν ὁ MeO , κατὰ τὸν θειον 
απὀστολον/, και ἦν ἡ θεολόγο φωνή επἰγειον οἶδε, ψυχικήν, 
δαιμονιώδη, μεστὴν ἐριοεία καὶ фдоуоо®. Ἔξω γὰρ ivre 
οἱ τοιουτοι τοῦ θείου фото , τὰ ἐν αὐτω ἰδειν μή δυνάμενοι 
θαύματα, rob αὐλιζομένου ἐν τω φωτὶ καὶ τὰ Ev αὑτὶρ 
βλέποντα καὶ διδάσκοντα ὦ πεπλανημένου λογἰζονται, 
πεπλανημένοι ovre αὐτοὶ καὶ ἀγευστοι TOV ἀπορρήτιον 
ἀγαθών тор Θεού. 

т ' 86. Aid TOÙTO μόνον παραβάλλειν καὶ βλέπειν тої ἐν 
TW KOOUW θέλουσιν οι χάριτο πεπληρωμένοι καὶ τετελειωμὲ- 
vot τη γνώσει καὶ σοφἰα τη άνωθεν, iva μισθὀν τινα προξενη- 
σωσιν αὐτοῖ δι᾽ ὑπομνήσεω TOV ἐντολῶν TOU Θεού καὶ δι᾽ 
ἁἀγαθοεργία , εἰ Apa γε ἀκούσωσιν, εἰ APA γε συνήσουσιν καὶ 
πεισθήσονται, επειδἠ οἱ μή то τοῦ Θεοῦ αγόµενοι Πνεύματι] 
ἐν τη σκοτἰα περιπατοῦσι коі οὐκ οἰδασιν οὐτε ποὺ ὑπάγου- 
σιν«, οὐτε ἐν τἰσιπροσκόπτουσι. Τάχα yàp ποτὲ ἀνασφήλαντε 
ёк τη περιεχούση αὑτού οἰήσεω , δέξονται τὴν Tov ἁγιου 
Πνεύματο αληθή διδασκαλίαν καὶ το τοῦ Θεοὐ θέλημα 


22 сар. п * post πζ' trnnsp. FJ 


a. Ct. Cor. 3 18. b. I Cor. 1 20. c. Jac. 3 15. 1. Cf. Rom. 
8 11. c. Cf. Jean 12 35. 
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ne sera jamais favorisé de la révélation et de la vue des 
mystéres de Dieu, tant qu'il n'aura pas d'abord consenti 
à s'humilier et à devenir fou en rejetant avec sa prétention 
méme la connaissance qu'il possède. Celui qui agit de la 
sorte et qui suit les sages dans les choses de Dieu avec 
une foi inaltérable, pénétre avec eux la main dans la main, 
dans la cité du Dieu vivant; puis guidé et illuminé par 
l'Esprit divin il voit et apprend ce qu'aucun homme n'a 
vu et ne peut jamais voir ni apprendre ; il devient alors 
l'élève de Dieu. 


85. Ceux qui sont éléves de Dieu passent pour fous 
aux yeux des disciples des hommes sages de ce siécle. En 
vérité ce sont eux les fous, muselés par cette sagesse 
insensée que Dieu a rendue insensée selon le mot de l'Apó- 
tre divin et que sa voix inspirée a connue comme terrestre, 
charnelle, diabolique, pleine de jalousie et de contradiction. 
Comme ces gens-là sont en dehors de la lumiére divine, ils 
ne peuvent voir les merveilles qu'elle contient; ils croient 
que ceux qui fréquentent cette lumiére, qui voient et 
apprennent ce qu'elle contient, s'égarent, alors qu'ils sont 
égarés eux-mémes sans avoir pu goiter les biens ineffables 
de Dieu. 


86. Ceux qui sont remplis de la charité et possédent à 
la perfection la connaissance et la sagesse d'en haut 
n'ont d'autre but, en fréquentant et voyant les gens du 
monde, que de leur procurer quelque avantage par le 
rappel des commandements de Dieu et la bienfaisance ; 
peut-étre entendront-ils, comprendront-ils et se laisse- 
ront-ils convaincre? Car ceux qui ne sont pas guidés 
par l'Esprit marchent dans les ténébres et ils ne savent 
ni ой ils vont ni en quoi ils font des progrés. Mais 
peut-étre un jour renonceront-ils à la présomption qui 
les aveugle et recevront-ils l'enseignement véridique de 
l'Esprit-Saint ; ils pourront se convertir en apprenant 


108 ΣΥΜΕΩΝ 


ἀνοθεύτω Kai ἀκαπηλεύτω ἀκούσαντε μετανοήσουσι καὶ 
ποιήσαντε αὐτὸ μεταλἀοωσί TIVO χαρίσματο πνευματικού. 
Ei δὲ μὴ τοιαύτη ὠφελεία γενέσθαι SvvnOwow αὐτοῖ 
πρὀξενοι, Ορηνοῦντε τὴν πώρωσιν τη καρδία αὐτῶν 

5 ὑποστρέφουσιν εἰ τὰ καλιὰ αὐτῶν, νυκτὸ καὶ ἡμερο 
εὐχόμενοι ὑπὲρ τὴ σωτηρία αὐτῶν : ὑπὲρ yàp ἁλλου TIVO 
οὐδέποτε λυπηθήσονται O1 то Θεώ ἁδιαλείπτω συνόντε 
καὶ ὑπερεμπιμπλάμενοι παντὀ αγαθού. 


TG 87. Оті καὶ vvv εἰσιν απαθεὶ καὶ ἁγιοι καὶ 
10 πεπληρωμένοι τοῦ θείου фото , ἀναστρεφόμενοι ἐν рёоф 
ἡμών, τοσουτον τὰ μέλη νεκρώσαντε εαυτών τὰ Ei τὴ 
γη * ёк πάση ακαθαρσία καὶ εμπαθέστατη ἐπιθυμία, 
ὦ uf μόνον ἁφ᾽ εαυτὠν ποτὲ μὴ λογίζεσθαι ἡ ποιήσαι 
ὁρμαν το κακόν ἀλλα μηδέ ὑφ᾽ ετέρου προ τούτο ἑλκόμενοι, 
15 ἀλλοίωσίν τινα TH προσούση αὗτοι ἁπαθεία ὑφίστασοαι 
ἠδεσαν av, ειπερ εἰδότε ἦσαν Ta Kad’ ἑκάστην ἀναγινω- 
OKOHEVa θεία λόγια καὶ ψαλλόμενα παρ᾽ αὐτῶν οἱ тої 
τοιούτοι τὴν μωρίαν ἐπιφημίζοντε Kai διαπιστοῦντε περὶ 
θείων πραγμάτων διδάσκουσιν ἐν σοφία тоб Πνεύματο . 
20 Ei γὰρ ἐν γνώσει τελεία ἐγένοντο τὴ θεία γραφή éri- 
στευον αν TOi ὑπὸ Θεοῦ λαληθεῖσι καὶ δωρηθεῖσιν ἡμῖν 
àyaOoï ' ἐπεὶ δὲ ἀμέτοχοι тоу τοιούτων ἐξ οἰήσεω καὶ 
ἁμελεία εἰσὶ καλών, καὶ τοὺ μετεσχηκότα καὶ περὶ 
τοιούτων διδάσκοντα ἀπιστούντε ἐνδιαβάλλουσιν. 


25 "T/ 88. Ti σκοπὸ Tl) ἑἐνσάρκου οικονομἰα του Θεοῦ 
Λόγου, ὁ ἐν πάση τη θεία γραφή ἀνακηρυττόμένο καὶ 
παρ᾽ ημών μὲν ἀναγἰνωσκόμένο , UN ἐπιγινωσκόμένο δέ, 
ἡ πάντω ἵνα μετεσχηκὠ TOV ἡμετέρων κοινωνοὺ TOV 
ἐκείνου ποίηση nua 'ó yap Γιο τοῦ Θεοῦ διὰ τούτο 

30 vio τοῦ ανθρώπου ἐγένετο, ινα vioù Θεοῦ ποἰηση τού 


222 ἐπεὶ бё: ἐπειδὴ PB 
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1. Les aveux de Syméon paraitront parfois indiscrets ü ceux qui 
ne suivant pas sa perspective : un témoignage objectif ne peut venir 


CENT. 3, chap. 86-88 108 


sans erreur ni tromperie la volonté de Dieu et, en la suivant, 
ils recevront quelque don de l'Esprit. Mais si les zélés 
ne parviennent pas à leur obtenir cet avantage, ils déplo- 
rent rendurcissement de ces coeurs et retournent à leur 
cabane, priant jour et nuit pour leur salut; ils n'auront 
que ce sujet de tristesse ceux qui sont unis sans cesse 
à Dieu et pour qui tout bien surabonde. 


87.П y a, méme à notre époque, des impassibles, des 
saints remplis de la lumiére de Dieu et vivant au milieu de 
nous! ; ils ont tellement mortifié leurs membres qui sont 
sur terre, en éloignant toute impureté et toute convoitise 
passionnée, qu'ils ne conçoivent jamais le mal ni ne cher- 
chent à le provoquer, soit d'eux-mémes soit poussés par 
d'autres. Donc ceux qui accusent ces saints de folie et ne 
les croient pas lorsqu'ils enseignent les choses de Dieu ins- 
pirés par la sagesse de l'Esprit, auraient compris la trans- 
formation supposée par l'impassibilité qui est sous leurs 
yeux s'ils avaient compris les livres divins lus chaque jour et 
chantés devant eux. S'ils avaient acquis une connaissance 
parfaite de la divine Écriture, ils auraient cru aux biens 
que Dieu nous a désignés et accordés; mais leur présomp- 
tion et leur négligence leur interdisant d'avoir part à ces 
avantages, ils ne croient pas ceux qui, les ayant acquis, 
peuvent les enseigner et ils les accusent. 


88.Quel estle butde l'incarnation de Dieu Verbe2, pro- 
clamé dans toute l'Écriture, connu par la lecture mais non 
reconnu par nous, sinon en somme de nous communiquer ce 
qui est à lui aprés avoir participe à ce qui est nótre. Pour 
cela le Fils de Dieu est devenu Fils de l'homme pour nous 
rendre nous, hommes, fils de Dieu, élevant par la gráce 


que «les saints eux-mémes qui seuls peuvent nous ouvrir leur propre 
conscience. Il ne so inet pas directement en avant lui-méme, ayant 
en cela beaucoup plus «le discernement que Nicétas son biographe. 

2. Encore un modèle pour Nicétas : ті ὁ около est lu début 
d'un petit dialogue composé par lui ; l'édition est dans l'introduction 
du P. I. Halsherr, Vie, p. xxxiv. 
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ἀνθρώπου uai, ει олер ἐστὶ κατὰ φύσιν εκείνο ἀνάγων 
κατὰ χάριν τὸ γένο ἡμῶν, γεννῶν ημὰ ἀνωθεν ἐν Πνεύματι 
ἁγίω καὶ εὐθὺ εἰσάγων пий ει τὴν βασιλείαν тоу οὐρανῶν, 
μάλλον δὲ EVTO Πημώνῶ ταύτην εχειν ἡμὶν χαριζόμενο w 
ur ἐν ἐλπίσιν εἶναι τοῦ εἰσελθεῖν пий èv càrfl ἀλλ᾽ ἐν 
«'Нроу бё ἡ ζωὴ κέκρυπται 


Й 


κατασχέσει ταύτη ὀντα βοὰν 
σὺν TO Χριστώ ἐν τῷ Θεώ)», 


πθ' 89. Το αὐτεξούσιον καὶ αὑτοπροαίρετον ἡμῶν οὐκ 
ἀφαιρεῖται τὸ βάπτισμα, ἀλλ᾽ ελευθερίαν ἡμὶν χαρίζεται τοῦ 
μηκέτι καὶ ἁκοντα Mu τυραννεῖσθαι ὑπὸ τοῦ διαβόλου. 
Ἐφ᾽ ἡμὶν δὲ ἐστι μετὰ τὸ βάπτισμα ἡ Tai ἐντολαῖ 
αὐτοθελώ ἐμμένειν τοῦ ει ὃν ἐβαπτίσοημεν δεσπότου 
Χρίστου και τη ὁδω πορεύεσθαι тоу προσταγμάτων αὐτοῦ 
ἡ ἐκκλίνειν τη εὐθεία ταύτη Обой καὶ πρὸ τὸν αντίπαλον 
καὶ εχθρὸν ημών διάβολον διὰ тоу πονηρῶν πράξεων 
παλινδρομεῖν. 

Y 90. Oi μετὰ τὸ βάπτισμα тої τοῦ πονηρούὐ Οελήμασιν 
εἰκοντε καὶ τὰ ἐκείνφ βεβουλευμένα διαπραττόμενοι 
εαυτοὺ τη ayia τοῦ βαπτίσματο μήτρα ἁπαλλοτριούσι, 
κατὰ τὸ ὑπὸ τοῦ Δαοίδ εἰρημένονῶ. Οὐδέ γὰρ ἀλλοιοῦται 
ἡμῶν kaoto ἡ τη кабо εκτισται μεοίσταται φύσεω , 
ἀλλα αγαθὸ κτισοεὶ ὑπὸ τοῦ Θεοῦ, какоу γὰρ ὁ Θεὀ 
οὐκ ἐποίησεν, ἁτρεπτο τη φύσει кабо εκτισται καὶ τη 
οὐσία wv, οἷα ἐξ ἑκουσίου γνώμη προαιρείται καὶ θέλει, 
ταυτα καὶ πράττει cite αγαθἁ eire φαύλα : WOTEP γὰρ τὴν 
μάχαιραν καν ἐπὶ како τι αὐτὴν καν ἐπί коло χρήσηται, 
τη ιδία ἐκείνη οὐ μεοίσταται φύσεω ἀλλα μένει σίδηρο 
WV, ουτω καὶ ὁ ἀνθρωπο ἐνεργεὶ μὲν καὶ πράττει, о 
εἰρηται, Флер βούλεται, τη δὲ οικεία οὐκ ἐξίσταται 
φύσεω . 


14 ἐκκλίνειν :-ναι MNO, А || 19-20 ἁπαλλοτριοῦνται ἡμὼν ἑκαστο 
DE (linea omissa propter lioinoiotclcuton ἁπαλλοτριου-σι ἀλλοιουΐται) 
П 21 ἡμών ! v1 P πα R 


а. Cf. Lue. 17 21. b. Colos. 3 3. c. Ps. 57 4. 
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noire race à ce qu'il est précisément, lui, par nature et 
nous engendrant d'en haut en l'Esprit-Saint et nous intro- 
duisant aussitót dans le royaume des cieux ; ou plutót 
il nous accorde la gráce de posséder en nous le royaume, 
de sorte que nous ne restons pas sur l'espoir d'y entrer mais 
que nous pouvons proclamer en le tenant réellement 
en mains : « Notre vie est cachée avec le Christ en Dieu ». 


89.Notre autonomie ou notre libre arbitre n'est pas 

supprimé par le baptéme, mais celui-ci nous accorde la 
liberté de ne plus étre malgré nous soumis à la tyrannie 
du diable. Il est en notre pouvoir apres le baptéme, ou de 
persévérer volontairement dans la voie des commande- 
ments du Christ notre maitre en lequel nous avons été 
baptisés et de marcher dans la voie qu'il nous ordonne, 
ou bien de dévier de celle voie toute droite et de retour- 
ner par les actions mauvaises sur les traces de notre 
adversaire inexorable, le démon. 


90. Ceux qui aprés le baptéme cédent aux volontés du 
Mauvais et qui exécutent ses décisions se retranchent du 
sein béni du baptéme, selon la parole de Davidl. Or 
quelqu'un ne peut devenir autre ou échanger la nature 
fixée à la création ; créé bon par Dieu, puisque Dieu n'a 
pas fait de mal, inchangeable dans sa nature fixée à la 
création et dans son essence, l'homme fait ce que son 
jugement, de lui-méme, choisit et décide, que ce soit le 
bien ou le mal. Ι.όρέο employée pour le bien ou pour 
le mal ne change pas pour autant de nature et reste de 
lacier; ainsi l'homme s'active et fait, comme nous avons 
dit, ce qu'il veut, sans sortir de sa nature propre. 


1. Citation et exégése trés concentrées : c'est surtout l'image qui 
inspire Syméon comme ailleurs κἀτοπτρον, ένδυμα, σὐνδεσμὸ , etc., 
empruntés à saint Paul. 
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Λα 9]. Οὐ τὸ Eva ἔλεησαι σώζει ἀλλὰ TO EVO KaTa- 
φρόνησα᾽. τω πυρὶ παραπέμπει. Τὸ yap «ἐπείνασα και 
ἐδίψησα»» οὐ лро то ἁπαξ εἰρηται πάντω . οὐδὲ τὸ ἐν 
µια ηµέρα ἀλλά τὸ διὰ βίου лауто δηλοῖ ᾿ οὕτω καὶ τὸ 
τραφήναι Χριστόν, ποτισοΟἠναὶ τε καὶ ἑνδυθήναι καὶ et τι 
ÉTEPOV τοὺτοι συνέπεται, οὐ лро ἁπαξ ἀλλα διὰ παντὸ 
καὶ ἐν πασιν ὑπὸ TOV αὐτοῦ δούλων ταύτα δέχεσθαι ο Κύριο 
καὶ θεό ημών ὡμολόγησεν. 


^o' 92. Tov ἁμερίστω μεριζόμενου καὶ αὐτὸν ολον 
ὀντα Evi ἑκάστω TOV πενομένων, TW τινε ει EVA πένητα 
περικλείουσιν; ὑπόθου οὖν εκατὸν εἶναι πένητα ὦ EVA 
Χριστόν, οὐδέ yàp μεμέρισται оло ὁ Χριστὸ Ι’, Ὁ γοῦν тої 
ἐνενηκοντα εννέα Sob ἀνὰ οβολὀν, τον δὲ Eva ὑορίσα ἡ 


τύψα ἡ ἐκπέμψα κενὸν, Tivi apa ταῦτα πεποίηκεν ἡ 


"cl П 


πάντω τω εἰπόντι καὶ ἀεὶ λέγοντι καὶ εἶπειν μέλλοντι : 


«Ἐφ᾽ ὁσον ἐποιήσατε ἐνὶ τούτων тоу ἐλαχίστων, ἐμοὶ 
ἐποιήσατε »C ; 


Y/ 93. 'O тої ἑκατόν 500 ελεημοσύνην, δυνάμενο δὲ 
καὶ ἑτέροι δούναι, ποτίσαι τε καὶ Ορέψαι, πολλούὐ mapa- 
καλούντα αὐτὸν καὶ βοώντα ἁποπεμψάμενο, ὦ μὴ 
θρέψα Χριστόν κριθήσεται πρὸ αὐτοῦ, επειδἠ καὶ ἐν 
ἐκείνοι πασιν арто ἐστιν ὁ καὶ ἐφ᾽ Evi ἑκαστοι тоу ἐλαχί- 
στων τρεφόμενο лро ημών. 

Λδ' 94. Ὁ πάσι μὲν πάντα τὰ πρὸ χρείαν σήμερον 
παρασχών, αὗριον δὲ δυνάμενο τούτο ποιήσαι, ἀμελήσει 
τινῶν αδελφών καὶ AuW καὶ iùn καὶ ψύχει ἐάσει διαφΟαρήναι 
αὐτοῦ , αὐτόν παρεῖδεν ἀποθανεῖν καὶ αὐτοῦ κατεφρόνησε 
τοὺ εἰπόντο * @'Еф' οσον ἐποιήσατε évi τούτων тоу 
ἐλαχίστων ἐμοὶ ἐποιήσατε». 


Inf 95. "Ек τούτων ἐν ἐστι γνώναι оло ιδιοποιείται ὁ 


25 ἁμηλήσει : -σοι МР -on K Migne -oa DE 


a. Maith. 25 35. b. | Cor. 1 13. e. Matth. 25 40. 
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91. La pitié à l'égard d'un seul ne sauve pas, mais le 
dédain à l'égard d'un seul nous envoie au feu. La parole 
« J'ai eu faim et soif « ne compte pas en tout pour une fois 
ni pour un seul jour, mais indique toute la durée de la 
vie. Ainsi nourrir le Christ, lui donner à boire, le vétir et 
les autres pratiques mentionnées, ce n'est pas une fois 
mais sans cesse et à l'égard de tous, que notre Seigneur 
et Dieu a déclaré que c'est lui qui reçoit cela de ses 
serviteurs. 


92.Celui qui s'est partagé sans sc partager et qui est 
en méme temps tout entier en tout et en chaque pauvres, 
comment certains peuvent-ils l'enfermer dans un seul? 
Suppose cent pauvres, il n'y a qu'un Christ car le Christ 
n'est absolument pas divisé. Si donc quelqu'un donne une 
obole à chacun des quatre-vingt-dix-neuf et qu'il injurie 
ou frappe ou renvoie le seul qui reste les mains vides, sur 
qui retombe ce traitement sinon sur celui qui a dit, qui dit 
sans cesse et dira plus lard : « Toutes les fois que vous 
lavez fait à l'un de ces plus petits, c'est à moi que vous 


l'avez fait »? 


93.Celui qui a donné laumóne à cent et qui peut 
encore donner à d'autres, leur fournir à manger et à boire, 
mais en renvoie beaucoup malgré leurs appels et leurs cris, 
celui-là sera jugé par devant le Christ comme ne l'ayant pas 
soulagé; il est en clTet dans tous ces pauvres, Celui qui est 
nourri par nous en chacun des plus petits. 


94.Celui qui aujourd'hui donne à tous tout le nécessaire 
et demain, quand il peut le faire, négligera des fréres et les 
laissera périr de faim, de soif, de froid, c'est comme s'il 
avait laissé mourir et méprisé Celui qui a dit : «Toutes les 
fois que vous l'avez fait à l'un de ces plus petits, c'est à 
moi que vous l'avez fait». 


95. D'après tout cela on peut comprendre une chose, 
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Κύριο πάντα τὰ тоу πενήτων καὶ αδελφών ημών, προ μὲν 
тоб δικαίου λέγων : «Ἑμοί ἐποιήσατε», προ δὲ Tob ἐξ 
αριστερών : «Ἐμοὶ οὐκ ἐποιήσατε». Οὐ γὰρ тоо ἐλεηοέντα 
μόνον παρ᾽ ημών ὑρα οὐδέ vob ἁδικηΟέντα ἡ πλεονε- 
κτηΟέντα καὶ μύρια ετερα παύοντα δεινὰ, αλλά καὶ τού 
παροφθέντα. ὦ ἀρκοῦν τούτο εἰ καταδίκην ημών 

οὐ yàp εκείνου ἀλλ᾽ αὐτὸν παρορώμεν τον τὰ εκείνων 
ἁπαντα Ιδιοποιούμενο') Ἰησοῦν τὸν Χριστόν. 


^' 96. Ἐν τούτω τὸ ἑκάστου πένητο πρόσωπον 
ἀναλαβεῖν κατεδέξατο καὶ παντὶ πένητι εαυτὸν ἐξωμοίωσεν 
iva unósi TOv εἰ αὑτὸν πιστευόντων тор αδελφού αὐτοῦ 
κατεπαἰρηται, ἀλλ᾽ ¿kaoto , βλέπων τὸν αδελφὀν αὑτοῦ καὶ 
τὸν πλησίον ὦ τὸν Θεὸν αὐτοῦ, ἐλάχιστον ἑαυτὸν οὐχὶ τοῦ 
ἁδελφοῦ ἀλλα τοῦ πεποιηκότο αὐτὸν λογίζοιτο καὶ o 
αὐτόν ὑποοέχοιτο καὶ τιμά, καὶ πάντα κενοὶ τὰ υπάρχοντα 
πρὸ θεραπείαν αὐτοῦ, ὦ ὁ Χριστό καὶ Θεὸ ἐκένωσε 
τὸ ἰδιον αἱμα διὰ την σωτηρίαν ημών. 


97. Ὁ τὸν πλησίον εχειν ὦ ἑαυτὸν κελευσοεὶ * 


οὐ μίαν πάντω ἡμέραν αλλά διὰ βίου παντὸ τούτον ἐχειν 


офто ὀφείλει > καὶ ὁ παντἰ τώ αἰτοῦντι διδόναι0 προστατ- 
τόμενο τούτο ποιεἰν προστάττεται ἐν THON τη ζωή αὐτοῦ, 
καὶ ὁ θέλων iva ποιώσιν ει αὐτόν ἆλλοι à βούλεται ayaOd, 


ταῦτα καὶ αὐτὸ ποιεῖὶν GAAOL ἁἀπαιτηΟήσεταιο. 


γη’ 98. "Ωσπερ обу ὁ ἐχων τον πλησίον ὦ ἑαυτὸν 
οὐδέν πλέον ἐχειν τοῦ πλησίον ἀνέχεται, ἐὰν δὲ ἐ'χη καὶ uñ 
μεταδίδωσιν ἀφθόνω , EW αν καὶ αὐτὸ πτωχὸ γένηται καὶ 
тої πλησίον αὐτοῦ ἐξομοιωθή, τη εντολἠ Tob Δεσπότου 
ἐκπληρωτὴ οὐκ εὐρίσκεται, οὐδέ 6 тої αἰτοῦσι πάσι 
διδόναι θέλων, ἐὰν μέχρι ὑδολοῦ ἡ κλάσματο ἀἁρτου 


13 οὐχί : οὐ λέγει M NO || 12-15 κατεπαἰρηται ...λογἰζοιτο... тшй 
v. Introduction, p. 32 


a. Deut. В 5: Luc 1026. b. Maith. 5 42. c. Maith. 7 13. 
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comment le Seigneur s'attribue tout ce qui regarde les 
pauvres nos fréres en disant aux justes : «c'est à moi 
que vous l'avez fait», et à ceux qui sont à gauche 
«c'est à moi que vous ne l'avez pas fait ». Il ne Lient pas 
compte seulement de ceux qui ont etc secourus et de ceux 
qui ont été lésés, injuriés ou maltraités de mille façons, 
mais encore de ceux qui ont été négligés; саг ceci suffit 
à notre condamnation puisque ce n'est pas eux seuls 
que nous négligeons, mais le Christ lui-méme qui s'attri- 
bue tout ce qui les concerne. 


96.Si le Christ a daigné prendre le visage de chaque 

pauvre et s'il est assimilé à tout pauvre, c'est dans ce but: 
c'est pour que nul parmi ceux qui croient en lui ne s’éléve 
au-dessus de son frére mais que chacun, considérant son 
frère et son prochain comme son Dieu, s'estime l'infé- 
rieur non par rapport à son frére mais par rapport à 
Dieu qui l'a fait, et qu'ainsi il l'accueille comme lui, 
l'honore et épuise toutes ses ressources pour son service 
comme le Christ et Dieu a versé tout son sang pour 
notre salutl. 


97.L'ordre de considérer le prochain comme nous- 
mémes n'est pas pour un jour en tout mais pour toute la 
durée de la vie; celui qui est obligé de donner à tout 
homme qui demande y est obligé aussi pour toute son 
existence et celui qui veut que les autres lui fassent le 
bien sera requis lui-méme de faire ce bien aux autres. 


98. Celui qui regarde le prochain comme lui-méme ne sup- 
porte pas d'avoir rien de plus que son prochain; s'il a plus 
et qu'il ne partage pas libéralement jusqu'à ce qu'il devienne 
pauvre lui aussi et égal à son prochain, il ne se trouve pas 
remplir le commandement du Seigneur; pas plus d'ail- 
leurs que celui qui veut donner A tous, mais repousse un 


1. Remarquer la succession inconciliable des modes aprés Ενα 
κατεπαἰρηται αλλά λογῖζοιτο, ὑποδέχοιτο καὶ TIM καὶ κενοἰ, accep- 
tée par tous les manuscrits ; voir Introduction p. 32. 
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κεκτημένο, ἀποστρέψη TIVW TOV αἰτούντων αὐτόν, ουδέ ὁ 
μὴ ποιών TP πλησίον доа θέλει ἵνα tepo TOIT] πρὸ αὐτόν», 
οὕτω καὶ ὁ πἀντα uev πἐνητα καὶ ἐλάχιστον Ορέψα , лотіса , 
ἐνδύσα καὶ τὰ ἀλλα πάντα ει αυτοὺ ἐργασάμενο , EVO δὲ 
μόνου καταφρονησα καὶ αὐτὸν παριδών, ὦ Xpiotov τὸν 
Θεὀν πεινώντα καὶ διψώντα παριδών καὶ αυτό λογισθησεται. 


yj 99. Φορτικὰ ταῦτα тої πὰσιν tow φανήσεται, 510 
καὶ δόξουσιν εὐλογα λέγειν ἐν ἐαυτοὶ ' «Ті apa ταῦτα 
πάντα ποιήσαι δύναται, ὥστε πάντα Οεραπεύσαι καὶ 
Ορέψαι καὶ µμηδόλω τούτων туф παριδεῖν;» AAA’ ἀκουέ- 
τωσαν Παύλου διαρρήδην βοώντο ' «'H yap ἀγάττη τού 
Χριστού συνέχει ημὰ κρίναντα τούτο ὅτι εἰ ει ὑπὲρ 
πάντων ἀπέθανεν, APA O1 TÜVTE ἀπέθανον!»». 


р 100. ΚαΟάπερ ai περιεκτικἁ! ἐντολαὶ συμπεριέχουσι 
πάσα ἐν ἑαυταὶ τὰ HEPIKW ἐντολὰ , οὕτω καὶ αι περιεκτι- 
ка! ἀρεταὶ τὰ  uepiko b/ ἑαυταὶ συμπεριλαμβάνουσιν 
ἀρετὰ . Ὁ yap πωλῶν τὰ ὑπάρχοντα αὐτοὺ ἡ καὶ δια- 
σκορπἰζων abtw тої лтоҳої καὶ πένη ἐφ᾽ ἁπαξ γενόμενο 
πάντα ὑφ᾽ εν TO TOV μερικών ἐντολῶν ἐξεπλήρωσεν I 
οὐκέτι γὰρ χρείαν έχει TH αἰτούντι διδόναι ἡ UÅ ἁποστρα- 
φήναι τὸν Οἐἑλοντα δανείσασθαι ἀπ αὐτοὐῶ. Οὗτω καὶ ὁ 
ἁδιαλείπτω εὐχόμενο ἐν τούτω πάντα συνέκλεισε καὶ 
οὐκέτι ἑπτάκι αἰνεῖν τη ἡμέρα τὸν Κύριον" ἡ ἑσπέρα καὶ 
πρωϊ καὶ μεσημβρία ® ὑπ᾽ ἀνάγκην ἐστιν, © dn πάντα 
πεπληρωκώ 000 αν kavoviko καὶ ἐν ἀφωρισμένοι котрої 
καὶ ὡραι εὐχόμεθὰ τε καὶ ψάλλομεν. Οὕτω καὶ ὁ τὸν 
διδοντα ἀνθρώποι γνώσιν Θεὀν! γνωστώ ἐν ἑαυτώ κτησὰ- 
Huevo , πάσαν ayiav διήλθε үрафђу καὶ πάσαν τἠν ἐκ τη 
ἀναγνώσεω ὠφέλειαν εκαρπώσατο καὶ οὐκέτι βιβλίων 


a. Cf. Matth. 7 12. b. II Cor. 5 14. c. Cf. Matth. 5 42. 
d. Cf. Ps. 118 164. e. Ps. 54 17. f. Ps. 93 10. 
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des solliciteurs tant qu'il a encore une obole ou un 
morceau de pain, ou celui qui ne fait pas au prochain ce 
qu'il voudrait qu'un autre fit pour lui. Bref, celui qui a 
nourri, abreuvé et vétu tout pauvre méme le plus petit, 
qui a tout fait pour eux, s'il en dédaigne un seul et qu'il 
le néglige, il sera compté lui aussi comme ayant négligé 
le Christ Dieu au moment oü il avait faim et soif. 


99.Peut-étre tout cela semblera-t-il pénible à beaucoup 
et il leur semblera raisonnable de se dire : « Qui peut 
faire tout cela, soigner et nourrir tous ceux qui en ont 
besoin et ne négliger personne?» Mais qu'ils écoutent 
donc Paul qui déclare précisément : «La charité du 
Christ nous presse, persuadés que si un seul est mort 
pour tous, tous sont donc morts. » 


100. Comme les préceptes généraux contiennent en 
eux tous les préceptes particuliers, ainsi les vertus généra- 
les englobenten clics les vertus particuliéres. Celui qui vend 
ses biens et les distribue aux pauvres et d'un coup devient 
pauvre a rempli d'un coup toutes les obligations partielles 
des préceptes ; il n'a plus besoin de donner à un solliciteur 
et de ne pas éconduire un emprunteur. De méme celui qui 
pratique la priére continue a tout enfermé dans cet acte 
et il n'est plus dans la nécessité de louer le Seigneur 
sept fois! le jour, soir, matin et midi; étant donné 
quil a déjà accompli toutes les priéres et les chants 
prescrits par la régle pour des temps et des heures déter- 
minés. De méme encore celui qui à regu consciemment 
en lui Dieu qui donne aux hommes la connaissance, a 
parcouru toute (‘Écriture et ayant cueilli tout le fruit 
de la lecture il n'a plus besoin de la lecture des livres. 


1. Allusion aux heures canoniques de l'office. Dans un manuscrit 
de lAthos très tardif (1752) il y a des réflexions sous lo titre : Ai 
αιτίαι δ. α επτᾶκι τη ημέρα καὶ νυκτδ προσευχόμεοα, Laura 
1521, f. 436-7. Celle division est mentionnée dans les Rtgles do 
Saint Basile : P. G., 31, 1113. 
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ἀναγνώσεω [δεηθήσεται. По yap; ὁ τὸν ἐμπνεύσαντα тої 
τὰ θεία γεγραφόσι YPAPÜ συνόμιλον κεκτημένο καὶ 
παρ᾽ εκείνου μυούμενο τὰ TOV ἁποκεκρυμμένων μυστηρίων 
απόρρητα, ἄλλα βἰβλο οὐτο тої ἀἄλλοι θεὀπνευστο tota, 
καινὰ τε καἱπαλαιὰ φέρουσα μυστήρια γεγραμμένα δακτύλῳ 
Θεοὺξ ἐν αὑτω. ὦ πάντα τελέσα καὶ καταπαύσα ἐν Θεώ 
τὴ ἀρχικήἠ τελειότητι ἀπὸ πάντων TOV έργων αὐτοῦ . 


τέλο τὠν κεφαλαίων σκε'. 


7 Post caput p', duo capita habent ΑΒ, MN, PK, unum habet 
J, que in Appendice leguntur. 
8 Colophon: CDE sed Е omittit numerum oxe'. 


a. Matth. 1352. b. Cf. Ex. 31 18. « Cf. Gen. 2 2. 
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Comment cela? Celui qui a pour interlocuteur l'inspira- 
teur de ceux qui ont écrit les écrits divins, qui est initié 
par lui aux arcanes des mystéres secrets, celui-là donc 
est pour les autres un livrel inspiré par Dieu; il porte 
les anciens et les nouveaux mystéres gravés en lui par 
le doigt de Dieu parce qu'il a tout accompli et qu'il se 
repose en Dieu, la perfection souveraine, de tous ses 
travaux. 


Fin des 225 chapitres. 


l. Los Chapitres s'achévent sur un hommage, semble-t-il, à 
Symèon le Pieux qui disait : * Θεόν κτησαι καὶ οὐ denOnon βιβλίων ». 
Vie, p. XLVI. On ne sait jamais, dans ces allusions, ce qui revient 
exactement ἃ Syméon le : jeune: et à Syinéon l'alné. 


APPENDICE 


I. Deux chapitres adventices : Paris. 858, Ё !69v. 


Ποιον —oiov πρώτον υπάρχει καὶ μεῖζον και πω κατὰ 
τἀξιν ταῦτα εἰώθασι γίνεσθαι; Ἐστι yàp πρώτον μὲν εὐχἠ, 
εἶτα ελλαμψι, cita φωτισμὸ καὶ ἀπὸ τούτου θεωρία 
ἐγγίνεται TOV ἐν τω φωτὶ πραγμάτων. По yap ἐνδέχεται, 
του ἡλίου πρώτον uñ λάμψαντο , φωτισθήναἰ τινα, ἡ μὴ 
φωτισθέντα τελείῳ тоб οφθαλμοὺ ἐν θεωρία γενέσθαι 
TIVO ; 

Ἠσυχία ἐστι vod κατάστασι  üvevoxy?lnro , γαλήνη 
ἐλευθέρα καὶ ἀγαλλιωμένη роҳ, καρδίᾳ ἁτάραχο 
καὶ ακύμαντο βὰσι , θεωρία фото , γνῶσι Θεού μυστηρίων, 
λόγο σοφία, ἀβυσσο νοημάτων Θεού, αρπαγἠ voó, 
ομιλία кадарй про Θεόν, ἁκοίμητο ὀφθαλμὸ , προσευχἠ 
νοερὰ, ἐνωσι μετὰ Θεού καὶ συνάφεια καὶ τέλο Οέωσι 
καὶ ἁπονο ἀνάπαυσι ἐν μεγάλοι πόνοι ἀσκήσεω . 


Comme je l'ai dit, le chapitre ησυχία, ἐστι est tiré des 
centuries de Nicetas : II 64 ; il est donc exclu de la collec- 
tion. Le premier est peut-étre un extrait ou une glose de 
Syméon. Tous les manuscrits sont unanimes, soit dans 
leur titre soit dans leur numération pour arréter à cent 
le nombre des Chapitres du troisiéme groupe ; mais le fait 
que ces deux chapitres sont connus des familles | (AB) 
4 (MN) 5 (PR) prouve que l'adjonction est ancienne et 


remonte à une des premiéres éditions, peut-étre celle de 
Nicétas lui-méme. 
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II. La citation 


dans l'opuscule De custodia cordis 


II y a dans l'opuscule du solitaire Nicéphore une citation 
de Syméon le nouveau Théologien que l'on n'a pas encore 
identifiée. Si l'on considère la tradition manuscrite, cette 
citation pose un probléme dont la solution n'est pas sans 
intérét pour l'histoire de l'hésychasme au xiv® siécle. 

Deux opuscules présentent une méthode de priére, celui 
de Nicéphore : P. G. 147, 945 sv. ; celui de Syméon : P. G. 
120, 701 sv., réédité par I. Haushcrr, La méthode d'oraison 
hésychastc, dans Orientalia Christiana, 9, 1927, 1036, p. 150- 
172. Plus tard, le méme éditeur, dans une note sur l'inven- 
teur de la méthode hésychastc, Orient. Christ, 20, 1930, 
p. 179-182, remarque que dans l'opuscule de Nicéphore se 
trouve une citation de Syméon dont la forme, ou la place, ou 
la présentation varie selon les manuscrits ; il conclut avec 
grande vraisemblance que les deux opuscules sont de 
Nicéphore et que l'un a été attribué à Syméon à la faveur 
de cette citation. M. Jugie, dans Échos d'Orient, 30, 1931, 
p. 179-185, hésitait à reconnaitre cette identification 
d'auteur. Son principal argument, repris par J. Gouillard, 
Diction. Théol. Cath., art. Syméon, col. 2945, était la date 
du Vatic. 658 qui «d'aprés les experts» serait de la 
première moitié du ХП” siècle, peut-être de la fin du xi® ; 
or le catalogue fait pur un expert, К. Devrccssc, date cc 
manuscrit du xiv® siécle. 

La seule évidence qui ressort de l'examen des manuscrits 
est que tous ceux qui contiennent l'un ou lautre des 
opuscules ou les deux sont de contexte hésychastc ; il n'y a 
pas, me semble-t-il, de preuve qu'aucun de ces manuscrits 
remonte bien au delà du début du xiv°. 

En ce qui concerne la citation Άδειαν εὐρεν, on constate 
qu'elle varie souvent de contenu ; dans la Patrologie 
elle n'a qu'un paragraphe, dans le texte du P. Haushcrr 
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deux paragraphes. Le Vind. lheol. 274 contient au contraire 
vingt-deux chapitres, suivi par le Baroc. 69 et probablement 
le Monac. 315 que le catalogue assigne au xin® siécle ; 
IA/Apn. B. N. 322 n'a qu'un paragraphe, mais c'est le 
dernier de Vindob. 274. Toutes ces variantes montrent 
quel crédit mérite la compilation ; seule une édition 
critique pourrait aboutir à des conclusions précises. En 
attendant, voici l'analyse de ce texte dans sa forme la 


plus étendue d'aprés Baroc. 69, f. 17-21v. 


Ce manuscrit est daté par le catalogue de 1378 ; à ne voir 
que la photographie, il ne parait pas si ancien ; ce serait 
peut-être la date de son modèle, Vind. Ih. 274 ; du folio | 
au folio 17, les textes de Nicéphore et de Syméon sont dans 
un parfait désordre avec des indications marginales 
assez contradictoires. Au f. 4, les vers περὶ προσοχἠ 
Bott βούλεται TO фо εκείνο βλέφαι, attribués à Syméon, 
peut-étre à tort car je ne les ai pas trouvés dans une 
copie des Hymnes parmi les vers dodécasyllabes. Du 
f. 4V à 17, l'opuscule sur les trois formes de prière, de 
Syméon. Au f. 17, les vers 5στι βούλεται sont recopiés 
puis barrés. Enfin au milieu du méme folio 17 commence 
la citation ‘Adeiav εδρεν avec la note marginale τοὺ αὐτού 
qui sera répétée en face de chaque paragraphe. 


1. Ἀδειαν εὐρεν ὁ διάβολο ... ἁσειστον στερεῶσρ τούτο : 


P. G. 147, 960: Hausherr (Or. Chr. 20, 1930) p. 180. 
Texte non retrouvé dans Syméon (catéchéses, 
discours, opuscules divers). Le P. Hausherr signale 
sa présence dans une lettre de l'anachoréte Isaie, 
vers l'an 1200 ; j'ai vérifié ce texte dans Xenoph. 34, 
p. 229. Isaie, compilateur notoire, a pu l'emprunter 
ailleurs ou le composer lui-méme car c'est le début 
d'une lettre à Theodora Angelina, destinataire de la 
compilation. Il n'est, pas sans rapports avec lhésy- 
chasme : ci. J. Gouillard, Une compilation spirituelle 
du XJlie siécle « Le livre II de l'abbé Isaie », dans 
Échos d'Orient 38, 1939, p. 72-90. 
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2. E1 τούτο yàp φέρει τὰ τοῦ νοητοὐ ἀγώνο .... Ilausherr, 
p. 180 ; ce paragraphe esi distingue du précédent par 
le manuscrit et le sens indique une coupure. Non 
identifié. 

Ὁ έχων τὸν χαρακτήρα τοῦ Χριστού, non identifié. 

4. Ὁ Χριστὸ , εἰ καὶ Θεδ καὶ ἀνθρωπο , non identifié. 

5. Οἱ un εχοντε τὸ Πνεύμα το θειον : extrail de 
l'hymne 21 de Syméon, vérifié dans Paris, suppl. 
gr. 103, f. 97v, les quatre derniers vers. 

6. Ei үйр οὐκ εγνω οφθαλμὸόν ἀνοιγέντα : extrait du 
méme hymne 21, Paris suppl. gr. 103, f. 96, les douze 
à quinze derniers vers, copiés comme prose, avec 
quelques variantes. Cet hymne, intitulé d'ailleurs 
λόγο et επιστολἠ dans le manuscrit, f. 93v, n'est 
autre que la lettre à un moine supposé, qui est en 
réalité Étienne de Nicomédie. Le P. Haushcrr en 
éditant celte lettre en vers, d’aprés le Vatic. 504 
(84 vers), ne semble pas avoir connu la forme originale 
du texte : Paris, suppl. gr. 103, f. 93v-104v, 498 vers. 

7. Οἱ ἐκ тоу ἆδε πέλοντε Χριστοῦ, non identifié. 

8. Τοῦτο καρδία καθαρὀ : Syméon, chapitre 3 35, fin. 

9. Kapóia εκείνη λέγεται : Syméon, chapitre 3 35 début. 

10 à 15 : chapitres 3 44, 3 43, 3 30, 3 32, 1 53, 1 95. 

16. Ποιον moiov mpwtov : emprunt à un manuscrit de 
Syméon contenant les deux chapitres adventices du 
3e groupe, type Paris. 858 (voir plus haut). 

17. 'Hovxia ἐστὶ vod , comme le précédent. 

18 à 23: chapitres 188, 2 7, 2 9, 3 59, 3 67, 3 36. 

24. "Ώσπερ ὁ διηνεκὠ ἀτενίζων τω α.σῦητώ rnAio τη 


δράσεω ἀλλοίωσιν πανΟάνει καὶ ἁκων, οὐκέτι yàp ὁ τοιοῦτο 
δύναται ópàv καὶ GAAO τι TOV δρωμένων, εἰ μὴ πάλιν τὸν 
ἦλιον μόνον, ούτω ὁ SinveKwW τω vot καὶ τη διανοἰα mpd 
τὸν νοητὸν ἡλιον τη δικαιοσύνη ἀτενίζων ἀλλοίωσιν 
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πανΟάνει καὶ ἁκων τη νοητὴ δράσεω * οὐκέτι yap ὃ 
τοιοῦτο δύναται φαντἀζεσοαι ἀλλο τι TOV γήινων, εἰ uñ 
πὰλιν TOV Θεὰν μόνον, τὸν ἡλιον τη δικαιοσύνη . 


J'ai transcrit en entier ce dernier paragraphe parce que 
le ms. Xenoph. 36 l'a adopté et placé à la suite du groupe 
des 25, À cóté précisément des deux chapitres concernant 
le soleil visible et invisible ; la premiére ligne ressemble 
au début du discours éthique 4. Coislin. 291. f. 234, mais là 
s'arréte la ressemblance. 


En résumé, bien que les numéros 1-4 n'aient pas encore 
été identifiés, on trouve dans cette citation un contexte 
syméonien. Cela suffit pour expliquer l'origine de l'attri- 
bution de la « méthode » à Syméon ; à la faveur du désordre 
ambiant, του αὐτοῦ est passé d'un titre à l'autre. Il suffit 
aussi de savoir que le contenu de la « méthode » n'est pas 
en accord avec la pensée et le vocabulaire de Syméon, 
mais avec ceux de Nicéphore. Étant donné que l'on retrouve 
le début, ἍἌδειαν εὗρεν, pour la première fois dans l'abbé 
Isaie, il est possible que sa compilation ne soit pas étran- 
gére à la composition de ce choix syméonien. 
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Cet index est plutót un commentaire qu'un lexique ; tantót c'est 
l'expression grecque qui est notée, tantót le sens dans le contexte. 
П a été réduit volontairement aux termes qui ont paru typiques eta 
ceux Concernant le probléme de la connaissance mystique. Le renvoi 
so fait au groupe 1, 2 ou 3 et au chapitre du groupe. 


apAewia dans l'illumination divine 2 2. 

αγάπη :πλήρωματη — 1S; δάκρυα — 1 92; τελεία — 1 33. 

ἀγγελο le gnoslique devient ange 2 10. 3 42; les anges illuminent les 
saints 3 -1. 

ayixouó la grâce du baptême 3 45. 

ἀγκιστρον τη αμαρτία 1 4G. 

ἀγνοεὶν l'esprit ravi en Dieu s'ignore, soi-même 2 18. 

ἀγνοια : βυθὸ τὴ —, symbolisé par Jonas, 1 76. 

ayvwoia ignorance coupable 3 83; ignorance supérieure : παντελἠ — 

ὑπὲρ ἁπασαν γνώσιν, 2 2, 13, IG. 

ἁγνώστω I sans avoir conscience de» 1 45, 2 20, 3 71, 3 76; μυστικὠ 
kai —, 3 77. 

ἀγωνιζόμενο (au pluriel habituellement) désigne celui qui est 
engagé dans le combat ascétique 1 22, G7, 72, 94, 3 51, 67. 

αγωνιστὴ opposé 4 τέλειο 1 97. 

ἁδιαλείπτω , la priére continue opposée à la priére des sept heures, 
3 100. 

αδράνεια των αισθητώὠν 1 32. 

αετὸ l'esprit est comme l'a/pA?, les sens sont ses ailes 3 33. 

ἀθανασῖα le parfait en jouit dés cette terre 1 76. 

αθἑέλητο sans volonté propre 3 74. 

Αἰγυπτο symbole des passions 1 78. 


αἰσθησι : 1) sens, sensation: 3 34, 36, 37 ; τὰ ὑπὲρ — 22, 3; i- 
στασθαι тоу — 3 33; KkaOapevdetv τὰ — 3 69. 

2) Sentiment : ἐν — καρδία 1 29; — λαοειν 1 53; — ὑπὲρ — 

2 2-4; ἐν θεωρία — καὶ ἁπολαύσει 2 18; ἐν — Вебаіа 2 19: 


ἐν — yiveoOa 3 33. Le mot semble désigner souvent la connaissance 
immédiate, intuitive, comme la sensation. 

αισθητά : τὰ-, 1 32, 3 54, 3 83. 

αισθητὀ : ἡλιο 2 22-25, 3 42; — ὀφοαλμὸ 134,1 35, 1 41 ; opposé 
а νοούμενον 2 23 ; Cf. уопто . 
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αἰσθητώ 1 100, 3 20. 

αισθητήρια τη ψυχἠ 1 54, 2 6. 

ακαταληψἰα dans la contemplation 2 16. 

akivnoia тоу µελών 1 27; — Th μακαρία ἀναισθησία 2 19. 

ακίνητο défaut do l'àme (-καὶ ἀπρόθυμο ) 1 77; état de l'esprit 
en contemplation 2 18. 

ἀκηδία faute d'équivalent exact, rendu par acMie (tiédeuret torpeur) I 
1 22,1 71-74 ; — καὶ Papo τοῦ σώματο 1 66. 

ἀλλοίωσι transformalion do l'âme 25, 3 87. 

ἀλλοιούμενο 2 18, 8 20. 

ἁλουργί : βασίλειο —, désigne la grâce 2 8. 

ἁλυσι la chaine des saints 3 4, 5. 

ἁμεριμνία application du précepte un μεριμνάτε (Matti. 5 25} 
178,182,3 13. 

ἀμέριμνο 1 37, 1 80-82, 3 64. 


ἁμυδρώ φαινόμενου 2 16 ; — Οεἁσασθαι 3 20. 

ἀμφίασι τοῦ ayiov σχήματο : véture, profession religieuse, 3 79. 

ἀναολέπειν kai Οεἀσθα:. nécessaire avant διδἀάσκειν:14 ; πνευματι 
κὠ 141. 

ἀνάδοχο parrain, celui qui reçoit les professions 3 46 note. 

ἀναισθησία πάντων тоу ἐξω 22; μακαρία ,2 19 


ἀναίσθητο 2 2, 2 4. 

ἀναισθητεῖν étre insensible aux biens spirituels, 1 67. 

ἀναμαρτησία 1 94. 

ἀνάπαυσι :πἁση θεωρία —, cessation-repos «le la contemplation des 
étres 2 17. 

ἀναχώρησι 1 96; ἁποταγή καὶ — 114. 

ἀνελπιστία conséquence de Γαγνωσία 3 83. 

ἀνενέργητο sans l'Espril les facultés restent — 3 29. 

ἀυέννοιο 2 18-19. 

ἀντιλέγειν contredire son directeur, lui résister, 1 45-46, 1 55-58. I 

αντιλογἱα 1 46, 56, 59, 61. 

ἀπάθεια 1 85, 3 87; définition 3 33; opposée ft εμπάθεια 1 78; 
— pox , σώματο 186; pw -198;ovpavó — 129: ἠπρώτη — Jj 1 
1 94 note. 

απαθή 1 49, 1 85, 3 26, 3 87 ; τέλειο καὶ — 1 93, 1 97. 

απαθὠ 192. 

ἁπαλλάττω тоу παθών 1 38. 

ἀπαρνεῖσθαι ἑαυτὸν 1 61 ; — τὺ θέλημα 3 17. 

ἀπάρνησι | ἀπροσπάθεια καὶ 5 19, 

απειρία καὶ ακαταληψἰα 2 16. 

ἀπιστία envers Dieu, 1 12: envers le pére spirituel 1 59. 


ἁπλού l'âme est simple lorsque unie à l'Esprilelle n'a plus de pensées 
217, 3 64. 
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ἀπόγνωσι aveuglement et désespoir 1 63, 72, 3 24. 

ἀπογινώσκειν se désespérer 3 25. 

ἀπόοεσι ynivn φροντίλο 3 13. 

ἀποκαλύπτεσθοαι φανερώ : Dieu se révèle à scs amis avec la môme 
clarté qu'aux apótres 3 77. 

ἀπονεκροῦν TO θέλημα 3 74-75. 

ἀποταγὴ τοῦ κοσμοῦ 1 14. 

ἀποτάσσεσοαι : renoncer й sa volonté, au monde et entrer au 
monastère 1 14, 21, 31, 1 48, 3 70. 

«προσπάθεια 1 84 ; — καὶ ἀπάρνησι 3 13. 

αργία défaut contraire A Γἠσυχία 1 95. 

ἀρετή : περιεκτικαἰ, uepikai — 3 100. 

ἀρραβών (2 Cor. 1 22) 3 35, 3 47-51 ; βλέπειν — тоу ἐπηγγελμένων 
3 35 ; le Јаве est lu grace do l'Espril 3 47, 55 ; il est comme l'anneau 
donné ü la tlaiiccc 3 49 ; il est différent des biens éternels 3 50 ; 
il n'est pas inconditionnel 3 53. 

ἀσκητή (peu employé) 1 37; cf. ἀγωνιζόμενο . 

QOTEKTOV : фо 3 54 ; πυρ 3 59. 

αστραπἠ lu contemplation est semblable 4 la vision d'un éclair 3 54; 
φώε ἁστράπτον 1 I; -tn Οεότητο 3 59. 

αὐλαῖ βασιλέα» le : théologien » est comme le courtisan au palate 
21; cf. βασιλεὺ , οικείο . 


βάπτισμα : le deuxiéme baptéme est celui des larmes 1 35; le premier 
est symbole, le second vérité 1 36 ; la gráce parfaite (— consciente) 
est reçue au second 3 45: — μήτρα 3 90. 

Bapo τοῦ σώματο 166;— тп σαρκὸ | 67. 

βασιλεὺ le moine est comme le favori du roi 2 8. 

βεοαιοπίστο 3 45. 

BiBAo , le saint, est un livre vivant. 3 100 noie. 

βιωτικὀ de la vie sensible et terrestre, par opposition à πνευματικὸ , 


spirituel, surnaturel : ενθυµήσει 1 38, 39; μέριμναι 1 78, 
80,3 14; Aoyiouo 3 35; — mpayua 1 81 ; — ἡ πονηρὀν ἐυνοεῖν 
382. 


γεὠηδή ойрё 1 76 ; — φρόνημα 1 77. 

viya le parfait est un géant parmi des singes | 69. 

γίνεσθαι ἐν θεωρία, ἐν οπτασἰα, Ev μυήσει, etc., tournure fréquente ; 
cf. Introduction, p. 

γνύφο la ténébre dionysienne, 2 18. 

γνώσι 2 10-16 (ex professo), le mot étant traduit en principe par 
connaissance; sens général de connaissance 1 58, 2 9; connaissance 
de Dieu 1 95 22 ; connaissance des Ecritures 3 87 ; don d'illumi- 
nation de l'Esprit 1 65, 2 16, 1 4, 3 100. Pour l'acquérir sont requis : 
le détachement 1 13, la praxis 2 10, le désir intérieur 2 12, l'humilité 


7-2 
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3 84. Elle a pour effets de préparer à la charité parfaite 1 32,133, do 
mener avec la theoria vers la perfection 2 10, d'introduire l'âme 
dans l'ignorance supérieure 2 13, 14, 16. Deuxiéme état de 
perfection, πρἀξι — θεωρία 1 61, elle est supérieure à la θεωρία 
TOV avtwv 2 15. 

YVWOTIKO |: κεφἁλαια titre 2 ; opposé ft ёлолтіко 2 23: et. note 
p. 

yvwotw , adverbe toujours employé pour signifier que la grace se 
trouve d'une manière perceptible dans l'âme qui la possède : — 


ἀνεργούμενον 2 20; Θεὸν — κτησάµενο 3 100; — συνάψη 3 58; 
— καὶ εὐαισθήτω γινόµενη 1 7 ; — καὶ εὐαισθήτω ἐνδυσάμενο 
1 53; ἐν ὑπτασία — καὶ εὐαισθήτω γινόμενο 1 85. 

γυμνὸ : vou — πάση évvoia 2 17: cf. ἀνέννοιο , ἁπλοῦ ; — πάση 
ἀρετὴ 1 CO. 


γυμνοῦν : γυμνωθήναι tov vovv 3 33. 


δαίμων 1 22; — тр δειλία, τη ἀκηδία 1 71-73. 

δάκρυα les larmes accompagnent la priére 1 19, 3 25, la pénitence 
3 23, 45. Elles uni pour cause: l'humilité 1 23, 3 8, 3 30, le pardon 
des injures (larmes do charité) 1 29, 1 92, la contemplation 1 32, 
1 35, 1 101, 3 20, 3 21, le repentir 1 77, lu présence du pére spirituel 
1 60. Elles ont pour effet de purifier 1 77, 3 12, 321, de nous rendre 
Dieu et les hommes favorables 1 23, de nous donner la joie inté- 
rieure 3 9. Les larmes sont le vrai baptéme 1 36. 

δακτύλιον le gage de lEsprit est comme l'anneau des fiançailles 
8 49. 

Δανιήλ dans la fosse, symbole de l’âme 1 76. 

δειλία accompagne l'acédie 1 66, 67, 70-72. 

deoud la crainte est un lien 3 19-20. 

δήμιο la crainte est un bourreau bienfaisant 3 19-20. 

διαδταίνω : ὁ vod διαοὰ τὰ δρώμενα 2 18. 

διάνοια : ὀφθαλμὀ τη pox 1 30. 

διδάσκαλο : πνευµατικὀ πατήρ καὶ — 1 59; — aneipo 1 48; 
— καὶ οδηγὀ 1 55: ψευδοδιδάσκαλοι 1 49, ci. 1 4. 

διδακτὸ Θεού {= Jean 6 45) 3 84, 85- 

δοκησισούφρων prétendu savant 3 84 nate. 

δράκων : τὸν ἐμφωλεύοντα — 1 60; cf. ogi. 


ἐγκεντρίζειν : celui qui unit sa volonté ft Dieu est comme greffé 
3 75. 

ἐγκλείω : l'âme enfermée dans les choses sensibles 3 54. 

εἰκών τοῦ Κυρίου 1 53 ; — του ἐπουρανίου 1 54 ; φυλακή τὴ — 1 05 

εισαγωγικὀ le novice 1 25, 3 13, 20, 24. 

εκκόπτειν TO θέλημα 3 76. 

ἐλευθερία 1 66, 78, 3 89 ; TOU πνεύματο 1 77. 
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ἐλεύθερο πράξεων πονηρώὠν 1 37 ; — тоу βιωτιχὼν πραγμάτων 1 80, 
81; — and naon ὀχλήσεω 3 64. 

ἐλευθεροῦν πονηρὠν εννοιὼν 1 38 ; — προλήψεων 1 34. 

ἑλλάμπειν : TO ἑλλάμπον, TO ἑλλαμπούμενον 2 16, 23; — τὸν vovv 


2 15; ai voepai τάξει ἑλλάμπονται 3 4. 

ἑλλαμψι τη χάριτο 3 48. 

ἐλπὶ 3 7-11, 3 51. 

ἐμμέριμνο διάνοια — 1 95: ἀργία — 1 82. 

ἐμπαδὴ διδάσκαλο 1 48; — ἐπιουμία 3 60, 87; λόγο — 3 41; 
βρεξι — 3 60; σαρξ — 1 76. 

ἐμπάοεια 1 78. 

εμφυτεύειν ἐν τη καρδία 3 75. 

ἐμφυτο φόβο 1 99: — σοφἰα 1 95. 

ἐμφορεῖσθαι τη µμελλούση боёп 1 2. 

ένδυμα : χάρι — καλείται 2 8. 

ἐνδύεσθαι Χριστὸν (Gal. 3 27) 3 43; — pw 1 90. 

évepyeia activité propre d'une faculté 1 4, 1 41,1 91, 2 19, 3 43. 

ἐνεργεῖν employé pour signifier la motion de l'Ame par l'Esprit 1 2, 
1 85, 2 20, 3 43, 44 ; ci. Eph. 111, etc. 

évObunot βιωτικἠ 1 3$, 39 ; — πνευµατικἡ 1 37. 

ἐνοίκησι τὴ θεότητα 1 7. 

ἐνοικο : πνεύμα — 3 44. 3 72. 

ἐνοπτρίζεσθαι νοερώ 2 15. 

ἐνοῦσθαι : ёк καΟάρσεω ἐνωθοεῖ 3 23; Osð Оғої ἐνούμενο 3 21. 

ἐνύπνιον opposé à δρασι et олтаоіа 3 64. 

ἐντολή mot trés courant dans les expressions suivantes : — περιεκτικἠ, 
μερικἠ 3 1(10; --- τοῦ ευαγγελίου 1 9; τοῦ Χρίστου 1 10; — 
τοῦ Θεού 1 12, 143, 1 64, 1 77 ; τὰ --τηρειν 1 5;- φυλάξαι 1 64; 
— παραδαἰνειν 1 12; — ἐμμένειν 3 72, 79: ἐντολών ἐργασία 1 4, 2 8, 3 
48,3 55-57 ; ὑπόμνησι 3 86 ; — quAakr 15 ; — τήρησι 1 6, 1 33; 
— ἑλλειφι καὶ ἀργία 2 20; δδδ тоу — 1 54 ; ζευγλἠ тоу — 3 72. 
— фо εἰσι 1 20. 

ἔνωσι 2 19 ; communion des saints 3 6. 

ἐξαγόρευσι , aveu sacramentel, 1 58, 1 84, 3 79. 

ἐξομολόγησι , synonyme du précédent, 3 45. 

ἐπενδὐεσῦαι, revêtir le Christ 2 8; cf. ἐνδύεσθαι. 


ἐπίγνωσι τοῦ Χρίστου 1 10; — τη ἀγνωσία 2 16; ἐπιγνώσεω 
γνώσιν 2 15 ; terme emprunté A saint Paul. 
επιθυµἰα terme banal, en général péjoratif. 1 43, 3 3, 3 44 ; — πονηρὰ 


369;— ¿unað 387;— καλὼν 1 73;- αισθητὠν 3 83; πῦρ τὴ — 
1 76; ζόφον τη — 3 44. 
ἐπιθυμητικὸν : τὸ —, une « partie » de l'áàme 3 63. 
ἐπόπτη opposé à џоотп (vision naturelle et vision surnaturelle) 2 6. 
ἐποπτικὸ opposé à γνωστικὸ (mime sens que le précédent) 2 23. 
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émovpavio (= | Cor. 15 40) 1 53, 5t. 

ἐσοπτρον (= I Cor. 13 12) 1 101, 2 16. 

εὐαισθήτω méme emploi que yvooto dans 1 7,153,1 85; - aio0à- 
νεσθαι 141 ; — ἀυακληθεί 28; ψυχἠ — ἁπαλλαγεῖσα 3 82. 


ἠσυχάζων le solitaire : hésycbaste » 1 80. 
ἡσυχία 1 79, 3 68 ; définition 1 95. 
ήλιο 10 soleil matériel et. le soleil des esprits 2 22-25. 


θάλασσα allégorie de la mer et du nageur pour expliquer la contem- 
plalion 2 11-14. 


Οεασθαι, ἀναβλέψαι kai — 14. 

θεολογία incompatible avec l'état de pénitence 2 1. 
Οεολογικὀ : κεφάλαια — litre 1, 2. 3; cf. nü/c p. 

θεὀ : — κατά xàpiv γίνεσθαι 3 59 ; -- θεοῖ ἐνούμενο 321. 


Οεοφὑύρο le parfait est — καὶ onueiopdpo 3 44. 

Οεωρεὶν τὴν φύσιν TOv ἵντων 1 35. 

θεωρία 1) contemplation naturelle par la vision des êtres : — τὼν 
ὄντων 1 34, 2 15; — тоу éEw 2 13; 

2) contemplation surnaturelle par Illumination de l'Esprit 2 II, 
appelée « pneumatique « 2 8, degré supréme do la perfection 1 64, 
troisiéme ciel 3 35 ; en étre privé c'est la mort 3 61 ; elle mot lin 
а la contemplation extérieure 1 51, 2 17; 

3) naturelle ou surnaturelle, elle est intuitive 1 51, 1 100, 3 32; 
— καὶ γνώσι 2 10, 2 11, 323, 3 57; — καὶ αἴσθησι 2 18; 1/ 
μεθέξει καὶ εἰναι 2 12; ἐν — καὶ γνώσει xàpiv λαμὐάνειν 3 57. 

θεωρητικἑ νου 1 29. 
Ουμικὀν : τὸ —, une des « parlies » de Гате 3 63. 


Ίωνα symbole de l’âme dans l'ignorance 1 76. 


καθαιρώ :νοὺ xaOap0ci Aoyicuov 1 24: ὀφθαλμδ UN κεκαθαρμένο 
3 26 ; purifier par les larmes 1 35. 

καθαρεύειν τὰ αισθήσει 3 69. 

καθαρὀ :kapóia — 1 2, 1 G7, 322, 3 29, 331, 3 32, 3 35:εὐχήὴ — 1 63; 
фо — 3 32. 

xà0apoi 1 6, 3 23, 3 59. 

xa0apo δρὰν 3 32. 

κάλυμμα les pensées terrestres pour l'àme sont comme un voile sur 
les yeux 1 38, 39. 

καταβαρουμένη pox 1 77. 

κατάνυζι : фоб τὴ —, 3 39. 

κἀτοπτρου un cœur impur est un miroir souillé 3 31 ; se voir comme 
en un miroir 3 35. 

κενοδοξία 1 G7, 1 71. 
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κενόδοξο 1 23, 1 44, 1 90. 

κίνησε ἁλογο 1 43 ; — νοερὰ 3 38. 

κλῖμαξ allusion à l'échelle des vertus 3 70, 71. 

χονιορτὸ prendre la poussière des pieds de son directeur 1 30. 
κοσμικὀ qui a les pensées du monde, 3 40, 41. 


κόσμο les deux mondes 2 22; φεύγειν, μισεῖν τὸν — 1 15, 1 18; 
D — προσμεῖναι 1 19: εσταυρωμένο τω — 1 90, 3 6; νέκρωσι 
πρὸ tov — 1 61, 3 41, 3 81 ; ἀφισταν τοῦ — 1 2; ὁ ἀνω — 129: 


— παρέρχεται 1 20. 
κωφὀ celui qui est sourd nu Verbe est sourd ù toute parole 2 4. 


λιμὴν : — καλοὺ Πατρὸ 1 27. 
λογικὀ καὶ νοερὸ ἀνθρωπο 1 53. 
Aoyiono : I) pensée, image formulée intérieurement 1 26, 27; idée 
force, προσβολή τοῦ λογισμού 1 84; 
2) la faculté de formuler cl de contrôler ces pensées : Tameivouv 
tov — 1 70, 1 71 ; προσοχή — 1 95; συνάγειν τὸν - 1 64; 
3) ces pensées peuvent étre inspirées par Dieu 1 60; par le démon 


1 37, 1 64; — βιωτικὸ 1 35, 1 81 ; elles doivent être purifiées, 
1 34, 1 37, 3 40, avouées en confession 1 58. 
λογιστικὀν : TO —, une des trois « parties » de l'àme 3 63. 


Μανασση symbole de l'âme dans le corps 1 76. 

μάχαιρα l'esprit de contradiction est une — δίστοµο 1 45. 

μέθεξι 1 95, 2 23: — τοῦ θείου φωτὸ 1 13; — лоро 3 59; ἐν — 
καὶ θεωρία γίνεσθαι 2 12; κατὰ — ἐνωθηναι 1 16; κατὰ — χάριν 
λαμβάνειν 3 4. 

µεμνήσθαι θεοῦ 1 93. 

μεριμνὰν 1 80, 81, 3 15, 16; cf. Matth. 6 25. 

μέριμνα βιωτικὀ 1 78, 80, 3 14; ἁπρακτο , | 82. 

μέσον : oi πρὸ τὸ —,entre le commençant et le parfait 3 20. 

μεσάζειν : μηδένο τη θεωρία (Ἰεσάζοντο 3 32. 

μεταβαίνω 1 78. 

ἰατάοασι τοῦ vad 1 79. 

μετανοεῖν 3 18 ; opposé о θεολογεῖν 2 1. 

μετάνοια nécessaire pour s'unir ἃ Dieu 3 57, 3 70 ; précède la θεολογία 
2 1; elle nous rend la grâce 3 55, en nous purifiant 3 45, 3 46; 
elle chusse la προσβολἠ τοῦ λογισμού | 84 ; pas de pénitence sans 
larmes 3 23. 

μετέχειν τὴ χάριτο 1 3; — του πνεύματο 3 60. 

µετοχή πνεύματο 3 46. 

μέτοχο ζωὴ αἰωνίου 1 9, 3 70; - (фото ) 1 2. 

μιγὰ Bio , la vie cénobitiquc, 3 65. 

μνήμη Χριστού 1 2, 1 28 ; — Θεοῦ 1 18, 3 32; — θανάτου 1 13, 1 39, 
3 15. 
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μόνη C- Jean 14 23) 1 6. 

μύησι : ἐν yiveoOa 1 95. 

μύστη opposé à ἐπόπτη 2 6. 

μύρον onction du baptême et onction de l'Esprit 1 36. 
uvoriko καὶ ἀγνώστω 3 77 noie. 

Μωυσή symbole de l'hésychaste 1 79. 


νεκρὸ ὃ κόσμο 3 41; θέλημα 3 74; — ψυχἠ 1 43; — τω κὀσμφ 


3.13; _ τη δικαιοσύνη 1 47; le parfait ne sait s'il est vif ou mort 
2 1». 

νεκροῦν TO σώμα 1 43; — τὰ μέλη 3 67; εσταυρωμένο TW κόσμφ 
ἠτοι νενεκρωμµενο 3 36. 

νέκρωσι προ τον κόσμον 1 61 ; — του κόσμου παντὸ 3 SI. 


voepó spirituel avec reference au νου non au Πνεύμα, d’où la diffi- 
culté de traduire par spirituel sans équivoque : on le rend habi- 


tuellement par intelligible, intellectuel : ἀνθρωπο — καὶ 
λογικὸ 1 53; ψυχἠ — 2 23; үй τη ψυχἠ 2 24; — ὑφθαλμοί, 
ὄμματα 1 11,211; — καὶ aioviov θανάτου 1 56: κίνησι — τη 
ψυχἠ 3 38; — εργασία 1 95; — τὴ ψυχἠ ταμεῖον 3 11. Cf. 
VONTÔ , νου, πνευματικὀ . 

νοερώ -en esprit? 1 32,1 92, 361; — καττδεῖν 2 11; πνευματικὀ καὶ 


— εἰρημένα 1 100. 

vonto intelligible, surtout par opposition ü sensible : τὰ αισθητὰ,τὰ — 
132; no αισθητὸ , 2 22-25; — pw 1 38; — μύρον 1 36 
(opposé à l'huile matérielle du baptême:. 

vont opposé ü aioOnro 3 20. 

νοτιαῖο ἀνεμο , le vent du Sud, cause d'acédie 1 73. 

vov l'ceprit, fonction intellectuelle de l'Ame, rendu uniformément par 
intelligence, puiir établir la distinction essentielle avec πνεύμα 2 
19; συνάγβιν τὸν — 3 15; il a besoin des sens 3 34 ; élevé à la 
contemplation — θεωρητικὀ 1 29 ; en s'élevant, il élève les sens 
comme l'aigle ses ailes 3 33; pours’élever il doit se purifier—ka0ap- 
Oei 1 34, youvwOnvaitov 333, ἐννοία γυμνὸ 2 17,— ἀνέννοιο 
2 18. 

νυμφὴ ψυχἠ 3 47, 49, 50; — ἐκκλησία 3 50. 

νυμφίο comme le fiancé, le Christ donne un gage (ἀρραδιόν) : 3 49-50, 
525.55. 


ξενιτεία résultat de Γἀναχώρησι 1 11; renoncement parfait comme 
celui de l’eaMT 1 96. 
ξένο 1 24, 25; tov κόσμου 3 15. 


odnyo 1 49 ; cf. πατὴρ πνευματικὀ . 
oinoi prétention, présomption : 1 67, 1 71. 1 75, 3 84, 86, 87. 
οἰκεῖο le parfait comparé au familier du roi 2 1. 
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οἰκο τη Τριάδα 1 79: τοῦ Σατανά 1 59: — тоу apetwv 3 57; 
— тор σώματο 171. 

ὁμιλία présence du Christ dans l'àme 1 28. 

ύμμα ψυχἠ 1 71 ; ὄμιματα νοερά 2 11. 

ὄνειρο 3 62. 

ὁπτασία vision objective opposée à la fiction du rêve 3 64; ἐν — 
τοῦ πνεύματο 1 86. 

ὀραμα vision (en général) 3 64. 

ópàv voir, surtout voir Dieu en esprit sans image. L'iime se voit 


3 38 ; elle voit Dieu : θεὸν ἁπλανώ — 2 8; φωτιζόμενο — 3 84; 
ὑράται θεὸ 3 30; — καὶ γινώσκεται θεὸ 3 22; ὀφθαλμὸ — 
θεὸν 3 32; μυστήρια παρακύψαι καὶ 3 84. 

ὁρασι vision objective, opposée an rêve 3 64; ἐν αληθινἠ — καὶ 
γνώσει 1 4. 

οὐρανό ἀπαθεία 1 29: τρίτο 3 35. 

ὀφθαλμὸό : 1) organe de la vue 1 34, 35, 39, 41 ; 2) sens intérieur 
par excellence, — τὴ Giävo(a 3 76; — τὴ ψυχή 138,39;— 


ὀργ θεὸν 3 32; — μὴ κεκαΟαρµένο 3 26. 
pı : TOV παλαιὀν — περιφέρειν 1 47. 


Tà00 : λάκκο тоу 1 76; ἰαμα тоу — 1 30; φλὸξ tov — 3 12; — 


ελευθερία 177 — δούλωσι 1 78; πραξι тоу — 3 33; δχλησι 
TOV — 3 64; ὑχλεῖσθαι ὑπὸ τών — 3 3, 3 33: κεκρατημίῖνοι оло 
TOV 3 25: απαλλαγεἰ тоу — 1 38 ; καταγωνἰσασθαι, ἐκριζώσαι 
τὰ — 3 31; олер aypiov κυνών 1 75. 

παράδεισον : νεουργεῖν τον νέον — 3 72 noie. 

παραπέτασμα τὴ σαρκὸ 12. 

παρουσία τοῦ πνεύματο 3 30, 3 45; — καὶ ἐνεργεία 3 29 ; — καὶ 


κατασκήνωσι 2 9. 
παρρησἱα 1 100, 2 9. 
πατἠρ πνευματικὸ ; 1 24-30, 58-62 f&P prnfe.snn ): 

1} le rôle du père spirituel : il reçoit les novices 1 21, 1 24, 
remet les péchés 3 46 : il est l'image vivante du Christ 1 28 ; il est 
indispensable au progrès 1 59, 61. 

2) attitude du novice 5 son égard : obéissance jusqu'il la mort 
1 62 ; vénération 1 30 ; on ne peut rien vouloir ni posséder sans sa 
permission 1 24, ni donner l'aumône 1 25, ni prendre de nour- 
riture 1 26, 27, ni le contredire (ci. ἀντιλέγειν) 1 57, 58. Cf. 
ἀνάδοχο , óónyó . 

πεδουµένη ψυχἠ 1 77. 
πενθεῖν 3 8. 
πένθο : с.с pro/esso, 3 7-13 ; détruit par l'acédle 171 ; pas de μετάνοια 


sans — 1 23. 
πἰστι , considérée le plus souvent comme disposition morale de 
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sincérité, non comme l'adhésion A une vérité ; ex professa: 1 9-13; 
passim 1 6, 1 30 (la toi à l'égard du père spirituel), 1 69, 3 40, 3 46. 

πληροφορία τη σωτηρία 3 6, 3 50. 

πλήρωμα TH αγάπη | ὃ- 

Πνεύμα : désigne VEsprit-Saint comme personne de la Trinité cl 
comme principe de sanctification des times. Expressions ой 
intervient ce mot dans l'ordre alphabétique des substantifs et des 


verbes : 

1) τὰ βάθη τοῦ - 1 95 ; Ev TH βάθει τοῦ 2 16; 5 βυθὸ τοῦ — 
3 29; γέννησι ἐκ — 1 35; γλυκύτη του 3 11; ἐνεργεία τοῦ 
— 3 29; ἐπιδημία τοῦ — 3 64 ; τη του — ἐπιφοιτήσει 1 60 :µετου- 
oia X15 — 3 58, 3 67; μετοχή τοῦ — 3 46; μῦρον νοητὸν τοῦ — 
1 36; ἐν ὁπτασία - 1 85; mapovoia τοῦ — 3 12, 29, 30. 45; ἐν 
σοφἰα τοῦ 3 87 ; ἐν τη συνάφεια τοῦ - 3 78; τω συνδέσμω τοῦ — 
3 4; φλὸξ τοῦ — 1 71 ; фо τοῦ — 3 21 ; τη φωτοχυσία τοῦ — 


186; χάρι τοῦ — 3 47, 3 57; χίτωνα λελαμπρυσμένον τοῦ — 
1 65; 

2) αγόµενο τω — 3 86; yeyovw ἐν — ἰξω τοῦ κόσμου 3 37; 
γεννών ἐν — 3 88 ; δροσίζων то — 1 76: ἐνδεδυμένοι Ev — 3 43; 
6 vid εἰσέλθη διὰ τοῦ 3 72; ἑνωοηναιτω- 3 23; ei ἐπιτραπώμεν 
ὑπὸ τοῦ 3 73; εἰ — ἐστὶ 0013 43 ; ἐχειν ἁγιον — 3 42, 43, 44; 


— ἔχειν ἐνοικον 3 72; κινούμενο то — 1 85; κτήσασοαι — ἐνοικον 
3 72; λόγου λεγομένου ἐν ἁγίω — 3 41; odnyoduevo ὑπὸ τοῦ 
— 3 84: προοδοποιοῦντο τοῦ — 1 6: συνάπτειν διὰ τοῦ — 3 58; 


б ἐν — φωτιζόμενο 3 61. 

TVEVUATIKO : aucun termo français ne signifie spirituel (réservé ici à 
pneumatique) par référence exclusive ou habituelle à l'Esprit-Saint ; 
sont qualifiés de « pneumatique » : γνῶσι 1 32, δόξα 1 53, ἐλπὶ 3 9, 
ἐνούμησι 137, θεωρία 2 8, νόμο 1 78, πατὴρ (voir Ce mot;, προκοπἠ 
2 14, πυρ 3 29, σοφἰα 3 83, σώμα (о πνευματικὸν περιφέρειν) 1 101 
note, ταπείνωσι 39, 10, 23, τελειότη 2 15, τροφή 1 42, χαρὰ 3 18, 
χάρισμα 3 86, ὠφέλεια 1 27. 


πνευματικοί: οἱ -,les spirituels 1 63, 2 12, 3 66 ; opposé ù κοσμικοὶ 
3 41. 

πνευματικὠ ἀπολαύειν 1 42; — ἀναδλέπειν 1 41 ; — καὶ voepw 
εἰρημένα 1 100 ; νοεῖν —, opposé à σωματικὠ Ôpav 1 1. 

ποιμήν (le père spirituel) 1 56. 

πολιτεία ευαγγελικἠ, la vie mnnastique, 1 48. 

πρακτικὀ : κεφάλαια — titre 1, 3; — συγγραφαἰ | 49, note. 

πρακτικὠ πονοῦσα ψυχἠ 1 33. 

πρὰξι πονηρὰ 1 37, 3 89 ; — тоу παθών 3 33 ; le premier degré de 
perfection 1 64. 

πρόὀληψι préjugé 1 78, 3 3; — ἐμπαοὴ 1 76; vou ἐλευθερωθεί тоу 


— 1 34. 
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προσβολἠ του λογισμού | 81. 

προσπάθεια affection déréglée, 1 13, 3 14, 15, 3 82. 

πῦρ τοῦ ἁγιου πνεύματο 32,312; — οὐράνιον 3 59 ; — πνευματικὀν 
8 29 ; — των προλήψεων 1 76 ; le parfait comparé au feu 1 68. 

πώρωσι τη καρδία dureté et aveuglement 1 63, 1 72, 3 86. 


σαρκικὀ ἀνθρωπο 3 43. 

ocipà les saints forment une chaîne 3 4. 

σηµειοφόρο : le parfait est θεοφὀόρο οἱ — 3 44. 

σιωπἠ diffère de Γἠσυχία 1 95. 

σκληρὸ : καρδία — 3 23. 

σκληρὀτη 1 63, 1 72. 

σκότωσι 1 66. 

σοφία: ἐμφυτο — 1 95; - mvevparikr 3 83 ; — μεμωραμένη (Rom. 
1 22) 3 85; үуфо καὶ — 3 86; ἐν — του πνεύματο 3 87. 

σπουδαίο synonyme de moine 1 22. 

σταυρούν : εσταυρωµένο τω κόσμω 1 96, 3 36 ; Cf. Gulat. 6 14. 


συνάγειν τὸν λογισμὸν | 64 ; — τὸν vovv 3 15. 

συνάφεια μετὰ θεὸν 1 IOI; — τοῦ πνεύματο 3 78; τοῦ νυμφίου 
(Xpiotov) 3 52. 

σύνδεσμο τοῦ Πνεύματο 3 4; τη ἀλύσεω (communion des 
saints) 3 5. 


ovveidnot Cwoa, conscience vivante, 1 12. 

σύνοδο réunion des personnes de la Trinité en l’âme 1 6. 

σύνοικο : μνήμη θανάτου —, 1 13. 

συνύμιλο : θεὸν — κεκτημένο 3 100. 

συντριμμδ τη καρδία, émotion nocive, 1 63. 

συστέλλομαι láme sc replie dans le corps comme dans un manteau 
3 54. 

σχέσι TOV δρωμένων, тоу αισθητὠν, 3 82, 83. 

σώμα ὦ πνευματικὸν περιφέρειν 1 101, note. 


σωματικὠ OPOV, opposé ἃ πνευματικὠ νοεῖν, 1 1. 

ταπεινολογεῖν 1 91. 

ταπεινούμενο 1 62. 

ταπεινοφρονειν 1 91. 

ταπεινόφρων 1 23. 

ταπείνωσι [1 22, 32, 47, 58, 60, 63, 75, 91, 3 46 ; ακηδἰα πρὀξενο — 
1 72: ἀβυσσο — 1 29; — τοῦ σώματο 1 77, 1 101 ; πἐνθο et — 
3 8-11,13,30. 

τέλειο καὶ απαθἠ 1 93: ὁ κατὰ θεὀν — 3 25 ; οἱ τέλειοι 1 7, 3 57. 

τελειότη 2 19,20; - -γνώσεω 2 15 ; — πνευματικἠ 2 16; Χριστὸ — 
31. 

τορνολογεῖν tourner ses phrases, 3 28. 

τράπεζα indifférence A table, 1 32. 
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τριμερὲ : τὸ — τη ψυχἠ 1 29 noie. 
τυφλό état du parfait (cf. ἀνέννοιο ) 2 19; allégorie de l'aveugle qui 


n'a pas l'intuition de la lumière 1 40-41, 52, 53. CI. кофо . 


vió fils de Dieu par grâce 2 10, 3 77, 3 88; — фото 3 43; — фото 


καὶ ηµέρα 1 76, 90; ἀπειοεία , ἁπωλεία 1 59. 
ὑπακοή 1 62; 8 20; πέτρα τὴ — 1 61; ὃ τὴ ὑπακοὴ (vlo ) 1 60 
note. 


ὑπερηφανία 1 46, 3 28. 

ὑποκρίνεσοαι τἠν εὐλάβειαν 1 22 ; — τὴν ἀρετήν 3 26. 
ὑπωπιάζειν TO σώµα 1 42. 

ὑψηλόφρων 3 28. 


φλὸξ : τὴν — έλαβε 1 21 ; — του πόθου 1 7; — тоу παθὼν 3 12; 
flamme intérieure 3 21. 

φόβο του Θεού 1 5, 6, 68, 69 (ex professo), З 23, 3 76; ἐμφυτο — 
199; — κολάσεων 1 13, 3 18-20; — τὴ κρίσεω 1 16; θανάτου 
3- 17. 

фо :l’Espril se manifeste à I’ftme sous forme de lumière: ce terme 
correspond souvent, ù la grâce dans la théologie occidentale : — 
νοητὸν 1 38; — ἀληοινὸν 1 39; — αληθινὸν καὶ ἁδυτον 1 41 ; 
— καθαρὀν 3 32; — ἀνέσπερον 3 32, 43: — ἁστεζτον 3 54 ; — 
τὴ γνώσεω 165,216;— τη Tpiàóo 12;— τὴ υπομονή 3 83; 
φωτίζον — τοῦ πνεύματο 14,3 21 ; ἐν τ — του Θεοῦ 2 12; ἐνδέδυσοαι 
τὰ — 190; vov εἰσδὺ Ocio — 2 17; ἑξω τοῦ θείου 385; 
πεπληρωμένοι του θείου — 3 87 ; cf. πυρ, φλὸξ. 

φωτίζειν τὸν vovv 1 2, 1 34; φωτἰζεσοαι 2 15; χάρι φωτίζουσα 
ἀοράτω 1 75; фо φωτίζον 14,321. 

φωτισμὸ supérieur à la θεωρία тоу υντων 1 34. 

φωτοδολία : θεϊκή — 3 4. 

@wtoxvoia tov Πεύματο 1 86. 


χάρι : ἡ ἀνωθεν--- 1 99, 2 15, 3 45, 3 56 ; — τοῦ θεοῦ 1 32; - τοῦ 
Πνεύματο 2 8. 3 76; — φωτίζουσα 1 75; — ἑλλαμψι 3 48; — 
πεπληρωμένοι 3 86; ἀνάγων κατὰ — 3 88; εκπἰπτειν τη — 3 58. 

χάρισμα πνευματικὀν 3 86. 

χιτῶν τοῦ πνεύματο 1 65. 


ψυχἠ : νοερὰ καὶ λογικἠ — 3 80 ; — νεκρὰ 1 43; ἑαυτὴν ὁρὰ 3 88; 
τὴ -- ταμεῖον 3 1l; τὸ τριμερἑὲ TH 129; — ἐφ᾽ ἑαυτὴν 
συστέλλεται 3 54: ἐγκεκλεισμένη ἐν Toi aioOntoi 3 54: — 
οἰκοῦσα ἐν ταπεινώσει 1 77; ἀπὸ —, du fond de liune 1 8, saepe. 
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*AYXETOL κενόδοξο 
ἀδειαν evpev ὁ διάβολο 
ἀδύνατον καὶ τὴν σάρκα 
ἀκηδία θάνατο ψυχἠ 
ἀκηδία καὶ Веро 
ακίνητο τηνικαῦτα 
олло απάθεια ψυχἠ 
олло ἡ ἀναμαρτησία 
ἀλλο TO ταπεινολογεῖν 
ἀνθρωπο μεμελετηκώ 
απαρχἠ Χριστό μεσότη 
απλοὐ wv à νου 

amd μὲν τὴ μετανοία 
amb μὲν τοῦ θείου 

ἀφ' οὐ σεαυτὸν ὅλον 
Βλέπε καὶ καταμάνθανε 


Δέον ἑκαστον ἐκ TOV 

διὰ τοῦτο μόνον παραβάλλειν 
δίκαιόν ἐστι TH ζεύγλη 
dITAOÙ wv ὁ ἀνθρωπο 


Ἐὰν ἀποτάξασθαι βουληθἠ 
ἐὰν ur] τελείαν 

εἰ γὰρ οὐκ ἐγνω 

εἰ διὰ τοῦτο ἐπὶ TH yr 
εἰ μὲν Πνεύμα ἁγιον 
εἰ ὁ κόσµο καὶ τὰ 

εἰ οὐδέν ετερον μετὰ 

cl πάντων σοῦ τών 

εἴ τι κἰβδηλο 

εἴ τι σχέσεω 

εἰ φλόγα ἐλαβε 

εἰ τοῦτο γὰρ φέρει 
εἰσαγάγη τι πυρ 


ἐκ τούτων iv ἐστι 3 95 
ἐν τούτω TO εκάστου 3 96 
εοικεν ὁ τὸν κόσμον 3 68 
ἐστι μέριμνα ἁπρακτο 1 82 
ἐστι νομιζομένη ταπείνωσι 3 10 
ἐστι πἐνθο πνευματικὴ 3 11 
ετερον ακινησία TOv 187 
ETEPOV τὸ ἀνθίστασθαι 1 97 
εὐχαῖ καὶ δάκρυσι 1 49 
Ti ayia Τριὰ διὰ πάντων 4 
ἡ ἀποταγἠ τοῦ κόσμου 114 
ἡ γνωστώὠ καὶ εὐαισθήτω 1.3 
ἡ εἰ Χριστὸν πἰστι 1 11 
ἡ μετάδασι του vod 1 79 
ἡ πίστι καὶ ὁ τοῦ Θεοῦ 16 
ἡ προσθήκη τὴ γνώσεω 2: 2 
ἡ χάρι τοῦ mavayiov 3.47 
ησυχία ἐστὶ vod App. 
Θεδ тої μὲν σωµατικὀ 1 | 
Καθάπερ ai περιεκτικαι 3 100 
καθάπερ βραδύνοντο 351 
καθάπερ ἐκ διαφόρων 3 66 
καθάπερ ἡ στέγη 356 
καθάπερ ἡ φλὀξ 144 
καθάπερ ὁ ἀπὸ πτωχεία 2 8 
καθάπερ ὁ παρὰ τὰ 213 
καθάπερ фото καὶ σκότου 342 
καθόσον γνωσθήναι βουληθὴ 2 22 
καθόσον εἰ Водо 3.8 
καρδία ἐκείνη λέγεται 335 
καρδίαν καθαρὰν τοῦτο 332 
καταγωνἰσασθαι μὲν ἀνθρω- 

πο τὰ TAON 3 31 
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καταλείψωμεν πάντα 

κάτω WV μὴ épebva 
Μακάριοι φησὶν ὁ Θεὸ 
μακάριο ὁ πιστβύων τούτο 
μέγεθο ουρανού καὶ γη 
μετὰ TO ἐγχειρισθήναι 

μὴ on λαβεῖν υδατο 

uñ δφ ἀνευ τοῦ 

μὴ Οαυμάση ἐὰν ὑπὸ δειλία 
un Θέλε δι᾽ εὐλόγου 

uñ καταλύση σου 

μνήμη Χρίστου φώὠτιζε:. 
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μόνων ἐκείνων εἰσίν 

Νεκρὀ καὶ οὐ νεκρὀ 
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νου αισθήσεων δίχα 
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βλέπων тої αἰσθητοῖ 
δοῦλον ἑαυτὸν боб 
El τούτο TO πέρα 
ἐκ YEVET ὧν τυφλό 
ἐκ διαθίσεω τού 
EKKOTITWV TO ἰδιον 

£v тої βιωτικοῖ 
ἐνδον αὐτοῦ TO фо 

ἐξω yeyovw τοῦ κόσμου 
έχων τὸν χαρακτήρα 
Θεὸ ἐξ ἀρχὴ 

Θεὸ ἐξ ημών 
καθαρὀν τὴν καρδίαν 
Κύριο ob Tob алло 
κωφὸ про τὸν λόγον 
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ur πρὸ то τοιοῦτον 
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б uñ φοβούμενο τὀνθεόὀν 
ὁ μισήσαι Θέλων 

ὃ πάσι μὲν πάντα 

ὃ πεἰραν éoxnko 

ὃ πίστει τὴ πρὸ τὸν 

ὃ πιστεύων ἐν τὴ χειρ! 
ὃ πίστιν κτησάμενο 

ὁ πολὺ καὶ ἀκαιρο 

б τὰ ὑπὲρ αἴσθησιν 

ὃ ταύτα εἰδὼ ἐνεργούμενα 
ὁ τὴν тоу ἐξωθεν 
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ὅταν πάντα τὰ 
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ὅταν πρὸ πάντα 
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οὐκ εἴ τι πάντω αργἰα 
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οὐχ ὁ ἠσυχάζων μόνο 
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Πάντα δυνατὰ то πιστεύοντι 
πάντα 
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παρακαλώ σε TOV τη 

πα δοκησισώφρων 

πα ὁ ἀναίσθητο 

πα ὁ un βλέπων 
πάσα”) βρώσιν kai πόσιν 
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ἐστι TO διὰ 

niote ἡ εἰ Θεὸν 

ποιον ποίου πρώτον 

πολλή καὶ πὰσιν 

πολλοὶ μὲν ἀλλο 

πολλοὶ μὲν ἀναγινώσκουσι 
πολλοὶ μὲν τὸ ἐρημικὸν 
πολλοὶ μὲν TO io 

πολλοὶ τὰ εαυτών 

πρὸ θανάτου θάνατο 

πρὸ τοῦ εἰσελθεῖν 

про τοῦ λαβεῖν τὴν 

πρὸ τοῦ πένθου 
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σκοπήσωμεν πὠ δοξάσομχν 
σκοπὸ πάντων TOV κατὰ 
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